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rangée par àriire 'alphabétique fur dès Mi" 
moires ^ ouvrages (mtentiqnes ^ depuis tè 
commencèràent du XVV fiécle jufqiià nos 
jours , a^ec des Notes généalogiques fié 
chaque famiUe.^^^^^^ 

Par t'ABÉr FRANÇOIS feïRARD^ 

Frofef au Coiège de St.mchii. 



TOME L 



ifit'-f-i.. ,', 
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AVERTISSEMENT. 

\^oi(iUE je me fois feit un devoir 
de ne rien avancer qui ne fût fondé 
fur des Ouvrages qui ont mérité l'ap- 
probation du Public , ou fur des Mé- 
moires refpeélables qui m'ont été com- 
muniqués , fi cependant il s'étoit gliffé 
dans cette première partie quelques 
feutes contre la vérité de l'Hiftoire ou 
contre la Chronologie , on m'obligera 
infiniment en me ks faifant remarquer* 
3'aurai foin de les redreffer dans la fuite 
de l'ouvrage. Je recevrai auffi avec beau^ 
coup de reçonnoiflfance des nouveaux 
Mémoires , & des additions à divers 
articles qui font imparfaits; & j'en ferai 
ïuia^e qa'on fouhaitera* 
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RANqdis • Louis D'ÀFFày * 
de GiviGér, Avoyér de Fii" 
bourg , Gouverneur & Lieu- 
tenant ►général de Ta princi- 
pauté de Néychatel , Lieule- 
liant desCent . Suifles de la Garde , CHevalfet 
deSt Michel, & Gentiihome ordinaire dé 
la chambre, undesi plus illuftrésMagiïlrats 
qu'ait produit la ville de Fribourg , naquit 
vers la fin du fcizième fiéclè de Louis d'Aftiy, 
Avoyerdé Fribourg , & d'UrfuIe de Proro- 
màn , fille de Guillaume , & de t)llé. M. de 
GarmiswilK La rhaîlon d'xivril i deApriU, 
d'Avjie ; & au}ourd]hui par corruption: 
d'Àffry , eft fans contredit linè des plus an- 
derinés de la haute Suifle : elle apris fon ori- 
gine dans lc& enviroris da Fribourg , où cHe 
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\^% poffédé des droits feigneuriaux dans trri 
-des villages du nom d'Avri , quoiqu'on ne 
fâche pas au jufte lequel des deux a été fon 
premier domicile , vu que ces droits ont 
pafle depuis très- long- temps en d'autres 
mains. Il n'eft pas moins certain que dès le 
douzième fiécle elle tenoit un rang diftingué 
parmi la Noblefle du pnys^Guillaume d'Avril, 
qui a affifté comme témoin à une donation 
éite au monaftère d'Hauterive pas Hugues 
de Spindes i & à une autre antérieure à i i5r 
par Jourdain de Gregnegles , eft titr^ Che- 
vâlîer. Miles iP Avril y dans un adede ii^ii 
Herbert donna audit Monaftère à la fin du 
douzième fiécle une pofe de terre dans fon 
fief de Magnedens. Guillutnnè & fes deux 
frères reconnurent tenir eil fief d'Htauterive 
quelques pofleflîons à Avri'en i26o. Jearii 
fils de ce Guillaume , légua tout fon domaine 
d'Avry à là même Abbaye en 12^3 , avec 
pleine jurididlion , cens , îivoyeries. Enfin 
il paroit par un adle du mois d'Avril de cette 
dernière année , que Guillaume jouilToit du 
droit de bourgeoifié à Fribourg 5 i)uifqu'il 
prend la qualité de Boiifgeois dans une dona- 
tion faite pat fa fille , veuve d'un noble dé 
Loxreiis. 

On ne connait point les alliances de cette 
ftiailon julqu'en 142? : il eft conftaté que 
depuis ce temps-là elle a été alliée avec les 
iioblcs de Fauffignî , Englisperg , Wuilte. 
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tfehS ; Àvanchës , Cleri , Vuippcns , Afex'i 
Rôtlxclen Lorrainfe, Maillardoz , Dicsbach • 
'Màttei: , Wallier de St. Aubin, Callrclla & 
autres Familles des plus qualifiées de Fri- 
ibourg. Avant de parler des Officiers, qui 
font le fujet de cet article , je dirai un mot 
dés peirfonnages qui oîitilluftré de même la 
tnâifon d' Affiry j tels font : Jean , Abbé d'Hau* 
terive , mort en 1 354 ; Pierre , décoré de là 
inême dignité en 140 1 , qui mourut le 2 No- 
Vcmbre 1449 : il èft enterré dans Une cha- 
pelle de rÉglift de cette abbaye , & on voit 
dur fdn tombeau les armes que fa famille 
|)orte aujourd'hui : c'eft lui qui obtint le 2} 
Juin 1415 du Pape Martin V le droit de fé 
ftrvir de la crbfle & dé raiihéàii poiîr lui & 
Tes fuccefleurs. GniUaiime , Cbnfeiller dictât 
à Fribourg , après s'être fignalé à la dé|enfé 
çle Mbràt contre lés Bourguignons , écrivit 
les principaux é^èhcmeris de la guerre contre 
Charles le hardî i & mourût en 1493/ Son 
beti^fi^à François * Louis > fut un de ce^ bràveé 
Ofîîciets qui , pouf* animer le zèle de leuri 
fcompâttibtes , înftitiièrenc la veille de la ba- 
taille de Dtetix ufft; ef^èèé d'ordre de cheva- 
lerie fous rînvocation dèSt^ Thomas : il fut 
ëlii Ayoyer de Fribourg cH 1^72 , ré(îgni 
fcette dignité en 1 5o î à caafc de fés infirmitéçr,* 
& mourut je 14 Février \6o% , emportant au 
tombeau l'eftitiie générale dés Fribourgeois^ 
Son fils, trançoii' Louis , élevé fous le« 

h2 
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ytva d*un pcrc tuffi vertueux qu^eclaire » 
ne tarda pas à développer les talens que le 
Ciel lui avoit donnés: admis dans le grand 
Confeilen i6^ri^ il obtint en i 513 le bailliage 
d'Bftavayer , & devint un des Soixante en 
Jêi6 9 Sénateur en i^rg , Bourguemaitre 
par le fuiîrages de t|utc la Bourgeoifie , & 
Confeiiler de guerre en 1619: mais comme 
il étoit naturellement porte au fervice mili- 
taire , ces emplois auilî honorables qu'im<^ 
portants ne l'empêchèrent pas d'accepter avec 
empreflement le pofte de Lieutenant des 
Cent - Suifles , auquel le Roi le nomma en 
Mai 1524: Tannée fuivante il leva une com- 
pagnie pour le nouveau régmentd'Amrhyn; 
il fut même chargé de conduire ce corps en 
France , & de faire les fondions de Lieute- 
nant-Cqlpnel , par Miron alors Ambafladeur 
du Rpi à Soieure , qui en faifoit un grand 
cas, ainfi qu'on peut le voir dans fcs lettres 
au maréchal de B^flbmpierre , & dans une 
lettre dé celui-ci du 22 Janvier 1626, Mr. 
d'Affry ayant été réformé avec le régiment 
le. 27 Mars 1627, le due de Longueville le 
nomma en 1 628 Gouremeur & Lieutenant 
général de la fouveraiiiete de NeuchateU Cet 
emploi, qui a toujours été conféré â des pet- 
Tonnages de la première diftincîlion, & qui 
demandoit beaucoup d'adivité & d'appHoa- 
tion, ne diminua point le zèle qui le portoit 
à veiller aux intérêts de la Franee dans ce 
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temps critique, où les.SuiiTes partagés entre 
cette couronne & PEfpagne , paroiflbient 
vouloir fe laifler éblouir par les belles pro- 
meiTes de cette dçrnière* Le Maréchal de 
Baflbmpierre ayant donc çté envoyé çn Suiâ(; 
pour y contrebalancer le parti efpagnol , 
invita les Cantons à une aifemblée générale : 
Mr. d^Affry s'y trouva en qualité de DéputÂ^ 
de l'Etat de Fribourg en Mars 1^30 : il y 
prouva à cette occadon tant de dévouement 
à la France, que le Maréchal dans la vue de 
fe rattacher de plus en plus , le chargea d'une 
eommiffion importante vers le Sénat de Fri- 
bourg : il la remplit à la fatisfaâion récipro< 
que des deux pgrtis , fi bien que ledit Sénat 
écrivit à Baflbmpierre en fa faveur , & que 
d'AfFry étant retourné à Soleure , obtint la 
tommiffion de lever un régimçnt d'infente* 
rie Suifle : la oapitylation fut conclue le 29 
Mars , & les commiflîons particulières, çx^ 
pédiées le 2^. Avril 16^0: il €on(Juifit ce corp$ 
en Lorraine , & rçndjçde grands fervices dans 
1 Vmée du maréchal dé M^rillac jufq^u'ea Sep- 
tembre de la même année, qu'il fut licencié, 
le danger ayant çeffé par la retraite des enne- 
mis. La même ^nnée il devint ençorç Lieu- 
tenant d'Avoyer ^'Colonel du Pays^ 

En 163 c il leva un nouveau régiment de 
ttois mille hommes , à la tète duquel il fe 
/îgnala tellement en Picardie à^farmée du 
Waréchal de Chatillon , que le Roi le créîi 

A.?. 
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Chevalier de St. Michel , & GentilhommÇf 
Qrdin^ire dç fa chambre. Ce régiment ayant 
encore été réformé au commencement de 
j^37 , il içva çn 1639 «ne compagnie aux 
Gardes -Suifles , dont il fe démit çn faveur 
de fon fils Jean- Louis en 1644* Enfin en 
1^44 il fut élu Avoyer de Fribourg : cette 
première dignité de PEtat ne lui permettant 
pas de vaquer 4 tant d'affaires , il quitta la 
lieutenance des Cent-Suiffes & le gouver- 
nement de Neuchatel , pour nç plus travaillée 
qu'à la profpérité de (a patrie , qui n'eut pas 
l'avantage de le voir long- temps à (a tète i^ 
par des infirmités l'obligèrent en i6^S d'allée 
prendre les eaux du Bpurbonnois , 81 il mou- 
rut à Moulins le iç Mai de la même année. 
On l'enterra dans l'Èglife royale , où l'on voit 
fon épitaphe» Il ayoit ^flîfté aux Diettes hel-; 
yéttquesdei527, 1629 y i633 > 1^37» ^^39* 
1^44. Il lailTa deux fils de fon époufe Anne 
de picfsbach ^ fille de Roch , baron de Gran-, 
cour , & de Marie de MeiTelQ : Jean - Louisy 
qui fut Capitaine aux Gardes depuis I543[ 
julqu'au 1 5 Juin 166^, & François -Pierre 9 
Cpnfeilier d'Etat à Fribourg, qui eut le gou- 
vernement deNeuçhâtel , 8c cpoufa Marie- 
Ôtile dePraromaH, fille du Colonel Nicolas? 
& d'Elifaheth Walïicr de St. Aubin. De ce. 
maringa naquit 

François d'Afry , Lieutenant- Général au^ 
ffrvice de France , Chevalier de %%. L?^is ^ 



y Google 



(7 ) 
Capitaine aux Gardes , Colonel d'un régi- 
ment d'infanterie , un des Soixante de la 
République de Fribourg, Ilfutbaptifë dans 
cette ville le 6 Mai 1667 ; après avoir étudié 
pendant quelques années au Collège avec réf- 
piitation, il entra en Oûobre]i^83 au fervice 
de France comme cadet aux Gardes , & paâa 
enfuite dans le régiment de Stuppa le jeune 
en qualité d'Enfeigne > il y obtint une com- 
pagnie vacante par la retraite de Ton frère 
le 25 Oâobre i6g6 , & fe trouva avec ce 
corps à la bataille de Fleurim* à Tarmée d'ob- 
fervation du maréchal de Lyxemburg en 
Flandre , au combat de Steinkerke, aufîégC' 
de Furnes & à la bataille de Ner^rinden en 
1693^ Ce fut à cette dernièrç araire quUl (è . 
fit pamcuUèreoiem conno|tre$ car il contrit, 
bua beaucoup au glorieux fuccès de la ba- 
taille , en indiquant à la cavallerie un endroit 
propre à pa^er un ravin qui arrètoit fon acn 
tivité , fiins parler des grande^ preuves de . 
valeur & d'e^^périence qu'il donna pendant 
cette journée qui fit tant d'honneur au régi- 
ment alors Surbek & aujourd'hui Aubonnet 
dont il fut -créé Major la même année. Il en- 
tra du depuis dans Stuppa l'ainé , & fut fait. 
t,ieutenant - Colonel de ce corps devenu 
Brendle le 10 Février 1701 , Colonel par 
commitTion le 29 Mai 1702 , Capitaine au3Q 
Gardes le 2Ç Juin fuivant, & Chevalier de 
§ç* Louis le I Janvier X70î* Il fit les fonç. 
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rions d*Aie. dc-ôamp du duc de Bourgogne 
durant la campàgqe de 1708 en vertu dHin 
breyet du 8 Mgi, & fut nommé Brigadier le 
18 Juin 1709. Entre les occafions où il 
donna cjes marques éclatantes de fà bravoure 
pendant la guerre de fucceffion d'Efpagne ^ 
ofi diftinguè la belle défenfe qu'il fit dans 
B'oucham fous MndeRavignan en 171 i.Ren- 
fermédans cette place depuis le lî d'Août, 
on lui fut redevable de ce qu'elle fe défendit 
avec la plus grande opiniâtreté jufqu^au 13 
Septembre , après 22 jo^rs de tranchée ou- 
verte, quoique les lignes du Maréchal de 
Villars cuflenç été .forcées , & que tout parût 
céder aux Alliée. Le Roi ne tarda pas à lui 
témoigner fe fetiàfadlion : il lui accorda par 
un i?revet 3u 14 Août 1714 une penfion de 
rçéo livres; &iui donàa le 22 Décembre 
rdivant le régiment vacant par la mort de 
Mr. Greder , ayec là prérogative de confer- 
ver en même temps fe compagnie & foa 
rang d'ancienneté ^ans les Gardes. Cette fe- 
vèur fuç fuivie le i Février 171S} de fe pro- 
motion au grade d[e Maréchal- de- camp. 
' ta guerre ç'é tant rallumée en 1733 , il fut 
dèftiné le 40dobre à fervir vers les Alpes , 
& \e 6 il reçut ordre de joindre Parmée du^ 
^uc de Villars erf Italie : créé Lieutenant* 
Général le 20 Février 1734 , il fit la cam- 
pagRè fuivante avec la plus haute réputa* 
tton : les journaux des fiéges de Géra d'ad^da^ 
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Tortonc , Novarre , Colortio , & de la Ka« 
taille de Parme , font la mention la plus ho* 
xiorable de fa bravoure. Enfin ce grand 
homme , qui de l'aveu des François étoit un 
des meilleurs Officiers généraux de l'armée 
& qu'on difoit deftiné au b&ton de Maréchal » 
fut tué le 19 Septembre 1734 à la bataillé 
deGuaftala à la tète du régiment du Roi in« 
fenteric , après avoir chargé trois fois l'en- 
nemi avec la plus grande intrépidité , & pris 
un drapeau, iqu'il ne quitta qu'avec lavie. 
Il fot univerfellement regretté , & enterre 
avec pompeàGuaftalla-Ilavoit épouféle 2Z 
Juillet 1700 Marie - Madelaine de Diesbach , 
fille de Jean - Frédéric , Seigneur de Heiten- 
tied & Belleroche , & d'Elifabeth de Stein- 
brngg , fœur du prince Jean - Frédéric , Gé- 
néral au fervicc d'Autriche , dont un fils more ^ 
en bas ige , trois filles , & 

Louis - Augujle - Augujiin , comte d' Affry » 
Seigneur de Prévondavaux , St. Barthelemi 
&Brétigni , Lieutenant- général au fervice 
de France , Colonel des Gardes Suiffes , Che- 
yalier Grand -croix de l'ordre de St Louis, 
Àdminiftrateur de la charge de Colonel gé- 
néral des Suifles & Grifons , & Confeiller 
honoraire d'Etat & de guerre de la républi- 
que de Fribourg , naquit à Verfailles le 2^ 
Août 171 3. Il eiltra au fervice de France en; 
qualité de cadet de la compagnie de foa 
père aux Gardes le 15 Avril 1725 > fut fait 
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Enfetgne le 14 Août 1729 , Capitaine com* 
mandant de la compagnie cplonelle de fou 
nom le 2^ Février 1733 5 & repafla avec le 
ii^ème grade dans leç Gardes le q^; Janvier 
J734, Il fuivit fon père en Italie , & eut, 
cpmme on vient de le voir , le malheur de 
le per4re à l? Journée de Giiaftalla , où il ft • 
trouva. Il en obtint la compagnie aux Gai?- . 
des le joOcSobrc fuivantî fut fait Chevalier 
4e St. Louis le 29 Janvier 174P, & Brigadier 
IçaMai 1744. Jq vais rapporter une partie 
4u brevet de Sa Majefté par lequel elle lui 
4onna le i;^ Avril 1746 l'emploi de Lieute- 
nant- Colonel des Gardes : Dçjirant , dit le 
Monarque , remplir ladite chargç d'une perr 
fmttequiait toutes le^ qualités ^equifespour 
s]en acquitter dignement , nous çivons ejlimé 
que nous ne pouvions, faire pour cette fqis un 
meilleur choix que de vms , pour les Jervices^. 
ofée vous nous avez rendus dans toutes k^ occ(h 
fions, qui s^en font préfenties , oh v^us nou$! 
me:^ donné des preuves de votre valeur , cou-- 
r^e , expérience en la guerre , vigilance ^^ 
bonne conduite , ^ de votre fidélité & affhc^ 
tion à notre fervitç^ L'attache du ColanM 
général, datée du |2 du même mois , efi 
aufli très - avantageufe à fa réputation. Il fui 
créé Maréchal- de -camp le i Janvier 1748 % 
enfuite d'une conduite pleine de valpur peu* 
dant toute la guerre , nomn^iément pendant 
les campagnes de 1745 , 47 & 48 , qu'il çomi» 
fnanda le régiment des Gardes. 



y Google 



t " ) 

En 1 7Ç V le Roi le choifit pour ùm Envoyé 
fftr^ordinaira Sç Miniftre plénipoteaciairQ 
auprès des EtaU généraux dea Provinces; 
unies : il prit congé de Sa Majefté en >^o^ 
yen\brç, & eut fa première aydiepce à la Haye 
le 3 1 Décembre fuivant. Il remplit fi hiea 
fa commiflîon , & foutint avec tant 4e digmtéî. 
les intérêts de la France, qu'en Janvier 17^9) 
il fut revêtu du paradère d'Ambaffadeur, & 
inaintenu dan$ ce pof^e important jufqu'au. 

4 Juin 17^2, qu'il eut ordre d'aller joindre 
Farmée de Hefle pour y fervir en qualité de 
Lieutenant -Général 9 grade ai^quel il avoi| 
été élevé le i Mai 17s 8» H fîmtint fa ripu. 
tation dans les expéditions de cette cam. 
pagne» Il fut enpn nomtné Colonel des 
Gardes le 20 Août 1707 , & a obtenu lesi 
grandes entrées des ^ppartemens du Roi 1er 

5 Qâobrefttivant^ Il eft Chevalier Grande 
croix de St LQui$ depuis 1780, & Confeillec. 
^onpraire d'état&de guerreà Fribourg depuis 
17^6. Mr, d'Aifry a époufé le 2 Juillet 1738^. 
Marie. Elifabeth baronne d'Alt , Elle unique 

6 héritière du colonel Jofeph - Prptais baron, 
d^Alt , & d'une demoifelle de la noble fa-*, 
^lille de Maillard , dont il a v;ie âllç ^ mariner 
siu comte François - Pierre de Di^l^ch > 
Chambellan d|e Plmpératriçe Rçinç de Hon*^ 
grie , un fils titré Vicomte d^Affty , Capi-\ 
taine commandant & en furyiva^cç (le Is^ 
Colonelle, & 
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Lolûs 'Augufie- Philippe i comte d'Alïty, 
Brigadier au fervice de France, Chevalier de 
St» Louis , Capitaine aux Gardes , & Mem- 
bre du Çonfeil fouverain de Fribourg , ba- 
tifé «n cette ville le 6 Avril 1744. Il eil entré 
au fervioe comme Officier aux Gardes ; il a 
été Aide-Major dans ce corps , & fait en 17^^ 
Capitaine commandant la compagnie de fon 
père. Il eft aduellement Capitaine d'un© 
compagnie de Fufiliers , & a été créé Briga- 
dier en Mars 1780. Il a plufîenfs enfans de 
fon époufe , née çomteïTe Diesbaçh de 
Steinbrugg, 



ALBERT IN, 



l 



acques-Ulric d'Àlbertin, Brigadier 
au fervice d'Efpagnc , & <;olonçl; d'un régi- 
ment d'infanterie grifoiine , naquit dans le 
pays des Grifèns en 1*67. Sa famille , qui 
tenoitun rang diftingué depuis long - temps 
à Bologne , alla s'établir à Venifë , & fix^ 
enfuite fa demeure dan$ les Grifons , où 
pluGeiirs de ce nom ont rempli des charges 
importantes , & fc font alliés à diverfts fa- 
milles nobles, Jacques - TJlric entra en 168^' 
comme Volontaire au fervice d^fpagne : il 
paflk l'année fuivante dans un régiment gri- 
Jpn en colite d'Enreignc 5 devint Liéuten^n^ 
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lamètiie atin^e^ & leva en 16^6 une cbni.- 
pagnie franche^ En 1^93 ii fut nommé Ma«i 
jor du régiment de Cappol^ Lieutenant- Co- 
lonel en 1^94 , & en tut gratifié en Itf9f. 
U fit quelques campagnes avec diftinâion à 
la tète de ce corps , dont la capitulation avoit 
été confirmée par Philippe V en 170 1 : ce 
Monarque pour lui en témoigner fa latisEic* 
inon« le créa en 170^ Brigadier d^unem»< 
eière bien âatteufe : Sa Majefté ayant pris 
elle-même la peine de paâer en revue le ré* 
giment , & en ayant été très - fatisfaite , pro- 
clama Mr^ d'ÂIbertin Brigadier en pleine 
campagne , & lui donna les plus grandes louu 
anges^ Gouverneur de Lodi en 1704, il fut 
dans la fuite quatre fois Landamman dans le 
Prettigau , Landamman des dix jurididions 
en Ï709 3 Podefta de Tirano en 17 19 , & en- 
fin Capitaine général delà Valteline en I72Z* 
Il mourut au mois d'Aût 172^ à Luzein» 
laiflant 8 cnfans de Catherine Sprecher de 
Bernegg, qu'il avoit époufée en 1701. Entre 
fes fils 5 Jacques- Ulric , fut Vicaire de la Val- 
teline 5 Henri , Capitaine général de cette 
province , Jean - André , Capitaine au feiF* 
vice d'Autriche^ 

^^ 
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ÉÀN .JACQUES . JôSEf H , fcaroh d'Àlè àc 
■TicfFenthal , Colonel au fcrvice de Savoye i 
Çohfeilleird^EtatdeFnbourgi Chevalier de 
iSt; Maurice & Lazare , naquit à Friboui-g 
Hfen i(î53 dé Prothais , Chevalier & Chancè- 
iiet , & dfe Marie Odet dé Patri; On trouve 
iine notice de cette ancienne famille patrl- 
tîenne dans le Diélionnaire de Levp^, & celui 
0e la Chenaye - des - bois. D'aptes urtp généa- 
logie dreffée fur les titres pfar feu Mr. T Avoyer 
de ce noni ^ elle étoit autrefois appelée in- 
iîifFé'remment/î/^Du Viéllard^ & elle remonte 
à UlHCy Cbnfeillèr d'Etat en 1300 fouà Ift ré- 
gence de la maifon d'Autriche ^ dont defcend 
à la quatorzième générntiohMané^ Philippe 
i)aron d'Alt, ancien Bâillif de Romont, Co- 
ionel , & fils de l'illuftre Avbyer & Commàn. 
dant général du militai té, François- Jofeph 
iticôlàs 5 inôtt à la fin de 1770, & d'une de- 
inoifellé de la laniillé de Glérefle. Les princi- 

Î laies alliances de la maifon d'Alt font avec 
es Sales en Savoj^e dans le î4e; fiécle, les 
Meys de Zurich, Rufs de Lucerric y Clèrii 
Praroman^ Rèiff, d'AfFry , Maillard, Man- 
héberge Tœringen ^ Diesbach & autres des 
j>lus diftinguées dé Fribourg. 

Jean ' Jacques "Jofeph entra dans fajeti- 
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htSe au fervice de France : 11' étoit Capî-; 
taine dans le régiment de Pfyffer en 1674,1 
la même anné il fut blcâfc à la bataille dé 
Sénef , & le II Avril 1^77 à celle de Mont- 
fcaffeU Le prince de Condé , qui avoir été 
témoin de fe valeur dans la première de ces 
batailles, daigna fort foûvent s'informer de 
rétat de fa fente , pendant qu'il fe iàifoit 
panfer. Il quitta quelques années après ce 
fervice, & fut dans la fuite Colonel d'un ré- 
giment fuiffe r>u fervice de Savoye. La con» 
duite qu'il tint dans ce pofte lui mérita l'Or- 
dre de St. Maurice & Lazare du duc de Sa- 
Voye i & une patenté de l'Empereur Léopoid 
de Bardn du Su Empire pour lui & fa pofté- 
tité , fous la dénomination d'Ah Je Tiefen^ 
thaï, le 21 Mai 1704. Ayant été réformé*^ 
ou félon d'autres , ayant remis fon régiment 
à fan fils il fe retira dans fa patrie ^ devint 
Tréiprier en 170^ , à mourut Baillif de Lu- 

fanole i4Novembre 1715, d'une fuite des 
leffures qu'il avoit reçues au fervice do 
France. Il eut plùfieurs enfans de fbn marî- 
àgé avec Elifabeth de Diefsbach i fille dé 
Jacques, & de Françoife de Reinold : Jofeph^ 
y rot dis i qui fuit^ François- Jùfeph Nicolafi 
Capitaine au fervice d'Autriche en Ï7ig ,• 
ConfeillertTEtat en 1729^, Avoyerle tf Juin 
^737»^ & Généraliflîme des milices du Car*, 
ton le 28 Février 1743 ; ^éat\ tué à Sénef y 
Antoine , Prévôt de la Collégiale de St* Nfc 
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i y ans en France , fut Baillif de Farvagftié* 

Jofeph Proiais , baron d'Àlt , Seigneur c(e 
Prévondavaux , St» Barthelemi & Mctani , 
Colonel au feryice de Savoyc , un des Soix- 
ante de la ville de Fribourg ^ naquit en 1^76. 
îl fervit dans le régiment de fon Père en Sa- 
Voye , & fut fait Colonel propriétaire en 
1704 : il commanda fon régiment avec dit 
tinâion aux fîéges de Veruë & Crefcentiri : 
ces fiéges ayant été levés il couvrit avec au- 
tant 4e bonheur que d'expérience la retraite 
de Farmée. Malgré cela on le réduiiit à la 
ibafle paye , & on l'incorpora dans Guith, 
ce qui étoit pofitivement contraire à la capi- 
tulation» Il en donna avis à l'Etat de Fri- 
bourg , qui fit diverfes démarches pour eni* 
pécher ce traitement d'autant plus fâcheux 
que le régiment avoit rendu de grands ler- 
Vices. Tqut fut inutile 5 & AÎn d'Àlt ne 
pouvant fervir fur ce pied -là > quitta le fer- 
vice. Lorfqu'il retournoit en Suifle , le Gé- 
néral françois qui commandoit c(ans une 
partie des Etats de la maifon de Savoye , vou- 
lut l'engager i entrer au fervice de France , 
& lui fit des offres très- avantageufes : mais 
il préféra de fetranquillifcr à Fribourg , où 
il fut adimis dans le Confeil des Soixante, 
obtint le bailliage de Corbièrcs en 171 5, 
' & mourut le 20 Janvier 1741 , ne laiflant 
de Çon mariage avee Demoifelle de Maillard , 

qii^urie 
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^û'iihe fille mariée au Lieutèiiâhl-Gélip<^ 
tomtc d'Affryv 

^ RS Alterm ATT , Maréchal • de • camp 
au fervice de France , Chevalier de St. Louis, 
& Capitaine - Lieutenant de la compagnie 
générale des Suifles & Grifons^ d'une famille 
originaire du canton de Soleure » qui jouit 
du droit de bourgeoifie dans la Capitale , & 
a produit plufieurs Officiers de mérite j ainft 
qu'un Abbé de Marigeftein , qui lui ont donné 
beaucoup d'illuftration , entra au fervice dô 
France en Janvier 1670 : il pafla d'abord par 
les diiféréns grades d'Officier fubalterhé 9 & 
is'étant acquis beaucoup de cônnoiflance dans 
l'art militaire il fut fait Major des Gardes^ 
Suifles le 2 Avril 1690. C'eft en cette qualité 
' qu'il fe diftingua le i Juillet fuivant à la ba-' 
taille de Fleurus i où il fut blefle. Chevalier 
de St. Louis avec 2000 francs de penfion lé 
8 Févrieri694i il quitta le 12 Juillet de 
l'année fuivance la majorité des Gardes pour 
prendre le commandement de là Générale enk 
qualité cie Capitaine - Lieutenant avec rang 
d^ Capitaine à la mort dé Mr. Machet j & 
obtint le brevet de Brigadier le 28 Oâobro 
2704 9 celui d'Infpeâeur général d'iafantof-» 

B 
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tic avec 8000 francs d'appointcment en Mat 
I70f , & celui de Maréchal - de • camp le 8 
Mars 1718^ Il mourut dans le mois d'Odo- 
bre de la même année , laiflant poftérité de 
Marie j fillc|de Henri de Montefquiou , Sei- 
gneur d'Artagnan & de Ruth dc^Fottaner , 
& nièce du maréchal d'Artagnan» Mn Alter- 
matt^ que le fèul mérite avoit conduit aux 
premiers emplois militaires , fit avec beau- 
coup de diftindion la plupart des campagnes 
de la guerre de fucceffion : à la bataille de 
Denain entr'autres , il fut un des premiers ^ 
quipénétra dans les retranchemeris ennemis, 
a la tête d'ulie brigade qu'il commandoit & 
qui fit des prodiges de valeur. 

Paul- Charles Altermatt ^ Matéchsil - é^ 
camp au lervice de France ^ Chevalier de S^, 
Louis, & ancien Lieutenantcolonel du régi-* 
ment fuifle de Boccard , vit retiré à Paris. 
Il eftfils duprécJederit 5 & eft entré fort jeuite' 
aufcrvice. Capitaine d'iilfenterie en 1740, 
il obtint la commiflîoh de Lieutenantcolonel 
en 1747 5 celle de Colonel en 17^4 , & lef 
poftc de Lieutenantcolonel efFeélif dans Icf 
régimentde BocCard en 175 5. H fut nommé 
Brigadier le 1^^ Juillet 17Ô2, Maréchal- de 
camp le 29 Janviet 1768 i & fe retira du 
fervice la même année^ 

Jofepb Bernard Altermatt ^ Maréchal -de- 
camp au fervice de France^ Chevalier de St. 
Louis , & membre du grand Confeil d^ So- 
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feùrë , ctt parent ]du précédent II à com^ 
hièncé à fervir dans hes Gardes fuifles , & a 
été fait Aîdemajor de ce régiment avec bre- 
Vet de Licutenantcolonel en I7Ç0 : il obtint 
celui de Colonel le 22 Mars 1751 , ftit nom^ 
imé Lieutenantcolonel du régiment d'£ptin- 
gen en 17^4 , Brigadier le 22 Janvier 1769^ 
Maréchal. de- camp en Février 17 80 i& il 
quitta le fervice après cette dernière promo- 
tion; Il cft du Cônfeil fouvcrain à Soleure 
depKiis le 28 Jum 1773 j & a commandé avec 
beaucoup de réputation le régiment d*Ep- 
tin^n en Corfe pendant la guerre contre le« 
rebelles. J'èfpète pouvoir donner dans mort 
rupplcmentune notice plus exadbe fur cette 
femille i dont on nl'a ptoniis un mémoir* 
tiré des meilleures fourees) 

AmbÙhëL 



ULthasar ÀMBiiHEL, Golonél siù fef: 
Vice de France, 'Chevalier de l'Ordre de Sti 
Maurice & Lazare , & graiid Châtelain dé 
Siôn 5 étoit fils d'Etienne , Capitaine ea 
France & Chancelier du Vallais. Sa famille ^ 
l^ui fubfîfté encore avec honneur , èft fort 
ancienne : elle a conttadlé des alliances avec 
les meilleures niaifons du pïiys, & a fourni 
àTEtaï -& à TEglife beaucoup dé grandi 
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hommes > comme Melchior , Lieutenant du 
pays en iÇÇtf , ZVVrr^ , Chancelier en même 
temps , Alphonfe , Capitaine général en 1737, 
Emmanuel j Capitaine du Dizain de Sion en 
17^1 , François -Frédéric i Evèque de Sion 
le 18 Décembre 1760, & autres , dont je ne 
connois que les noms , n^ayant pas reçu de 
mémoire. Baltbafar 9 après avoir fervi en 
Savoie , où fa bravoure lui valut la croix de 
Su Maorize & Lazare » entra dans les chargés 
de la République : il devint grand Châtelain 
de Sion en KÇ31 , Rourguemaître en 16^6 i 
grand C hatelain pour la féconde fois en 1 646^ 
Il leva auflî en 1641 un régiment au fervicè 
de France , à la tète duquel il fit quelques 
campagnes en Flandre & en Catalogne juC 
qu'en 1 649 qu^il fut réformé* J'ignore Tan* 
née de fa mort* 



AMEDRÙZ* 



A 



•-BÉAHAM Amedroz , Maréchal - de- 
camp au fervice de France , Chevalier du mé^ 
rite militaire & premier Lieutenant aux 
Gardes fuiifes , eft natif de NeuchateU II 
entra au fervice eu 1739 comme Officier 
dans une compagnie neuchateloife aux pe- 
tits corps , & pa(fa en 1 744 dans le régi- 
ment dki Qardes , où après avoir paûe par 
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divers grades, il fut fait premier Lieutenant 
en 1762. Ses fervices lui avoient déjà valu 
en 17^9 la croix du mérite , & en 17^0 Iç 
brevet de Colonel : il fut créé Brigadier le 
18 Juin 1758 . & Maréchal-dc camp en Fé- 
vrier 1780» Il eft depuis plufieurs annéeç 
chargé de la diredtion du dépôt des recrues 
à Béfort , fes infirmités ne lui permettant pas 
dç faire fon fervice^ 



AMRHTN, 



V, 



ALTHEp^ Amrhyn, Avoyer de Lucerne, 
Colonel au fervice de France & de Savoye , 
& Chevalier de St Maurice & Lazare , fils 
de Jofeph , Banneret de la République , & 
d'Anne Amftutz, naquit à Lucerne en iî70, 
La famille Amrhyn , fortie de Strasbourg & 
établie à Lucerne en i ç i g , où elle a toujours 
vécu d'une manière très - honorable depuis 
fon arrivée dans cette ville , remonte à Mi- 
chel , qui obtint pour lui & fes defcendans 
le droit de bourgeoifie illimitée dans cette 
même ville , & fut généralement reconnu 
pour noble d'origine. Son fils entra dans le 
ôénat en iff î , & du depuis il y a toujours 
eu des Confèillers de ce nom , dont plufieurs 
fe {ont diftingués '& font parvenus aux pre- 
trières dignités. Béa^ , Chevalier de St, Mau^ 
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ricfe & Lasjare & de l'Eperon d'or, fufeBaJVr 
ueret & Ambafladeur vers le Pape : il mou^ 
rut; en 1617. ViSlor Amédée^ Chevalier de St^ 
Maurice, mourut en France avec la réputa^t 
tion d^un Officier diftîngué- Jofeph^ Cheva- 
lier du même ordre , Avoyer de Lucernc » 
& Capitaine au fervice du Pape , fut extrê- 
mement regretté par fes-compatriotes. Wal- 
ther - Louis i aujourd'hi Avoyer, fe montre 
digne de fes illuftres ancêtres* Les alliances 
de la famille Amrhyn font avec les nobles^ 
de Wellemberg , de Brifeck, Amlehn , Meyeç 
de Baldegg , Féer d'Emmen , Sonnenberg ^ 
PfyfFer , Zurgilgen , Mohr » GœldUn , CJoofsb^ 
Schumacher, Caftoreo^ 

Walther , qui eft mentionné à la tète d^ 
cet article , fut admis dans, le grand Confeil 
en iÇS^î nommé BaillifàMûrtlter en iS9^% 
du Freyamt en 1^07, & il leva en \6o% un 
régiment pour le fervice du duc de S^voye ^ 
qui fut licencié bientôt après* Banneret de^ 
Lucerne en ifiio, il fut en \6i6 pour la 
deuxième fois Colonel d'un régiment fuiâe 
au fervice du duc Emmanuel - Philibert , qui 
pour lui témoigner combien il étoit fatisfaiç 
des ferviceç que ce corps lui avoit rendu 
contre les Efpagnols , le créa Chevalier dô 
St* Maurice & Lazare la même année ; il 
iut réformé en i6ig. De retour dans fa pa- 
trie il s'appliqua uniquement k acquérir Icsi 
çonnoiflknçes néçelTaires à un M9gi(lrat : ^ 
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fist nommé Lieutenant d'Avoyer en 1^22^ 
& Avoyer en 1624* Cette première dignité 
de la République ne l'empêcha pas de lever 
en 1^2^ un régimentpour la couronne de 
France: mais une erreur deMiron , Amba£* 
fadeur du Roi , penfa le dégoûter de cetem- 
ploi. Ce Af iniftre étoit chargé de dillribuer 
les commillîons de Capitaines aux Officiers 
qui dévoient commander les dix compagnies 
dont le régiment étoit compofé : il n'en garda 
point pour le Colonel , qui fe trouva par là 
ians compagnie , & rçfufa de Tervir fur ce 
pied* On fit remarquer à Miron que ce n'c- 
toit pas le moment de défobliger un Avoyer 
de Lucerne aufli accrédité que l'étoit Am- 
rhyn: il en écrivit au Roi; & ce Prince or- 
donna qu'on augmenteront le régiment d'une 
compagnie , qui fut donnée à Mn Amrhyn, 
Cehai-ci que des aflaires retenoient à la cour 
de Turin , revint en Suiffe , & mi( bientôt 
fur pied le nouveau régimeht. 

Il ne le cpnduifit point en France , parcs 
qu'on jugea qu'il rendroit des fervices plus 
eâentiels en s'oppofaut au parti qfpagnol , 
qui faifoit des efforts extraordinaires pour 
gagnsr le deflus dans les Diettcs. Voici à 
propos un témoignage que lui rend Mr* le 
maréchal de Bafl'ompierre dans une lettre 
datée da 21 Janvier 1626 : ** Le Roi doit 
i, conferver à fon fervice le colonel Amrhyn , 
\x wi 9MM'C fes bonnes qualités , a çell^ 
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4, d^Avoycr du premier Canton catholique i 
») il eft grand ferviteurdu Roi, brave hom, 
„ me de (a perfonne , le plus capable do 
„ fervir en la charge de Colonel „ L' Avoyeï 
Amrhyn ayant eu fon régiment réformé 1^ 
12 Mars 1^27, renonça abfolument au fer, 
vice, & remplit fa dignité avec gloire juf. 
qu'à fa mort, arrivée le 21 Mars 1^35. Il 
avoit époufé Jacobée PfyiFer d'Altishofen x 
dont il laiifa quatre enfans , & en fécondes 
n6ces Elifaheth Bodmer de Waldenâuë» 

Jofeph Amrhyn , Colonel au fervice de 
Savoye , Chevalier de St Maurice & Lazare » 
Gentilhomme ordinaire de la chambre du 
iiic Vidor-Amédé , & Confeillcr d'état de 
Lucerne , né le 9 Septembre i Ç89 » étoit fils 
aine du précédent. Il entra dans le^grand 
Confeil en l6o$ , fut nommé Baillif de Badea 
en 1Ê19 5 de Weggis en i62Ç , & leva ea 
J62S un régirnent pour le duc de Savoye 
Charles Emntehuel. Vidlor Amédé , fils & 
Suçoefleur de ce dernier , conferva Mr* Anv» 
irhyn à fon fervice , & le récompenfa de la 
valeur , qu'il avojt fignalée en diverfes ren- 
contres , en le décorant de l'ordre de St, Mau- 
rice & Lazare , & lui donnant une place de 
Gentilhomme ordinaire de fa chambre en, 
%6iS* Lî* mêma année l'Etat de Lucerne le 
plaça dans fon pçtit Canfeil. Il mourut It 
le 6 Septen^bre 1 645: , laiflant poftcriti (J.ft 
§ufaiine ?^urgilgeu de HjffikQii,, 
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Louis Amrhyn , Colonel au ftrvicc de Sa^ 
voyé , Capitaine des CentSuifles de la Garde » 
Chevalier de Jérufalem & du mont de Stc, 
Catherine , & Confeiller d'état à Lucerne , 
-frère du précédent , naquit en 1^93 : il entra 
aufervictfcn i6i% , comme Enfeigne de la 
Garde fuifle de Turin ; en devint Lieutenanti 
en i<?46, &fut nommé Lieutenantcolonel 
du régiment de fon frère en i429 > Gouver^ 
neur de Wikon dans le Canton de Lucern« 
en 1541 , Membre du Sénat en 164^ , Capi. 
taine- Colonel des Ccnt-Suifles en 16^%^ Il 
mourut dans ce pofte le 8 Mai 166^ , âgé do 
72 atts^ Il eut quatre enfans de f^ premièro 
femme Anaftafie Zurgilgen , & point de la 
féconde Marie Helmlin de Pfeffikon. Il avoit 
fait un voyage à la Terre .. faint« , & y avoit 
été créé Chevalier. 

Jojfe Amrhyn , Capitaine - Colonel des 
Cent-Suifles de Turin , Co^^ller d'état à 
Lucerne , & Général - Majo^^u fervioe do 
cette Ville , étoit le troifième fils de Tavoyei 
Walthenil entra au fervice de France en i tf 34 
comme Capitaine dans un régiment fuifle, 
qu'il quitta en 1^37 pour occuper le pofte 
d'Enleigne d«$ Cent - Suifles de Turin; U 
obtint une place dans le Confeil fouverain 
de Lucerne en 164^ , la Lieutenance des 
Cent • Suifles en 1648 j fut feit Baillif do 
paden en itfçi , & rendit de grands fervices; 
àf^ patrie lors 4^s (roubles de i^i^ Uk 
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guerre civile s'étant allumée en 16^6 il fervît 
4^n$ rarmée catholique en qualité de Gérié* 
rai -Major, & contribua beaucoup au glo- 
rieux fucccs de h bataille de Vilmergen. 
Enfin ayant été admis dans le petit Conleil , 
& promu au porte de Capitaine -Colonel de 
la Garde fuifls de Turin en i66f , il quitta le 
fervice en 1670, & mourut le 13 Mars 1^71, 
ne laiflant pas de poftérité de Marguerite / 
FfyfFer. 

Charles - Antoine Amrhyn^ Colonel au fer» 
vice d'Efpagne , Avoyer & Banneret de Lur 
cerne , fécond fils de TA voyer Jofeph & dç 
Sibille Gœldin de Tieffenau, naquit en 16601 
%\ fut reçu dans le grand Confeil en 1680, 
nommé Baillifà Knutveil en 1682, Capitaine 
général de Will en i6%6 , & Capitaine au 
fervice d'Efpagnc en 1^90 à la levée du régi^ 
ment de Meyçn II renonça à fa compagnie 
en 1693 poiu|^ntrer dans le Sénat -y & ayant 
été fait Baillinm Thurgau en 1702^, il quitta 
cette place dès l'année fuivantc , & leva un 
régiment fuiâe fous l'approbation des Can- 
tons catholiques pour le fervice du roi d'£f> 
pagne. Il fe comporta de façon à mériter les 
plus grandes louanges dans les campagnes 
d'Italie , particulièrement aux batailles de 
Caflano, Caftiglione & au fiége de Turin, 
après lequel il quitta le fervice. Il fut envoyé 
en 1709 en ambaflade auprès de la république 
4uVall^is,p©ur fonder quelparti ellcprendroil 
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en casdeguerre civile,&rengager à fbuUnlr ta 
caufe des Catholiques. Il s'acqukta très-bien 
de facommiflîon. En 1712 il fut élu Avoyec 
de Lucerne, & mourut le 16 Juin 1714 i 
Fàge de ^4 ans. Il eut plufîeurs enfans de 
fon époufe Anne de Sonnenberg. 

Jojfe Amrhyn , Colonel au fervice d'EC 
pagne, & frère puiné du précédent , naquit 
en 166^^ Il lev^ en 1691 une compagnie au 
fervice d'Efpagne , & ayant été pourvu en 
1^93 dUuie place de Confeiller au grand 
Confeil, il fut nommé en ïtf99BaillifdeMal* 
ters. En 1703 il rentra au fervioe d'Efpagno 
en qualité de Lieutenantcolo^el du régiment 
de fon frère , dont il fut gratifié en 1706!, 
Ses quartiers d'hiver ayant été fixés à Mont^ 
pellier , il travailla avec un zèle infatigable 
à réparer les pertes que ce corps avoit eâuyée^ 
dans différentes rencontres , lui donna une 
uniforme réglée , & en fit ut^|s plus beaui( 
régimens que les Sqifles euunffalors au fer« 
vice des Puiûances étrangères. L'année fuK 
vante il le conduifit en Efpagne , fe diftingua 
à la bataille d' Almanza , & mourut accablé de 
fetigues le 28 Avril 1713. Il cutpoftérité de 
fçin lU^rigge avec Catherin^ Schuiwaçher* 
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^ouis-FRéDERic ArbonnierdeDisy, 
Maréchal- de ^ camp au fervice de France , 
ancien Colonel du régiment aujourd'hui Au- 
bonne, & Chevalier deSt Louis , étoitâls 
de François Arbonnier , Châtelain d'Orbe 
& Capitaine en France, & de dameChaffeur 
d'Yverdon* Sa famille quiapofledé les fiefe 
nobles de Dify & d'Oppens , eft fort diftin- 
guée dans le paysj de Vaud : elle s'cft alliée 
aax maifons de Gumoens , Métrai , Arrufens, 
de Pcfme , Dupleflîs & autres des plus illuC 
très , & fubfîfte encore dans un neveu du 
Maréchal , qui eft Officier en Hollande ) 
& qui a pris pofleflîon de fcs biens. Louis^ 
frideric entra au fervice de France le if 
Février I7i|ktt qualité de cadet ^ il fut fait 
Enfeigne da^^handieule25Marsfuivant , 
& obtint le if février 1720 la oommiffion 
de Capitaine pour lever une demi - compa- 
gnie, qui entra en Novembre 1722 dans le 
régiment d'Hémel. Il embrafla dans la fuite 
la Religion catholique , fut créé Chevalier 
de St. Louis en 1740, & fe maria en France , 
de façon que depuis ce tepips-là il parut re- 
noncer à fa terre natak. Lieutenantcolonel 
du régiment de Grand villars le 12 Mai 1748» 
4I fut gratifié di;i brevet de Colonel en 175Q ^ 
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4e celui de Brigadier le 30 Novembre Î7V^V 
du régiment de Planta en 1760, & enfin du 
brevet de Maréchal - de - camp lé 20 Fé vriet 
1761, Il fe démit de fon régiment en 176^9 
& mourut avec la réputation d'un Oiïicief 
diftingué à Paris le z Odlobre 1780 fans 
poftérité* 



AREGGÉR. 



&jifi 



Laurent Aregger , Chevalier , A voye^ 
de Soleure & Colonel en France , fut un dd 
ces héros dont le nom mérite de pafler à la 
poftérité la plus reculée. Il naquit en iÇ4d 
à^Urs Aregger i prermier de c6 nom 5 lequel 
reçut en 1543 de Tétat de Soleure en fief \t 
château de Péclufe , dit Blauenftein $ fitueï 
dans le bailliage de Falkenfteia^ujourd'hui 
la demeure ordinaire des Cmmceliers des 
bailliages d'alentour , & d'Urfule de WieU 
îtein* La famille Aregger , connue à Soleure? 
depuis le quinzième ficelé , à occupé dan^ 
cette Ville faits interruption des charges àp 
Confeiller, Baillif & autres très-confidéra* 
blés dans la République ; elle a donné uit 
grand nombre d'Officiers diftingués dansf 
les fervices étrangers , & elle eft alliée au3é 
meilleures niaifons du Canton * comme Be* 
fenval , Walllier d' Arx , Vigicr , RoU , Glutz, 
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Suri, ScWaller ^ Ruchti^ HafFncif ^ Buthi 
karrcr , Saler, Degenfcher, Son ancienne 
hobicfle fut reconnue & confirmée avec Tad- 
jondion du titre & prérogatives de Baron 
(d'Empire fous la dénomination de Wilden- 
fteg , par l^empereur François I pour rem^ 
^ire d'Allemagne 5 & par Marie -Théréfe^ 
Reine de Hongrie pour les états de la maifon 
d'Autriiche , le 5 Juillet 1749, & letcmt en- 
Iregiftré dans la Chancellerie d'Empire le 30 
Novembre 1750 , & dans celle d'Infprugg 
dans le courant de là même anhée , en cdH- 
Jîdérationi dit le diplôme ^ de la nobkjfe fort 
ancienne , ^ des fervices fignalés de Mrs* 
d'Aregget. 

Laurent fut nôhirhe du grand Confeil ett 
Iççf j entra au fervice de France en 1567 
comme Enfeigne de la compagnie d'Etienne 
Schvraller , de^Sôleute, dans le régiment dd 
Pfyifer au ^^ce de Chairles ÎXj fe trouva 
à toutes les expéditions où ce régiment fut 
employé jufqu'à fa réforme. Baillif deGœs- 
gen en IÇ&9 ^ & Capitaine au fervicé 
d'Henri III en r^7ê. Député pour le renou- 
vellement de l'alliance & combourgeoifië 
bvec le Canton de Berne le 10 Février IÇ77» 
Confeiller d'Etat en 11^79, BailHf de Fin- 
ir erithal en i^gi , Confeiller d'état du pte- 
fiiier ordre , & Tréforier de la République 
en 1^8? 5 la même année Baillif de Kfiegs^ 
ftetteii , Bànncret en 158^1 il leva en Mars 
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1^89 un régiment fuifle de Jôoohomitlcâ 
divifés en treize compagnies au ftrvice dcJ 
Henri III Roi de France & de Pologne. Cd 
corps fut un des régimens fuilTes , que Sanci 
mena fi à propos au lecours de ce Prince 
dans fa plus cruelle dctrefle. Il contribua 
avec le régiment de Berne , commandé par 
Louis d'ErlacIi , à la reprife du château de 
Tonon en Savoye , qui fe rendit le 26 ^vril 
1589. C'eft au colonel d'Areggôr que l'on 
doit en grande partie la prife du château de 
Ripaille , qui capitula le i Mars ni ime année^ 
Le régiment d'Aregger garda les tranchée» 
ouvertes devanC cette place , où ayant été 
iattaqué par les Savoyards qui tombèrent iat 
lui pour l'en chaffer , il repouifa leurs eiForts^ 
& contribua ainli à fa prife* Henri III ayant 
été tué par Jacques Clément le i Août IÇ89# 
11 embrafla avec ledit régiment le parti 
d'Henri I V^ & il envoya le|(|pitaine Joft 
Greder , dont il fera parlé en fon lieu ^ à 
Soleurepour obtenir Tagrémcnt de fon Sou- 
verain. Ceux qui font tant- foit- peu verféfi 
dans Phiftoire de ces malheureux temps i 
favènt de quel poids furent les Suifles dans 
ces conjondures , combien Henri IV, aban-^ 
donné pour ainfi dire de tout le monde , al 
apprécié ce fervice fignalé , & combien la fer- 
meté des Suiifes & fur- tout de Mr. d'Aregget' 
contribua à retenir les François , qui en pluô 
grande partie déiibéroient de fe^etirer^ 
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. Sous les yeux du Roi ^ jufté appréciateur 
du mérite & de la valeur, le colonel d'Areg* 
gèr {e diftingua à la bataille d' Arques le 21 
Septembre 1589 » aufiégede Vendôme ^ de 
Tours , d'Alençon , de Falaife j de Lilîeux i 
iPontaudemer , Pont - TEvêque , Bayeux & 
Honfleur en bafle Normapdie ^ toutes places 
prifes en I f 89 • il s'acquit une gloire immor^ 
telle à la bataille d'Yvri le 14 Mars i f 90 , où 
Henri IV paiTant devant lui , lui dit ces pa- 
roles mémorables : Mon compère j gardez* 
ntoi une halekariè à la tète de votf^ régiment ^ 
car il y aura de f honneur à acquérir j & après 
la bataille Henri fut fi fatisfiftt de fes fervices^ 
qu'il lui fit préfent de fon armure* Il fe trou* 
va de plus au fîége de Chartres i qui ne ft 
rendit qu'après deux mois & demi de réfiftan- 
ce le 9 Avril 159I4 Le mauvais état des finan^ 
ces obligea alors le Rôi de licencier fon 
régiment & ||ftlui d'Hartmatlnis ^ Grifon* 
Mais pour lui témoigner fon eftime parti-» 
culière , il lui donna l'àccollade de chevalerief 
de la propre main le i^ Juillet 1591 à 
Nantes en préfence des Princes du fang 
& de plufieurs Seigneurs de la cour , & en 
même temps une lettre de Chevalier & une. 
chaîne d'or i & notifia ^ar une lettre du 24 
juillet de la même année dans les termes les 

Îdus obligeans la réforme de ce régiment à 
'Etat de Soleure» 
Le colonel Arej[ger pour s'en retourner 

eii 
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feh Suîflc avec fon régiment , prit la ircrutiJ 
de Uoudan , dans le voiHnage duquel fe 
trouva le duc de Mayenne j chef de la ligue i 
qui l'invita de paflèr à fon ftrvice avec fa 
trouppe. Non bbftant les arrérages confidét 
râbles qui étoienc dûs aux Suiffes ^ & pour 
lefquels ils avoient fort peu d^efpérance , 
Aregger rélifta à fes offres. Mayenne voyant 
• toutes fes tentatives inutiles auprès d*uit 
homme que fon attachement à la perfonnc 
d'Henri IV à rendu rebommandable , entre- 
|>rit de l'enlever par force ; mais ayant été 
Jrepoufle il fe radoucit ^ & pria le Colonel 
de prendre des pafleports de lui & dé 
paâer par les villes dé fon parti* Aregger 
dédaigna des oifres qui pouvoient avoir 
l'ombre d'une intclligfencê avec Tennemida 
Roi ^ & rcfiifa le tout; Il continua fe route 
au milieu de l'armée de la ligue , & arriva 
au mois d'Odobre 1^91 avtôfon régiment 
à Sôleure; BailHf dé Buehenbsrg en 1593 , 
Avoyer ou chef de là république ft canton 
dé Soleure en 1594^ il fe trouva à plufiéurs 
Diettes comme Député ^ figna à Lion le 2% 
Semptetiibre 1^9^ le traité de Neutralité 
conclu entre Henri IV & Phihppfe II , Roi 
d'Efpagné au fujet du duché & cohité de 
Bourgogne , & parut comme Ambafladeur 
de fon Canton au renouvellement d'allianoo^^ 
entre la France & le Corps Helvétique à Paris 
tn i^6fi;CeGhef, aoflî habile hommeai'Etat 

G 
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que. Militaire diftinguc , mourut en iëi6, 
après avoir vendu fon château de Warten- 
fels* Il eût été à fouhaiter que TAvoyer d'A- 
rcgger n'en fût pas venu à cette extrémité-: 
mais après la mort d'Henri I V les finances 
étoient Ci délabrées , que ce Colonel pour les 
fervices eflentiels qu'il rendit à la France , 
malgré fes follicitations , ne put jamais ob- 
tenir de la Régence fes arrérages , qui étoiecit. 
iX)nfidérables* 

Il eut de fon époufe Agnès d'Eggenfpûel 
les huit enfans qui fuivcnt : Jean , grand 
Baillif de Bechbourg en 1587 } Jacqites^ 
ViSfor^ Un , tous les trois vivants en 158T 
& morts jeunes j Jean GuiUaume , grand 
Baillif de Gopfgen en \6o^ 5 qui leva en 1606 
avec Peterman de Wallier une compagnie 
-daos le régiment Gallati) qu'il lui céda en- 
iiiite etitiérenatent , & en leva une autre en 
16249 laquelle fut incorporée dans les Gar- 
nies fuifles. Il fut Confeiller d'état en i^ig» 
& mourut en r62f j Barbe 5 Catherine^ Ma* 
dtlaine^ & Elifabethy époufe de Vidlor Haf- 
ner. Capitaine en France aulervice d^Henri 
IV, mort Chancelier de Solcure* Jean^Jac- 
. qtues d^Aregger , fécond du nom 4 Chevalier 
-de l'Ordre de St. Michel i, Gentilhomme or- 
dinaire de la chambre du Roi , & Confeiller 
d'état du premier rang, érigea en. 1 6^0 d*ns 
l'égUfe de St* Urs une épitaphe en xxxémtÀie 
A^ fon époufe, de fou père , grand- père. 
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& Je Tavoyer colonel LauretH^ ,^ fôn gr^trd 
encle , à la mode de Bretagne. Comme elle 
cft défeâueufe dans quelques auteurs qui 
Pont rapportée ^& qu'elle ne fe voit plus dans 
PEgUre de St* Urs depuis 17^3 , que TEgliTc 
n été démolie y & bâtie à neuf, je la donne 
de mot à mot diaprés Toriginal qui fub- 
fifte encore dans la^ maifon de U famille 
d'Arcgger, ainfi qu'elle a été copiée , & avé- 
rée par Gafsman > Notaire public > le 19 



Armes 
^Areggir. 

D. O. M. 

Nobiles ac ftrenui D* D^ 

Urfus Areggcr Solod," 

Reip^« Scnator R.« M.^** 

Gall. Capitaneus obiit^ ^S99* 

Laurcntius Aregger 
Schultetus Eques^ a.*^ 
IL» M> GalL Colonel.»^ 

obiit j6i6^ 

Jpannes Jacob^™* Aregger 
ileipv* Solod.» Senator 
dbiit a^"" 1^38» xtatis faanaj^ 
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NbbiKs Cathairina WaHîô* 
obîit a,° I&14» œ taris gii 
CotTJunx fidelis 
Jomrnis Jacobl Ainegger 
Senatcrris Reip * Solod.** 
Et Capitanei Rv* U.^ 
Galliarum^ 

Latidand> feudetnf 
Réqfuies £)efti:n<ài» 
dét\ir. • 
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Armes Armes 

Je Kallenhrg, X^ ï?î$ de Wallier. 



Martin à^Areggir^ Çotonel aufervice dé 
la république de Vehife > & du grand Con* 
feilde Soleure, naquit le 3 Juillet 1658, & 
entra fort jcuile au fervice de France , où il 
étoit Lieutenant en 1678* Plufieurs Cantons 
catholiques ayant tftcèrdé à là tepublique 
de Venifc en 1 687 P^"r '^ guerre contre les 
Turcs uA régiment (àe troi^ rfii Ile Hommes» 
comhiandé par Sèbftftien Pérégrin Schmid , 
d'Uri, Martin d'Aregger entra comme Ga-* 
pitaine dans ce Corps, & parvint peu après 
à la place de Lieutenantcolonei : Mr* Schmid 
étant mort à fort arrivée en Morée , Hellcr j 
de Schweiz ^ le rémplaqà , & s'abfenta bien* 
tôt, fans néanrtoiprs fe défaire de la chargd 
de ColoneU Arefgger , en prenant le com* 
nvmiidement fe diftingua à k tiètt du régi* 
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ment, fe fit admirer par pluOeurs adions de 
valeur , & d'intrépidité , fur -tout devant 
Negrepont, où il eut k bras fracafle, dont 
il mourut peu de temps après, regretté de 
toute Tarmée. Ses funérailles fe firent à So- 
leureleîÇ Mai 16^9* Hlaifla de Marguerite 
de Glutz , fon époufe , deux enfans : un fils 
Jean-Raptifte Martin, mort membre du 
grand Confeil en 1728 , & une fille. 

Martin ^Avegger , étoit fils de Jean - Jac* 
^ue d' Areger , 1 1 du nom , & de Marguerite 
de Kallenberg , fa féconde femme. Jeuiu 
Jacques i Capitaine au fervicede France dans 
le régiment de Molondin en 1635 , ^^va en 
i^i une compagnie dans celui de RoU , 
dont il fut Lieutenantcolonel en 1^43 i Gen- 
tilhomme ordinaire de la chambre du Roi 
par brevet du 30 Avril 1^53 , Chevalier de 
St. Michel par patente du Roi du la Juillet 
165 c , mort à Solcure Confèiller d'Etat du 
premier rang en i^7Ç» Il ayoit eu de fa 
première femme, Catherine de Wallier de 
St. Aubin , Jean - Jacques ^Aregger , troi- 
iîème du nom , Capitaine dans le régiment 
des Gardes foifles , mort Confèiller d'état , 
dont deftçndent Mefficurs d*Aregger <jui 
fuivent. 

François- Antoine d'Aregger , Chevalier 

de l'ordre de St. Louis , Capitaine dans le 

régiment des Gardes fuifles , & Brigadier des 

" %r«iée6 du Roi de France^, petit fils de Jean^^ 
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* Jaoqufiiî, troifième du nom , & fécond filai 
d'Antoine d'Aregger , mort Confeiller d'étafi 
en 170X, & de Marie- Madelaine deBuch^ 
naemic le 13 Novembre 1689* H entra au 
fetvicô de France le i Oiflobre 1709 comme 
cadet dans le régiment de Caftella , compa- 
gnie de Befenval j Enfeigne le 7 Mars 17 J.Obi 
jl p^lîli avec le même grade dans les^Gardes « 
compagnie de Machee 5 le 25 Mars 17x1 5. 
Sou&Ueutenant le zj Qâobre 1716, premier 
Lieutenant le 4 Juin 17x9 , il fut créé Cheh 
Valier de St. Louis le 3 Septembre (727» 
Capitaine commandant de la compagnie Vi- 
gier le 5 Décembre I733 , & l'obtint le i(i 
î^ai X740^ Ayant été nommé Brigadier le 

. ,$$ Mai 1744, il fe retira du fervice le 17 Jan- 
r wier 1745 en confervànt fa demi- corn pagniQ,, 

• #& mourut en 17^3. Il avoit fait avec le§ 
Gardci les campagnes de 171 !< 713 » 73^ « 
^42 , f4S > & ^toit entré dans le grand 
Cqiiil^il en X 7 1 î^i; Il îivoit époufé à Verfailles 
le îQxNîovembre 1729 Jeanne * Marguerite 

. de liî^tret , fille de Franqoi$ - Adam , Che-i 
valier de St* Louis , Colônçl d'un régiment 
fuiile de fon nom ^ attaché à la marine , & 
Brigadier des armées du Roi , & de Je^nne- 
Margueriçe Voile , dont il eut un fils , mort 
eiifant , & deux filles : Marie - Adélaïde ^ 

^ inorçe m 17^3 , époufedeFrançois- Jofçph-: 

jR^obert- Guillaume de Vigier de Steiiibrug& 

, Çiieyr^liçr de St^ Louis , Çî^pitaiiie ai^x Ç^x 
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desfuifies ; & Marie -Rofalie , époufe de, 
Jean Wolfgang - George - Jofeph de Suri , 
du grand Conféil de Soleure, ci- devant Of- 
ficier dans lerégrment des Gardes Tuifles» 

Pierre £Artggtr , Colonel au fervice de 
Philippe V, roi d^Efpagne & des Indes , frère 
du précédent , & troifième £ls d'Antoine 
Arcgger & de Madehine de Buch < naquit à 
Soleure le 27 Juillet 1691, Il entra comme 
cadet dans le régiment de Brendlé en France , 
pafla par les divers degrés d'Enfeigne , de 
Souslieutenant & de Lieutenant , & (quitta 
ce fervice au mois d'Août 1720* En 1721 il 
leva avec Tagrément de fon Souverain pour 
le fervice d'Efpagne une compagnie franche 
de deux cents cinquante hommes avec état 
major. Sa capitulation étant expirée , il en- 
tra avec la compagnie dans le régiment de 
Niederœfti de Schweitz, levé en 1724, ea 
qualité de Commandant du fécond bataillon; 
fe trouva en 1727 comme volontaire & Aide- 
de - camp du marquis de Spinola , Général 
de l'armée , ain fiége de Gibrafltar > & leva 
en 1733 un régiment fiiifle de fon nèm , 
compofé de deux bataillons, chacun de huit 
cens hommes, La cour d'Efpagne ayant 
formé un qunp fur les frontières du Portu- 
gal à c«?fe des méfintelligences furvenuès 
entre les deux Puiffances , le régiment 
d'Aregger reçut ordre iiy marcher , & 
Qa l^iaflî^naFEftraniadoure pdur quartisç 
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de raftiîîchiflement. Il mouriit à M ontànchegt 
dpns cette provirtce , d'une goutte remontée. 
J)om Pedro de Areggcr , ainfi appelé en, Ef- 
pagne, "étoit né pour le militaire j fa bonne 
mine & fon air guerrier le faifôit diftinguer 
dans toute l'armée occupée au fiége de Gi- 
braltar : c'eft à cette occafîon qu'il donna 
dçs preuves de fe bravoure & de fes talens 
militaires : refpefté des Officiers , eftimé des 
Soldats avec enthouGafme, il fèroit parvenu 
au3ç plus hauts grades dans cette carrière, 
fi la mort ^ne Tavoit enlevé dans un temps 
où fa réputation triompJiQit malgré l'envier 
IllaiiTa de Marguerite Schv^aller une fille, 
mariée à Gafpar de Péchery , Alfacien , d- 
^çvant Officier au régiment d'Alface. 

Jean- ym^r' Laurent ^ baron d'Aregger 
de "Wildenfteg, Colonel au fervice d'Efpagne, 
frère du précédent , fîxicme & dernier fils 
d'Antoine d'Aregger & de Madelaine de 
Buçh , mérite d'être connu par une fermeté 
d'ame • extraordinaire dans les adverfités » 
dont fa vie a été un tiffu. Il naquit à Soleurc 
le 23 Âoûl 1Ô99 : ayant eu le malheur de 
perdre fon père à l'âge de deux ans , il fut 
envoyé fort jeune en France , fit en partie 
fes étudesLau collège des Jéfuites à Rheims., 
entra au fervice de France , & fejvit quelr 
qviçs années comme Lieutenant dans le régi- 
ment fuiife d^ Bettens , aujourd'hui Son- 
.Rçnberg , connu dans ce temps -là foust i/^ 
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nom de Chevalier d'Aregger* Il leva en 
1728 avec François Tjofeph -Antoine de 
Suri de Bufly une compagnie pour le troi- 
fième bataillon du régiment deNiderœft au 
fervice d'Efpagne. Lsl Cour ayant réfolu d^ 
faire le fiéged'Oran en Afrique en 1732, le 
chevalier d'Aregger , qui fe trouvoit en fe- 
meftre à Soleure , n'eut rien de plus preâe 
que de fe rendre à fon régiment , qui èiifoit 
partie de Parmée afliégeante. Dans cette 
intention il partit pour Marfeille 5 s*y em- 
barqua le 27 Septembre 1732 j mais il eut 
un vent (î contraire qu'il ne parvint que le 
quatrième jour au port de Boue : il s'arrêta 
à Martigues , à une petite lieue de ce port, 
jufqu'au 5 Odobre , qu'il s'embarqua fui? 
iine tartane , & fortit du port le 4 de grand 
matin : il fut toujours retenu par le calme » 
& ne gagna le golfe St George que te 9 » 
où il refta en calme à la vue de terre» 
C'efl: ici que fes malheurs du chevalier d'A- 
regger commencèrent. Vers midi on aperçut 
un bâtiment qui paroiâbit faire une route 
contraire j vers le (bir ce bâtiment reparut 
encore & fondit droit fur la tartane , à la- 
quelle il avoit coupé chemin : il la laiâa en- 
gager dans une anfe , d'où elle ne pouvoit 
plus échapper. On comprit dès- lors que 
ç'étoit un corfaire algérien , qui s'empara 
enfin de la tartane, & la mena le IJ Odohrç 
ç^ droiturqàAlger. 
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Dans une audience que le chevalier d'A- 
regger obtint chez le Dey le ig Odobre, 
il fut déclhré bonne prife , & efclave de ce 
chef des Maures. La cour de France s'y op- 
pofa , prétendant qu'il devoit être relâché, 
fïuifqu'il avoit été pris fur un bâtiment 
françois , qui fuivant les traités réciproques 
devoit être libre. Le refus du Dey , joint à 
plufieurs infracHons dont la France avoit à 
îe plaindre depuis quelque temps , détermina 
la Cour à envoyer à Alger une efcadre com- 
pofée de huit vailfeaux , & commandée par 
Mr. de Cour , qui avoit ordre, d'aller de 
Cadix à Alger. Il y toucha j demanda fatis- 
faâion fur plufieurs griefs , & infifta fur la 
liberté du chevalier d'Aregger. Mais le Dey, 
inftruit des brouilleries qui agitoient alors 
l'Europe & occupoient la France , devint 
furieux à l'approche de cette efcadre j il 
^nenaça de fonder la baye i & ayant obligé 
par là Mr* de Cour de prendre le large , il 
fit reflerrer plus étroitement l'infortunéChen 
valier , le retira des mains des Pères de la 
Rédemption , où il avoit pcrmifEonde refter 
jjufqu'alors ; le mit parmi fes efclaves j le 
chargea de chaines , & l'accabla des travaux 
ks plus rudes* Il refta ainfi en captivité cinq 
ans & trois mois : il racheta foridoniefl 
tique en 175^ , & fe racheta lui - même 
de (es propres deniers le 8 Février 1 7J8 pour 
dix mille piaftres courants d'A'gcr* il avoit^ 
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foutenu avec une fermeté vraiment héroï- 
que & uniquement fondée fur la Religion , 
les traitemens les plus cruels , prifons , chai- 
lies & travaux pénibles, ou plutôt infuppor-^ 
tables , pendant les chaleurs excelfives d'un 
climat brûlante Toujours ferme & adorant 
la providence , fon ame n'étoit point abattue 
dans le temps même que toutes les efpérances 
pour fa libqrté femhloient être évanouies. 
Cette réfignation dans la volonté duScigneur 
le foutenoit, & le faifoit admirer des efclaven 
de to\ites le^ nations 5 les plus délèfpérés 
fe trouvoient çonfolés & raffermis par ion 
exemple» La tranquilité de fon ame fit un 
effet admirable fur la fànté de fon corps 3 
foible de compUxion dès fa plus tendre jeiu 
neffe , fon tempérament fe fortifia par les 
malheurs : pendant fon efclavage il n'eut 
aucune maladie , excepté un reffentimcnt de 
goutte , qui nç dura que vingt-quatre heures. 
Il avoit été nommé t^ieutenantcdlonel du ré-, 
giment de fon frère le 29 Décembre 1733 » 
& Colonel le 1 8 Décembre 173^. Il partie 
d'Alger avec les Pères de la Rédemption , & 
arriva à Cartagène le Mardi gras 1738 après 
neuf jours de navigation. Ayant pris des 
piéfures à Alic^ntç pour rembourfer les Pères 
de la Rédemption » il partit pour Madrit , 
& fut préfenté au Roi & à la Reine^u Prada 
9vec tous les Officiers rachetés avec luij de 
Jà il pafla à Tarr^goae poyr joindre fon lé- 
ment* 



'KlkAAto&Ab* 
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A fort arrivée il eut un procès très • consi- 
dérable à foutenir pour fes droits au régi- 
xncnt, procès très- difpendicux, & qui Taf- 
ligea d'autant plus , qu'il étoit obligé d'en 
venir à des extrémités qui coutotent infini- 
nïent à fon cœur bicnfaifant , nonobftantla 
noire ingratitude de ceux qu'il avoit comblé 
de bienfeits* En 1744 il augmenta fon régi- 
ment de deux bataillons ^ fit deux campagnes 
en Italie avec diftindion à la tète de /on 
régiment s & quitta le fcrvice ladite année 
1744, ayant été nommé Confeiller d'état à 
Solcure* Confeiller d*état du premier ordre, 
& Tréforier le 20 Février , Banneret le 2f 
Avril Ij6^ 5 il fe trouva à plufieurs Diette« 
helvétiques , & mourut fubitement à l'Eglife 
des Cordeliers le 2t Mars 1770. Il avoit 
epoufé en 174^ Marie- Hélène- Jacobé ba- 
ronne de RoU d'Emmenhola , fille d'Urs- 
Viâor 5 Avoyer de Soleure , & de Maric- 
Madelaine Vagner , dont il eut ' 

Jean - Vicior - Augujiin - Hermenegilde ba- 
ron d'Aregger de Wildenfteg , ci - devant 
Capitaine au régiment fuilTe de Buch , Con- 
feiller d'état à Soleure en 1771 > & Frx- 
Jofeph - Louis - Ferdinand , baron d'Aregger , 
<î- devant Capitaine au mên^e régiment de 
Buch 5 membre du grand Confeil en 1773 , 
& Capitaine de ville en 1780, qui époufa en 
1779 Marie - Jofephine - Françoife - Séraphi- 
* ^ue- Af&e de Tfchudi , de Glarus , fille d% 
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Jofepli • Antoine , Lieutenailtgén^ttit âéÈ àri 
méejs , & Colonel des Gardes Tuifles de Si 
MajeÂé le Roi des deux Siciles , & de Marie- 
Anne de Gallad, & Marie -Jùftpbhte^ ba^ 
ronne d'Aregger de Wildcnfteg, époufe dé 
François- Joîcph- Bénbit de Sehvalier, ci* 
devant Capitaine au régiment fuifle de Buch 
tu &rvice d'Efpagne, & enftiite dans celui 
de Sonnenberg en France» grand Baillif d# 
ficchbourg» 



AVE ON NÉ. 

^^AûL 0'AuBôStiB i MaréckàUcië cam(> 
fiu ferviee de France, Colonel du régiment 
faitk ih ion nom , Chevalier du mérite mu 
Ij^atre^ naquit ver^ Tannée 1709 de PauU 
Bernard i Colonel dans les milices de l*éta« 
ée Berné ♦ & de Louife de Tavel * fille de 
Jean -^ Rodolphe i Baillif de LëntzbUrg ^ & de 
^arie de Ch^ndieu^ Le maifon d^AuboAne^ 
4oHt l'attribut étoit, Hofpitatiti d^Aûbonne^ 
félon le P. Meneftrier , a {>ofledé pendant un 
certain temps la petite ville de ce nom, k 
^hatelainie de Morges Si la bourgeoiûe de 
Berne. Elle s^cftilluftrée autant par fesalli* 
ancea av^ec les &mil]es^ Antiô^he ^ St. Geoire # 
Tavel» Chandieu&autrèsdes premières du * 
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pays: dé Vaud , que par les^fervioes^* qtf elfe t 
rendu à fa patrie & à différens Princes* 

Paul entra fort }eunc au fèrvice de France , 
& obtint en 1742 une compagnie dans le 
régiment fuifle de Bettens: il fit avec beau- 
coup de réputation les campagnes de Flan- 
dres, & eut un bras epiporté à la bataille de 
Laufeld , où il avoit donne des grandes 
preuves de -fa bravoure. Liqutenantcolonel 
'par commiflionen 17^^, Lieutenantcoloncl 
eifedifdurégimentde jenner en 17595 Co. 
ioncl par commiffion en 17^0, il foutintfa 
réputation dans U guwre d'H^n^ovre , qui 
fit tant d'^honneuraux Trouppes fuiffes , & 
fut créé Brigadier & Chevalier du mérite mi- 
litaire le 1 1 Août 1766. Enfin il fut nomme 
]^4arech«l-de- camp le 3 Janvier I-779, & 
obtint Vaguement du Roi pour- le régiment 
oùil fervoit, en 177+. H n'eft point mariée 

David 'LpHts- ^Aubonne^ Général major 
au fervice deHolla4ide , Capitaine aux Gar- 
des fuiffesy & Aide - de - camp du Prinec 
Stadthouderi frère cadet du^ précédent, na- 
quit à Nion en 17 m. Il eft entré en 1707 
au fervice dç Hollande dans le régiment fuifle 
de Coiiftant, où il a fait fon chemin par 
gradation jufqu'au* pafte de^ Capit^inelieute^ 
mant , & en 1747 il a obtenu une compagnie 
à la levée du régiment de Graiïènried. Du 
depuis le Prince d'Oranges ayant formé li» 
^é^impnt 4e. Gardes fuiOfes , il douixa une. 
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compagnie à Mr» d'Aubonnc avec rang ft 
brevet de Colonel , & le nomma un de fea 
Atdes-de-camp j ce qui l'attacha tout-à-feit 
à la Cour* Il parvint au grade de Général- 
major le 24 Août 177:1 par fon ancienneté* 
Il n'ed auin pas marié* 



JUDIBERt. 



1 



E AN- Pierre Audibert de Rhénans, 
Lieutenantgénéral au fervice de Savoye , 
Bourgeois de Vevai , quitta le Languedoc à 
caufe de fon attachement à la Religion pro- 
teftante , & fe fit naturalifer dans le canton 
de Berne. Il obtint en 1710 une compagnie 
dans le régiment fuifle Des Portes ; devint 
Major de ce corps en 1722 , 8i le quitta en 
1724 pour fervir dans le génie , où il fit des 
progrès étonnants, & eut la commiffîon de 
lever les plans de toutes les places des états 
de Sa Majefté Sarde. Ce Monarque qui lui 
Hvoit confervé fon rang dans le régiment* 
Des Portes , Py fit rentrer en 173 ? comme 
Colonel en fécond j & après avoir été témoin 
oculaire de fa belle conduite dans la ^erre 
d'Italie , le nomma Colonel de ce corps eii- 
I73<^ 5 & Brigadier en î737* Il fit pendant 
les campagnes de 1743, 744, 74? les fonc-: 
tions dé Maréchal général des logis au grand 
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^ntentementdu Roi, qui Ten rétompenfa 
par le brevet de Généraimajor en 1744, & 
de Lieutenantgénéral en 174^4 II quina le 
ferviee par mécontentement en 1746 , & 
mourut dans fon château de Rhénans en 
176^ . il aVoit époufé une oomtefle de Riôm ^ 
qui s'allia en fécondes noces à Nicolas Clere 
de MazôroUes , Lieutenantcolonel & Cham- 
bellan du duc de Wirtènibergi 

bAchman. 



HÂRLES - Léonce BachmâM , Maré- 
chal -de -camp au fervice de France ^ Lieu^ 
tenantcolonel des Gardes fuiâes , & Cheva- 
lier de St» Louis , un des fils de George Bacf)^ 
tnan ^ Chevalier de St« Lazare & Landamman^ 
& d'une Dlle« Freuler, fille du Colonel de;S 
Gardes -fuiâe$ ^ & defcendante du fameux 
Gallati , premier Colonel de ce régiment i 
naquit dans le canton de Glaris en i^gj. Sa 
famille, féconde en Officiers de diftindion, 
eft fort confidérée dans ce Canton , & sVft 
alliée avec beaucoup de familles nobles. Char- 
les -Léonce entra au fervice de France le 15I 
décembre 1701 comme Enfeigne dans Heffi, 
compagnie Freulcr^ & fe diftingua dès Tan- 
née 1702 auprès de la Chartreufe de Liège. 
Il fut ikit Souslieutenant le 4 AoOt 170^ ; 

donnai 
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éonna dèS noiivelles preuves dé fatraVourd 
au ûége de Landau en 1704 « à la bataille de 
Raniéliés ^ & fur-touc au fi^ge de Menin^ 
pendant lequel il reçut trois bleflures conil> 
dérables i & obtiht Une place die Lieutenant 
le 6 Décembre 1706. Capitaine - Lieutenant 
le 22 Juillet 1707 j Capitaine commandant 
le I î Mars 171 1 , il fut gratifié de la demi-i 
coctipagnie d'Ifelin dans le . régiment dç 
Brendié le 19 Juillet 171 1* Il rentra dan» 
celui de Heffi le 17 Janvier 17 17 pouroccu* 
per la Majorité , fut créé Chevalier de St, 
Louis le 8 Février 1719^ & Capitalnecom; 
mandant.de la compagnie Befenval auxGari 
dés fiiiiTe^ 1^9 Juin' 1725 , &- fut pourvu de 
celle de Burki dans le même régiment, lé 
3 Novem-bre 1730 , & en même tiemps de 
celle de Heffi dans le régiment de Heffi ^ 
enfin nommé Brigadier le 20 Février 1743$ 
Lieutenantcolonel des Gardes lé 10 Mars iuu 
vaut , Maréchal -de- dam p Iç i Mai 1745^ 
il fe retira du fer vice à caufe de {b$ infirniitéis 
le II Avril 174^» en confervaiit fes compa^ 
gnies & penfions i & . mourut à NaefeU le 
15 Odlôbre 1749 à l'âge de. 6Sans, lailfant 
poftéritç de fon époufc , fœur de Pavôyer 
Keller de Lucerne. Il étoit du Cônfeil^Sc 
avoii encore une troifiéme compagnie dans 
Diefsbach depuis le îo Novembre 1743* Il 
^'étoit trouvé aui fiégfes de Fontarabie , St. 
Sébaftien 1719, Menui, Ypres 1744, aux 

D 
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batailles de Dènain en 1712 , & de RioheVatfx 
en X744i & a voit commandé les Gardes peh^ 
dint les campagnes de 1743 fur le Rhin) & 
1744 en Flandre. 

Charles , baron de Bachmah 5 Matéehal- 
de-camp au fervice de France , Major des 
Gardes fuifles i Commandeur de Tordre de 
St. Louis, eft fils du précédent, & naquit cil 
I723» Il feft entré au fervice en 1749 dans 
une de« compagnies de fou père , & après 
avoir fucceflîvement fervi dans divers grades 
ii fut nommé Major du régiment de V^aldner, 
& créé Chevalier dé St. Louis en 1762. Il eut 
lacommiffiohde Lieutenantcolonel en 1764^ 
& pafla en 1766 dans le régiment des Gardes 
eh qualité dé Major y Brigadier le 20 Avril 
1768 j Commandeur de TOrdre de St* Louis 
le 3 Mai 177g « & Maréchal- de camp en Fé^ 
vrier 1780 , il reriiplit les fonctions dd fbri 
importante charge avec une réputation infi- 
nie , & le régiment des Gardes lui doit en 
partie les changemens qui en ont fait le plus 
heâix corps étranger qu^l y îlit en France» 
Mn de Bachman a un frère aduellément 
Lieutenantcolonel du régiment de Boccard , 
& il ft époufé une demoiïelie Freulen II elt 
«uili du Confeil depuis 1752. 



,*:< 
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ÈÀLTHASÀRi 



I 



EÀ"N DE BÀLTHÂSAR , baroii de Prangiii^ 
Lieûténantgénéràl au fervice de France , 
'Genérnliiltme destrôuppes de TElcîaeur pa- 
latin , & fon premier Minittre , étoit fils de 
Xjacko i Capi^dîne de^ Gardes de Frédéric V; 
Eledeur palatin. Sa fanlilic i originaire de 
Trànlîlvanie ^ fut tranfpottec en Suîfle par 
ki en 1620; Il fe fit haturaîifer dans lé 
ipanton de Berrie 5 acheta la barohnie dé 
ï^rangin \ & fut même gratifié en 11557 du 
(droit dé bourgeoifîe dans la Capitale. Mais 
fcomnte les eiifàns ne fe firent point aggtéger 
Sans une deiabîiâyes; ce droit ire leur fut 
jpas continué; Jean entra en ï (S34 au fervice 
dé Ftarice cdmme Cblbriel d'uii iréginient 
'd^infonterie ; aptes îivoir fervi îivec fori père 
dans les trouppes palatine^^ Il fut créé Ma- 
réchal -de -camp fcn 1637, Licuteijjlntgéné- 
hà en i6^2^ & ilcbnimahdà eil chefl'àrméé 
Hé Catalogne en i6'^4. . La même année te 
Roi lé hômmd Colonel d'un régiment dé 
feavaterie , eii lui corifervaiit celui d'infante- 
He: Eil Îéf7 TEiefteur palatin Tattinià fon 
iervice , le ft(>rîlma Genérèiliffimc de les 
èrouppésf , & fbii prcmiet Miriiftre , ft ?é 
tambla dé fes faveurs, it faut avouer qu'il 
%fl étoit digne : quclcju^étranger qu'l! fut, le 
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Roî de France Tavoit élevé aux premièrefs 
dignités militaires : il avoit coramafldé avec 
la plus haute réputation en Catalogne ; il 
s'étoit rendu redoutable aux ennemis de là 
courojnne ^ & n'aVoit obtenu qu'avec peine 
IVgrément du Roi pour quitter le fervice 
de France. Il fe démit de tous fes emplois 
en 1668 j & mourut dans fon château de 
Prangin en 1688* Entre fes.. ejifens il yen 
eut un , qui ayant embrafie la Religion catho- 
lique , acheta la Seigneurie de Vcfanci dans 
le pays de Gex i & laifla do fon époufe Jeanne- 
Catherine Manuel 

Jean - Alexandre 5 Baron de Balthafar i 
MeréchaUde-eamp au fervice de France, 
Colonel du régiment fuifle de fon nom , & 
Chevalier de St. Louis. Il entra au fervice 
d«. France le if Septembre ijo6 comme 
Cadet dans Heflî : Enfeignele i Oâobrefui* 
vaut, Souslieutenant le 20 Décembre 1707 ^ 
Lieutenant le 29 Avril 1708 , Capitaine- 
lieutenant le 20 Avril 171 1 , Capitaine com^ 
mandant le 1 1 Mars 1723 , Capitaine en pied 
le 12 Janvier 172^ , il fut créé Chevalier de 
St. Louis en 173 i , & Lkutenantcolonel du 
régiment de Tfchudi le 26 Odobre , Colo^ 
iiel par commiffion le 11 Février 1742 : il 
fe diftingua beaucoup la nuit du 19 au 20 
Avril 1744 , à Tattaque de$ retranohemens 
de Montalban , & en fut récompenfé le 2 
Mai fuivant par le brevet de Brigadier^ Au 
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mois d'Oâobre de la même année il eut ordre 
de tenter un paflage en Piémonipar le col 
de Féneftrelle : on lui donna pour cet effet 
le régiment de Vigier & celui de Sennetcrre : 
lorfqu'il fut arrivé à Rochabilicre , il s'arrêta , 
& eut la précaution d'envoyer des Grena- 
diers & un Ingénieur pour découvrir & re* 
connoitre le pays» Ce fut lefalut de ce corps; 
car les pluies ayant extrêmement augmemé 
les torrens , il était fur le point d^ètte coupé 
par les eaux & de périr miférablement* Il 
îe retira en Provence , & on attendit une 
meilleure occafion pour exécuter cette in« 
vallon. Mr. deBalthafar fut nommé en Juin 
174c pour commander à Vintinriglia : il &t 
diverfes caurfes dans les environs , & s'^m* 
para le x Juillet de Dolceaqoa & du pofte 
d'Ifola ; il fut rappelé à l'armée le io Sep« 
tembrc. Le lo Août 174^ fe livra un com* 
bât fur le Tido» : le brigadier de Mthalapy 
fit des merveilles; eut un cheval tué ibu| 
lui , & rç^ut une hleflure cdnâdéfftl^ 
Enfin le Roi le nomma MaréchaUde-catnp 
le I Janvier 1749 ; &*le gratifia du régiment 
de Grandvillars le i^ Juinfuivant^ Il mour 
ÎUteni754. 



i^'^ 
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BARBEAU, 
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yfJtLKM , Brigadier au fervice de France ,^ 
& Colonel d'^n régiment fuiffe de foji nom , 
mquit <m 1*684 ^^^ ^^ Mpncbéliard : il ob* 
(imt dans la foite ic droit de bourgeoine à ' 
Mulhaufen, & en vertu de ce droit il entra 
au fcryice de France comme cîidet en 1702. 
Il fut nommé Lieutenant en Janvier 1^704 , 
Capitainelieutenant le 11 Avril 1709 , & 
Capitaine dans le régiment àe^ Hemel le 2^ 
pdobreiyis, ayant obtenu le. brevet de 
Capitaine le 17 Juin 171S* Le 26 O^obre 
179g il fut pourvu de la Lteutenanc^ eolor 
n^le du réginient de la Cour • au - diantre ,t 
& le 1$ Décembre 1742 ^^uiie demi-e(Mn«., 
pagnie dans ce corps avec brevet de Colp»- 
tiel. Brigadier le 20 Mars 1747» Caloaeld<ii^ 
té^m^t dans lequel il fer voir 1^ le 12 Mai 
C|748 5 il nloijîrut à Vcrdu» le 1 3 Avril r 74%, 
4^ fiit en^rré fur un baftioô qui porte £)», 
stUMtu Officier d'un mérite diRingué x V^h 
ayoit dpjiné danç pluHçur^ rencontres ik 
liir-tout au fiége de Maftricht en 1748 d€^ 
preuves de fà bravoure. 
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EÂK « JaCQJJES , MARQJJIS DE BeAUSO- 

BRE , Seigneur de fiifleuil , Grebert , Croi* 
filles & autres terres w Normandie , Lieo- 
tenantgénéral au fervice de France, Chye- 
valier Grand - croix de Tordre de TAigie 
jrouge , & ancien Colonel d'un régiment 
d'Huâards, naquit le if Mars 1704 de Jr^ 
4t Beaufohr^ » Colonel d'infanterie & Capi- 
taine dans le régiment fuiiTe de Courten , 9c 
de Jeanne de Beaufobre de la même famille^ 
Deux mémoires , l'un fait en 1^17 par le 
curial Domo , le curial Durus , le miniftre 
Perreau de Mont* ia-^ ville & Guarnens , le 
miniftre Romey de GpUio^ , & trois Gentis- 
hommes» iàvoir: nob}e$gr«de Villermin, 
Seigneur de Montricher & Monnas ; de no- 
l^le de la Ville de BéroUes , & de noble de 
Muritet de Culli, (ignés 9U bas , & le to/uc 
con6rmé par Tatteftation ci -jointe desSgrs^ 
Bannerets & Confeillers d^ Morges, ayecU 
iignature de leur fecrétailîe Bernard Mar- 
quix, à coté de leur grand iceau \ le fécond 
mémoire comprenant depuis l'ani 617 à 1 703 
avec ratteftatiin &-le fceao de ladite ville & 
la ^nature du Secrétaire Pappan » & invea- 
tories le 14 Mai 1771 par Louis Moiflànt 9 
J^ptiaire de la ville de l'Aigle , lég^é^ ^ 
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certifiés véritables par MrXoizel de Précaurt, 
Confeiliçr du Roi & Vfpomte de TAigle , 
nous apprennent que cette maifon de Beau- 
fqbre , originaire de Provence , dont le nom 
-primitif eft' de Beaux ,' remonte à Jouas , qui 
-îe maria en 890 aVec Sibille de Lawenberg:, 
-Son fils^Gafirhir épo«fa en 926 Mathilde de 
MaiTa j & fa poftérité jufqu'à nos jours a pris 
des alliances dans lés màifons de ia Tour*, 
GaftrOî V^ienne , Suze , Provence , Orange , 
-Sabran , Aix , Genève , Anduze , Pouflbrk- 
Combres, Ferriéres, Cipierre, Dijon , d^ 
Feu , du Ris , Jouet , MandrôtJ , Régis 
deLaunay, Gumoens, CoUet , Martin©» > 
Flefchère , Hœck , Bavas , la Baume , 
Rek, ce qui lui donne beaucoup d'illuftra- 
tion 5 auflî bien que les grands hommes qui 
çn font fortis.' BHe' fubfifte en plufieurs 
branches , établies Tune en France , l'autre 
-çtï Pruflfe , la 'troifième en Suifle ^ & la qua- 
trième en RuilîeîÇ' La branche fuifle , atta- 
*chée-à la religio» protettante , fe réfugia ea 
•Suiâe en 1^7^. Arnaut de Beaufobre vint à 
Genève : mais trouvant la République fans 
rcflource pour hii, il s'habitua à Morges, 
ville municipale du canton de Berne , où fes 
defcendans ont toujours été dans un état 
-d'îtifance. Louif> XV a reconnu leur ancienne 
-4iobleiïeen 1740, en accordant te brevetée 
-Gbmte & Mar4iti«i à Mr, Jean- Jacquet, à^ 
Beàufobre^^ '. » / ^ ' :^ .: : !. 
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Jean- Jacques entra au fervicè de FrancMi 
en 1716 comme Cadet; dans le régiment do 
Courten : Enfeigne la même année » il fut 
nommé Aidemajor en 172g , & Capitaine des 
Grenadiers en 1734. La même année il corn» 
manda dans Trarbach» Sa bravoure & fe$ 
autres qualités , qui le rendoient digne de 
fonfang, lui méritèrent l'agrément du Roi 
pour le régiment de Hainaut : mais des rai- 
îbnjs particulières lui firent refufer cette fa- 
veur , & il fe contenta d'une commiffion de 
Colonel à la fuite du régiment d'Appelgnin^ 
Deftiné peu de temps après à aller fervir 
dans les trouppes autrichiennes en Hongrie » 
il (ignala tellement fa valeur dans les expé- 
ditions de cette malheureufe guerre s que le 
Roi le créa en Janvier I740^vec fes defcen- 
dans & ptrens du mm)e nom , Comte & 
marquis , & lui accorda le brevet d' Aide- 
Maréchal général des logis de Tarmée de 
Bohème, dès que la guerre fut allumée entre 
la France & PAutriche. En 1743 il accepta 
malgré lui \ un régiment d'Huflards ^ fut 
fait Brigadier le i Mai 174^ , Maréchal- de- 
camp le 10 Mai 1748 ^ Ueutenantgénéral (e 
17 Décembre 17Ç9. Son régiment avoit été 
réformé en 1756. Décoré de Tordre de TAî- 
gle rouge dès 1 7^8 , il en reçut la grand' croix 
avec la permiffion du Roi en 1765. Il vit 
retiré au château de Biâeuil , fans allianoew 
cil 6^'eft particulièrement dittingué en. 1757 
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tu blocus de Gueidres , qu'il a Commandé 
depuis le moi$ de Mai : il s'empara de cette 
ville en Août par capitulation , après avoir 
donné les preuves les plus éclatantes de 
bravoure & d'expérience^ 



BELL 



%^i 



ONRAD B^LI DE BÇLPORT , Bcîgadl^ 

m fervice de France , Capitaine commandants 
nux Gardes fuifles » & Chevalier de St Louis, 
étoic deuxième ÊFs de Conrad , Chevalier , 
$L mort çn 17^0. Capitaine dans le régiment 
de Brendlé. La famille Béli , furnomméc de 
Belfort , d'iin ancien château dont on voit 
les ruines fur une hauteur entre. Al vonceu 
& Brien? dans la ligue des dix >urididUons„ 
çft très - anciennes elle a toujours ét4 comp* 
tée parmi les &milles nobles du pays , aux* 
quelles elle s'eft alliée , & a produit divers, 
Magiftrats & Militaires qui en ont releva 
Téclat parleur attachement à la patrie , ainil 
que par leur bravoure* Conradin » qui vivoit^ 
en 144S , & dont les ancêtres avoient été 
Landamman de Davos , obtint des lettres de 
chevalerie pour lui & fes delcendans ^ dont 
la plupart remplirent les premières charges 
4e la République , & fe divisèrent en deux 
^j^nçhes lors dâ la xéformatio^. Cpnxad.%, 
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^ommé ct-d^iTus , entr» aufervice deFrano* 
J^ premier Miirs 1717 comme Cadet aux 
Gardes : il pafla en qualité d'enfeigne dau^ 
la compagnie de Ion nom au régiment de 
Brendlé le 3 Mars 1722, en devint Souslieu- 
tenant le 13 Avril 1729 , & rentra dans le^ 
Cardes avec le pofte d'Enfeigne de la com. 
pagnie de Travers le 26 Mars 1732 5 Eii- 
JCeigiie de cellç de Salis le i Mai 1734» Che- 
valier de St Louis en 17379 SousUeutenant; 
le il Décembre 1738» Aidemajor en Sep- 
^embre 1741 » Colonel par commiâîon le 
^9 Avril I74f , il fut nommé Brigadier le 
{ Mai 17s 8» & Capitaine commandant aux 
Gardes en 17a c^ Ù fe retira du ierviçe en 
J7<S3 , & mourut dans un ftge fort avancé 
^n I77Q» Il JQuiflbit depuis 1746 d'une pen- 
' lion de 5 oo livres , à çaufe de fon ancienneté 
d'OfBcier aux Gardesi en avoit obtenu une de 
500 livres fur le tréfor royal le 14 Avril 1 748^ 
& avoit Sait avec le régimeat les campagnes» 
^e 1734, 742 , 743 » 744 i 74* & 747* Son 
Frère aine. Chevalier de St. Louis, a été 
Lieutenantoolonel du régiment de Seedorf « 
& Ta commandé pendaqt la guerre de fu%. 
ceiHon d'Autriche^ 



BELMX>NT. 



I, 



EAN • SlHIBOK BeLLMONT D£ RikEK- 

Sf çif X Colonel au feryicc de Savoye , Gou* 



D,g,taeî^G00gle 



vcrncur de Coni , ilaquit en i66^ dans le 
canton de Schweiz de Jean- Chriflophe , En- 
feigne au fervice d'Efpagne , & d'une demoi- 
Telle Florin d^une noble famille du pays des 
Grifons. La femille Bellmont ,quineportoit 
autrefois que le nom de Rikenbach , eft con- 
nue depuis le quatorzième fiécle , où viv(»ient 
Walther & Conrad, dont le fils fut Confeiller 
à Schweiz* Sa poftéritc fut toujours en con- 
fidérationdans le pays , & produifiten divers 
temps des perfonnages d'un grand mérite, 
comme Fridolin & Jean , tués à la bataille 
de M arignàn en i n f 9 Martin , Landamman 
en 16^2 9 Jean 'Rodolphe 9 Chevalier de l'E- 
peron d'or , Capitaine en Efpa^ne & du Con- 
îeil de fon Canton ; Jean-WaUher^ Tréforier, 
& Baillifdu Thurgauî Jean-Jofsph-Fran^ 
çois 9 Capitaine ^ & Martin - Léonce , Capi- 
tainelieutenant au fervice de Savoye , tous 
deux Chevalsei?s de St. Maurice» Jean - Si- 
meon enfin , dont il eft particulièrement 
queftion , entra au fervice de Savoye en 1 694 
comme Officier dans le bataillon de Reding , 
avec lequel il fit plufieurs campagnes , 8c 
monta de grade en grade >u{qu'à ce qu'eu 
1709 il fut nommé Major de ce corps , qui 
après divers changemens avoit été érigé en, 
régiment fitifle. En 1713 il en fu$ fait Lieu- 
tenantcolonel , Colonel commandant en 
172s , & Colonel propriétaire en 1730, Il 
fi^t aufli gratifié du go^vecnemeot devCoiii,^ 
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^ y moùrbt 6n i';^3i ^ laiiFant de ia feftime 
Angélique TagUetti un fils nommé Ofwald i 
Capitaine au même fervice , dont la Elle 
unique qu'il a voit eue d'Elifabeth de Redingt 
époufa un Gentilhomme de la maifon de 
Maftiatis de Turin* 



BËkÔLDÎNGÉN. 



Si 



'i*ASTiEN de SbroLdingen , Colonel 
au fervice de France , Chevalier & Landam-^ 
man^ étoitâls du fameux landamman& che* 
valier Jofué , Seigneur de Steinefc ^ qui fcrvit 
avec la plus haute diftinâion TEmpereur 
Charles V, &le Roi d'Efpagne Philippe li,& 
d'Anne de Haidek, fille de Jean- Jacques* d'u- 
nedemoifelîe dcYettingen.Un ancien château 
fitué fur le Seelisberg dans le canton d'Uri, a 
donné fon nom à Tilluftre famille de Beroldin* 
gen» qui fubGfteavec éclat dans diiTérentei 
contrées de la Suifle. Les mémoires commun!-, 
qués à différens auteurs portent, qu'Hedvige 
fut Abbefledu noble couvent dcSéedorf,ordré 
de St, Lazare , en r 107 j que Jofué fut Com- 
mandeur de cet ordre en 11 20; & Mekhior 
en iigÇ : C«wow aflîfta en 1257 la famille 
Yzelingen contre celle de Gruba dans une 
eonteftation qui divifa toute la noblefle des. 
environs j Conrad périt glorieufement ea 
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^A^ibàttànt pour ft patrie à la bataillé de 
Mprgarten en 13 îç j Henri ïixt Laiidammàii 
*n I42(î', 1438 ft Ï448 i^Wi/W futpourvii 
ae la même digitité en Î477, 48a, 49g & 
içoo 5 t}\Çkn Laùvent i Frànpois-CéhjiiH^ 
Marqualrd , Sébajiien , fle)i(?i> , Léopold^ Jo^ 
Jiph' Marie , Marie- Cunégonde furent reçus 
dans des grands chûpittes d'Allemagne i ou 
bn n'admet que des Gentilhbnimes de nait 
fance îUuftre; Les afliancés des Bërôldingeri 
font aveèles Landenbergi Liebénfels, Het 
denheim -^ Rbll ^ Schenk à Caftèl ^ R^ijig ; 
ZVeyer , Stadioil ^ Haidek. Sibaftietî fut 
iroriihlie Chancelier dé LUgaho èii t^99 i 
iftyaat bérité dé fdti père Une grande aifed- 
tiori pour la malfori d'Autriche , il s'eiFdrçi 
tfeii dohriét des marques dans toutes lei 
bccafîbrtis Qui S'en {^réfentèrént i & fut ctéé 
Chevalier pijr TEmpereUr; Il ne!ut pas moins 
attaché à la ligué dès ifgsJ : il Contribua 
beaucoup à la levée dû régiment de Tanner ^ 
fit l'ayant obtenu la même ahrtcfe ^i' ^^ cdrt* 
diitfit a Paris v d'où il fortit avec îé duc dé 
M{*ycnn& le i Séptenrbrë j & fe troUvjî le 2f 
a la bntaille d^Arqués , & te 13 Mars i^pd 
à eeltè d'Ivri; Dans tctté derttièrèil fut placé 
â l'aile droite : bii fait que Fatméè des Li- 
|2^treurs quittîl honteufemeht la partie aprèi 
quelque réfiltdnté; mais Bérolditigéh ,- loirf 
dé s'é{)buvantér dé l'abandon dans lequel ft 
fe troovoit avec le« autres SmTcs i fit aflei 
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ienroyer conûre lui du canon ; ce qui aurott 
occafionné uii grand carnage » fî les Suifles 
royalitles n'aVoient pas obtenu la grâce de 
leurs compatriotes , à condition que ceuxei 
mettroient bas les armes & livreroient leurs 
drapeaux. Le Roi leur rendit cependant jus- 
tice i & it aâura que les Colonels Pfy0er & 
Béroldingen ne s'étoient rendus qu'aptes 
qu'ils avoient été abandonnés des auttes 
forces i ians qu'ils euâent reculé de leurs 
places , rompu leurs rangs , ni fait voir au- 
cune apparence de vouloir fuif ou laiffer les 
àrmes^ Ce font à peu -.près lès termes de cd 
Monarque dans une lettré qu'il écrivit aux 
Cantons catholiques à ce fujet. Lé Colonel 
Béroldingen fe retira d'abord dans fon payas 
oi\ il fut élu Corhmandant général des milices 
en 159a, Landamman &Ranneret en t59îi 
& mourut dans le dix-feptièmfe ficelé. Ilavoil; 
époufé Apollonie Reding de Biberegg. 

Frédéric ^Joachim de Béroldingen ^ Chéva^ 
lier de Malthe ^ Commandeur d'Uberlingén , 
& troifîème fils du chevalier Wolfyàng- Fré* 
deriCj BailHf d'Efchcnz ftFréudenfelSj & dé 
Cunegonde Ebinget dé Burg & Schlat , na- 
quit en i6i§: il prit la croix de Malthc ert 
163^ , & après fix rfns de ôararanne il fut 
admis au rtombre des Chevaliers de /uftice 
en i544* Il montra tant de valeur dans uit 
Combat contre une fukaac i^urque , que VtbiU 
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kih fuivantè le Gcmreil de l'Ordre le gratis 
fia hors de fon rang de la commanderie d'U- 
bcrlingen. Il n'en jouit pas long, temps: 
employé en 1650 au fiége de Candie i on lui 
confia la garde d'une porte é qu'il défendit 
avec a^o hommes contre quelques mille 
Turcs 5 jufqu'à ce qu'il fut percé de plufieiirs 
coups , & mourut en combattant le 20 No- 
vembre, *gé de 32 ans. 

Jean - Conrad de Berolding^n , Seigneur 
de Sonncnberg , Colonel au feri^ioe d'Ef- 
pagne, & Landamman d'Uri, naquit en f f 58 
de Jean - Péregrin , Capitaine audit fervice & 
Baillif de Bifchofzell , & d'Urfule de Liefaen- 
fels* Il fut d'abord Chancelier de Lugano: 
ayant été depuis admis dans le Confcil à Uri j 
il fut fait Capitaine général des milices du 
Canton» Landamman en 1609 & en î6iç. 
Dans cet intervalle il leva avec l'agrément 
du Souverain eu 1613 , 614, 6î 6, 620 des 
régimcns pour la couronne d'Efpagne , qui 
après avoir rendu des fervices fignalés dans 
le Milanais furent toujours licenciés à la fin 
de la campagne. En 1625 il fut encore Co- 
lonel d'un régiment au même fervice ^ à la 
tète duquel il fit deux campagnes avec diftino- 
tion . Qiioique peu aifedionné à la France ^ 
ainfi que prefque toute fa famille, il ne latfik 
pas de faire le 7 Mars i6^ù une vifitc au 
maréchal de BaCdmpierre , & del'alTurer'que 
dans TafFaire dcsGrilbasil ncVoppofcrok 

pas 
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pas aux intérêts de la France. Cette déc!ani« 
don , à laquelle le Maréchal ne s'attendoit 
pas , lui fuc d'une grande utilité , & le colo- 
nel iJéroldingen tint en effet ia promefle^ 
Enfin en 163^ il leva un feptième régiment 
pour le roi d'Efpagne, le conduifit dans le 
Milanais , & y fcrvit deux ans. U mourut en 
1 6 3 8 des fuites d'une bleirure. Il avoit époufé 
Keine de Schmid , d'une illuftrc famille d'AU 
torf , & aifillé aux Diettes comme député de 
fou Canton en 16C9, ^*^> ^25, 626, On 
Tappeloit communément !e père des fbldats.. 
Jeau - Jojdph de Vierolnmgen de Sonnenberg^ 
Chev. de Malthe , Commandeur de Wurz- 
tourg & d'Eglingcn , Colonel au fervice 
d'Efpagne, petit fils de Jean -Conrad, dont 
je viens de parler , & fils aine de Setaflien » 
Chancelier de Lugan , & d'Efther de Roll 
d'Emmenholz , naquit en i62^. Il Futrequ 
dans Tordre de Malthe en 1^44 » & admis 
a la profeflion en 164,9 : Commandeur de 
Wurzbourg en i^^o, il leva en 1664, un ré- 
giment au fervice d'Efpagne» Il fut d'abord 
deftiné pour ladéfenfe des états de Milan» 
. puis embarqué à Gènes, tranfporté à Barce- 
lone , & enfin en Portugal , où il rendit des 
Services di (lingues jufqu'à fa réformé en 
1668* Il mourut en 1 676. 

Charles -Conrad^ baron de Béroldingen, 

Colonel au fervice d'Efpagne , Chevalier de 

' Tordre d'Alcantafa, & frère du précédent, 

E 
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obtint Temploî de Chancelier de Lugano en 
i^38i & enfuice celui de Capitaine général 
des milices de ce1)ailliage* Envoyé par les 
Cantons catholiques en i56'4 à la courd'Et 

f)agne pour régler divers points relatifs à 
'alliance & au Icrvice , il s'acquitta parfai- 
tement de fa commifîion , & s'étant par là 
attiré la protedion des dits Cantons , il n'eut 
pas de peine h obtenir en 1669 des états fou- 
jverains de Lugano des droits fèigneuriaux 
dans la commune de Mngliafo , à Caslano & 
à Pura ,011 il fit bâtir des fuperbes maifons » 
çomniQ auflî à Varefe dans le couvent de St. 
jVIartin un appartement pour les dames de 
Ton nom qui voudroient s'y retirer. En Oc- 
tobre 16^84 il leva un régiment ftifle au 
ïervice d'EÎpagne, dans lequel il introduifît 
la bayonette & lés Grenadiers en place des 
ehfaris perdiîs : tranfporté en Catalogne, il 
.couvrit le 2 Mai la retraite du ducdeBour- 
npnVille après la bataille de Pontemayor; 
battit le 23 barrière, garde de l'armée fran- 
çoife quilevoit le (îége de Gîronne, & fut 
déformé après la campagne. Le Roi d'Ef- 
.pagne voulant en même temps lui témoigner 
^on^cpntentementi le créa Chevalier de Por- 
are d^Alcantara , & PEmpereur Lçôpold re- 
leva àja dignité de Baron d'Empire le i Majrs^ 
'1691. Il mourut enfin en 17Ô6 dans un 
âge très, avaiicé , lailTant poftérité de fôu 
*ép6uie Marie -'Urfule baronne* de Z'Weyèr 
d'Ëvebach» 
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^t;iLLÀUMEB£iispTH, Coloael au fer- 
^dce de la republique de Venitc , & memfciCC 
du Cx)n{eil fauverain à Berne , étoit fils àû 
JSiûJlamie, Baillifd'Obcrhoffen. La familte 
Bcrleth elt une des p^us ancifinaesde Bexaej 
elle a pofledé dans les temps les plus reculés 
la terre de Tfchug^ , près Cerlier , & quoi- 
qu'elle n'ait pa$ fait des féjours fuivis dans 
la capitale , il e(l pourtant fur qu'elle a eu 
part au gouvernement des fa fondation , ce 
qu'il ieroit facile de prouver , aiafi que fes 
anciennes alliances & ^érogatives , lansune 
4nceiidie , qui , il y a environ deux ftécles , 
<canfunia tous fes vieux titres. Une branche 
de cette famille .quitta la Suiffe lors diC ht 
réfocmatian , & s'etabtit en Piémont , où fous 
•le nom d'Otirfier elle a poifédé des terres 
-coniîdérables , comme le marquifat de Ver- 
meil , le comté de Buronzo & autres» Gu^L 
Jatime jontm en i6\S comme Capitaine au 
forvice de Venife : après s'être diliingué par 
:ia valeur & fes tàlens il" fut nommé Colonel 
d'un régim€nt d'In&nterie en i6€o , & fit 
quelques campagnes en Dalmatie à la tète 
,de ce cocps, qui fut réformé peu de temps 
«près* L€ ColonelBerfeth quitta alors le fer- 
•vioe ^futrejçujdansie-grand^Confeil j uonami 
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Baillif d'Oron en 1^69 , de Morges en 1687, 
& mourut en 170Ç , laiflant iç fils , qui 
prefque tous ont fervi : un fut tué en Hon- 
grie , un autre fut Capitaine des Cent - Suifles 
du Prince d'Orange , & Commandant de 
Limburg , un troidème fit toute la guerre 
de fuccelfîon au fervice d'Hollande avec deux 
de fes frères & cinq de fes neveux , & fut 
réforme avec eux en 1717. 



BESENVAL. 



Jb 



EAN-VîctOR DE BésENVAL , baron de 
Brunftadt , Lieutenantgénéral au fervice de 
Ftance , Colonel des Gardes fuifles^ Cheva- 
lier de St Louis , fils de Jean - ViBor j A voyer 
de Soleure & Chevalier , que l'empereur 
Leopold éleva à la dignité de baron d'em- 
pire ^ & de Marie • Marguerite de Suri , na- 
quit en 1672. La femille de Béfenval , quoi- 
qu'elle ne foit pas ancienne à Soleure , tient 
un rang con(idérabIe parmi les premières 
familles de cette ville , tant à caufe de fa nob- 
leflfe , que par les grands Magiftrats qu'elle 
la {burnis depuis fi>n établiifement dans le 
dix - fèptième fiécle» Elle eft originaire de 
la ville d'Aofte, où félon un adeautentique^ 
muni d'autorité publique , & figné le 19 
Septembre 16&7 pat Blatfe de Beltram» Se- 
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nateur & Lieutenant - gouvernai , elle a po£* 
fedé depuis un temps immémorial les pre^ 
mières dignités , a été des plus coniidérées 
& des mieux alliées^. Auilî Louis XIV vou- 
lant récompenfer les ferviccs de Martin de 
Béfenval, Seigneur de Bifs & Brunftadt , lui 
accor4a en 16^ s àts lettres en confirmation 
de fanoblefle & ancienne chevalerie, pour 
jouir en France de tous tes droits , préro^ 
gatives , honneurs attachés à ces qualités* 
Les alliances de cette famille font , Vives , 
Gorrar^ Phîliffon , BoUoflîer , Suri , Brog- 
lio , Bielinski , Thurn • Valfadina , RoU , 
Schwertzig , Schwaller , Vigier , Glutz , 
Gugger , Tfcharandi , Aregger , Boccard & 
autres très- diftinguées* 

Jean- Victor fut admis dans le grand Con- 
feil en 1^89» & entra au mois de Juillet d^ 
la même année au fervice de France comme 
Cadet dans la compagnie générale aux Gac^ 
des fuiâes : peu après il obtint une compa- 
gnie dans le régiment du vieux Salis ,# le 
28 Mars 1690 celle defon père aux Gardes» 
qu'il x:ommanda pendant la campagne de 
1703 , à la fin de laquelle il fut chargé de 
traiter à Aix- la -chapelle de réchange des 
prifonniers avec les Commiflaires des Alliés^ 
Brigadier en Janvier 1705 , & Chevalier de 
St. Louis le X. Mai 1704 , il. commanda une 
brigade à la bataille de Ramélies , & rin&n- 
teriç au Gége de Mejnijii : il ^'acquit beaucoup 
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•de tépuhittôn dans ces deux occîîfiôns , oit 
il montra le même efprit de bravoure qui le 
caradérifà depuis fon entrée au fervice^ Ce- 
pemlahtlc Roi, qui avoit remarqué en lui de 
î^rafïdes difpofitions pour la négociation , le 
iïi en Juin 1707 fon Envoyé extraordi- 
îïailrè auprès des Rois de Suéde & de Pologne. 
h èut ft première audience de Charles XII 
-à Leipzig le s Mnfs 170& , & quelque temps 
^prèsdu Roi de Pologne, dont il fut accueilli 
J^plus obligeamment» Ayant rempli Pobjet 
de fa million au gré du Roi de France , il 
^rbtourna à Paris i fut créé Marééhar.de camp 
lé 29 Mars 1710 , ik repartit en 1711 pour 
i^Allerïiagne en qualité de Miniftre plénipo- 
tentiaire auprès dçs Etats du Nord & de la 
-b^iïiSaxe. En 1713 il fut revêtu du carac- 
tère d'Envoyé extraordinaire .à là cour de 
'Vatfovie y & c'eft là qu'eli f 71 8 il époufe la 
-corÀccife Cath«ri|5eBielinski, fille du grand 
'Maréchal & parente du roi Stanislas , mortç 
^nl7^i. Il ftit fait Lieutenantgénéral le l 
Jévrier 1719 ; demanda fou rappel en 172JI, 
nàui lui fut gracieusement accordé; & fuft en- 
"én nommé Lieûténantcolonel le 12 Juin, 
& Colonel des Gardes fuifles le i f Décembre 
1722. Il mourur à Paris le tt Mars 1735 
4gé de ^4 ans , &fut inhumé à St, Sulpice, 
ftm' fon époufe lui fit ériger un monuinent 
avec Ton épitaphe , qu'on peut voir tout au 
iong dans Zurlaubcn , Tome I i^pàge iSi ^ 
parmi les preuves» 
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Charles- Jacques y baron de Béfenval , Lieu- 
tenantgénéral au fervice de France, Cheva- 
Jier dcStXouis , & frère du précédent, na- 
quit en 1^74^ Il entra au fervice en Décem- 
bre 1590 comme Enfcigne dans la compa- 
gnie de fon frère dans le régiment de vieux 
Salis , &; paiTa par les différcns grades d'Of- 
ficier fubalterne jufqu'au 17 Avril 16^97, 
iju'il obtint une compagnie dans le rogimeot 
de Reinold. Il quitta fa compagnie en Dé- 
cembre 1702 pour la Majorité des Gardes ; 
fut créé Chevalier de St. Louis le 13 Juiij 
1705 j & nommé Brigadier le 1 Févriejr 1719, 
Colonel du régiment vacarjt par la mort de 
Mr. d'Hemel le 17 Mai 1729 , Maréchal de 
camp le 20 Février J734> Licutenantgéné- 
jral le 26 Février I733* Il mourut à Paris le 
16 Oâobre fui vaut , & fut enterré à Stei 
Mad.élaifie. Il étoit Membre du grand Con- 
feil à Soleurç depuis 169^, Il avoit fait avec 
réputation les campagnes de la guerre de 
fucceffibn d'EjTpagnc* 

Jea^t -ViBor -^'IHerre'Jofeph , baron de 
Bélenval , Brigadier au fervice de Louis XV, 
Roi de France , Chevalier de St. Louis , 
Membre du grand Confeil à Soleure, na- 
quit dans cette ville eu 1712 de Pierre -Cé^ 
lejîin- Jofeph ' Antoine y Confeiller d'état du 
premier rang , Bourguemaître & grand BailliF 
de Lœberen , mort eu 1729 , & d'^lnne-Hé- 
]éj.ie de Bçfçuval, Il entra en Mai 1730 ^u 
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fervice comme Cadet dans la compagnie de 
fon nom aux Gardes 5 & prit le iç Avril 173 r 
le commandement d'une compagnie dans le 
réginaent de Brendlc, dont ilavoit été gra- 
tifié dès 1722. Membre du grand Canfeil de 
la république de Soleurc le 30 Mars 1733, 
il fut fait Capitaine commandant de la com- 
pagnie deBachman aux Gardes fuifles le 16 
Mars 1744 5 Chevalier de Su Louis en f 74f, 
Capitaine commandant de la Lieutenante- 
colonelle au même régiment le 30 Novembre 
1749, étant Brigadier d'infanterie depuis le 
loMaii 748*11 quitta en i7^ole fervice à caufe 
dé fes infirmités. Il a époufé Marie-Jeanne de 
Suri. Mr, le baron de Béfenval a fait les 
campagnes de 173c, 1744 » ^74^ & ^748» 
& s'eft trouvé à Padlion de Richevaux en 
1743 , aux fiéges de Menin , Ypres , Frt- 
bourg en 17449 à la bataille de Raucoux eit 
174-6 y au fiége de Maftricht en 1748. & à 
différentes autres rencontres , où il a fignalé 
fa bravoure & fon evncrience. 

Pierve- ViSor jofeph , baron de Béfenval 
de Brunftadt , Lieutenantgénéral au fervice 
de France , Grand - croix de Tordre militaire 
de St. Louis, Gouverneur d'Hagenau , Liea- 
tenantcotonel des Gardes fuifTes , naquit éti 
I721 de Jean- Vidor , baron de Béfenval» 
Lieutenantgénéral , & Colonel des Gardes 
fuifles, & de la comteflTe Catherine de Biew 
linski. Il entra au fervice comme Cadet dant 
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la compagnie générale le 4 Avril 173 1 5 En- 
feigne furnuméraire le 28 Janvier 1733 , il 
obtint le r^ Avril 1736 la compagnie de fort 
père 5 dont il fut reçu Enfeigne le 12 No- 
vembre 1737, & Capitaine le 13 Avril 1738. 
Il eut une place dans leGrandConfcil deSoleu- 
re le 1 1 Novembre 1743 , fut créé Chevalier 
de St. Louis le 26 Mars 1744 , Brigadier le 
20 Mars 1747 5 Maréchal - de - camp le i Mai 
1758 j Commandeur de Tordre de St. Louis 
en I7<5i , Infpedcur général d'infanterie & 
Lieutenantgénéral le 25 Juillet 1752 , Com- 
mandant dans les troisÉvcchés en Avril 17^4, 
Grand -croix de Tordre de St. Louis le l Jan- 
vier 17Ô6, Lieutenantcolonel des Gardes & 
Gouverneur deHagenau en 1767, & donna 
en 1770 la démiflîon de la charge d'Infpec- 
teut général d'infanterie» Mr. de Befenval 
eftun de ces Militaires qui feront toujours 
honnein: à la Suiffe : c'eft à fon zèle , fou 
aélivité , fon amour pour la difcipline mili- 
taire, qu'eft dft en partie l'état brillant où 
fe trouvent les trouppes fuiffes au fervice 
de France : il a exécuté avec le plus grand 
fuçcés les plans du duc de Choifeul,&lc 
Roi fatisfeit au dernier point des Suifles, 
qu'il pafTa plufieurs fois en revue, lui rendit 
plus d'une fois juftice de la manière la plus 
obligeante. Du refte il a fait avec diftindioii 
les campagnes de 1734 , 1735 , & 1742 corn- 
me Aide -de . camp du maréchal de BrogHo, 
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celles ^e 1743 , 44, 45 & 47i s'eft trouve à la 
bataille de Riphevaux, de Laufeld, aux fiéges 
d'Ypres & de Frybourgj a eu dans la der- 
nière guerre d'Allemagne plufieurs Çom- 
mandemens très - honorables , & a fixé en 
bonne partie la viftoirc de Cloftercamp , 
remportée par les François le 16 Oâobre 
i7^o* 



BESLER. 



Ji 



EAN- Charles Besler de Wattin- 
OEN , Colonel au fervice d'Efpagnc , Che- 
valier, Landamman du Canton d'Uri 9 étoiç 
fils de Jean- Charles Emanuel , Cjbeyâlier & 
Landamman. La famille Besler , originaire 
de Baftellen près de Francfort fur l'Oder, 
vint s'établir dans le Canton d'Uri au com- 
mencement du i^ fiécle , pour fe fouftraire 
aux fureurs de la guerre <jui défoloit l'Aile, 
magne. Jean Besler , qui vivoit avec bon- 
iieur à Baftellen, fpt celui qui acheta le châ- 
teau de Wattiiigen, & mourut en 1453* 
Son fils du même nom fut gratifié 4u droit 
de bûurgeoifie , & élevé à différons emplois 
dafis la République , ainfi que & poftérité » 
qui tient encor aujourd'hui un rang très-con- 
fidérable à Altorf , & fe trouve alliée aux 
plus illuftr^s faucilles du pays & descoutrçQ^. 
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0trconvoifine$, JeaivCharles fut nommé BaiU 
JifdeLugaao en itf84»Landammanen 1687» 
& Colonel du régiment fuifle au fervicc de 
rEfpagne en 1^90. Il conduifit ce corps en 
Catalogne ^ & fit avec beacoup de diftindlion 
toutes les campagnes jufqu'à fa réforme en 
J^9g : de retour dans fa patrie il fut clu Lan- 
dammanen 1699, & en même - temps 6an« 
ncret. Il aflïfta comme Député de fon Canton 
aux diettes de 1687, l<588 > 1^89 » 1^93» 
169 s y i<599, & 17QI. J'ignore, quel fut fon 
fort depuis cette dernière époque,Entr'autrC8 
çnfans , il laiffa 

Charles , Alphofîfe Beskt deWattîngen, 
Brigadier des armées du Roi d'Efpagne , Co- 
lonel d'un régiment Suifle, & Lahdamman 
eu canton d'Uri , qui naquit en 1671. Ayants 
acquis une grande connoiflance dans Tart 
militaire , il obtint dès 1 690 le poftedeMi}or 
dans le régiment de fon Père» & celui de 
Lieutenantcolonei en i^9î,&fervitavecré* 
putation jufqu'à la paix de Ris'vik, que le ré» 
giment fut licencié. Admis par la fuite dan^ 
le Conlèil de la République , il Éat fait Baàllif 
de Lugan© en £70*8, Landammancn 1711 > 
Député poiir la paix d'Arau avec les Cantons 
proteftants eh 17 12 , & pour jurer TalliaiKe 
"àSoleui;e avec Louis XIV en 1715, Baillif 
du Turgau en 172O5 & enfin Colonel d*uft 
régiment fuifle , que les Cantons catholiques 
accordèrent à TEfpagne en 171^ Ce corps 
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commandé par fon digne Chef, fediftingut 
infiniment à faconquètedu Royaume de Na- 
pies en 1732, dans laTofcanc & les Duchés 
de Parme & Plaifance en 1733 , & fut réduit 
à Napics en 1737 â deux bataillons. Mr. de 
Besler, nomme Brigadier en 1730 , les re- 
conduifit en Efpagne , fut élu Landamman 
en 173S & ^740, & mourut fort eftimé le 
26 Février 1741* Il avoit époufé Hélène 
Crivelli, morte en 1749 à l'âge de 71 ans, dont 
ilcutentr'autres enfans, Conrad ^Emanuel^ 
Gonfeiller, & OflScier major en Efpagne 5 
Charles - Jofeph , Chanoine de Bifchofzell 5 & 
Frédéric - Alphonfe Befler de Wattingen^ 
Maréchal - de - camp au fervice d'Efpagne , 
Landamman du canton d'^Uri , & Colonel 
d*un régiment fuifle de fon nom. Dcftiné au 
fervice dès fa plus tendre jeunefle, & élevé 
fous les yeux d'un père qui pouvoir lui in t 
pirer les fentimens d'un bon militaire , il 
paffa quelques années au fervice, jufqu'à ce 
que fon p^re ayapt levé un régiment en 1728» 
il en fut fait Major la même année,Lieutenant- 
colonel en 1737 , & Colonel propriétaire 
avec brevet de Brigadier le 8 Mars 1741 à k 
mort de fon père : il obtint en même temps 
l'emploi de Banneret Connu depuis la con- 
quête du royaume de Naples par une con- 
duite pleine de valeur , il fit toutes les cam- 
pagnes de la guerre d' Italie depuis 1743 avec 
la plus grande réputatian ; Il décida en granckt 
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partie arec fon régiment & celui 3e Schval- 
1er la vidoire de JNovi le 2 Juillet 174Ç , fit 
des merveilles au fiége de Tortone , à la re- 
traite de Guaftala , & fur- tout le 1 6 Juin 
174^ à la malheureufe journée de Plaifance, 
où après des efforts extraordinaires de bra- 
voure , il parvint à empêcher que l'aile 
gauche , déjà toute en défordre & confidé- 
rablement diminuée , ne fut entièrement 
détruite : il en couvrit auffi la retraite à la 
tète de fa brigade^ Le îo Août fuivant il 
aida à repoufler les Autrichiens au paâage 
du Tidon. Le Roi informé de tout cela, lui 
témoigna fon contentement en lui failànc 
remettre par le marquis de Las Minas le 
brevet de Maréchal - de- camp le 14 Août 
Ï746, & lui confiant le commandement de 
l'arrière - garde lors de la fameufe retraite 
qui fe fit par Novi, Seravalle & Vintimille. 
Tous les Généraux efpagnols & françois lui 
rendirent juftice en cette occafion , & con* 
vinrent qu'il avoit mérité Teftime générale. 
Malgré tout cela, Mr. de Las Minas , dont 
la hauteur & la haine contre les Suiâes a été 
fi fatale à plufieurs particuliers de la nation, 
entreprit de molefter les trooppes fuiiTes, 
& de diminuer ou plutôt anéantir leurs pri- 
vilèges , qu'ils avoient acquis à fi jufte titre 
par des fervices fignalés , & qui étoient con- 
firmés par la capitulation même durégimejit 
de liGÛQTr Mr. de Befler , indigné d'une 
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conduite (î irrcgulière , o{a s'oppofer zux 
dcflcins du marquis , & protefta ouverte- 
ment contre toutes les innovations qui pour- 
roient fc faire fans le confèntement exprès 
des Cantons alliés à rEfpagne* Las Minas ne 
pouvant fouflFrir cette oppofition , fit réfor- 
mer tout-auflîtôt fon régiment à Barcelone 
en 1749, & fut 'fi bien trouver les moyens 
de chagriner Mr. de Befler , que celui-ci 
demanda fon congé , & vint finir fes jours 
danâ fe patrie , où il vécue tranquillement 
jufqu'à fa mort arrivée en ly^S» H avoit 
étéLandamman en 1745 , Député aux Di- 
cttes de 174^ & 1748 5 & occupé divers 
emplois honorables depuis ià retraite» 



BETSCHART. 



Ji 



^EAK.DOMÎNICLUE BeTSCHART, SeigUCUt 
deGrynau , Colonel au fervice d'Efpagne, 
& Landamman, fils dç Jean -François ^ Sei- 
gneur de Grynau , Landamman & Confeil- 
Icr intime de TEvèque de Basic , fortoic 
d^unc famille fort ancienne du canton de 
Schvetz , dont la Noblelfe fut confirmée par 
l'Empereur Charles VI le220(îlobre 1718 
& quia produit depuis le quatorzième fîécle 
plufieurs Magittrats & Officiers diftingués» 
4l eommença par cxercer-ks premiers emplois 
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delà République: il futËnfeigne du pays ^ 
& depuis 1696 jufqu'en 1700 Landamman 
8r Banneret. En 1703 il leva un régiment 
au fervice d'Efpagne , à la tète duquel ilfec- 
vit avec diftinftioa en Italie , fut blefle au fié- 
ge d'Ivréc en 170^, & quitta le fervice It 
même année* il mourut en 1738* H avoit 
époufé en premières noces Reine Keith, & 
en fecohdes Eve de Rednig. 

François ThaJée de Betfchart de Tfchâg- 
brunncn , Colonel au fervice d'Efppgne , ctt 
■fils de Henri ^ Antoine ^ Membre du Confeil 
dû pays , & de Madelaine Bafs d'une famille 
patricienne deSoleure.U fervit fore long-tcms 
dans les grades d'Enfeigne , Souslieutenanc, 
Lieutenant , & Capitaine , jufqu'à ce qu'en 
17^1 il obtint la Majorité du régiment de 
Réding au fervice d'Efpagne. Il en fut 
faitLieutenantcolonel en 1765 , Colonel pro* 
priétaire en 1759» Il n'eftpas marié. 

BIRCHER. 

^ ossE BiRCHER , Avoyer de Lucerne , Che- 
vâlier, Colonel au fervice de France, fut un 
des trois de fa famille , qui parvint à la digni- 
té d' Avoyer, Jean le fut en 1 548 » Jofle dont 
il eft queftion en 1632 y Jacques en 164^. 
il commença par être Chancelier de Willifiu 
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Avoyer de cette ville , Baillif de Habspurg ^ 
Souschancelier de Lucernc , Commandant 
jde Wikon, Baillif d'Entlibuch , grand Mai- 
tre des munitions , Capitaine de la Garde de 
^ .ville, & enfin en 1633 Colonel d'un régi- 
^ ment fuifle au fer vice de la France , à laquelle 
il rendit de bons fervices jufqu'en 1637, 
qu'il fut réforme. Il fut député aux diettes de 
1^33, 1636,16^^,1639, 1641, 1642, & 
mourut le 18 Mai en 1646, 

Jojfe - François Léonce Bircher , Brigadier 
aufervice de Piémont, Chevalier de Tordre 
de St. Maurice & Lazare , & Membre du 
grand Confeil de Lucerne , naquit en 1715 : 
il entra dans le grand Confeil en 1746 , & 
.«voit en 1749 une compagnie au fervice de 
Savoye : il eut la commiflîon de Lieutenant- 
colonel en 1764, la place de Lieutenantco- 
lonel efFedif du régiment de Fatio en 1769, 
le brevet de Colonel en 1 771 5 & celui de 
Brigadier le 3 Juin 1776. Voila tout ce que 
jg puis dire fur cette famille, n'ayant pas été 
affez heureux pour mériter l'attention de 
quelques connoifleurs , à qui je me fuis 
adrefle» 

BOCCARD. 

SH RANÇOIS.PHILIPPE DE BoccARD , Lieu- 
tenantgénéral au fervice de France , Cheva- 
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iter ie Pôrdre militaire dé St; LoUisi CoIcm 
nei du régiment fuiâe de (on nom , membr» 
du Confek des Soixante i eft fils de Piem* 
Nicohs^ Cônfeiller d'Etat. La noble familier 
de Uoccard , admife au nombre de» patri«i 
ciennes à Fribourg en iftff en la perfonnei 
de Laurent ^ qui fut Baillif de Boifonens & 
Secret , a été iiluftrée par beaucoup de grande 
perfonnagbSé qui ont occuppé les premières 
charges foie eccléijaftiques , (bit civiles oii 
militaires* Jean-Vierre fut Baillif de Gnui-^ 
fon , Maître des munitions, Bourguemaitrei 
& enfin en 171 3 Ayoyer : il é toit Seigneur 
de Grangettes & Fuyenis. Son fil» François^ 
ylwm'wtffutConfeiller j Jofeph-Huhert i frère 
du Lieutenaiitgénérâl » ainfi que les fui vantai 
bbtint le 9 Mars 1746 l^ËVèçhé de Laufanne 1 
François ' Nicolas j Capitaine dansVigier^ 
Lieutenatitcolonel d'infiintôrié i Chevalier 
de St. Louis, û été des Soixante de là Répub* 
lique j Simon ^Jùfeph'Hiacinthe , Lieutenant 
au férvice de France 4 ell aujourd'hui Séna« 
teur j Pierre - l^ouis Nicolas ♦ Chevalier di^ 
St. Louis , Lieutenant aux Gârdeâ eft mort 
membre du Confeil fouverain , après avoir 
donné diverfes preuves de valeur aux lièges 
de Mènin , Ypres ^ Fribourg & autres. En- 
fin cette ntaifon eft alliée à celles de Diesbâcht 
Maillardoz, Montcnach, La Livé d'Epinay, 
Mullèl: & autres des plus confidérées de 
J^ribourg:^ François-' PhiUfpe entra au fer* 

F 
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^0 dfe France le i Août. 171^ comme 
Cailct dans la compagnie de RemoldiaUi]r&. 
giment de Caftella : Enicigne de cette troiippe 
â paiSi dans la coftipaguie de Reîaokl aux 
Gard^Bsavec lomènie grade en 1718, Sous». 
Jieinenant en 1719 , fécond Lieutenant en 
1720, Aidemaiorle 2Ç Juin 1729^, Cheva*. 
Mer de Se. Louis le 30 Mars 1735 , Major le 
IJ Avril 1738'» Brigadier 1q i Mai 1745, 
Maréchal . de . camp le-a^I>écembre X748» 
Colonel du régiment de Séedorf le î2 Mars 
1752, Lieutenantgénéral lei7 Décemb. 17^9- 
Il vit retiré à Fnbourg ,àcaufedcfe& infir- 
iBités & de fon grand âge , fans avoir été ma^ 
rie. Mr- de Rôcçord a Fait le& campagnes de 
f>734, 173^ ftir- Ib Rhin , celles de 1742 
îufqu'en 1748 enî^^^ît^; Alfàce ik Brabant^ 
s'éCttrouvé au 6ég;e du forthoUandois pr«8 
èe Philipsburff en 1734 > ^ ceux de Menin , 
Ypres , Frybourg eir 1744 , Tournai , Den- 
aermonde en i?4T i Maftricht en 1748 ^ 
nux batailles deFontenoi, Raucourt, Law* 
feld & Riehevaux, & a donné par. tout de$ 
preuves éclatantes de fes taleiis fupérieurs 
& de fe gpand^d bravoure. ïl a comnïai^àt 
è Rwémomîé pendant Ja dernière guerre^ ' 



BOUQ^UEf. 



-iiOTJ 



^ui« BBUÇpET , de Rollc, c»n*f>n i% 
Berne , Lieutenantgénéral au fervice des 
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Etats génétaux-, Colorvel du régiment fmtfk 
^e (bit nom , mérite de trouver place dajii 
cet ouvrage, pour s*ètre avancé dans le fei% 
vice par une bravoure foutenue & accom^ 
fagnée des plus grandes connoiirancc s dané 
l'art militaire. Cadet de fept Hères , qui ou 
font morts fans enfans , on n'ont laifle que 
tics filles, il le voua au fervice dès fa plug 
tendre ieuncife : mais n'ayant prefquc d'au- 
tre appui que Ion mérite , il ne parvint que 
fucceifivement aux grades fuprérieurs , & 
«près d'aflez longs intervalles, quelque loi»- 
-able que fut fa conduite , jufqu'a ce qu'a^ 
yant été en 1744 gratifié du brevet de Lieu- 
tenantcolonel , il fut fait la même année 
Aide - Quaitiermaitre général de toute l'in?- 
-fanterie , Colonel par commiifion & Quar- 
tierm^ître générai en 1747. Il s'acquit une 
graitde réputation pendant la dernière cart»- 
pagne de la guerre de Flandre , de Ibrtc que 
s'étant attiré de plus en plus la confiance 
des Généraux , ils lui procurèrent fouvent 
Toccafion de fignaler fou zèle pour Leurs 
Hautes Puiflancôfc^ &fon habileté dans les 
circonftances les plus importantes* En 17^6 
il renonça à fa qualité de Bourgeois de Rolle 
& fujet de Berne , pour avolt U fiéulté de 
pfcrwire le commandement du rég-tmaat 
)eune Stin-lef , avoué par les oatitons de 
Glaris réformé, Séhalf haufen , 9c Appwz^l 
«éiformé, Géuéfa^UAfejc^tit 17^5, ÂLieu. 

F 2 
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tenântgénêral le 24 Août 1772 i il Vîé àBrcdà 
oâoeénaire^ veuf lans enfans d'une deiiioi- 
felleBergier, fille d'un Lieutenantcolonel au 
fcrvice de Hollande , d'une bonne maifon de 
Laufaiine^ Il a perdu deux fils morts fans 
poftérité* Un (ien neveu 5 fils probablement 
de Tainé de la famille , s'étoit fait une briU 
lante réputation au fervicc d'Angleterre , de 
forte qu'on lui avoit confié un commande- 
ment trèsimportant dans l'Atnérique,avecle 
grade de Général. Il auroit fourni une belle 
carrière ^ & feroit parvenu à tout ce que le 
militaire a de plus grand.^ û la mort ne l'a- 
voit fauché au milieu de (à courfe il y a 
quelques années en Amérique» C'eftlui qui 
avoit attiré au même fervice le fameux Hal- 
diman j d'Yverdon. Les Aiiglois, juftes ap- 
préciateurs du mérite 9 ont fait graver fon 
eftampe pour immortalifer fa mémoire , & 
imprimer un petit détail hiftorique de fes 
exploits guerriers. 



BRENDLE. 



I 



ossE Breni^é i Lieutenantgénéral au 
fervice de France * Colonel d'un régiment 
fuiâfe de fon nom , Chevalier de St. Louis , 
naquit vers l'an 1642 à Oberwill près 
de Bremgarten ^ de parens de bafle OQtiài- 
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tîon. Il entra Cadet dans la compagnie de 
Molondin & Gréder aux Gardes fuiâes en 
Janvier i66i > en fut fait Enfeigne le i Jan^ 
vier i66^ -, Lieutenant de la compagnie 
franche de fon frère aine Jacques à la fin de 
j66% , il obtint une moitié de cette compa<^ 
gnie en Odlobre 1671 , & pafla dans la 
fuite avec cette troupe dans le régiment de 
Vfyffou Commandant de bataillon dans ce 
corps , Lieutenantcolonel de vieux Stuppa 
le 18 Novembre 1Ô92 , Colonel par com- 
miffion le 28 Mai 169^ , Chevalier de St. 
Louis le 20 Février 170Q, , il fut gratifié du 
régiment de vieux Stuppa le 17 Janvieriyoi, 
nommé Brigadier le 29 Janvier 1702 , Maré- 
chal -de- camp le 20 Mars 1705^ , Lieute- 
nant . général le 3 Juillet 17x0 , & mourut 
à Paris le Jeudi faint 3 AvrU 1738 , âgé de 
96 ans. Son corps fot inhumé à St. Roch. 
11 étoit Bourgeois du danton de Glaris catho« 
lique depuis 1688. Mr. Brendlé, qu'on nonu 
moit communément l'intrépide Suifle , par^ 
vint ainfî aux premières dignités militaires 
nniquemeiit par fon mérite: né, comme on 
Fa vu , dans robfcurité, privé du^fecours 
de fes parens , fens amis , il le voue au fer- 
vice : on le voit braver les plus grands dan- 
gers aux Ciégts de Saint- Orner , Charleroî, 
aux deux fiéges de Hui , à celui d' Ath , aux 
Jeux fiéges de Douai, à ceux de Quenoi, 
^ Bonchiiin , de Laïidau , aux batailles dt- 
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]^otttçaflil , Sénef , St. Denis , Valcourt ^ 
Néerxrindç , Malplgquct , Denaiu & autrest 
r^iKonties depuis fon entrée au fervicq : il a 
fpmmandé plwfif «rs fois avec dilHndlion , & 
6ir-ço*itdan8D(3)^ai en 1710 , & cependant 
jamais il n'a été Wcdé. AulTi Louis XIV fiç 
p|ustd*une fois fon élogf , & liii accorda di- 
yerfe^s marques d'une ellime particulière^ 
J'ignore s'il avoit écé marié. 11 y a préfente^ 
flaent un Lieutenant de fou nom dajtis lo 
xégim^m Suiife de Boccard. 



BRUGGER, 



"A 



►-ndrI Bruqqer , Chevalier de l'ordrô 
dç St» Geotge , C olonel au fervice de France » 
& iJaillif de Mcyenfeld, naquit en i588d'jEw-. 
^^/i)aKJ,Landamman de ChurwaWen &Com-i 
ijiiirairc de Chiavenne. La famille Brilgger> 
qui eft habituée à Meyenfeld , eft nobîe & 
fort ancienne : elle s'eft alliée aux familles 
grifonnes les plus dittinguées , & fubfifte. 
îjujourd'hui avec honneur. André entra dés 
i^ jeuneflTe au fervice de France , où ayant 
pafl'é par divers grades » il obtint en Février 
1^17 la compagnie de Gugelberg aux Gardes. 
§ans quitter cette troupe, il leva en 1623 un, 
régiment au fervice de la France ; aida à la fia 
4e l'année fuivante à forcer le paflTagexdeSteig^ 
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occupé par les Autrichiens j fe diftingua iiW 
iiniment en Valtelîoe , & fut réformé en 
j626. Il reprit alors le commandement de 
fa compagnie 5 fit plufieurs aélions de valeuT: 
au Gége de la Rochelle en i^ig ^ ceqtii lui 
valut la même année une patente de chev». 
lerie y & il fe démit de fa compagnie en Mai 
1639* De retour dans fa patrie il rendk 
des fervices eâentiels à la R^publiqud « lut 
confacra fcs biens, & en eut en récorapenfc 
le bailliage de Meyenfeld pour fix ans. tt 
mourut le 4 Juin i6ç3 , laiflant fix enfon» 
de fou époufe , Urfine de S»lis. L'ainé d^ 
fes fils fervit en Suède , & fut enfuîte BailUf 
de Meyenfeld 5 letroifième, Jean - Fréderh, 
fut Capitaine général de la Valt^line > & hiSk 
poftérité* Je joins ici Pcpitaphe du colond 
André BrUgger , qui fe trouve à Zu8 , dani^ 
le pays de$ Gdfoda i où il lut enietr jû . 



A. S. 16^5. D. à 

André» Btuggtro^ 

Ê^bid Ordinis S. Georgii 

fub aufpîcîis 

tndovici Xllï. Pratre. Régis 

GGJ&tnthim RheticaritM 

"^uçk ftreiivOf 

f r»£UKX Majaevill. per an. VI 

Adminiftratqri laudatifF. 
ia.M t)C LXII. Prid.îv^onjiin 
• iEtat. fu* *iAo Ï.XV. 



M. S. 

Urfina d Salis 
Vidua, 
tt &Liberim3elliffc 
Bat)tiftâ, Éne:èlhat'dift," 
J«iî. fridef ka$ ' ' ^ 
^n%Wfà y mfttthek & mOUÈ 
MomiiHèàtui*! hoc; 
Marito ,defideratifF. . , 
Patri henorando 
îii pétpei. aftior- &«breWàiit' 
* ^ T*Ht. P; P, 
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BUCH, 

^ ELIX- JÉRÔME DE BucH > Ueutcnanfe- 
Général , & Colonel d'un régiment fuiflede 
ïbn nom au fervice d^fpagnc , êls de Fi^an^ 
fO/z-F/SordcBuch, Avoyerde la Républi- 
que do Soleure , & d'Etifabeth Grimm, na- 
quit à Soleure en 17 c g. Cadet de plufieurs 
£:ères , il fut deftiné à TEtat Ecleffallique , 
envoyé en Franee pour faire fas études , & 
nommé Chanoine du ohapi6re royal de St 
Urs en I735|* Mais préférant Pétat mili- 
taire , il entra la même année au fervice d'E£ 
pagne dans le régiment de Suri comme Ca- 
det: Enfeigne eniyj^, Lieutenanten 1739, 
lit la même année les fondions dMidé- Ma- 
jor , & fut nommé Capitaine des Grenadiers 
en 1742» Il pafla la même année au fervice 
de France dans le régimept des Gîir^es fuiffqs, 
avec lequel ila fait lés campagnes du Rhin, 
fut rappelle en 174^ par fon oncle le colo- 
nel ^e Suri en Efpagne, avec la çommiffion 
de Colonel & la furviv^nce de fon régimen,t. 
Il l'obtint le 23 Avril 1746 , & fut employé 
dans les quatre derai^res campagnes d'Italie» 
où il's'ôft diftingué par des talens militaires , 
qui le firent çonitoîtrede la manière laplu^ 
^vpntageufe. Brigadier emys^r & Maré^ 
hal-dç -çainp en 1763, il fut eut cettç 
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qualité de rcxpédirion d'Alger eh 177^ , où 
il fut chargé du commandement de Taile 
gauche de Farmée efpagnole* Par fa bnu 
voure, par la prudence , & par ie (àng froid 
qu'il conferve toujours dans les périls les plus 
imminens , il a empêché les ennemis de cou- 
per à Parmée la communication avec les vaiC 
féaux , & c'eft à la fagacité de fes confeils que 
Ton doit en plus grande partie la retraite , 
quife lit en bon ordre dans le moment uni- 
que qui rcftoit pour s'embarquer. Le fol- 
dat, qui a donné dans cette aâion des preu* 
ves delà valeur la plus intrépide, admirant 
la préfenee d'efprit du Maréchal de Buch 
dans ce moment critique , a fait éclater 
des tranfports extraordinaires d'allégrefle , 
quand il a appris qu'il étoit chargé de ra» 
mener Tarméeen Efpagne. Afon arrivée à 
Alicante il fut accuelli de tout le monde 
par des applaudiflemens univerfels , étant 
appelé Phonneur de la SuiiTe , & le bonheur 
de TEfpagne^ éloge d'autant moins fufpeâde 
flatterie, qu'il partoit du cœur d'une nation 
quipafle pour être fort difficile fur le mérite 
des étrangers. Mr. de Buchi joignant à fes 
talens fupérieurs le déûntéreâement le pl^s 
marqué , a reçu la même année les faveurs les 
plus iignalées , étant créé Lieutenantgénéral 
avec des penûons confidérabl^s , fans au- 
cune follicitation de fa part : c'eftainfi que 
Charles III réçon^penfa&sferviçes , & fatist 
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ftteu dcfir de towtfe rEfpagnc. Son rtgimcnl 
6 trouve aduellement fur les c6teâ , te fe« 
cond bataillou à Alicante , & le premier i 
Ctrtagène » pofte très -important ^ans les 
eonjonâures aâucHes^ à la fureté duq^uei il 
veille par ordre du Roi , conjointement avec 
te Commandant» La famille de tiucfa eft très^ 
diftinguee a Soleure , tant par h nobleâe 
patricienne , ayant poifédé depuis deux fiécies 
les premières charges de la République » que 
par les alliances qu'elle a contrad)?é avec les 
principales familles > qui font , Aregger ,Gi^ 
belin , Grimm , Suri , Settier , Wagner , & 
pludeurs autres^ Il ne fubfifte aujourd'hui 
de cette famille que le Général & fon &ère 
aine Frwçois^ ViSor-Jofeph JeBnchj Menu 
bre du Con&il {buvërain. , & ci - devant 
grand Haillif de Bechburg ^ le fils duquel. Fi* 
déb de Biich , Capitaine do Ville » ci «> devant 
Officier ^u régiment de Boccard eft mort à 
h fleur de ion »ge en 1780 au regret .do 
toute la Ville. 



BUDE. 



i 



ACQJJM fiuDÉ* GéiicMlma^r au ferytce 
de Hollande , Colonel d'un, régiment faiSk 
de fon nom ^ nat|titt àt Gen*^ en 16^4^ S» 
famille » originaire de Paris ♦. eft trèarflujcieimfe 
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& noble d'extra<*Wt)n : elle remonte à^ Tannée 
I3ÎO, que vj voit J(f/i>i, dont les defcendana 
fe dilHnguerent beaucoup au fervicc des roi§ 
de t rance Gmtiaume - Françm , fi connu 
dans la répub'ii^uecies lettres, AmbaiTadeur 
à Rome , & Prevôc des Marchands » ^ui 
mourut en 1^40 % avoit époufé RobertQ 
W Lyeur , 641e de Roger , Seigneur de Boi»^ 
benard , & d'Habeau de Lailîy : fcectc femme, 
çmbraiTa la religion p4rote(bnte« & fe retira 
à Genève avec quelques- uns defeseiifftûs, 
dont defccndent les Budc d'aitjourd'hiiî ^ 
qui ont toujours figuré parmi la noblelFe d» 
cette ville » tant par les emplois quHls onti 
remplis , que par leurs fer vices militaires/ 
Leurs principales alliances font avec lesËi^ 
milles le Picart, Jouan , Alinges,Myonax^ 
Sauflure & autres» Jacques entra en 1^2} 
au fervice de Ftartce comme Ënfeigne au 
régiment de Surbeck , & fut &tt Souslieutei* 
liant en 1711, Lieutenant en 1712» Capû 
tftine par commiilîon en 1723 >, Capitainot 
effeâif dans le régiment de la Cour * aU". 
chantre » Membre du grand Confeil cb; 
Genève en 1728 , & Major de ce régiment en* 
1742. 11 quitta le fervice par méconton* 
tement en 174c. En Mars i74Silfitunai 
capitulation avec Mr. de Haven , Envoyô 
des Etats généraux pour la levée d'un régi* 
ment d'infanterie fuifle , qu'il commanda? 
uvec diftiudion jufqu'à fà réfo^rme en i7îO^ 
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K'ayant point pour cela quitté le fervicc, il 
fut crééGénéralmajoren 1766* lin'eftpluc 
fait mention de lui dans l'état du grand Con- 
feil de Genève depuis 1773. Mr. de Budé 
s'étoit fignalé en 1712 au combat de Denain. 
Guillaume Bu Je Je Mmtfort , Général d'in- 
fanterie au fervice du Roi de Sardaigne , un 
des plus diftingués d'entre les Militaires 
Suifles qui ont fervi la maifon de Savoyc , 
frère du précédent, naquit à Genève en 1^99. 
11 prit dès fa plus tendre jcuneffe le parti des 
armes , & entra dans le régiment des Portes 
dont il futfeit Enfeigne en 171 5 : il partagea 
la gloire que ce régiment s'acquit en Sicile 
jufqu'en 1719 5 fut nommé Lieutenant en 
1720, Capitaine en 1722, Major en 1733, 
Major de Brigade en 1734 5 en fit les fono- 
tions à la bataille de Parme , & mérita par & 
belle conduite le brevet de Lieutenantco- 
lonel en 173 Ç , & le pofte de Lieutcnantco- 
lonel du régtmentd'Audibert en 173^. Gra- 
tifié de la commiilion de Colonel le 2 Février 
1743 , il commanda le régiment le 30 Sep- 
tembre 1744 ^^ combat donné près de Coni, 
où malgré les efforts extraordinaires de» 
troupes piémontoifes & en particulier du 
régiment d* Audibert , la viiloire fe fixa an 
côté des Efpagnols & des François. Charles- 
Emmanuel rendit jufti«e à Mr. deJVlontfort > 
& le créa Brigadier en 174^* U le nomma 
fn Février 1746 pour commander fous Ift. 
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général Letitnim une expédition Vers Aftî» 
donc rheureufe iâue ne lui fit pas auunt 
d^honneur, que la bravoure & rejxpérience 
qu'il y fignala , & qui lui attira les plus 
grandes louanges du Roi. Au retout de cette 
expédition.il commanda là garnifon d'Alex- 
andrie i compofée de 7 bataillons , & deux 
mois après il obtint le régiment d'Audibcrt» 
Il ne fe fît pas n^oins d'honneur pendant 
le refte de cette campagne , à la fin de la«- 
quelleil fut fait Général ma jon En 1747 le 
Maréchal de Bellifle ayant été envoyé vers 
le Dauphiné & la Provence , tant pour pré*- 
ferver le cœur de ces provinces des courfes 
de l'ennemi , que pour le déloger des portes 
qu'il occupoit ^ & faire de nouvelles con- 
quêtes , Mr« de Montfort fut mis à la tète 
de dix bataillons deftinés à obferver ce Gé- 
néral* Il remplit au mieux fa commiiliotte 
mais dès qu'on fut que les Francjois vouloient 
pa0er en Italie par le col d'Exilés » il reçut 
ordre de joindre au plutôt les bataillons qui 
y étoient retranchés : cependant malgré deux 
marches forcées j il ne put arriver à temps 
pour la bataille 5 qui fe livra le 19 Juillet 
I747 au col de 1 AfEette 5 il vint quelques 
heures après la retraite des François, & dût 
fe contenter de voir les triftes marques de 
la valeur des ti;ouppes du Monarque qu'ii 
fervoit* Lieutenantgénéral en 1^54 il fe dé- 
mitdefon régiment le ai f<ÎQV^mbre 1769 y 



y Google 



A ïbt fait C^nëral d'infenterie le 2J Mart 
Î77r. j'ignore s'il vit encore & s'il a pofté* 
tM i n'ayunc pas reçu àt mémoire. 



BUISSON, 



JkOE^B 



•-MYDe BuilSON, Brigadier îîu fervicc 
<te France > & Colonel d'au régiment iaMÏh 
ée fon nom, étoit fils de Jean , Sindic de 
Genève en i66s. La famille de ce nom , 
^toblfe à^enïve depuis près de deux fircles 
f)ar CUmtnt , eft originaire de Rou^ rgiie^ 
t)ù elle tient encore un rang très-c( nliJâ* 
rable par fon andenneté, fes domaines, l'es 
alliances » fes charges & fes lèrviccs, La 
branche genevoifc a rempli fixcclJivemcnc 
*itfs premières charges <4 dignités de la Ré- 
puWiqHe; Amy enmi au fervice de France 
«n 1^73 5 & obtînt la même année une Lieu- 
tenancd aux Gardes fuid'es , qu'il échangea 
isn 1^77 contre une curapagnie de nouvelle 
levée , avec laquelle il entra dans le régi- 
incnt de Grèder : il eiî leva luie {feconde en 
1 690 5 eut iMie de fes compagnie» réformée 
en 1^97; fut nommé Lieuteriantcoioncl du 
régiment de Greder eh 1690 ; obtint la coni. 
milfion de Colonel le 23 Janvier 1702, 
fut créé Brigadier le ig Avril 170^ , obtint 
Je régiaiéiU-o^rMay, aujourd'hui Dieybadi 
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-de Bellttoclit It as Mai tyif , Amonrorte 
i Janvier 1721 à Avefncs en Hainauc Mr. 
-duBuitfbn > OfEcier de beaucoup de mérites 
avoit commandé la brigade de Caftellh, com» 
pofëe de trois bataillons de ce régimeuc , & 
de trois autres de Gredcr en Flandre en^ 1 707 
&"i7o8> ^ s'étoic trouvé à pluGeurs Héges 
& batailles, dans lefquelie&il ie ât connoitre 
avautageufenienc 



BUOLL. 

•^AUL DB BuoLL , baron de Strasberg & 
Rietbergy Colonel au fervice d'Efpagne y & 
Capitaine géaéral de la Valceliiie » naquit 
dans le Pays des Grifons de J^aH - Antoins^^ 
Lieutenantcolonel au, fervice, d'Erpagnt ^ 
Colonel du pays» Podefta de Ttrano, & Land^ 
amman des dix Jurididtions* La famille df 
fiuoil » établie dans la Rhécie depuis plus de 
quatre fiécica ,. & iiTue d'une artcienne nobw 
\dk d'Allemagne , qui fe diftingua par foïi 
attachement aux premiers Princes de la mat»- 
fon d'Autriche qui montèrent fur le tr6n« 
impérial , ainfi qu'il confte par une tradition 
conilaute & accréditée , remonte par une 
foite de perfacinages illuftres paf leur digait 
tés & leurâ fervices à Ulric de Bulen^ Geth, 
tiihomme bohémien, qui étoit Capitaine diet 
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fiàlliebfttâièrs du duc puis empereur Albert 
d'Autriche à la bataille de Spire en 129g. 
Ses defcendans fe partagèrent en pluHeurs 
branches, dont quelques-unes embrafsèrent 
la réforme , d'autres reftérent fidèles à la reli- 
gion de leurs pères. Leur noblelTe fut recon* 
nue & confirmée par Henri IVRoi de France^ 
en faveur de Salomon j Lieutenantcoloncl à 
fon fcrvice 5 par l'empereur Leopold , qui 
éleva Paul, dont il fera queftion plus bas , à 
la dignité de Baron d'Empire j par la répub- 
lique des Grifons ^ qui pour rcconnoitre les 
fervices dt Jean - Antoine , cité au commen- 
cement de cet article , lui permit de pdrtér 
le nom de Sttasberg, qui eft celui d'une Sei- 
gneurie qui appartient à la République. Dé 
la branche ainée , établie à Pairpan ^ étoit 
Faui II fervit dans fa-jeunefle i & «'étant 
retiré dans fa patrie , il entra dans le Coii- 
jèil « fut fait Landamman des dix Jurididions 
en 1575 i Ciipitaine général de la Valtelinc 
en I6gi 5 & Colonel d'un régimentde ^406 
hommes au fervicedc l'Efpagne cni^g^i il le 
commanda dans le Milanais jufqu'en 1690* 
qu'il fut réformé. LesGrifons l'envoyèrent en 
ambaflade à Charles II , Roid'Efpagne , qui 
le combla de faveurs , & en 1^90 a Perapei 
Jreur Léopold à Augsbourg ^ où ce Prince le 
décora avec fa pollerité du titre de Baron 
d*Empirc fous les noms de Strasberg & 
Rietberg* Il embraifa la religion catholique 
en 1693 9 & mourut en 1696, 
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. Jean - Antoine de ^oU de Strasbtrg , Baron 
de Strashcrg & Rietberg , fils du précédent, 
etiira de bonne heure au fervice : il s^y dit 
tùigua tellement , que la République des 
Grifous lui confia eu 1704 le commande, 
ment d'un bataillon accorde à l'empereur 
Léopold , qui ki conféra la commiflîon de. 
Colonel , dtftinâion dont il fe montra dignt 
par fa bravoure. £n 1708 il obtint la per^ 
million de lever un fécond bataillon , qui 
joint au premier forma un régiment: il fut, 
feit Généralmajor en 1710, & eut.foii jrégi- 
Bient réformé en 17 14. En 1717 il fe lailïk 
malheureufement engager àVienne dans une 
affaire d'honneur, où il perdit la vie, jaiflant 
poftérité de fon époufe , née comtefle de 
Sdiau'viP'enltein , qui apporta à fes enfans les 
terres nobles de Reicheiiau & Tamins , à 
condition qu'ils prendroient le nom & les 
armes de Scbau'i^èufteia & Ehreufels» 



BUREN. 



•OLi 



aBERT DE BuREN , Brigadier au fci:. 
vice de Sa Majefté Sarde , Colonel comman- 
dancdu régiment de Tfcharner , & Membre 
du Grand Conleilde Berne , naquit en 1719* 
La maifoa de Buren eft une des plus an- 
cicanes de la ville de Berne , & tire feloft 

G 
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timtei les apparences , Ton origine d^un des 
endroits de, ce nom dans i'Etgati. Quelques^ 
uns la font defcendre de ia femitie do même 
nom , dpnt Cunon & Lifi^holdfont fignés dans 
un inftrument de 1130 vautre Cunen , -4r. 
iix>ld & Luthôld ont fait des donations confl- 
dérabtes à Tabbaye de Mûri eh 1166. D'au- 
t*€« s^en rapportent (împkment à des do- 
camens bien plus certains • & la fontremon-^ 
ter kjeûn & Conrad^ cjui furent bienfaiteurs 
dti couvant de Ffaubmnnen dans le trei- 
zième (lécle. Ouon ât aufH quelques dons à 
Tabbaye de Frienisberg en 1 307 , & Rodolphe 
6>n fils ayant été admis dans le Confeil de 
Berne en 134^, en^t de même au)c Domi- 
iljcains de cette ville» Son arriére -petit -fils 
Fhr^e , Sei^i^eur de Mtïnfiag^n , Baillif de 
îra^îhfelwald , eft Auteut des branches, 
èkiftèntes aujourd'hui) dont les alliances 
font ares - conCdérabk^ , comme avec ieg 
Hurnberg, Seftingen , Bonftetten, 'Watten- 
weil, Erlach, Sçui:Jer» & autres ; & qui ont 
pofledé en divers tem^s les ièigueuries de 
Mœrifried, Miinfingen, Giereflè, Signau, Set 
tingen,Vauxn}arcus; ces deux dernières font 
ettcoi'e dans là femille^En outïe elle a produit 
ijuahtSté de Magiftrats didingués , des Con- 
feillcifs , fiaillifs , liannerets. Albert entra 
Ams'ftjfeunefleau fervicedc Savoyecomm^ 
OfficSer dens le réginlent Bernois de Roguin» 
9l jkptiî ^vroir paj^ par d^j?'eats<gtadei« il 
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tAtinA une côm^agniô te i AôClt, fut Horii» 
fûé du gratid Confeil <t6 B^me à la prombtiôtl 
4e î7f f 9 & Lieuceuantcbyoliel du régiment 
de Tfcharn^r en 1765, Cdonel comrwiridiftltt 
.& Brigadier le 17 Juin 1776, & en faiç 
lç$ fonôious avec beaucoup de réputation^ 



BURKL 



Je 



osEPïî Protaïs Burki , Brigadier a4 

iervice de France , Chevalier de St» Loai% 

Coloaiel d\un régiment ftiiifè de fon ilom> 

^*une ancienne famille patricienne de Tri* 

iûKruvg^ éteinte dan^ çellç de Duding^ entrt 

^u ferviffe de France êâ Fé^^rier 16%^ cortl* 

me Cadet zut Gard€?^ ftUfts ; il fut fait Qi=. 

jpitaine * commandant 4e U compagnie M 

* Vigier en 1692 ^ quitta cette place eh Fé- 

xvrier 1698 avec une i^nfion de 1 500 livres» 

& obtins la féconde M&jorîté du régiment h 

16 Décembre 1703. Chevalier de St. jL<yiite 

te 2 Janvier 170Î , Capitâfine d^mie dethi- 

com^agnie, levée à Sçhaf haufea , le i g Août 

iyze \ il fut gratifté le JôDécemlfrè Ï7af^ 

Âti régiment de Hciîî., & fe démit poUt latg 

de fa demi - convpagnie. Il avait été crée Bri- 

Ijadier le i Février 1719., &il mourutà Patîkf 

fans avoir été marié, le 12 Novembre ^7^7, 

" jé if €^ ans ^Srtyir^^a. Son neveu /^i^ 

G» 
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Hiàtynthe , unique rejeton de là famille , fut 
tué le Z Juillet 1747 à la bataille de Laufeld , 
étant Capitaine de Grenadiers dans le régi- 
ment de Diesbach* 



BUKKLL 



'•ENM BuRKLï , de Trullikon , Cheva- 
lier du St. Empire , Baron de Hohenburg , 
Général » Feld - Maréchal au ibrvice d'Autri- 
che ^ Colonel d'un régiment fuiflc de foa 
nom, Chevalier de T Aigle rouge , & Mem- 
.bre du grand Confeil de Zurich , que la va- 
leur & l'expérience dans Part de la guerre fit 
nimer & eftimer de trois grands Empereurs, 
qui s'emprefsèrent à le combler de leurs bien- 
^its y naquit à Zurich le 3} de Février 1 647, 
de Henri Burkli , Major au fervice de France. 
Sa famille, fans être noble, étoit en confidé- 
ration dans cette ville depuis le quinzième (îé- 
cle, elle comptoit divers ConféiUers & Baillifs 
^de fon nom, qui fignalèrent fouvent leur 
j2ele pour la patrie, comme Louis ^ Jean , 
.Couleiljers de guerre à la fuite de l'armée 
^«nvoyie en Italie en i ç i ç j Louis tué à la ba- 
taille de Cappel en 1531; Jacques , Btillif 
de Knonau en i î 63 ; Jean - Jacques , Baillif 
de Sargans, LaufFen , Knonau en 1 6 1 3. Henri 
\/smia en i€62 au iervice.de France pmmi 
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Cadet aux Gardes fuiiTes , & fit avec cerégU 
jBenc trois campagnes en Flandre $ mais 
ayant eu des délàgrémens avec quelques Offi- 
ciers François, il quitta le ferviceen 1669 ^ 
étant Enfeigne de la compagnie de Lochnian» 
pour en éviter les fuites. En itfyi il leva 
une compagnie franche au fervice de Char- 
les-Louis , Electeur Palatin , fut nomme 
Major d'in&cerie en i6y6y & fe diftingut 
particulièrement au iîege d'Heidelbere, où 
il fut bleâe deux fois : appelé au Confit de 
-guerre , il le trouva tout efirayé du peu d'eC 
pérance qu'il y avoit de conferver cette 
place , vu que les boulets manquoient ab- 
iblument , ainfi que diverfes autres muni, 
dons. Il s'agiiToit donc de capituler pour 
fauver les habitans du pillage , qui fuivroit 
infailliblement Taffaut^ Mr« fiurkli s'oppoOi 
à ce de/Tein , & ayant indiqué les canaux de 
la ville , dont on pourroit fe fervrir pour 
faire des boulets , il perfuada l'Etat major 
de II place de tenir bon. La ville fut fàuvéc 
pour cette fois par la retraite des François, 
& PEleôeur avoua , qu'il en étoir redevable 
au majorRurkliXependant les a£&ires de TE- 
Icdeur n'en prirent pas un meilleur train. Les 
François faccagèrent en i^89t tous fesl Etats, 
'& lesréduifirentà la dernière extrémité par 
des exaâions & des çruatués qui font horr 
reur^ liurkli perdit par Ces triftesévènemens 
tout efopir d'avancement au. fervice de la 
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14|iufon palatine ,^ entra pnr indlîmtifsà aè 
ktvicç de la maifim d'Autriche a^ec fa eoAi- 
pagnie , qui fut incorporée dan& lé pégirtienC 
df Sorint , dont il fut nommé MaW far la 
priopdfition du Duc de Lorraine. Il fer^?n ek 
£«tce qualité en Hongrie jufqu'en 1^91 , que 
îesrCemtons proteftans le nommèrent Colo^ 
liet d?un régiment de 1700 hommes j qu'il» 
«voient accordé àrÇmpereurpowtla défenfe 
des villes forètières. Génétalmajor le i^ Juiiï 
3 59 f-, fon régiment fut reformé en i é^6. It 
<jeiitimiiFi à fervira la fuite de l'armée , & Lecf^ 
ftald le créa lui & fa poftérité le II Décenif. 
brc î699y B^r^?^ d'Empire fous le fiom àfS 
Hohenburg 9 augmenta & changea fès armes, 
St 1q fit immatriculer en fa nouvelle qualité 
pmrni la nobleâe immédiate de ta Suabe en 
I70Q. Il fuivit en campagne le Roi des Ro^ 
mains dès le commencement de la guerre de 
fucx:pffion , & fe diftingua extrêmement au 
iiége de Landau $ & pendant ta campagne de 
Î703, ce qui lui valut le 2ù Ami 1704 le 
brevetde Feld- Maréchal- Lieutenant: ilafif 
ta cette année par ordre de la Cour au Coït- 
feîl de guerre tenu au fujet du comte d'Arco, 
ftcbuféd'avoirrenduBrifach fans néeeffité^En- 
firt il fit toutes les campagnes de cette longue 
IfU^trefoit en Allemagne , fou en Flandre, 
hofioré par le prince Eugène de la confiance 
ta plus complettc:ileut le bonheur de s'at- 
tirer par fon canal la bienveillance ,des Em- 
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pereiirsqu^U ftrttt. Lebpêld^ Jojefh , Charks 
VI, ne pouvant lui conférer les ordres-, que 
£i bravoure auroit pu lui mériter, à caufe 
de fon attachement à la religion pcétendue 
réformée , lui donnèrent leurs portraits avec 
permiflîon de les porter en guifç^d^ordre de 
chevalerie» & les accompagnèrent de brevets, 
qui feront des monuments éternels de fon 
mérite fingulier , & de la bienveillance vrai, 
mentroyde de ces Prmces. UfutcrééGéfiéral 
d'artillerie le 4 Avril 171 1, Gouverneur du 
Brifcau , de Conftance en partie en 1714, 
& enfuite des villes forètières , Meml»*e du 
grand Confètl de Zurich le 30 Avril 171^, 
& Chev^ierde PAigie-rouge la noème année: 
il fe démit de (on gouvernement en 1^730, & 
fut élevé au garde de Feld- Maréchal le a 
Oélobre 1723 : il (è retira quelque» années 
avant fa mort a TriUlikon dans le canton de 
Zurich , où il poâedoit des droits feigneii- 
riaux , & il mourut le ag Oétobre i^Tgo. 
Jenn^Gafpar Brunner, Pafteur du Heu^ fit 
fon oratftm fiinèbrei II avoit époufë Marte 
d'Efcherde Berg, dont il eut trois &ls& trois 
filles. Henri né en 167c , Major dii'tégi- 
ment de Dohna au (èrvice d^Hotlande < tue ci 
ia bataille de Malplaquet. Le prince Ewgènç 
écrivit defama4n la nouvelle de cette mort a 
Mr, BurkH. Gafpétrné en 1678, Capitaine 
dans le régiment éb CuirafEers de Neu- 
bourg, au fervice d^ Autriche, &. Chevalier 
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de rAigîe,- rouge , mort en Avril 173 1. Jat-- 
qufSy Lieutenant dans le régiment de Métrail, 
iiu fervice d'Hollande , tué devant Liik 
cm 708» 



CABALZAR. 



Je 



OACHIM DE Cabalzar , Brigadier au 
fervice de France, Chevalier de St^ Louis, 
& Lieutenantcolonel du régiment de Dies- 
bach , naquit dans le pays de Grifons. Sa fa- 
mille autrefois nommée deGallo, Sdiviféc 
aujourd'hui en deux branches principales » 
dont Tune eft catholique, l'autre réformée, 
eft originaire de Vérone , d'où elle s'enfuit 
vers le quinzième fiécle dans la vallée de Ma- 
fox » & y bâtit une Eghfe à fes frais , qui 
porte encor fon nom. Les premiers, dont 
on ait connoiflance, furent Baillifs pour les 
Baroi^sde SaxàLugnez, où ils étoient venu 
s'établir^ ainiî qu'à Laax« Martin fut en i Ç Ç f 
Capitaine général de la Valteline, & plu- 
sieurs fois grand Juge des hauts Grifbns. 
Son £ls du même nom fut Amman & Banne- 
ret de Lugnez s Joachim , grand Juge des 
hauts Grifons en 1624. y Hercule ^ Podefta de 
Morbegno en i6îÇ 5 Jean Rodolphe^ Vicaire 
de la Valteline en 1749. Quzntkjoahm^ il 
entra au fervice comme Cadet le lé Août 



y Google 



C lo^ ) 
,1711 : Enfeigne IcfiOdobrc 1714, Sous- 
lieutenant le I Avril 1720 , Lieutenant le 
J9 Septembre fuivant dans le régiment de 
May , Capitaine -commandant la demi com- 
pagnie Bachman dans Diesbach le 22 Juin 
1727 , Chevalier de St, Louis en 1727 , 
Lieutenantcolonel du régiment le 14. Oâo- 
bre 1742 , il obtint en même -temps la de* 
mi-compapanie de Balthafar» &le 19 Sep- 
tembre 1742 le brevet de Colonel : gratifié le 
J9Mai 1746 de la demi-compagnie d'Erlach» 
il fut créé Brigadier le 20 Mars 1 747, quitte le 
fervice en 17^4 9 & mourut dans un &ge 
avancé en 1775. Il avoit fait avec dift^c- 
tion les campagnes du régiment de Diesbach, 
Tavoit commandé le 2 Juillet 1747 a la ba* 
taille de Lawfeld, &y avoit été percé d'une 
balle entre Tépaule & l'eftomac. Il n'eut 
point d'enfans d'une demoifelledeMontalta» 

c APP OL. 

^ERCULE DE Cappol, Brigadier au fer* 
vice d'Hollande , Colonel d'un régiment 
Grifon de fon nom , & fécond fils de Benoit, 
grand Juge des hauts Grifons , étoit fort! 
d'une famille très - conûdérable de la juridic« 
tion de Flims, alliée aux Salis & autres gen- 
tilhommes du pays« Ses ancêtres poiledèrenc 
dés le quatorzième fiécleles premiers emplois 
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4e leur puttie : Hercule & GuiUaiime , frèrcj , 
obtinrent de TEmpereur Frédéric UI une let- 
tre eti confirmation de leur ancienne noblefle 
le ç Février 1489 } & on remarque entre 
leijrs defcendans , qui fe partagèrent au(|t 
lors de la réformation , Jecm , grand Juge' 
des hauts Grifons en 1526, 1^29, 1538» 
Ï541 j IVoflgang - George revêtu de la même 
dignité en i ço8, i^ 1 1 , i ^ 14 , & Capitaine 
en France , Jea,n , Vicaire de la Vakeline en 
iç^î, Chriftophlcj Seigneur de Schleuwjs, 
Capitaine dans les guerres de Picardie , & de 
Naples; Hercule^ Podcfta de Traona en i ^87; 
Jule , grand Juge de^ hauts Grifons en 174a; 
Jean^Gaudence^ auffi grand Juge parfeptfois. 
Capitaine général de la Valteline en 1689, 
Ï70Ï , 1707, Chevalier, Baronnet d'Angle- 
terre, & Chevalier de Pordre de St* Marc, 
mort fubitement eu 1723 y en£n BaUbafar^ 
Chanoine de Coire , a été Vicaire général de 
cet Evèché* Hercule étudia premièrement 
la Médecine , & prit les grades à Leyden en 
1660: dégoûté de cette profeiEon, il entra 
en 1678 au fervice de France , (»mme Capi- 
taine d'une compagnie griibnne dans le ré- 
giment de Stuppa l'aine « & fit avec ce corps 
toutes les campagnes jufqu'en 1^3, qu'il 
quitta ce fervice pour lever un régimei>t 
grifon au fervice d'Efpagne* Il fut employé 
dans le Milanais \ mais ea 169^ les Etats Gé- 
néraux des Provinces * unies ayant obct itu 
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d«f la république des Grifons un régiment 
pour leur fervice ^ Mr. de Cappol en fut 
nommé Colonel avecragrémentduroid'Et 
pagne, & le conduifit en Hollande. Il fut 
fait Brigadier en ryôî , fc dilHngua au fiége 
de Keiferfwerth en 1702, à celui de Bonn 
en Mai 1703 , à l'attaque des lignes de.Waes 
nu mois de Juin , àîlaprife de Hui en Août 
de la même année, à la bataille de Ramélies 
en 170^ , au fiége de Merûn la même année, 
où il fut tué le 9 Août , emportant avec lui 
les regrets de toute l'armée. Leurs hautes 
l^uifTances lui firent ériger un beau monu- 
ment à Sas de Gand. Il ne laifTa que trois 
i&Ucs* 



CARR o. 



HiLiSPË DE Carro , Gàiéral -Major 
aufervic«4e Ruffie,d'ane{inoiemie famille 
de Genève, quia produit des Sindics dès l^ 
milieu du quinzième fiécle , naquit dans cette 
m\le en' 16^4. Il entra en r7o3 au fervice de 
France comme Cadet dans le régiment de 
May , & ayant cette même année emporté Ip 
iauciffon d'une mine prête à fauter au fîéçe 
de Lille , il fut faitEnfeigne à drapeap : iclç- 
puisil s'appliqua au fervice de l'artillerie , ^ 
^ntra en 173^ au fervice de Ruflîe çommie 
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Capitaine d'artillerie avec rang de Major: 
s'étant d'abord attiré la confiance des Géné- 
raux , ils lui confièrent un petit corps féparé 
fur les bords du Niéper en 1737 , qu'il com- 
manda avec aâez de réputation pour mériter 
qu'en 1740 il fût créé Major d'artillerie 
avec comiflion de Lieutenantcolonel , Lieu- 
tenantcolonel avec commiffion de Colonel 
en 17419 Colonel eâfedlif d'une brigade d'ar- 
tilleric avec brevet de Brigadier en 174c , & 
Généralmajor en 174g. Il s'étoit couvert de 
gloire à la bataille de' Wilmansftrand, le 23 
Août 1741 ; & c'eft à lui qu'on futen grande 
partie redevable du gain de la bataille s car ja- 
mais l'artillerie ne fut mieux fervie & fit tant 
d'effet que celle qui fut (bus fes ordres pen- 
dant cette journée* Il eft mort à Petersbourg 
en 1749 , & avoit été admis dans le grand 
Conieil à Genève en 1721. 



CASTELLA. 






RANçois - Ajlbert- Nicolas db Cas^ 
TELLA , Lieutenantgénéral des armées du 
roi. Colonel d'un régtmentfuiflede fon nom, 
Lieutenantcolonel des Gardes fiiiiTes , Che- 
valier de St. Louis , & un des Soixante de la 
République de Fribourg, naquit en i6S9 de 
François - Pierre de CafteSa , fils ain^ d^ Fratk^ 
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fiAs , Chef de la famille de Caftella, de WàU 
îenriedt« La famille de Caftella , une des pluf 
diftînguéesdeFribourg, par les perfonnage^ 
quife {ont rendus confidérables dans le (er* 
vice & l'Ecat , eft originaire de Chambéri, 
d'où elle s'eft tranfportée dans le comté de 
Gruyère. François de Caftella , obtint le 9 Fé- 
vrier 1617 la bourgcoifie fecrette, futBaillif * 
d'Echallens , laifla deux fils ; François- L'i^^è^ 
chef de la famille de Caftella- Wallenriedt, 
& Jean - Pierre , chef des familles de Caftella. 
Dcllcy & Montagni. Outre phifieurs Magifl 
trats illuftres, on compte dans cette famille 
deux Lieutenatsgénéraux , un Maréchal- de- 
camp , quatre Brigadiers , un Major des Gar- 
des fuiflcs, (ix Capitaines dans ce régiment, 
dont cinq Capitaines de la compagnie de fa> 
milie î un & le premier Infpedcur général 
<lcs régimens Suifles & Grifons, trois Colo* 
nels propriétaires de régimeiis , trois Lieute- 
nantscolonelscomandant les régimens , & un 
Grand-croix , un Commandeur, & douze 
Chevaliers de Tordre royal & militaire de St» 
Louis , un Chevalier de St. Michel , & beau- 
coup d'autres Officiers , qui fe font dinftin^ 
gués au fervice de France , pour lequel la 
famille a levé trois compagnies. 

François 'Albert "Nicolas^ entra au fervice 

de France dans la compagnie franche de fon 

-couiîn Nicolas - Tohie de Caftella , comme 

Lieutenant en i6€^. Après que cette com- 
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ptgme fufcinaorporée au nouveau régimeiH 
^ François Pfyffer en 1672 1 il fut de l'expe- 
iicixm d'Hollande, Te trouva à la bataille dt 
S^nefen 1674» & ^^^^^^ ^ mènie aniiée com^ 
me Lieutenant de la compagnie de Stuppa 
aux Gardes fuiâès : il fit avec ce régiment la 
<mmpagn€ en Flandre en 167s ^ fut du fiége 
de Condé en 167^, de celui de Gambroj ea 
1677 9 & ^® ^'"J dTpres 5 auflî bien que de 
la bataille de St» Denis en r^78v Gratifié da 
brevet de Capitaine ie i Mars i684« ^^ ^^^ 
lui donna le 6 Décembre 1690 une eompjir 
gnic entière dans le régiment d^Moniu , le 
nomma Major des Gardes fuifles en 1^92* 
& le choiiit la même année pitr préférence 
pour commander un bataillon du régimetie 
contre 4es Anglois fur les cètes de Normatv 
die« Il (è trouva enfuite au (lége de la vUle 8c 
citadelle deNamur, le ij? Juilleij 1693 à la 
bataille de Nerwinden » & k 9 Déceodire 
iiiivant au £ége de Charleroi., & connmnda 
le régimeiU en Flandre pendant les campa* 
gnes de 1 694-» 95 & 9^. Propriétaire d^unc 
demi • compagme smx Gardes ItiiâVâ^ a^quile 
avec l'agrément du Roi de Mr. d'Eftaivayer , 
& reconnue héréditaire à la fanûUe le 4 Fé- 
vrier 1696 ^ Chevalier de St^ Louis le 310 
février 17009 Licuteaantcoionel des Gardes 
le 17 Février 1701 ♦ Brigadier des armées 
du Roi le 29 Janvier 1 702 , Goloaçl du ré- 
liment de R<einold > eu i^onf^vani; par uua 
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difttnâion encore fans enmpie en mèftié 
tôtnps la lieutetiance colonelle du régiment 
des Gardes , le 2S Juin fuivant La même 
année Ton tégiment ayant été choiti pout 
défendre la citadelle de Liège , il ïè mit avtc 
l'agrément du Duc de Bourgogne à fa tète i 
& fit des prodiges de valeur. Le Roi pour lui 
témoigner fa fatisfàâion le nomma MaréohaU 
de -camp eji Oâobre 1704 , & le choidt 
pour fervir en cette qualité en Flandre 
en 1706, 707 & 708 : il fe trouva à la 
badEiille de Ramélies le 23 Mai 1707 , ft 
diftingua à Getlc d'Oudenarde le i i Juillet 
Ï708 9 & y re<jut 3 bleflures , dont une mor* 
telle à la tète. Lé Roi lui fit la grâce de sMrt* 
téreiTer au réUbtidement de fa fatité , dé 
inême que le duc de Bourgogne Se le duc de 
Vendôme , qui lui firent plufieur^ vifitcs. 
A peine rétabli, il retourna à l'armée, & 
battit un grand détachement de l'armée qui 
ftifoit le flége de Lille : nommé Lieutenant- 
généralle a^Mal^ 1710, employé en cette 
qualité dans l'armée de Flandre en 1710 8c 
171a , il fe couvrit de gloire au combat de 
Dénain ^n 171 a & au ii<%e de Ddùai la même 
îftnAée , où il emporta deux ouvrages l'épée à 
h matn. Enfin il mourut gar<;on le i î Juin 
1722 , accablé JÉte fatigues & de bleifiitcs'* 
Son corps fut inhumé dans TEglife de St. 
Roch à PtfriS. ^ 

Hadùiphe ie Cetjklh^ , premier du tiom 9 
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Mflitéchal de camp au ferviceti^ France » Co- 
lonel du régiment des Gardes fuifles. Com- 
mandeur de rOrdre royal & militaire de St. 
Louis i fécond fils de j€an - Pierre Je Cajlella , 
naquit le 21 Avril 1678, Souslieutenant au 
régiment de Reinold en 1^95 ^ la même au- 
née Souslieutenant aux Gardes , fécond Lieu- 
tenant le iç Mai 1703 , Capitaine aux Gardes 
le 19 Odobre. 1705 , Brigadier des armées 
du Roi le 20 Mai 1722, Lieutenantcolonel 
du régiment des Gardes fuifles le t^ Mai 
1735, Commandeur de l'Ordre royal & mi^ 
litaire de St, Louis le ri; Février 1737, Ma- 
réchal -de- camp le 26 Février 1737, Colo- 
nel du régimejit des Gardes le 16 Décembre 
1742, il mourut à Paris le 28 Février 1743 
igé de 63 anst & fut inhumé à la paroiffe de 
St. Laurent. Il ne laifla pas de poftérité d'Ur- 
fuie . Laure d'AiFry , fille de Jofeph - Nicolas, 
Gouverneur de Neuchatel , & d'Urfule 
Wild* Il fit avec le régiment des Gardes en 
Flandre les campagnes- de 169^ , 169S & 
1697 ,fe fignala au combat d'EJceren comme 
Lieutenaiu des Grenadiers: Mr, d'Erlach> 
fon Capitaine, ayant étgtué à la première 
décharge , il mena trois fois les Grenadiers 
à la charge au travers d'un rui(feau , & força 
les ennemis dans leurs retrancheniens, où il 
requt une bleifure dangereufe à la dernière 
attaque^ Il fit enfuite avec le même régiment 
les campagnes de 1704 , 70c , 705, 707 

& 
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&70S : il & trouva à la batdile de RaméHei 
le 23 Mot 170^ , & à celle d'Oudenatde le 
II Juillet 170g , où il donna des preuves 
éclatantes de fon intrépidité i en confôquenc9 
de celé Roi l'honora de la Croix de St. Louis» 
Il ne fe 6t pas moins de réputation à la bat 
taille de Maiplaquet en 1709 , pendant 1#9 
campagnes de 1710 & 171 1 en Flandre, an 
iiegede Douai & duQuefnoien 1712, pen«» 
dantla campagne du Rhin en 1735, oùilcomw 
manda le premier bataillon , & pendant cell9 
de 1742, à la tète du régiment en fa qualité 
de UeutenantcoloneU II avoit une compa* 
gnie entière dans le régiment de Monnin • & 
â étoit dans fon Canton du Confeil des foiv 
ncante. Son père , Jean -- Pierre de Caftella »' 
étoit Chevalier de St* Michel depuis i6%0i 
il avoit été fait BaillifxleCorbièresen 1^75» 
Confeiller d'état en itfS^ 'Tréforiereni700» 
Lieutenant d' A voyer & Colonel du pays en 
1715» & «'étoit trouvé comme député à pku. 
iieurs diettes helvétiques. L'ainéde fes fils « 
François -Jofepb - Emanuel, fervit le Roi 
comme Capitaine pendant dix*huit ans ,fttt' 
bleiféaufiégedeNamuren 1692, quitta le 
ferviceen 1702, &rutfaitBaillifàCheiresei| 
173 1, Il eut d'une demoifelU Wek plufieurç 
enfant , entr'autres Rodolphe 9 qui fuit^ 

Rodolphe de Cajiella , iècond du nom , Lien* 
tenantgénéral au fervice de France,ChevaUer 
waiid * çaoU 4e l'ordre royal & militaijrç 49 

H 
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St Lbuis, Colonfil du régiment fki^ed^ÇotÈ 
nom^nn des Soixante , & CoixÉèiller hono* 
raire des guerres avec fîégc & féaAce à Fri-. 
hourg* naquit en 1706* Il entra coranue 
Cadet dans le régiment deBettena, corapa- 
gmie defonondede Caftella, le 11 Mai 1723» 
J^feigne en pi«i le^fi Avril 1714, SousUeu- 
tcoapt le 1 Juillet 172c , Enleigne aux Gar. 
des , compagnie de Rodolphe de Caftella foja 
oiKle» le 28 Avril 1727 5 il a fait en. cette 
qualité la campagne de 1734 fur le Rhin , & 
celte de 17^5 ) & s'eft trouvé au iaége du fort 
des Hollandois en face du pont de Philips<% 
faurg. Souslieutenant aux gardes le 5 Oâob, 
X73âv Capitaine commandant la compagnie 
4,6 ion oncle audit régiment le 2Ç Mars 1 737^. 
iîaété nommé Capitaine des Grenadiers en 
1,741 : en cette qualité il afBfta à la campagne 
d^ Flandre en 1741 , & à celle de 1743 , fut 
aufîége de Menin , prit poiTelfion d'Ypres 
avec ces Grenadiers , & fut bleâe d^un coup 
d^ pierre au fiége de Fribourg en Brifgau. Il 
obtint la demie - compagnie de fon oncle le 
Golonel des Gardes le 10 Mars 1743 , & con- 
tinua de fervir dans l'armée de Flandre , où 
iL le fit connoitre très - avantageufement , 
comme on va I^ voir dans le détail de fes 
fervices» ^ Il inveftit avec fes Grenadiers le 
04 Avril I74f la ville de Tournai» fediftin- 
gua a la bataille de Fontenoi le 1 1 Mai fui- 
vaot » dans cette qélèbre journée il relia fe^r 
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ftVfeb lés Qrenadiers pour foutenir le l)oift ^e 

Bdrry & la décharge de Tannée ennemie t 

jpèndant lé terrible Feu qui fit l'ouverture dé 

Tadion , le Roi inquiet demanda au Maré« 

thaï de N cailles > û cette redoute étoit prife? 

qui la ibutenoit ? Noailles répondit : CaH 

tella avec Tes Grenadiers : le Monarque dit 

alors î c^eji tn bonnes mains > & le lendemain 

le nomma Brigadier de fes armées par di& 

tinâion , tf étant point à fon tout d'être 

promu. Durant le fiége de la citadelle de 

Toiurnai » il foutint avec fes Grenadiers une 

fortie de deux mille hommes ^ qui venoient 

fondre fur lui le 4 Juin , & les repoufla avee 

fucces. Il requt à cette occaHon tes élogee 

des Officiers généraux ^ qui vinrent iàird 

compliment àtix Grenadiers > & à là fkêp- 

tiondu Maréchal de foton ^ dôifâM^ Colonel 

desGardes^) le Roi ie fit ap^elel^ eu milieu 

du bataillon carrée & lui fit l'hoôneur de lui 

dire: Jejuis content Je ves Grenadiers ^ tÈaii 

iis avoiem un bon chef. Le l^ Août l'j^é 

ii donna de nouvelles preuves de valeur à la 

tète des Grenadieris i» à l'attaque tiu village < 

de Peruis ) fous les ordres du Maréchal de 

Saxe. En un mot ^ pendant toute la guêtre 

de 174a à 1748 il a comrnandé les Grena* 

diers du régiment des Gardes avec là plus 

gratidô réputation 3 ce qui lui valut ^ outre 

tes diftirtàions déjà mentionnées i une pen- 

itM de %»(d iivreiB fur l'ordre de %u Louis le 

Ha 
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7 Mai 1747 > & le brevet de Maréchal -de** 
camp le 10 Mai 1748- 

Colonel du régiment fuifle de Vigier , qui 
prit alors fon nom , le 15 Mars 1756 , il fut 
employé en 175 7 comme Maréchal -de camp 
en Weftphalie : nommé Gouverneur & 
Commandant à Wefel & duché de Cleves le 
3 Mai 17^7 par le Maréchal d'Eftrées, le 30 
Mars I7î8 par le prince de Clermont , le 14 
Août 17^8 par le maréchal de Contades, & 
créé le 17 Janvier 1759 premier Infpedeur- 
général des Suiâes & Grifons avec 8ocx3 Ii« 
vres d'appointeraens, il foutint le fiége de We- 
fel avec deux mille hommes feulement con* 
tre Tarmée du Prince héréditaire de Bruns* 
'wîcks qui en avoit soooo » il ne ceâa de &ire 
des (orties & combler la tranchée avec tant de ^ 
fuccès 9 qu'il donna le temps à Mr. le Marquis 
de Caftries de venir à fon fecours , de battre 
rennemî & défaire lever le (iége le i^Oélo- 
bre 1760 9 après qu'il eut duré depuis le 2 
Septembre de la même année. Il avoit été 
créé Lîeutcnaiitgénéral le 17 Décembre 
I7f 9,& fervit en cette qualité pendant le refte 
dç la campagne de 1760 & celle de I75i« 
Commandeur de Pordre royal & militaire 
de St, Louis avec 3000 livres d'appointemens 
Ui Avril I7tfr, Grandcroixdu même or- 
dre avec une penfîon de ^000 livres le i Mars 
1759 » il eft dans fa patrie du Confcil fou- 
vfrain des, Soixante, & Confeiller honoxaire 
âç |[ucrre avec iîége & féance. 
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Jean - Antoine de Cafielhe , Brigaclief ail 
fervice de France» & Chevalier de Sc« Loui$» 
quatrième Bis de Français » Jojepk-' Èma* 
tinel de Caftetla » & frère du précédent 9 eft né 
en I7I*.. Il entra au fervice en qualité d'En- 
feigne en la compagnie de fon onz\^ Rodolphe 
de Caftelia au régiment de iiettensle 13 Fé. 
vrier 1730; SousJieutennnt audit régiment 
en 172 19 Enfeigne aux Gardes fui0es, com- 
pagnie de fon dit oncle 5 le i Décembre iJiS^ 
fécond Lieutenant le i Juillet 1737» il eut 
la comiiSon de Capitaine pour conrunander 
la compagnie de Rodolphe de Caftetla au ré- 
giment deMonin le I40âobre 1742, ob- 
tint une demie* compagnie dans ce corps le 
10 Mars 1743 à k mort de Ion oncle , fiit 
créé Chevalier de St Louis eti 1746, & 
gratifié de la comiiEon de Lieutenantcolo* 
nel le 10 Décembre 1747» en récompenfe 
de fa bravoure à la bataille de Lawfeld , 
où il fut bleâe mortellement à la tète des Gre- 
nadiers. U a fait fur le Rhin les campagnes 
de 1734 & 1735 y & celle de 1743 & 1744 ; 
il aétéaufiége de Fribourgen Brisgau com- 
me Capitaine de Grenadiers, s^eft trouvé au 
fiége d*Oudenarde en 174c , Dendermonde 
la même année, a commandé les trois com- 
pagnies deGrenadîers à Tattaque des chemins 
couverts & autres ouvrages au fiége de 
Mons , Nami:»r^& Bruxelles en 174^, a com* 
inandé feul les. Grenadiers» piquefs &BtMm 

H 3 
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gens aux attaques des chemins couverts de 
Sa$*4e*Gand, Philippine, &Sulz » qu'il a 
emportés i'épée à la main« 

Lieutenantcolonel du régiment fuiâe de 
Réding,& Colonel par comtniHîoncniy^S, 
il a commandé le régiment en rabfencc du 
Colonel dans les campagnes de Weftpha- 
liedeî757, 1758, i7i9/i7<^o, 17^1, & 
Ty62 9 de même qu'aux batailles de Haften* 
bek & de Rosbach« Il s'eft diftingué à PafFaire 
deMeUe, fous les ordres de Mn de Chevert„ 
& y a re<;u trois fortes contufions. le Roi 
kgratifia^ d'une penfion de âx) livres» Il 
•étoit à b tète de la' brigade compofée des 
régit»en$ de Réding & Salis , au combat près 
* If abbaye- de Metzlar , aux ordre$ do comte de 
: 'Roôluïmbeau , & il y montra une grande va- 
leur; Louis XV , pour lui témoigner fa fe- 
ttsfaâion lui accorda une gratification de^ 
<joo livres, le nomma Brigadier le 20 Jan^ 
vier 17*1 , & après l'attaque du château & 
pont d'Amfenebourg aux ordres des Mare-. 
chaux d*Eftrées & de Soubife lui accorda en- 
core une penfion de tfoo livres fur l'ordrç dç 
St* Louis» lia fait les fondions de Lieute^ 
nant de Roi de la citadelle de Wefel pendant. 
le fiége en 17^ , a été choifi par diftincr. 
lion pour être employé en qualité de Brigsu 
dicr, par les Maréchaux de Contades&Bi>o^ 
glie,danîles camp^^nes dçi7So, 1761 , & 
1^^% 9çovmkmU 4 QkSkvk m 1761, Eofitt 
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fesl)ldrûres & ihfitftikét Payant obligé 8e 
quitter le fervice, Sa Majefté lui aaceoi^é 
une pention ^ 5000 livres de retraite , potir 
montrer combien elle étoit contente àe fts 
fervices. Il é& du Confeit ties Soixante à 
Fribourj;. 

Rodùlphe- ïgnace de Ctf/ieSa , Brigadier m 
fervtce de France , Capitaine aux Garder, ^ 
Chtevaiie): de St« Louis , neuvième Êts de 
Frantjois- Jofcph-Emanuel , & frère des prë- 
cédens » naquit ekt 1726^ Il entra au ferVite 
de France en qualité d'Enfei^ne de la cotli- 
pagnîe d^ fbn firére Jean • Antoilie de Càftella 
-au régiment de A^nnin te 11 Noveknbre 
1743 ; Souslieu^tensUt audit régim^it le 96 
Février 17441 Lieutenant le ayNoyembfe 
1745 , Capitaine commandant h compagnie 
de R^ding et Céberg au tégiment de Grand. 
Villars lô ï Novembre 1748 , Capitaine aux 
Gardés fuiâes à la mort de fon frère Frcntgo/ts-^ 
Rodolphe 4 le 27 Février 17^7, Chevalier de 
Sti LoU» le 2 Avril 17^8 » il fut fait Brigadier 
des airméfes du Roi le 20 Avril 17^8. lia été 
au fiégè de^Fribourg en 1744 , a lait avec te 
régiment de Monnin les caitipagnes eh Flan- 
dre pendant les années 174Ç , tyj^6 & Ï74y : 
s'eft trouvé aux fiéges d'Oudenarde > Déft. 
dettnônde , Bruxelles, Mons, où H a eu uh 
cheval tué fous lui, ]*ferhur , Sas-de^Garid , 4 
Taflaùt qui èfrapottà Berg-op-zôôrt , ai^ 
brailles de Riaucoux^ Laufeld , i la rettaiite 
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tf^(iiilq Etoiles^ En 1758 it a lait leâ foni^ 

^ons d'Aide -de -camp général de Ton frèref 

K.odolphe de Caftelta , de même celle de 17^0» 

& s'ed trouvé en même qualité au (îége de 

. Wcfel. Il a fait la campagne de 17^1 avec le 

régiment des Gardes , & s'eit trouvé à Tatta- 

f ^ue de Schafhoufen« Le Roi lui donna le i 

Juillet 176Z la demi- compagnie de ?Syffet , 

. pour en former une entière , & il eft mort 

je 260dobre 177c , fans enfàns d'une com- 

tefle de Diefsbadh de Torni. Il étoit du Con- 

feil des Soixante. 

Antoine de CafieUa i Brigadier au fervioe 
dé France ^ Chevalier de St. Louis & Lieu- 
tenantcolonel commandant le régiment de 
fcin honi i eft fils d'Antoine- Tobie de Cat 
. tella de Montagtti ^ un des Soixante de la ré- 
publique de Fribourg ^ & de N. de Praroman* 
Jean - Pierre , fécond fils de François , frèfc 
. de François ^Pierre de CafieUa i eft le chef de 
la branche dont il eft aâuellement queftion s 
il fut nommé du Confcil fouverain en 154c * 
Baillif d'Echallens & Orbe en 1655 , du 
Confeil des Soixante en 1659 , Confeiller 
d'Etat en 166 1 j il fut député par fon Sou- 
verain pour le renouvellement de l'alliance 
ttvec Louis XIV 5 devint Commiflaire géné- 
ral en 166^ , grand Maître des munitions 
en 107^5 Tréforier en i6%o ♦ Seigneur dd 
Detley en 1590 ^ Lieutenant d'Avoyer en 
^i^SSi & mourut le 17 Août 1^91 % étant né 
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te < Mai 162$. Il avoic été envoyé p^tdM 
Canton pour féliciter Louis XIV à Mulhaa^ 
. fen fur la prife de Strasbourg. Jean . Tolnit 
fon fécond fils, fervit en qualité d'Ingénieur 
' & de Major , & fut le grand - père à^Antotne'^ 
. Tohie^ père du Brigadier» Celui-ci entra au 
fervice en 1742 i il leva en 1744 une demie* 
compagnie à fes fraix pour le fervice du Roi 
dans le régiment fuiffe de Vigier , fit zveû 
ce corps toutes les campagnes de Dauphiné 
& Savoye « & avec le régiment de Caftella 
toutes celles d'Allemagne avec la plus grande 
diftincHon : Chevalier de St- Louis en 17. « 
Lieutenantcolonel & Commandant du régi* 
mant de fon coufin Rodolphe de Caftella 
depuis 177c i après en avoir été premier 
Capitaine avec commifEon de Lieutenant-^ 
colonel i il a été élevé au grade de Brigadier 
en 1780. 

Simon - Hicolas Ctmfiantih de CafteUa , Bri* 
gadier au fervice de France , Capitaine aux: 
Gardes fuifles . & Chevalier de St* Louis, 
quatrième fils d'Antoine- Tobie , & frère du 
précédent 1 entra au fervice comme Enfeigne 
dans la compagnie de fon frère Antoine au 
régiment de Balthafar en 1748) comme en- 
feigne dans la compagnie de Reinold au régi* 
ment des Gardes fuifles en 17Ç7 y Aide-Ala- 
jor de ce régiment en 1760 , il a fait en cette 
qualité les campagnes d'Allemagne de 1761 
& l^67, , a obtenu la commiifion de Co« 
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lonel tti 17$. . ; Chevalier de St. Louis efi 
17^. . Capitaine de Grenadiers en 1757 , il 
eft Brigadier depuis 1780, & auffî du Con- 
seil des Soixante dans la patrie. 

Etienne de Caftella , Brigadier au fervioe 

^c France , Chevalier de St» Louis , & pre- 
mier Lieutenant aux Gardes fuifles , étoit 
fils de N. de Caftella , Officier au fervice de 
FrtMice , & de N* Sudan , d*tine iamilte du 
comté de Gruyère , dont on ne connoit point 
\z jondion avec la précédente , mais qui ce- 
pendant jouit du droit de Bouïgeoifie (impie 
àans Fribotnrg. Il entra au fervice de France 
comme Cadet dans la colonelle au^ Gardes 
^n 1702; Enfeigncle 10 Avril 170Ç , Che- 
valier le 20 AoCit 1720 , Souslieùtenant le 
80 Juillet 172^8, fécond LieûtôWaftt le a Nô. 
Tembre 1733 , & premier lieûteftiant le 27 
Janvier 1737 , il fut blefle à la bataille de 
Fontcnoi 3 ^ gtatïfié d'une penfîcn de 800 
livres en confidiration de la valeur qu'il 
avott fignalée en cette journée & en d'autres 

' occafions. Colonel par oommiffion dès le 
14 NovenJbre 174c , il fut créé Brigadier 
le 10 Février 17Ç9 , iè retira du fervice en 
1753 , & mourut à Langres en Novembre 
17^4 , laiflant de fon époufe N^ Guyot , de 
Verfailles , entre autres enfans , un fils , re- 
tiré du fervice. Chevalier de St. Louis, avea 
une pendon, Mr, de Caftella avoicfeittreiact 
çarnpagnes ^veç Iç régiment 4e^ Gerd^^ 
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CHAMBRIER. 

-SL^AKIEL LE Chambriee , Génétalma- 
jor auftrvice d'Hollande, Colonel d'un ré- 
giment fuifc de fon nom , & Gouverneur 
du prince d'Orange , fils de Rodolphe , du 
petit Confeil en 1657, Treforier général en 
1662, Confeiiier d'état en 1669 9 naquit à 

. Neuchatel. Sa famille, noble d'esttradUon , 
eft originaire de Trave en Bourgogne , où 
elle poflêdoit des droits feigneuriaux en com- 
mun avec le baron du lieu , & étoit connue 
fous le nom deCirardin* Jean, d'abord Pafge, 
puis Chambellan du Marquis Rodolphe de 
Hochberg^ fuivit ce Prince enSutâe eni4ç% 
& s'établit à Neufchatel : les habitants du 
pays ne l'appellèreût plus que Chcrmbrier , 
du-nom de fa charge , & cette dénomination 
refta dan$ la femille. Il mourift le 30 Sep- 
tembre iço^ , laiflantun fils unique, nomo 

^Pierre , qui poar des (èrvices rendus à Jeanne 
deHochberg, duchefle de Longueville, re- 

• qut d'elle pour lui & ta poftérité la contrée de 
Port, martct y & fat établi Châtelain du Lan- 
deron î- Maire & Receveur général de Neu^ 
chatel , Coitfeiflcîr d'Etat, & ertfen Licute- 
.nant - gouvernai de la IWnoipauié, îl !tio«- 

. m%A% la pçftç4ç?4jiiilUtiÇ45, après avoir 
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ettibraflî? la réforme avec fcs enfatis , dont 
Benoit & Jean furent les auteurs de deux 
branches principales , exiftantes vers le mu 
lieu de ce fiécle« Leurs defcendans ont poC 
ledé fans interruption les premières dignités 
du pays : Benoit , Seigneur de Gruyerres & 
, Savagnier , fut Confeiller d'Etat & Licute* 
Dant- gouvernai jufqu'à fa mort en if47> 
Pierre > fon fils > Lieutenant - gouvernai , 
mourut en 1609 i Pierre , petit- fils de ce 
dernier y après avoir été Maire de CourtaiU 
loud , de Rochefort , Procureur général » 
mourut en i^gg Maire de NeuchàteU Un 
autre Pierre fit les fonéHons de Préfidcnt du 
Confeîl d'Etat en 1737 & 1742 j Charles. 
-Louis i Lieutenantcolonel du régiment de 
Jtlirzel , Officier d'un mérite diftingué , fe 
retira avec rang de Colonel & une penflon • 
à caufe d'une bleflure qu'il avoit reçue au 
fiége de Tournai en 174^* Philippe étoit en- 
core en 1752 premier Préfident de la pro% 
vince de Surinam , & Colonel des Ingénieurs; 
Jean y Chevalier de.la Générofité , Chanoine 
de Havelberg, a été long- temps En^^oyé & 
Miniftre plénipotentiaire à la Cour de France 
pour le Roi de Prufle i Jean , chef de la fé- 
conde ligne , fcrvit le duc d'Alençon comme 
Maréchal général des Suifles qui étoient au 
fervice de France en 1 545 ; un de fos fils , 
Jacques , fut Chambellan du duc de Lon- 
gue ville , & Bourguemaitre deNeuchateU 
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Jonas obtint le même emploi eh itf^7 , & 
fut enfuite G)nreiUer d'Etat & Procureur 
général , & enfin Confeilier intime du Roi 
de Prufle ; Ton fils Samuel lui fuccéda (buts 
fa charge de Procureur généraL Ilfautauffi 
remarquer que Frédéric I , Roi de Prufle , 
accorda à cette famille le g Avril 17 19 une 
patente , en vertu de laquelle Mrs« le Cbanv. 
brier font & feront reconnus dans les états 
de la maifon de Brandenbourg pQur nobles 
de nom & d'armes , pourront entrer dans 
les Chapitres nobles , & ajouteront à leur 
blafon la tète de l'Aigle pruffienne. 

Daniel fut d'abord Receveur de Colom* 
biers : il entra enAiite au fervice commo 
Capitaine dans Je régiment de Monbrun ea 
Savoye , & fervit d'Aide • de «camp au duc 
deSchomberg* En 1696 il leva une com« 
pagnie dans le régiment fuifle de Murait au 
ièrvice de Hollande , en devint Major la 
même année , & Lieutenantcolonel en J702» 
Colonel propriétaire du régiment en 1704, 
il fe diflringua la nuit du 4 au ^ Août 1705 au 
fiége de Menin , en empêchant par fon aâi« 
vite , fa prudence & ia bravoure le dé&rdro 
quecaufoit la moufqueterie de^affiégés, qui 
avoit jeté la terreur dans une partie des 
troupes expofées à fes terribles effets : le 
lendemain » comme il repou0bit une. jortie , 
il fut bleffé dangereufement Brigadier ca 
170^ > il fut détajché en }xm 1710 pour 
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veiller à 'la fûretede Gomiiifis A Wai^nètotl i 
peu aprèsll reçut ordre de quitter t^s poftesi 
& de fe jeter dans Mcnih : commandé en*^ 
fuite avec le général Chandos pour exéca^ 
,ter un projet far Ypres, ilfe logea dans la 
contre -efcacpe , malgré les efforts extn»:^:*. 
dinaires des ennemis , & ilferoit parvenu à 
entrer dans la ville , fi le coup n'avoit pas 
manqué aux autres attaqua: il fut donc ob« 
légé de fe Retirer. L^année fui vante le 9 Mai 
il fUt chargé de conduire un convoi de. 
Tournai à rarmée des Alliés : chemin faiiànti 
il fe vit toutwà- coup attaqué par 20 com* 
pagKie^ de Grenadiers & i^oo Moufquetai« 
tes près de Luxembourg tmalgré la fùpério*. 
nté des ennemis, il réiolut de.fe défendre^ 
&r le fit avec tant d^opiniâtreté & de fuccès , 
que les Franqois , irrités de la perte qu'ils» 
avoicnt fouflerte , s'en vengèrent fur fà per*» 
fennC) &' le traînèrent avec la dernière in^ 
humanité atu - delà de la Scarpe par une corde t 
il avoit eu deux chevaux tués fous lui , & 
deux doigts emportés. En 1718 ilfutnommé: 
par leR Etats généraux Gouverneur du Princa 
d'Orange, & Général - Major en 1727* En* 
fin il mourut à Bois .^ le -duc le 13 Févriei^ 

Samuel le Chamhrler ^ îâ% du précédent ^ 
Lieutenantgénéral au ièrvice de Hollande» 
entra dans ce fervice en 1724 comme Oificieti 
ilolvint une plape de Capitaine. Ueutèua^c 
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dans te r^imentete Hirzel eai7}â, &fist 
Êit Capitaine en pied en 1740. S'étant infi^ 
niment diltingue pendant les premières cam<% 
pagnes de la guerre de Flandre» âir-touft 
«n 1745 aiifiége de Tournai , il obtint quatre, 
compagnies du régiment de Hirzel , aitedb^es» 
à Neuchatel & à Bile ; en joignit hait do 
nouvelle levée, & forma ainfi unrégimenft 
de ^400. hommes ». dont il fut nommé Co^ 
Ipnel , & qu'il commanda avec difUnéttonî 
j^qu'à fe réforme en 1750* Il a été crier 
Général - Ma jor en Mary 1766 j & Lieut6«« 
aantgénéral en 1779. 
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HAÏILES DE ChANDïEU * VlLLAKS , 
Seigneur déLifle, Lieutenantgénérahau fer-* 
tipQ.de France % Colonel du régiment fuiHo 
4e fpn nom , fils de Vaut de Chmdim^ Capi* 
t^ii^ 9UX Gardes fuifTes,, & de Louife Potieu 
de ÇQr:iî€lle$ , héritière def fa famille , naquit 
fn 1655^. Lamaifonde Chandieu» ou Champt 
Pieu , & en latiii Chandeus , eft une des plus, 
illuftrcç du pays de Vaud : elle eft originaire 
du Pauphiné 5 & a poffîdé pendant longues 
années Ij^.haicoaniede fon nom , à trois lieuK 
^e Vienne. Plufieurs de ce nom fignalèrenc 
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verain au fcrvicc de Charles VII , Louis XII 
& François I , de façon à -mériter de ces 
Princes diverfes marques d*cftime & de dit 
tinâion : leur attribut étoit , Piété de Chatu 
dieu^ Antoine , fils de Gui , & de Claudine 
de Chabot ,^ né en i j; 34, fut celui qui trans* 
porta cette famille en Suifle : ayant eu le 
malheur de fe laifler féduire par Calvin , 
Ripaire & Colonge , tant à Paris qu'à Tou* 
loufe & à Ôenève , il embrafla la religion 
proteftante ; il eâuya divers contre-temps ; 
& n'étant plus en fbreté dans fon château 
idft Chandieu , il fe retira à Lau&nne , ppis à 
Genève, & y mourut le 23 Février I59f» 
Il laiiTa cinq fils & trois filles , qui s'établirent 
dans le pays de Vaud , & s'allièrent avec les 
familles les plus çonfidérées , telles que Ta- 
vel, Dortans, Dugard, Sénarclens & autres. 
Charles entra aufervice de France en 167^ 
comme Ënfeigne de la compagnie franche 
de Stuppa s Enfèigne de la colonelle de ce 
nom en Avril 167^ , Ënfeigne de celle de 
ion frère aine aux Gardes en i<?77. Lieute- 
nant en Avril 167e » il l'obtint en Septembre 
1679, que fbn frère fut obligé de quitter le 
jèrvice à eaufe d'une bleifure qui le rendoit 
incapable de fervir , & fut créé Brigadier le 
3 Janvier 1696. Colonel du régiment de 
Manuel en Janvier 1701 , il éprouva bien 
des defagrémens de la part de l'Etat de Berne« 
ijui n^ vpplut jamais le recoxuioitre pour 
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Colonel , & n^accorda même des recrues que 
-fous le nom d'ancien Manuel j cet Etat vou- 
lut même engager le Roi à lui ôter le régi- 
ment 5 mais ce Prince , content des fervices 
de Mr. de Chandieu , ne crut pas devoir con- 
defcendre k ces follicitations. Mr, de Chan- 
^eu fut fait Maréchal - de : camp le 250<So- 
bre 1704, Lieutenantgénéral en Juillet 
1722, & il mourut dans fon château de Lifle 
prés de Lîiufanne en Avril 1728. H s'ctoit 
trouvé aux iîcges de Valenciennes & Cam- 
brai en 1677 ^ à la bataille de Valcout en 
1689, dcRaméliescn 170^, &d'Oudenarde 
«n iToS'ï a voit commande dans Condé pen- 
dant les hivers de 170^ & 1706 , & s'étoit 
fait une grande réputation. Il eut quatre fils : 
Paul' Louis , àijuiil remit en 1 710 fa com- 
pagnie aux Gardes , & <jui mourut en 17x2; 
Charles , qui obtint cette compagnie , dont 
Ton père avoit repris le commandement , en 
17175 & mourut en 1737; Efaye:, qui fuit; 
Benjamin , qui a été Officier major dans le 
régiment de Bettens. 

' Efaye de ViHars - Chandieti , Seigneur de 
Lîfle, Villars & Coudre , MaréchaUde-camp 
^u fcrvice de France , Capitaine aux Gardes 
fuiffes 5 entra au fervice de France comme 
Cadet, & devint Enfçigne aux G{{rdes le 17 
Juillet 1717: il obtint le I2 Odobre 1719 
le commandement de la colonelle de Ton père 
avec la propriété de la moitié de cette com- 

I 
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pïtgnie : Çapîtaiiie aux Gardes le 14 Juillet 
1737 à la mort de fon frère , il fut créé Bri- 
gadier le I Mai 1745 5 & Maréchalde-camp 
le 10 Msii 1748 » & réfigna fa compagnie en 
faveur de fon fils en 17^8* H elt mort de- 
puis pluiîeurs années. 

Charles de Villars *, Cbandieu ^ Brigadier au 
ifervice de France , Chevalier du mérite miii* 
taire , Capitaine aux Gardes , fils du précé* 
dent , eft mort depuis quelques années. Il 
ètoit entré aux Gardes en 1751 » a voit ol>- 
çenu la compagnie de fon père en 1758 3 & 
avoit été élevé au grade de Brigadier le itf 
Avril l^6y, C'eft ce que j'en ai pu découvrir* 
faute de mémoires. 

CLERl 



- lERBË DE ClëM, CheValîet > Colonel 
8U fervice de France 4 fils de Fièvre , Chan- 
celier de Fribourg , d^une famille illuftre * 
alliée aux d'AfFry , Praroman * Glereflfe, & 
éteinte depuis long - temps ^ qui a contribué 
à la fondation de la Part - Dieu * & paifédé des 
droits ieigneuriaux à Bibern ^ naquit, en i f i q* 
Après avoir fait fcs études à PUniverlité de 
Paris 5 il entra au fervice de France ♦ & ob- 
tint une compagnie fous le règne de Henri lîi 
il leva en 1 5 54 un régiment fuiflTe » qu'il conv» 
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tt^n<îâ a^et dîftîn<aion dans plufieuts rcti- 
leontres i & fur- tout à la bataillé de Renti 
k ïj Août, après iïiquélle le Roi, témom 
iDculaire de fa valeur , le créa Chevalier. Il 
- fut réformé en Odobre de la même année; 
De retour dans fa patrie , il fut envoyé quel- 
iquefois aux Diettes helvétiques & autres 
âffemblées particulières : il fit quelques cam^ 
jpagnes en France -, & mérita toute la confi- 
ance de Charles IX \ qui lui confirma le titré 
de Colonel , & l'établit Capitaine de fa Gardé 
fuifle. Il donna dès nouvelles preuves de va- 
leur à ia bataille dé Dreux ert 1^62 ^ leva ért 
4 569 un régiment fuilTé , & contribua beau- 
toup à là Vidoiré de Montcontour; Avant 
bette derniète bataille il avoit çu Un combat 
finguliéravfec lé Colonel des Lanfquenets^ 
dont il étoît forti victorieux par la mort dé 
Ton ennemi: lui ayant enlevé Ton tôutelasi 
il eit fit feire un gobelet ^ où ce combat eft 
gravé avec une inferiptiôrti II moutrut cnfirt 
lé 19 Novembre fuivànt des bleflures qu'il 
avoit requcs , à l'âgé dé ans^ Il ne laiôk 
que deux filles j dont l'Une v Elifabeth j 
* lêpoufa François - Jofeph de Glerefle; 

CLOOS, 



••ËNRi Cloos , Colonel an feirvice d'EC 
|)agne i Chevalier de Stj Maurice & Lazare ^ 
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i AVoyeif âè Lucerne^ naquit vtr$ Tanne© 
1.550 de Maurice , Chevalier. La famille 
iCioofsj appelée auiIîC&o/, Clos, ou Clofert, 
une des plus illuftres de la villede Lucerne^ 
edl éteinte aujourd'hui. Selon quelques au- 
t,eurs elle eft originaire de T/Vutriche , félon 
d'autres elle fort de la famille des barons de 
Clofen près de Landnu en.Bavière , quoique 
leurs armes n'aj^eni^pas de reflemblancc. 
Quoiqu'il en foit de ces opinions, qui ne 
font fondées que fuidesconjedures, on fait 
remonter cette famille par des titres refpec- 
tables à Jacques , Militaire diftingué , qui 
vint s'établir à Lucerne en 1398 » eut deux 
fils , dont l'ainé nommé Jean , & par fobri* 
quet mille diables , fe fit une grande réputa- 
tion par un courage & une force extraordi- 
naires. Le cadet , Henri , laifla lui - même 
deux fils : Nicolas , Confciller d'Etat & Baillif 
de Baden , qui obtint quelques grâces & pri- 
vilèges de Charles quint , & laiifa poftérité s 
Maurice 9 qui fut père du colonel Htfwri» Ce- 
lui-ci fuivit dans fa jeuncflc la profeffion des 
armes , & fut admis dans le grand Confeil , où 
il fit admirer fon intégrité & fbn favoir» Nom^ 
mé en i6o^ Baillif du Rheinthal, & en 1 621 
du Bailliage libre , puis Confeiller d'Etat, il 
fut envoyé par le canton de Lucerne en am- 
baflade auprès du Duc de Savoye , qui le 
créa Chevalier de St. Maurice & Lazare : 
il leva un régiment pour le fervice d'Efpa- 
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gne , qu'il commanda pendant quelque temps 
avec réputation, fut élu Banncret, & enfin 
en 1^23 Avoyer de Lucarne. 11 remplit les 
fondions de cette importance dignité jufqu'à 
fa mort, arrivée en 1629 a Tage de 70 ans 
pafle* Son fils Jean fut BailHf du Rheinthal 
en i5J6, & pèredeHfwn, Conieiller d'Efat, 
& de i 

Charles Jérôme Cloofs , Seigneur de Mau* 
cnfée , Colonel au fervice d'Efpagne ; après 
avoir fervi dans les pays étrangers , il entra 
dans le grand 8r enfuite dans le petit Confeil 
de Lucerne , & rendit de grands fervices à la 
patrie dans la guerre civile de 1653 & 16^6. 
S'étant ainfifaitconnoître avantageufement, 
il fut en ï66^ nommé Colonel d'un régiment 
fuifle 5 accordé par les Cantons catholiques 
au Roi d'Efpagne : il conduifit d'abord ce 
corps dans le Milanais , fut enfuité trant 
porté en Portugal , & y (îgnala fa bravoure 
dans plufieurs rencontres jufqu'à fa réforme 
en 1678. Il n'en eft plus parlé depuis; &fa 
famille s'eft probablement éteinte dans* fa 
perfonne. Il avoit époufé l'héritière de la 
feigiieurie de Mauenfée , qui étoit , à ce que 
je crois , de la noble famille de PfyfFer. 

^^ 
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CONSTANT. 



&j 



'A]\îU«l Goi^STANT , baron de Rebccque.,^ 
fcigneur d'Hcrïnanches & Villars - Meiv 
dras , Lieutenantgéncral au fervice de Hol- 
krtde , Colonel du régiment fiiilTe de fou 
tiom, croi(îeme6{s deDavU^ Bourgeois de 
Laufanne ^ Profefleur de la langue grecque i 
de la PHiloiftiphie morale 5 de ta Théologie ,1. 
Redteur de TAçadémie i & de Marie <iç Col- 
kdonv fille du premier Sindiç dç Genève » 
naquit en 1^77. Son frère ain4 ,1 Frédéric^ 
^louriit en 174$ Cure de Bex & Doyen de 

, la claife de Laufaunç : le fécond, , nommé 
Marc y fut bien ^vantdant. les bonnes grâces 
^eGuilkunieilU Roi d'Angleterre, qui le 
$t Reçevçui: de '^illemftadt , Prineeland^ & 
Clundert; : il fut «ufli Secrétaire du comte 
d^Albcn^rle^ &mojuruten 1703* Lafemille 
Conftant tire fbft n^dm de Rebecque „ terre 

■ ^ ftigneurie fituée entre Thérpuanne & 
Aire, qui a été polîedée pendant plufieurst 
gécles par (es premiers auteurs comme âeÇ 
indépendant & franc- à-lods. ^ qui donnoit 
à ces Seigneurs un rang diftingué parmi le&: 
Nobles d'Artois. Elle remonte àO/^ & Hii^ 
gués de Rébeçque , qui fe croisèrent en 1096:1 
Us fe diftinguèrent iii^niment 4?^ ^^^A% 
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expédition* Hugues époufa Alix de Lens , & 
fts defcendans s'allièrent avec les mâifons 
éc Richemont ', Lannc^ , de la Coutrèrc, To^Jï^ 
Aprcmont de Thicnnes , Rely , Licques, 
Thiennes , Béthune , firoyard, jufqu'à Au-^ 
guJHn , fils à^ Antoine , qualifié Baron par 
Charles quint, Capitaine des archers de ce 
Prince , & de Jeanne Broyard , fille du Sei- 
gneur d'Anezin , qui fut envoyé en France , 
où il s'attacha à Henri IV : il s'adrefla à cette 
occafion à fes parens en Flandre , qui lui 
communiquèrent les titres de là femille : fl 
j cft déclaré fils légitime d'Antoine deRé- 
èccquc par les Majeurs & Echevins d'Aire 
fur le témoignage de quatre notables de 
l'endroit ou environs , & le tout à la follici- 
tation d& René , Chevalier de Malthe , au 
nom d'Auguftin , qui s'étant retiré à Genève 
en ttfg^ y mourut en grande réputation, /i' a T 
ayant épouféElifabethPellifari. Sa poftérité, 
tranfplantée ï Laufanne par David ^ fon fils , 
qui s^allia à noble Jeanne Marton , eil alliée 
depuis ft retraite en Suiffe aux Girard des 
Bergeries , Loys de Villardin , Sauffurc, 
Sturlçr , CoUadon , Mii>erval , Çallatin , 
Gentil de Langallerie , Chandiem 

Samuel^ connu fous le nom de baron de 
Cçnftant, fevoua à l'étude des be^ les lettres 
dès fa plus tendre jcunelfe : mais une incH- 
tiation pour k fèrvice l'empêcha de conti- 
Itucr cette o^rrièi^ » ou ilfaifoit des progrès^ 
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confidérables , & il entra çn .1599 ^^ fervîce 
de Hollande comme Cadet dans le régiment 
fuifle de Lochman# Enfeigne. en 1700 , il 
pafla en 1701 en qualité de premier Lieute- 
nant dans le régiment d'Albemade» fut fait 
Capitaine-Lieutenanteni702, Capitauiedes 
Grenadiers en 1703, & donna des grandes 
j)rcuves de valeur pendant la bataille de Ra- 
mélies cni7Q6. Le duc de Marlborough , em- 
porte par fa bravoure , s'étoit engagé trop 
avant dans tes ennemis, & en fut entouré tout- 
à-coupi il courut même grand rifque d'être 
pris, lorfque le capitaine Conftant ,qui avoit 
remarqué cela, vint à propos avec du fecours, 
& fe comporta avec tant d^habileté , qu'il 
parvint à le dégage r* ChoiG pour fervir 
d'Aide - de - camp au comte d'Albemarle , 
il fut nommé Major de fon régiment en 
" 171 2, paflà avec le même grade dans celui 
de Chambrieren 1717, fut fait Lieutenant- 
colonel de ce corps en 172c , Colonel par 
comraiflîon en 1727 , & Colonel proprié- 
taire dudit régiment le 4 Août 1728 > il fut 
élevé au grade de Brigadier en 1734, de Gé- 
néral major en 1742 , & de Lieutcnantgé- 
néral le i Janvier I748* Il quitta le fervice 
en 1749 » & mourut à Laufanne le 16 Jan- 
vieri7Ç6. Le général Confiant s'étoit trouve 
auMîégé de Hui en 1703 , de Soutlcuwe en 
Ï70Î , de Menin & Ath en 1706 , de Lille 
& Gauden en 170g » de Tournai & Mons ça 
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1709 , de Douai en 1710 , aux batailles de 
Ramélies en 1706, d'Oudcnarde en 1708: 
il fit les campagnes de 1743 fur le Mein, 
celle de 1744 en Flandre , & en 1745 il com- 
manda une brigade vers le Lohn fous te duc 
d'Ahremberg : il eut l'honneur d'être pré- 
fente à l'Empereur lors de ion couronne- 
ment y ce Prince le préfenta lui-même à la 
JR^eine, fon époufe , en lui difant: Je vous 
préfen0e mi Je nos bons amis le baron de ConJ^ 
tant. En 1746 il fut fait Commandant de 
l'Eclufe , l'hiver fui vaut de Grave , & en 
1748 de Bois -le- duc. Les Etats, généraux 
lui avotent fait efpércr en 171 1 , qu'à la paix 
ils lui feroient rendre fes terres d'Artois : 
mais cela n'arriva pas. On remarque que ce 
grand homme auroit acquis eilcore>plus de 
réputation , fi pendant la dernière guerre de 
Flandre il n'avoit pas é^é autant gêné. De 
fon époufe , Rofe , baronne de Sauifure , 
fille de Jean - Louis , baron de Berchpr , & de 
Françoife de Perrotat , il eut quatre fils & 
une fille : David, qui fuitj Philippe -Ger- 
main , dit le Chevalier, mort à 28 ans en 17c 6, 
Commandant d'un régiment wallon 5 Juji^^ 
Arnold, premier Lieuienantcolonel du régi- 
ment de May; Marc -Samuel , retiré Major 
au fervice de Hollande, & Angélique, mariée 
au marquis de Gentil de Langallerie. La par- 
tie généalogique de cet article eft tirée du 
JDiôioun^ire de la Nobleife de France , où 
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on trouve une généalogie complétée, légalî- 
fée par l'extrait du livre des filiations de Lauu 
fanne, par le vidimus des lettres d'origine , 
îégalifé par le Réfid^nt de France à Genève^ 
par ra<îte de reOonnoifiance de Noblefle dû 
<;anton de B^ne , Iégalifé par l'ambaffadeur 
de France à Soleurc. 

DavU-Latiis"-, baron Confiant deRebeo- 
que , Seigneur d'Hermànches & Villars-Men- 
dras , Maréchal - de - camp au fervice de 
France , Chevalier du mérite militaire 8c 
Lieutenantcolonel du régiment d'Aubonne, 
fils aine du précédent , entra comme Officier 
dans le régiment de fon père au fervice de 
Hollande, & obtint en 1741 une compagnie 
dans ce corps : il fit quelques campagnes en 
qualité d*Aide-de.camp du général comte 
de Kœnigfek , qui auifi bien que le duc de 
Cumberland» l'a voit pris en afFedion 5 il 
fut blefle à la bataille de Fontenoi , & eut le 
brevet de Colonel le 11 Avril 1748* H avoit 
été nommé en 1747 Colonel d'un régiment 
fuifiTe , qui devoit fe lever pour l'Angleterre^ 
mais comme il n'eut pas lieu , le Prince Stadt^ 
houder le nomma premier Capitaine de fe& 
<5ardes fuiffes^ Il quitta ce fêrvîce & entra 
dans celui de France en 1764 , obtint le 
brevet de Colonel le 2Z Mars 176% , fut 
créé Chevalier de l'ordre du Mréitc miiin 
laire en iy66 , & Ma)or da tégiment d^Ep^ 
^geni. a fe. âiftingua en C<H:ft m 17^8, A 
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%fS9 à la tète des Grenadiers , desChaflèun 
Se d'un corps de Volontaires , ce qui lui va^ 
lut le grade de Brigadier dès le mois de No^ 
vembrc 1769 , quoiqu'il n*aitî été déclaré tel 
-que le 3 Janvier 1770* Il eft Lfeutenantco^ 
lonel du régiment d'Aubonne depuis le mois 
de Décembre 1759, & Maréchal -de- canvp 
depuis le mois de Février 1780» Il eft veuf 
4epuis 1773 de Louife de Seigneux , d'une 
i^s plus nobles familles de Laufanne^ 

ÇOKNABÈ. 
F 

^ RANçois CoRKABÉ , Généralmajor au 
fervice d'Hoilande,ell mort à Leiden en 1 76 j. 
Né Bourgeois de Vevai , il prit de bonne 
heure le parti des armes , & entra en 174) 
^u fervice de Modène comme Major du régh. 
ment fuifle de Grofs : il y partagea la gloire 
que ce corps s'acquit la même année au ftége 
de la Mirandole , & dans diverfes rencontre* 
jufqu'à fa réforme. En 174Ç il obtint un 
brevet d'Aide- de -camp du prince de WaU 
dek au fervice des Etats généraux , & fiit feit 
enfuite Lieutenantcolonel du régiment de 
Waldek en récompenfe de fa bravoure^ Cof- 
lonelparcommiflîon en 174^, il eut en 1747 
le commandement de fix compagnies frarv 
^cs y le brevet de Généralipajor 1? mên* 
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nnnée , & le Gouvernement de Willemftadt 
en i749« Incorporé avec fes <:ompagnies 
franches dans le régiment Vallon, en 17^2, 
il fut nommé Commandant du troifièmé ba- 
taillon, & mourut en 17^3. Comme il n'é- 
toit point dans l'habitude de venir au pays , 
que fes frères & fa famille n'exiftent plus en 
Suifle , je ne puis en donner une notice plus 
étendue. Il y a cependant encore à Lcydcn 
quelques-uns de fes neveux, qui font dans 
le commerce. 



COUR TEN. 



I 



EAN - Etienne de Courten , Lieute- 
jnantgénéral au fervice de France , Chevalier 
de St. Louis & Colonel d'un régiment fuiflc , 
fils de Jean - François , Capitaine aux Gardes 
& Châtelain de Sierre , entra au fervice de 
France comme Cadet , & devint Enfeigne 
de la compagnie de fon père le 7 Avril 1^68 : 
il leva en ^ç^a une compagnie franche, fut 
nommé fécond Major aux Gardes en 1688» 
& leva avec l'agrément du Roi & de la ré^ 
publique du Vallais , un régiment vallaifan 
de fon nom , cnfuite d'une capitulacian con- 
clue avec Mr* Amelot , Ambafladeur du Roi, 
en Novembre i^89* Brigadier le ^ janvier 
1696 , Chevalier de St. Louis le 20 Février 
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jfoo , Maréchal- de -camp lé 26 OÛchtt 
1704, & Lieutenantgénérai le 15 Février 
172 1 , il fut en même temps nommé Com^ 
mandant du Vivarais , & mourut à Paris lé 
26 Février 1723. Il s'étoitdiftingué à la ba- 
taille de Steinkerke , aux (léges de Dixmude » 
Deinfe, Venlo , Kurqmonde , au combat 
d'Ekeren, à l'armée de Bavière en Flandre 
en 170^ , & depuis dans le Roullillion & la 
Catalogne > de façon à mériter les éloges les 
plus flatteurs. 

Melchior de Courten , Maréchal- de- camp 
au fervice de France, Chevalier de St^ Louis, 
Colonel du régiment de fon nom , Com- 
mandant général des Milices de la république 
du Vallais, fils A'' Etienne , Capitaine d'une 
compagnie franche , entra dans cette troupe 
comme Cadet le ^ Janvier 1670 : Enfeigne 
en 167 1 , Lieutenant en 1^72 , il l'obtint ea 
Septembre 1 673 , à la mort de fon père» Quel- 
que temps après il fut incorporé dans le régi- 
ment de Pfyffer , d'où il palfa le 6 Février 
1690 dans le nouveau régiment de fon 
nom avec le pofte de Lié'utenanteolonel, Il 
fut créé Chevalier de St. Louis le 20 Février 
1700 , eut la commiflîon de Colonel le \z 
Mars 1702 , & fut élevé au grade de Briga- 
dier le 13 Février 1704, en récompenfe de 
la bravoure qu'il avoit fignalée au combat 
d'Ekeren', dans lequel il fut dangereulement 
blefle. Vers la fin de cette campagne il 
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iteârclia avocterégimciit vers les Gèvèhiwt j 
& rannée raivànte il attaqua le 24 Séptei(trbré 
»vec fâiit d'intrépidité Raveivel , chef defeCa* 
mifardsj près deMafTane^ que ce malheureux 
fut obligé de prendre la iiiite , après avoir 
Vu périr environ deux cents de fes cama- 
rades, Il continua Pannée fuivante à fervir 
dans les Cevennes , & en 1706 il joignit 
Vers leRouffiUon Mr, de Légal , Lieutenant- 
général , fe trouva au fiége de Barcelone , ert 
1707 à ceux de Puicerda & Bélu vérité en 170^ 
& 1709 à Parmée de Catalogne, en ï7iOau 
ïîége de Gironne * où il fut bloqué pendant 
^ moiSi enfin en i'^i4 il fervit au fiége àt 
Barcelone ^ & en 171 ç à celui d^Alcadia & à 
la conquête de Majorque* Nommé Mare* 
thal-dc-camp en Mars 1718 avecutie pen* 
iîon de 4000 livres i la ré{iubliquc de Vallais 
lui donna en même temps le commaiidemen* 
général de fes milices i & le Rbi le gratifia 
fe t4 Mars t^2j du régiment de Ck>urten 5 
qu'il rédgtia en Février t75fc4- H mourut à 
Sérans dans lé Vexiil en 1728 * après avoir 
tnérité par fes fervîces durant î 8 ans ^ par fort 
teèle , pat fa vàléuÉ: % par fort expérience d'être 
{)lacé à côté des Militaire^ lès plus diftingués^ 
Pierre i comte deCourten^ Maréchal- de- 
camp au ferviee de France 9 Colonel du régi- 
ment de fort nom , Chevalier dé St* Louis i 
& fecond fils du précédent, naquit en ï6S9i 
U entra au ferviee comme Cadet dans le ré^ 
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jg^flont de fctti nom en 170Ç , &^ViiitLiell» 
tenant au moi$ de Novembre de la mèmd 
anhée^ Capitaine parcommii&on le 26 Dé* 
^mbre i'?07. Chevalier de St. Louis en Fé- 
vrier 1718 > Colonel par commiifion le aS 
Juillet 1721 ) ayant celui de Lieutenantco* 
lonel depuis 171 5 9 Lieutenantcolonel efiec« 
lif du régiment de fon nom le 3 Mars 1723^ 
il l^obtint le 12 Février 1724 > fut créé Bri- 
gadier le I Août 1734, Maréchal- de- camp 
le 20 Février 1743 ^ & mourut le ig Févricif 
1744 à Kemps prés de Bàle ^ en fervant à 
rarmée du maréchal de Coigni» L'Empereut 
Charles VU ^ l'avoit créé en mime temps 
que fon frère » qui fuit » Comte d'£mpire » 
pour ferviccs rendus* 

Maurice i comte de Courtctl j Lieutenant* 
général au fervice de France ♦ Chevaliet 
Grand - croix de Tordre militaire de St.LouiS| 
Chambellan de PEmpereur Charles VII i Co- 
lonel du régiment de fon nom > troifième fils 
du maréchal Melchior , naquit en 1692* U 
entra au ftrvîce on Avril 1706 comme Cadet 
dans Courten j Capitaine . Lieutenant le 22 
Décembre 1707 , Capitaine par commilEon 
U 4 Mai 1709 , Capitaine des Grenadiers en 
17. . ^ il obtint le 16 Avril 1^21 une demie> 
compagnie vacante par la démiifion de foti 
père, fut créé Chevalier de St Louis en Dé- 
cembre de la même année 4 gratifié de U de^ 
mie - compagnie de ion coufîn le Lieutenant* 
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général Jean * Etienne Iç 4 Mars 1723 , nom* 
mé le 13 Juin 1724 Lieutenantcolonel du 
régiment de fon frère , Brigadier le i Mars 
Ï738» Maréchal- de -camp le 20 Février 
1743, Colonel du régiment de fon nom le 
6 Mars , Commandeur de l'ordre de Su Louis 
«n Nov^mbr^ 1744 , Li^utenantgénéral le 
I Janvier 1748 > Grand - croix de Su Louis 
en X7Ç7, & mourut en 17^7, te 29 Janvier, 
âgé de 74 ans. La bravoure , les talens mili- 
taires (& politiques, & les autres qualités re- 
commcndables qui lediltinguèrent pendant 
60 ans de fervices X& qni paroiflent héré- 
ditaires dans ion illuftre femille , feront à 
jamais honneur à Ja Suiflb^ Je dois un peu 
détailler fes fervices , qui lui valurent les 
marques de diftindion dont on fa vu ho- 
noré^ Dès fon entrée au ftrvice il trouva 
les occasions les plus favorables pour fe faire 
connoitre : en ijo6 il fervit en Catalogne , 
en J707aurfiéges de Puicerda & Béluverft , 
de Rofes en 1710 , & la même année a celui 
de Gironnp , pendant lequel il fe diftingua 
à un afiaut, ainii qu'à celui de Barcelone en 
1714, comme il confte par un certiBcat du 
maréchal de Bcrwik, délivré à Barcelone le 
6 Odobre de ladite année. Il fe trouva de- 
puis aux fiéges d'Alcadia & à la prife de Ma- 
jorque en 171 ç , au fiége de Traerbach en 
1734 , & à TaiFaire de Claufen en 173 Ç. 
La mort de Charles VI ayant mis en mou- 
vement 



y Google 



( I4Ç ) 

vcmcnt toute l'Europe , Louis XV envoya 
Mr* de Courten avec le maréchal de Bellille 
dans tt)utes les Cours d* Allemagne , pour y 
négocier des atFaires de la dernière impor, 
tance; & la guerre ayant été déclarée , il le 
chargea de faire la réquifition à divers Etats 
pour le paiJage des trouppes françoifes , & 
fie pourvoir en même temps à leur fubfiC 
tence. Le Brigadier de Courten s'acquitta 
parfaitement de fes commiflîons , & pgflTa en 
Bohème avec les premières trouppes , fc dil^ 
tingua au combat de Sahal, & étant i?ntré 
dans Prague , il eut une bonne part aux ex- 
péditions qui accompagnèrent le fiége de 
cette ville : dès qu'il fut levé , il eut ordre 
d'aller avec un gros détachement rooipre 
tous les ponts de la Moldau : il réu/ïît mê- 
me a détruire celui quiétoit fur la Keraune 
près de Tabbaye de Kœnigfâl, dont il chalTa 
Pennemi , & s'empara de fes provifions* Il 
ibrtit de Prague avec l'armée , & étant dans 
le Palatinat, il fut détaché vers Eera pour 
favoriièr la retraite de la garnifon de Prague, 
L'empereur Charles Vllt pour reconnoicre 
fes fervices , le créa en 1742 Chambellan 
& Comte d'Empire , avec fou frère & la pof- 
téxité. En 1743 il paifa en Piémont , & y 
commanda quatorze bataillons , q\it atta 
quèrcnt avec les Espagnols en Avril 1744 
les retranchemens de Montalban , où il fut 
Wcfle d'un coup de feu à la jambe : il fe 
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diditigUd a4iflî à la bataille de PierteioUgUef 
ou Chateau*Dauphm,condmGtenfuite une 
àivifion depuis Nice jufque dans le haut 
t)auphiné , fe trouva au forcement des Alpes* 
âlix fiéges de Démont & Coni , & fit fi bien 
à la bataille livrée près de cette dernière place, 
Qu'avec neuf bataillons franq;ois & quelques 
eïpâgnôls il attaqua prefque toute rinfente- 
fie piémontoife j h chargea deux fois , lui 
enleva Une batterie , & décida la vidloi^e en 
laveur de \fi France* Le prince de Coiiti ca 
écrivit au Roi , & ce Monarque récortipenla 
Mr« de Courten , en le créant tout- de fuite 
Commandeur de Tordremilitaire de S. Louis* 
L'armée françoife fe retirant de deiTous Dé- 
mont , il en fit l'arrière - garde , vint enfuite 
à Paris , & fut envoyé à la cour de Berlin eu 
place de Mr. de Bellifle : ^rès avoir rempli 
fts commiflîons 5 il fervit en Flandre en 
1745, & fut détaché après la bataille de 
Laufeld avec un corps de trouppes , pour 
aller au fîége de Bergqp2oonî i il le jeta dan$ 
cttte place au ûiois de Mars 1748 9 & y rcfta 
jufqu'en Septembre* Enfin le Roi lui confia 
le commandement de Maïlrichi, Limburg* 
Namur & dépendances jufqu^à Rentière coit- 
dufion de la paix. 

Antoine - Pancrace - Ignace , comte de 
Courten , Maréchal -de- camp aufervice de 
Ftiance , Commandeur de rordre de St. Louiff 
& 'Colonel du régiment de fon nom t entrs 
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iiti fcrvice de f rariçe comme Officier âzni 
Coàrten , devint Major de ce régiment , & 
pafla eh 17^2 avec Ife même grade dans les 
Gardes fuifles , qu'il quitta en \i 7(^6, pour 
prendre lé commandement du régiment dé 
îbn nom , ayant été créé Brigadier le 2^ 
Juillet 1762, Commandeur de Su Louis lé 
19 Février ij66 i Maréchal- de -camp le 3 
Janvier 1770. On ii^iisnt dé me promettre 
tte fa part des tnénioirés iiitéreflans fur fi 
femillë. , , ^, , .. 

Pierre - Hildehrand de Courièn , Brigadier 
au férvice de France, & ancien Lieutenant^ 
fcolonél du régiment de Courten ; vit retiré 
dans le Vallais depuis 1767* Il obtint une 
éotnpàgnie en 1744, eut la fcômmilfion de 
Lieutenailtcoloiiel en 1748 , éelle de Cblpnel 
& le pofte dé Lieuténantcoldnel efFeâif du 
régiment de Courten en 1758 > le brevet d^ 
Brigadier le iç Juillet t7S2, &fe retira en 
i767» Il eft aum Chevalier de Si Louis; 

JeaH' Antoine de CourtèH i Brigadier a^l 
îervice de France , & Lieutèriâhtcolbnèl dÙ 
tégitnent de fon norh ^ fut d'abord Officier 
dans ce corps , obtint une compagnie , & en 
fuf faitLieutènaritc6lone(eni76î , Côlonei 
pnt cortimiffiôn en 1770* îl a été compris 
dans h promotion! de Brigadiers de l'année 
1780. Il eft Chevalier de St» Louis. 

Eugène de Courten ; Brigadier au fervicé 
âe Sardaigne , & lieutenantcolonel du régi- 
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ment de Kalbermatten , fert depuis long- 
temps dans ce corps : il en a été nommé 
Lieutenantcolonel en 1764 , a obtenu la 
commiiîîon de^ Colonel en 1771 , & a été 
élevé au grade de Brigadier jen 1776* 

La famille de Courten , établie fur -tout 
à Sierre^ eft aufli diftinguée par fon ancien* 
neté que par fes fervicés & fes alliances. On 
la croit fortie d'Italie , d'où elle fe tranfporta 
à Briig vers Tonzième fiécle ,• elle eut même 
dans les temps fécules quelque part à la 
fouveraineté du pays j mais elle n'eft bien 
coHnue , ainfi que la plupart des familles 
vallaifanes , que depuis le quinzième fiécle» 
Jean- Antoine fut Capitaine général du pays 
en fî32 , Jean en i587» Eugène en 1721 5 
Antoine étoit grand Châtelain de Sierre en 
lî^o, Etienne Gn lÇ8o, Antoine, deuxième 
du nom, en i5io, François en 164.69 Jean- 
François en 1670, Jean - Antoine en 1682, 
Eugène en 1694. Jofeph- Antoine en 17C2 , 
Hiacinthe en 1 724 , Jefeph-Maurice en 1 72^, 
Elie en iy^6 ,Marc -^nioine en 1748. Beau- 
coup d'autres remplirent en difFèrens temps 
les charges de Banneret & de Capitaine dU 
dixain de Sierre, & fe diftinguèrent par leur 
fidélité à la patrie , & par leurs autres belle» 
Iquahtés- 
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COURVOISIER. 






HARLES CourvoisieIi , Maréchal- de- 
camp au fèrvice de France , ancien Colonel- 
commandant dii régiment d^Anhalt , fils d*u a 
Confeiller de Vevai , cft entré fort jeune au 
fervice de Prufle , dans lequel il n'a été que 
fubalterne y puis il a pafle au fervice de Hol- 
lande , où il fut fait Major, pour former les 
trouppes à l'exercice pruflîen , & parvint en 
1757 au pofte de Colonel -commandant du 
irégiment de Lindtman : appelle enfuite en 
1759 en France par Mr. de Bellifle , il a été 
fait Lieùtenantcolonel , & enfin Colonel- 
commandant du régiment d'Anhalt : Briga- 
iJiei>en 17^9, & Maréchal-de-camp en 1781 , 
ila quitté depuis long -temps fon régiment. 
Il a époufe une demoifelle Cottin , fille d'un 
Négociant de St Quentin , dont il n'a pas 
de potïérité. 



CRIVELLL 



^i 



4bastïen. Henri Cri velu , Colonel 
au fervite d'Efpagns , étoit fils A^ Avitoine ., 
ïk}€kvit en Médecine» La famille Grivelli» 

K3 
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gratifiée du droit: de Bourgcoifie à^Altorf en 
j 606 , eft originaire de Milan , & connuç 
dès le onzième (iécle : elle e produit un Pape 
dans le douzième , plufieurs Cardinaux, Ar* 
çhcvèques , Évèques y Miniftres d'état, Con- 
feillers in tirnes , Sénateurs do Milan , & au- 
tres perfonnages iîluftres. Ëarfholomé Crk 
vetti vint s'établir à Lugano vers le commenr 
cernent du fcizième fiécle , & im de fes det 
çendans y fut Fifcal : Antoine , dant il eft 
parlé ci-deflTus , fut le premier qui s'habitua 
k Altorf j depuis ce temps^lçs CrivelU tiarent 
toujours un raiog diftingue dan^ le pays , & 
ils fe trouvent aâueUemcnt alliés aveçtevue^, 
les familles notables du Çai^toa* Sihajli&fin 
Henri fut d'abord Capitaine dans Je régiment 
de LuiE ay fci:yif;e d'Efpagne , & en 16^^ 
Envoyé du eantondVri au Sindicat d'Italie; 
quelque temps après il fut revêtu p?r Iç Rçjt 
d'Efpagtie de l'emploi de Sçcrétaire-inter- 

{)rète auprès des Spi0es : il rendit de graiiidS: 
èrvices à ce Prince en cette q\}alité , & epc 
l'occafion de prouver fon expérience ^ feç, 
talens dans les, affaires importantes qui lu^ 
furent confiées. En 1542 il leva uiirégi- 
lîient fuifle pour \% couronne d^Efjwgne , fer- 
vit avec diftindion pendant 6 ans dans le 
Milanais, & fut réformé ea 1^48* Les Cftiv 
tou5 catholiques l'envoyirçnt en lifl'eii 
amba^ade ayprès de Philippe IV5 & il ^01^ 
f Uft à Bellinzona d'une attaque d'apofiJe^^^ 
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en T^^4. Il étoit auffi ^ourgeois de Lu cerne 
& de Rapperfch'^eil , & laiflTa quatre fiU. 
L'ainé , Otton- Frédéric , fut Interprète à la 
cour deMadrit, & Lieiitenantcolonel 5 JuUs- 
Henri , Capitaine au fervice d'Efpagne, 
Baillifde Belhnzona^ Secrétaire- Interprète^ 
tnpuruten 1S78 > François- Ferdinand, Chç- 
valier de Calattava , liaillif de Bellinzona , 
mourut en 1690 j Sébajlien - Balthafar , Sd- 
gneur dcZufHkon, fut aufli du Confeil à 
Altorf , & laifla poijtérité , ainfi que Jules- 
Hc^nri » Se François 1 Ferdinand» 



CKOUSAZ, 






RANçais-Noi pË Crous^z , Lieute- 
nantgéneral au fervice de Saxe , Colonel- 
commandaqt des Ganjes^du-corps de TEIcc- 
teur, Roi de Pologne,, naquit en 1696 à^ 
François - Daniel ; & io' Judith* de ^lellet. 
ta famille de Croiifnz , en latin de Crofa ^ 
cfl: originaire du bourg de Croufaz , faifant 
partie de Chexbré , paroiffe de St. Saphorin , 
une des quatre de la Vaux , dépendante ci- 
devant des Evêques de Laufanne , & corn- 
p-ife aduellement dans' le bailliage.de ce 
mm au canton de Berne : elle a prouvé de- 
vint rétat de Berne ,700 ans de nobleâe^ 
'&'ia[ contraâé de très -belles alliances ^ 
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èntrtautres celles de Blonay, d'Artwy , dd 
Méttal, de Polier, de Coys* de Gumoens^ 
de Praroman , de St. Cierge , d'Aubonne ^ 
de Cerjat, de Maillardoz vde Villarcel , de 
Vigiloles, deCoflbnay, à^AIling:, de Belle* 
garde , de Challons , & une grande partie 
des autres familles nobles du pays de Vaud: 
elle n'eft pas moins illuftréè par les fervices 
qui ont (îgnalé dans cous les temps fon zèle 
& fon dévouement à la Paçtie , & aux Princes 
qu'elle û eu l'horineur dé fervir. Isbrand & 
Claude y Seigneuts de Pnll(e2 , Griffiez & 
Corcelles, découvrirent la confpiration for- 
mée à Laufanne en 1558 par Isbrarid Daux 
& fon fils George , qui avoient entraîné 
dans leur pJirti quantité de Gentilshommes 
de la ville & du pays s George , fils de Claude , 
fut Lieutenant baillival ^ ainfi que fon fils 
Abraham , Seigneur de St. George > qui fe 
fîgnala dans la guerre civile de I653 ; iViix^ 
de fes fils , David , Seigneyr de Mezéry , 
fut Bourguemaître de Laufanne j le cadet» 
Jean-FUrre , un des plus grands Philofo^ 
J)hes de fon||temps , cternifa fa mémoire par 
fes excellentes productions j Benjamin , fiU 
aine de David de Mczery ^ Colonel au fçfc- 
• vice de Tétat de Bernç , s'ell fignalé dans la 
guerre civile de 1712, & ^ laifle fa feigneurc 
de M^zery à fon fils aine Rodolphe ; jjsaiir 
Daniei\ fan frère, découvrit la confpiratj^tt 
du major Davel, fut Lieutenant baillival & 
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Contrôleur gcaéral à Laufànne 5 Jimn^Fbi* 
lippe , trpifième fils de David , mourut en 
lyotf LieutenantColoiiel du régiment Funk 
au fei:vice de Suéde. Jecin - Henri , d'une 
autre branche $ fut tué au Hége de Lille en 
17089 comme Capitaine par oon^mi^on dans 
le régimeut de Tfcharner , fervice de Hol». 
lande j Jean- François^ mort Capitaine àBa- 
tavia, futbleifé 4 jours de fuite iiaflége de 
Landau en ijùyy Jedn-Noé fut Cammandant 
du régiment bernois deftiné pour aller à Ge- 
nève en 17435 Charles^ Officier d'an mérite 
diTHngué , aptég avoir fervi la Reine de Hon* 
grie , eft entré au fervice de Hollande en 
qualité de Lieutenantcolonel du régiment de 
Sparke, & a été embarqué pour Surinam j 
Frédéric a été Colonel d'infainteriç allemande 
au fervice de France* 

François 'J^oé entra en 1708 au fervice de 
Hollande comme Enfeigne dans le régiment 
de Métrai : il fe trouva en 1709 à la bataille 
de Malplaquet , où tous les Officiers du ré- 
giment ayant été ou tués ou blefles» il fe 
trouva feul pour commander ce corps 5 il le 
fit avec tant d^habileté , d'expérience & de 
courage , que malgré la perte confîdérable 
qu'il avoit foufferte , il eut la gloire de le ra^ 
mener au camp dans le meilleur ordre: dans 
la relation. qji/'il renjit aux Et^ts généraux * 
il figna , DE Crousaz , EnfeigHe^Çpmntan" 
daut du régiment de Mé^alv Cette conduite . 
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extraordinaire pour un jeune homme^le 13 
ans , lui valut bientôt une place de Lieute- 
nant : mais ayant été réformé en 1714, il 
paffa au fervice d'Efpagne , 8c obtint une 
compagnie de dragons , avec laquelle il fut 
embarqué en 17 1 9 pour favorifer la defcentc 
du Chevalier de Su George t cependant la 
tempête l'ayant jeté fur les côtes de Nor- 
Wège , & la principale partie de Péquipage 
ayant péri , il fut arrêté par o!:dre du Viceroi , 
& retenu prifonnier de guerre )ufqu*en 1721, 
que perdant efpéraneie d'avancer au fervice 
d'Efpagne , il y renonça , & étant entré au 
fervice de Saxe , il obtint une compagnie 
dans le corps des Cadets, ^ Peu après Au- 
guftell le nomma Aide- d$. camp du général 
de Milkau , & Lieutenantcolonel d'un fcgî- 
ment de dragons > & le 2f Décembre T739 . 
Lieutenantcolonçl du premier régiment deç 
Gardes à pied : tf çft en cette qualité qu'en 
1741 îl fe cmivrit de gloire au (îége de Pra- 
gue: ayartt été commandé pour l'aflaut, fon 
premier foin fut de prendre toutes les me- 
îures convenables en pareil cas : il fut le 
premier qui entra enfuite dans la ville du 
côté de l'attaque des Saxons j & le Roi lui 
en témoigna fa reconnoiflance , en lui ac- 
cordant le brevet de ColoneL A la bataille 
de Hohenfriedberg le régiment des Gardes 
fut fous fes ordres, & on le chargea de cou- 
yçiç 1^ retraite dç l^armée % qui y malgré l^ 
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viAoire des Prufliens , ne put être entamée : 
pn confcrva auffi par ce moyen pluQeuts 
pifècesde canon^ Le lendemain f de Juih 
le duc de Weiflenfels , Généraliflîme des 
troiippe$ faxQnnej , le proclamt Géitéral- 
inajor de i^ manière la plus âatteufe ^ & nVut 
pas de peine d'obtenir la fanâion du Roi , 
qui d'ailleurs témoignoit depuis longrtemps 
|ine eftime particulière k Mr. de Croufa^. 
Enfin > après avoir encore flgnalé fe valeur 
<& Ton inirépidcié au combat de Strigau , où 
Il refta fur le chaçap de bataill^ jufqu'à Qb 
que Tarméç fe fut retirée, il &t feit au tnois 
d'Oiflabre fuivam Colonel des Gardes, & lea 
deux légimens ayant été réduits à unièul« 
il y entra commeColQUcl-coilîmahdant ftnis le 
maréchiklcemtit Rutoftski« Ueuienantgénéral 
en 17^5, il niQurqç en 1769 , fîui$ avoir 
été marié* 

Danhf de Crmijaz , Générachnajor au fm, 
vice du Roi de Sardaigne , & Colonel <> cmsip 
mandant du régiment deMdntfort, étoitfila 
^^Etimne de Croufaz , & de N* de Hait : après 
avoir pa® par les diiFéren« grades iPOfficief 
fubalterne dans, le régiment des Portes au 
fervice de Pi«mo;it , il y obtint une compan 
gnie exi 17 jo: blefle en 1734 à la tète au 
çomba$ de Parme , il fe troava à qtfciquet 
fiéges cdmmè volontaire., & fe comporta d» 
^çon à mériter que le Rm de Sairdaigïic lé 
{^^Qunat m 1743 Major du oéguiwiit d'AtM: 
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c)iberc » & lui confiât eh 1744 douze cens 
hommes , avec ordre 5 s'il étoit poflîbJe , de 
ies faire entrer dans Coni , aflîégé par les 
Efpagnols & Fran<;crts. Mr. le major de Crou- 
faz' accepta fans délibérer cette dangereufe 
commiflion , & l'exécuta avec autant de 
bonheur que d*habiieté la nuit du 8 au 9 
* Odobre » ce qui pccafionna la levée du fiége* 
L'année fiiivante il intrdduifit auilî fîx cens 
hommes dans Valence, fit faire une fortie, 
^ feûver la garnifon , pendant qu'il faifoit 
fans cefle tirer le canon par les Invalides ; il 
Tcfta le dernier daos la ville , & ne fortit 
^ju'après- la retraite totale de la garnifon^ 
Xe Roi l'en loua publiquement , le nomme, 
«n Avril 1746 LicutenantcoloneU en No* 
Vcmbre 1748 Colonel- commandait du ^ré- 
giment de Montfort , & Colonel de fes ar- 
mées. Brigadier, en 1757, & Généralmajor 
en 1761 : il mourut fort eftimé dftns le cou- 
rtnt de cette dernière année* 

Jean -^ Louis de Croufaz-, Généralmajor au 
iervice de Hollande , Colonel - commandant 
du régiment de Conftant , Officier d'un 
mérite diftingué , qui dans plufieurs occa- 
fions s'cft montré digne ,de commander , 
entra jeune au fervice de Hollaftdô :' il obtint 
en 1736 une compagnie dans 1er régiment 
de Conftant., en fut. créé Major en 1745, 
Lieutenantcoloiyel la même année,' & eut te 
hrevet de Colonel en 1748 % Colonel- com- 
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ntaîidîint de ce régiment en 17^0 , GéhéraU' 
mafjor en 1753 , il quitta le fervice la même 
année, & mourut en 1770* 



DACHSELHOFER. 



l 



EAN- Rodolphe Daçhselhofer , Set- 
gneur de Chardonai & Bufli , Généralmajor 
au fervice d'Autriche , Chevalier de l'ordre 
de la Fidélité , Tréforier & haut Comman- 
dant du pays de Vaud , naquit à Berne en 
169 1 de Charles^ Seigneur d'Uziagen , Gou- 
verneur de Payerne , & de Marguerite d^ 
Diesbach. La Famille Daxelhofer , de Dach* 
felhofen , ou Dachelshofen eft une ancienne 
& noble maifon , qui fuivai^t les mortuaires 
de MeUingen & les livres de bourgeoifie d* 
Zurich 5 portoit originairement ces deux 
derniers noms, & demeurr>it àMellingcn, 
o\\ Jean pofledoit au milieu du quatorzième 
fiécle le château de HUnegg, & fit quelques 
donations aux Eccléfiaftiques & pauvres de 
cette ville , & à l'abbaye de Kœnigsfelden ; 
Rodolphe 9 premier du nom , obtint le droit 
de Bourgeoifie à Zurich en 1401 , & fut 
Xlonfeilleren 141 1 > P/>n-^ fut premier BaiUif 
de Ba4en en 14 1 ç 5 Rodohhç , fon fils , Baillif 
^de jBaden , étoit Seigneunie Bonftetten , fon 
fils , Jean , fut Tréforier, Cuaffiller» Baillif 
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du Thiirçau j ik fiHe époufa FeHx Schmi j; 
depuis fiourguemaitre de Zurich , & fon iils 
Jean fe transporta ^ti 1509 à Bèrm^ y fut 
reçu Bourgeois , & entra en 1534 ^^^^ ^^ 
grand Gonfeil : pliifieurs de {çs defcen-dans 
occupèrent les premières charges A^ la Ré- 
publicjue 5 tels font : Nicolas j qui tut pen- 
dant trente • deux ans Avoyer de Berne j Ni- 
jcolas 4 fori fiU , qui après avoir été Grand- 
Sautier, Grand -Maître à Kotînigsfelden ^ 
Confeiller , Tréforier du Pays allemand ,• 
Banneret, Général en chef du {econd corps 
felori le défénfional i mourut en 1707 i ft 
Quantité d'îtutres , qu'il icroit trop long dé 
rapporter. Jean-Rodoiphe tntt?L fort jeunte' 
au fervice d'Autriche^ & obtint eit 1716 
une compagnie dans le rcgiment fuifle d'Er- 
lach : élevé tnj^jis au gradé de Major , il 
fit cette campàguô & la fuitante éri Hoiigrié 
èomme Aidc-de-crtmp du général comte dé 
Palfi avec tartt d - réputation j que lé Prince 
Eugène fit publiquement fon éloge; Le régi- 
itient où il fervoit, alors Tlllieri ayant été 
téfotmé en 1717» il pa&a dans le régiment 
de vieux -Lorraine en fa qualité de Major, 
eut le brevet de Lieuténantcolonel en 1719, 
le pofte effedif de Lieuténantcolonel avec 
eommiffion de Colonel eil 1725 i & celui dé 
ColoneU commandant avec rang & brevet 
de Généralmajor en 1730. Malgré les follî- 
0tatioiis du prinoe Eugène ^ & la répugnance 
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de TËmpereur à lui accordet foii cdhgé i il 
Tobtint en ijiii à condition toutefois 
qu'il conferveroit fon rang i & rentreroi« 
au fervice quand il en feroit requis , à moins 
que fes affaires ne le lui perrailTent pas^ 

Etant du grand Cotifeil depuis i^ay i 
il devint en 1733 BnilHf d'Auborine j & 
comme il exifte à Berne une loi qui inter-* 
dit lef fervice étranger à tous 0cux qui poC 
fédent quelques charges de la République ^ 
il ne put fe rendre i la gracieufe invitation 
dcrÉmpereur en 173^ ; quoique ce Prince^ 
liii promit de le créer d'abord FeldmaréchaU 
Lieutenant. En 1742 il eut une place dans 
Ifî petit Confeil ^ en I743 il fit un voyagef 
vers le Rhin 9 eut l'iionneur d'être préferité 
au Roi d'Angleterre ^ qui le fit manger à (a 
table i & le combla des marques tes plus 
éclatantes d'eftime & de bienveillance , & fufir 
enfin fait Tréf^jriei: & haut Comoiandant da 
pays de Vaud en 174^^ Il riiourut le 19 Avril 
175 tf, en accompagnant l'Avoycr régfriant à 
fon abbaye^ d'une apoplexie foudroyante, 
qui ne lui laiiTa que quelques inftaos de vie« 
Ses funérailles furent ma|gnifiquet : on le 
regretta univerfellemeftt i & h République 
perdit enlui un de &splu^ grands Magillt'atsi 
Il avoit été employé da»n« différences «ffiaites 
impwtanteSft comme en 174a vers les fron- 
tières du Frikthal 5 pour y régler avec fe^ 
Commèflàires attiridbiens les limiter refpec^^ 
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tivcs , & en plufieurs commiffions âe l'Etat 
Il avoit cpoufé Rofe Steigucr , fille de TA* 
voyer de ce nom. 



DIESBACH. 



I 



ean^Fréderic, Comte DE DiESBACH, 
Prince du St. F m pire , & deSte, Agathe , 
Noble de Mefline , Général d'infanterie , 
Colonel du régiment de Ton nom , Cham- 
bellan & Confeilier de guerre au fervice de 
Sa Majefté impériale d'Autriche , Confeilier 
honoraire d'Etat & de guerre de la répub- 
lique de Fribourg , fa patrie , naquit le 7 
Mars 1677 de Jean - Frédéric de Diejhach , 
Seigneur de Heitenried & de Belleroche , & 
d'Elifabeth de Steinbrugg, Dame de la Ctoix 
ctoiléc , fille de l'Avoyer de Soleure , & 
héritiètc en partie de fon illuftre famille^ 
L'origine de la maifon de Diesbach fe perd 
dans l'obfcurité des temps les plus reculés. 
L'on trouve dans les dépôts publics , dans 
ks Hiftoires de SMÎfle , de France & d'Alle- 
magne, & dans la Chambre des comptes de 
Paris , des marques de fon ancienneté & de 
&n illuftration. Les Lettres de Chevalerie 
de St. Michel , datées à Paris le 5 Septembre 
J721 , & Ggnées Louis , en faveur de Ni^ 
colfi^ de Diesbach de Belkrocke , enfuite des 
ê preuves 
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J#èll^*s paflees devant le maréchal d^Etr^eSi 
Vîce^ Amiral dé France , Commiflairc député 
jmr fa Majefté pour la vérification de xes* 
preuves * & fignées avec le Sr. de Clairam- 
baul i Généalogifte des Ordres du Roi , en* 
feignent plus amplement ^ancienneté , nob* 
ItSk & qualité de la maifon de Diefsbach t 
entr'autres , diaprés un extrait tiré de la 
Chambre des comptes de Paris , il y eft rap- 
porté que MelEre Nicolas dt Dieibstch , Che- 
valier , du pays de Berne , avott 400 livres 
de penfion du Roi Louis XI en 1475 ; que' 
\t même Monarque lui donna en 1474 au 
mois de Juin 15 1 2 livres 10 fols» pour aider 
à k dépenfc de fes ambaflades de la part des 
Ligues d'Allemagne vers luij & queMeflîra 
Guillaume de Dhsbach , C he valier » d t;i même 
pays > avoit auffî par manière de pènfioix' 
340 livres 5 que le Sï*» de St* Pol, gendre de 
Melïîre Guillaume de Diesbach » avoit 300 
livres de penfion du Roi François I en i^i€% 
que Ludovic de Diesbach , Suiife , étoit au 
fervice du Roi Charles IX en 1572 » dans la 
compagnie d'ordonnante de Ludovic de Bi* 
f ague » Capitaine & Chevalier de l'Ordre du 
Roi i & que Gabriel de Diesbach » Cl^anôïii^ 
de la Métropole de Befançon , & Abbé def 
Vauclufe ^ reçu Chevalier de St George en' 
îÇ^9 , étoit l'un des Aumôniers br4insiires 
de la Reine Louife , femme du Roi Henri IIÏ 
en I Î7Î. Il exiftc des lettres- patentes du Roi^ 

L 
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François T ^ pat lerquelles il permet à foa 
anië & féal ConfeiUer & Maître d^hôtel, Jean 
de Diesbach , Chevalier , Capicaitte des Ligues 
ruiiTes , natif de jBerne i en confidératioii des 
fervices ^u'il a rendus dans fes armées , de 
tenir & poiTéder les biens meubles ^% immeu* 
hles , qu'il a & peut avoir par ax^quidtion oa 
fucceilion dans les états de fa domination , 
conune s'il étoit né en France , données à 
Paris au mois <]e Décembre 1522 , (ignées 
Fean«c;ow , & Tur le replis , par le Roi , Le 
Bataju) de SaVoyjë , 'Grand . Maître de 
France ) & autres préfens, DoRNE » vifa 
Brig^oixEs, & fcellées en cire )aune , ré- 
gilhées à la Chambre des comptes le dernier 
Janvier , iigné BniNON. 
. L^bzftoire d'Allemagne & de Suifle nous 

2 éprend ,.auilibien que les dépôts publicsdes 
hancelleries de ditfereiues villes de Suiâe > 
<)uela maifon de Diesbach , qui a voit Thon* 
neur (îeièrvir la Maifon impériale de Suabe, 
luivitBarberouire dans fonpaâageenSHiâe, 
obtint des terres de ce Prince , & s'établit 
diifâs ce pays vers 1191. Rodolphe ^ le pre- 
mier connu du nom de Diesbach , pofledoit 
laterredeHeimbergv^rs 1200, cellesd'Hin- 
derftand , Uayermoos , Kalleiiberg , Oggis , 
Lutter bach & pluGeurs autres. Ses ibux 61$ 
s^ét^blirent à Berne , & héritèrent de leur 
njèrç„ Adélaïde de Waberen , la feigneurie 
4& Diesbach : ils aiUftcrent à quelques cour» 
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fibîs , ftrvîrent les EmpereuiTs , & l*uri à*ciiks 
Ttcrre , époufa iNannine de Riggisberg, Taù- 
xre , nommé Rodolphe , s'allia avec Anne pu 
Catherine de Schwarzenbourg, Leur âeC 
t^idans furent domiciliés pendaiit une lon- 
gue luite d*annces foie à Renie j loit a Thuh;, 
bu dans leurs Seigneuries i les unsfervirent 
la France y d'autres s'attachèrent aux ducè 
de Bourgogne , d'autres aux Empereurs cie 
!a mailbn de Luxembourg , d'autres enÉn > 
Bxés à Berne, y remplirent des charges tant 
civiles que militaires : ils fondèrent dan$ 
tcette ville en 1420 la chapelle de St* Chrif- 
tophle dans la collégiale de St* Vincent, aveo 
îa facriftie de cette H^life , & donnèrent uii 
fond pour fon entretien & celui du Chape- 
lain : en 1730 ils firent prcfeïit a la même 
Egliie d'une croix d'ar?ent du poids de cina 
livres , & contribuèrent avec d'autres Nobles 
& deux Evèques de LauPanne pour faire deux 
chandeliers d'argent de lapefantcur de 17Ô 
livres* 11 feroit trop long de rapporter ici 
toutes les marques de diftincîtion que Mrs; 
de Diesbach ont reqbes depuis le quator- 
zième fiècle des plus grands Princes de l'Eu- 
rope , tels que Charles VI ♦ Roi Àe France ^ 
Amédé , Comte de Savôye , Jean , Duc de 
Bourgogne, Sigisrtiond» Empereur , Maxi- 
tnilièn I > Lôùis XI , Louis XII , Julé ÏI ^ 
Ibuverain Pontife 5 & autres. Une hiftoire 
tomplette de la famille , qui pourroit parpitf S 
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avec le temps , comme on le fait cfpérer , 
fuppléera à cela , & je me contenterai de rap- 
porter de fuite les principaux faits des Offi- 
ciers diftingués, en commençant par ceux 
«le la branche ainée , qui efl celle des'Fri- 
bourgeois. Je dois encore remarquer que la 
maîfonde Diesbach a polfédé cinquante-deux 
tant baronies , que terres feigneuriales , avec 
un marquifat , & qu'elle s'eft alliée aux il- 
luftres fiimilles de Halweil , Arberg de la 
maifon de Neuchatel , Pomey , St. Pol , de 
Refuge, de Buren , Bonftetten , de Rive, 
d'Erlach , Wattenweil , Manuel ♦ RingoU 
tiiigen , Grafenried , Tillier , Faraone^ Alex , 
Lailten*Heid, ReiiF, Fégelin^ Aifry, Boc- 
card , Techterman , Eftavayé , Multetz^ May, 
Du Gard, d*AIt, &c. 

Jean- Frédéric entra d'abord au fer- 
vice de France comme Officier aux Gardes- 
fuilfes, & leva le if Septembre 1^95 une 
compagnie , avec laquelle il entra dans le 
régiment de Pfyfïèr , où il fut par la fuite 
Commandant du fécond bataillon avec bre-. 
vet de LicutenantcoloneK Enfermé avec les 
débris de ce corps dans Lille le 15 Août 1708, 
il eut une épaule fracalTée d'une paliifade & 
une veine rompue , en donnant les preuves 
les plus éclatantes de fon courage 5 ce qui 
Joint à l'expérience qu'il avoit montrée à la 
défenfede deux poftes près de l^imwei^eïi 
au commencement de la guerre , lui £t cipéy 



y Google 



rer avecraifon quelque rccompenfe propor- 
tionnée à Tes fèrvices , d'autant plus que 
quantité d'Officiers, moins anciens que lui, 
avoient remporté le prix de leurs belles ac- 
tions. A tout hafard , lorf^ue la garnifori 
évacua la place le 8 Décembre , il s'arrêta au 
camp du Prince Eugène, lui fit fa cour, s'af. 
fura de fa protedlion , en cas qu'il n'obtînt 
rien de la coût de France. Arrivé à Paris, il 
1/ porta fes plaintes au duc du Maine du peu 

d'égard qu'on paroilToit avoir pour lui , & 
pria ce Prince avec la plus noble franchife, 
de demander au Roi en fon nom ou un régi- 
ment ou fon congé. Le Duc étonné de cette 
propofition , lui demanda, s'il y avoit bien 
penfé ? & fur une réponfe auffi ferme que la 
demande, lui promit d'en parler à Sa Majefté : 
le 2Septfembre 1710, au retour du coucher 
du Roi , Mr. .le Duc dit à Diesbach , que Sa 
Majefté lui accordoit fa demande , en lui 
difant qu'il auroit fon congé: celui-ci ré- 
pondit, qu'il n'en étoit pas moins obligé, 
& partit auflîtôt pour fe fendre en Suiife. 
. Il ne refta pas long - temps fans emploi 5 car 
le prince Eugène lui fit obtenir en 171 1 une 
commiflîon pour lever un régiment fuiffe d^ 
1600 hommes à la folde des Etats Généraux: 
il le forma aux environs de Conftance \ ce qui 
irrita fort le comte d,u Luc, Ambaffadeur de 
France , qui s'en plaignit au canton de Fri- 
ipourg & à la Diette helvétique le 29 Ocftobrc 

L3 
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de h, même nnnce* Fribourg , defîrant dç 
conferver l'honneur de fon il lurtrc citoyen^ 
fans bffenfer la France , tacha envain d'adou- 
^r c^ette affaire , qui devenant dçi jour en jour 
piu55 férieufe, obligea la République à citer 
Mr. de Diesbach, & aie fommèr de remettre 
entre les mains du Sénat Toriginal de la capi;. 
tulation quHl avoit conclue avec les HcxU 
landois. Après s'en être, défendq quelque 
temps, il promit de la prpdjuirê, partit de 
Fribourg, & en laifiTa unç. cppie entre le^ 
mains de fes amis > qùi^'cxcusèjrent du rçiieux 
qu'ils purent* Cepéndajiit certaines perfon- 
nés intéreirées s'en prirent fî jortpr^ent , quç 
MrV de Eîiesb>ach fut rpyé du nç^mbre de? 
Membres du grand ConfeiL 'tandis qu'on 
l'abaiffoit ainfî , Içs Hpllandpis l'élevèren£| 
enîui donnant le brevet de iîrigadier la mémo 
année lyci. 

Son régiment ayant ét4 réformé à la paix 
d'Utfecht, il entra au fervice de Pl^mpereur, 
qui le créa Généralmajor le 28 Avril 1714* 
Il fit les campagnes de Hongrie, & à la ba- 
taille de Peterwaradin en 171 (5 iî commanda 
l'avant -garde fous le prince Alexandre d© 
NXT'irtémberg : il emporta dès le commence- 
ment de Tdâion urie batterie de dix pièces 
die canon , & chargea avec tant d'impétpofité 
l'armée ottomane , qu'elle âV put réfifter^ 
Il ie trouva au fiége de Tiemeswar , à la h^ 
tçtillç d^Belgr^dç , & m Gége de cette jpf^ççji^ 
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toujours comme lé plus ancien Générafmâ- 
jor} ce qui lui value le 3 Avril 1718 là pa- 
tente de Comte d'Empire , pour lui , ft poC 
térité, & fon frère Philippe, pour lors Lieute* 
nantcolon. dans le régiment de BuiiTbnau fer- 
vice de France^ Après In conclufion delà pai* 
avec les Turcs , il fut envoyé dans le royaumie 
deNàples , avec un corps dé Trouppes im- 
périales, où ayant appris que Mclazzo étoit 
ftffiégé par les Efpagnols ^ il fe jeta dans cette 
place , lui leul , toujours animé à la vue des 
occadons d'acquérir de la répùwtiôn , & de 
prouver fon ardeur ati Grand Prince qu'A 
îcrvoit : environ fix ftmaines après*, rarmé^ 
autrichienne, fous les ordres du comte dé 
Merci , débarqua à deux Heues de Melazzo', 
& les Efpagnols • découragés du refte par Ife 
belle défertfe de la garnifôiii levèrent le-fiége 
la mème'^nuit, pour fe retirer à Franoavilla; 
On fait qu'il s'y livra une bataille 2 Mr. de 
Diesbiach , chargé dû centre de Tattaque^vec 
le comt« Wallis , y fignala un courage extra- 
ordinaire, &rc(;utcihq bletfures fort danv 
gereufes^ Le même jour il fut gratifié dil 
régiment do Hoiftéin- Bek', vacant par là 
mort du Prtnce de ce nom; U n'étôit pas 
encore guéri dé fes bleflures , qu'il fe rendit 
en 1719' au lîége deMeflîhe , formé par les 
Autrichiens v des trois aflalKs doniiés à la 
Jortereffe , il fut- aux de^x dcniicrs , du it 
Qâoht^i & du-t/du-mèmemois : ce d^^ 
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iiiçr fut fi efficace » qi^e la place capriutal^ 
Élevé le 9 Mai 172a à la dignité de Prince 
d'Empire fous la dénomination de Ste. Agathe 
ûvec'le privilège de transmettre ce titre à fa 
poftérité, ou àfon héritier ♦ il fut quelques 
jours après nommé Gouverneur de Siracufe 
&fes dépendances i le 5^^ Juillet 1723 Gen- 
tilhomme de la chambre & Chambellan , le 
16 Oâobrc fuivant Général - Feldmaréchal- 
Xieutenant, & le li Novembre 1726 Coa- 
feiller aulique de guerre* Ayant époufé en 
1723 la coratefle de Faraone , d'une des plus 
iUuftres familles de la Sicile » la ville de MeC 
4îne , par une didindion finguliére , l'admit 
parmi fes Nobles : le diplôme à ce fu)et eft 
du ç Décembre 1729 > & fcellé du fçeau de 
cette ville célèbre , qui a pour légende : 
S* P.;CL R* deçrçtQ Mejfam jHobilis & ragni 
caput. 

En 1733 le t^rinci» de Diesbach fut envoyé 
en Italie depuis la Sicile > où en 1727 ilavoit 
commandé pendant onsse mois Tarniée impé- 
riale 1 & le 29 Juin 1734 il eut à la bataille 
jde Parme Taile droite fous fes ordres : il fe 
diftingua encore extrêmement dans cette 
journée , & fut dangereufement blefle > ce 
qui l'obligea de fe retirer à Fribourg* U 
perdit fon régiment d'infanterie allemande 
en 1744 , fur la nouvelle de fa mort > que 
manda à Vienne le marquis de Prié » An>* 
baâfad^ur de Mane * Xhérèlc % ReinQ de Hoa« 
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gtîe , en Suiflc* Ce régiment fut d'abord 
donné à Mr* le comte Antoine de Colloredo , 
aujourd'hui Maréchal des armées de S. M. I. 
& R. apoftblique Jofeph II: ce Seigneur ayant 
appris que le Prince de Diesbach n'étoit pas 
mort, fut vivement affligé d'avoir obtenu, 
le propriétaire encore vivant , le régiment 
d'un Officier diftingué par les grands fervices 
qu'il a voit rendus à l'augufte maifon d'Au- 
triche : il^Ua d'abord auprès de S* M* la 
Keine, & lui dit; qu'il étoitaflez jeune pour 
pouvoir attendre^; qu'il la fupplioit de re- 
prendre ce bienfait , obtenu fur une faufle 
nouvelle* Sa Majefté toujours grande en 
tout , répondit , qu'elle ne pouvoit retirer 
une grâce qu'elle venoit d'accorder , & qu'il 
ne devoit pas fe mettre en peine du fort du 
prince de Diefsbach* ElFedivement elle 
nomma celui - ci Général d'infenterie le 29 
Avril 1744, avec une penfion de 4000 florins, 
équivalent du régiment qu'il avoit eu* Ainfl 
cette incomparable Impératrice (ut contenter 
tous les deux* Cet événement eft fans doute 
la première caufe des bontés que S. E. le 
maréchal de Colloredo a pour le Comte Phi- 
lippe de Diesbach , fils du coufin germain 
de feu le Prince , aujourd'hui Lieutenant- 
colonel de fon régiment , & Commandani 
d'un bataillon de Grenadiers, qu*il obtint 
de Sa Majefté l'Empereur glorieufement ré- 
gnant » pendant la dernière guerre > ainfi que 
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ée Ibn prompt avancement Ibui le règne cl^ 
feu l'Impératrice - Reine d'immortelle me. 
ipoirc. Enfin ce grand homme, retiré iFri» 
bourg , où il a été retenu par la goutte & 
d^autrcs infirmités , qui Tont rendu perdu 
&impotant, fuite de tantde campagnes qu'il 
a faites ) & des bleflure&qu'il a reçues , e(l 
mort dans cette ville le 24 Août 17^1 , fans 
cinfans de {on mariage avec la comteSeViç»' 
toire de Faraone, morte en ï770f#gée de 104 
ans. Il fut le prejnier qui ohcint de la répuû 
lique de Fribourg la diftinlHon d'un fauteuil 
aux aflemblées du Confeil fouverain , avec l^ 
titre de Confeiller honoraire, d'état &.d« 
guerre. Il inftitua pour fon héritier François» 
Pierre , Comte d'Empire ^ & Pqnce de Stc* 
Agathe, ancien Seigneur Baillif de Rue , fil« 
aine de Jean- Jofeph. George, de Diesbach 
de Torni , Lieutenantcolonel du régiment 
du Prince » fon coufin germain.. Se Com* 
mandaiitde Plaifnnce en 1736^* 

François ' Vhilippe , canUe de Diesbach \ 
Seigneur de Belleroche & Heitenried , Ma« 
réchal •de - camp au fervice de France , Com- 
mandeur de l'ordre royal & militaire de St* 
Louis, Colonel du régiment fuiife de fon 
nom, frère du précédent, naquit en 1^83^ 
Il entra au fervicç comme Cadet aux Gardes 
en 1700 > Souslieutenant,,Aidemajor , Ca* 
pit^ine - commandant dans le régiment da 
Irradié, il obtint le 15 Septembre 1.70^15 
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commiflîon pour lever unp compagnie dant 
le régiment de Efyffer ; Commandant du 
fecondbataillon.cn 1709» tt fût gratifié dû 
la demie • compagnie dç fonfrére aine le 23 
Septembre 1710 , 5î du brevet de Lieutenants 
colonel le 20 Mars 1713. Il paila ei^ 171Î 
avçc fa compagnie dans le régiment de Bui& 
fpn çpmme.Licutçjnantcolonel en fécond , Se 
fut fait pr^miex Ueutenantcolonel le 28 Mai 
cV^ la m^mç année 9 Colonel par commiÛioii 
en Oâobre 1719, Colonel propriétaire du 
rggimpnt dç Buiflpn le 4 Janvier 172 1 , Bri* 
gadier le. 20 Février 1734 » Maréchal •dei 
qamp> l€ i.Mars t738 9 Commandeur de St« 
I^ouis. le îQ. H^xs (743* ILavoit prétendu 
au régimçnt.desJ Gardes en 1742, & quel^ 
qucs, années avant fa mort^ arrivée à Fri* 
bourg lé 7 Avril .1754, il avoit eu l'agrément 
du Roi pour faire commander fon régiment 
par Romain^ beronde Diesbach » fan beau. 
&èxe. Il ne lui refta point d'enlans de fou 
premier mariage avec une fille de qualité do 
Valencienne , mais de fon fécond , avec Lovu 
ife , fille de Nicolas deDieshacb , & de Ma* 
rie -Barbe, fille de Tavoyer de Lanten-Heid^ 
Seigneur de Cugi & Aumont ,*& Chevalie* 
Grand - croix de St Michel , il en exifte trois : 
Mr^ le comte de Diesbach dç Steinbrugg , 
qui a quitté le ferviçe , s'eft marié avec fa 
cou(ine germaine , fille du général de Dies-» 
Itach dQ Belle^oche » dont unr fils ynique » 
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tiortimé Rontain 5 deux deinolfellcs , Pune 
mariée à Mr* de Fégelin , Seigneur de Vivis 
& Baillif dePont-en-Ogo2, l'autre au bri- 
gadier comte d*Affry, Mr. de Dicsbach s'eft 
acquis beaucoup de réputation aux campa^ 
gnes qu'il a faites $ & pendant la guerre de 
1741 à 1748 il e eu un commandement con- 
sidérable fur le Rhin , ou la brigade de^ 
Gardes entr'autres étoit fous fes ordres* 
. Jean^ Ulric de Dieshach , dit de Prémont ^ 
Lieutenant des Cent-Suifles de la Garde du 
Roi^ étoit fils de George , Seigneur de Torni , 
Mattenberg &Heitenried, & de Marguerite 
d'Alex s Dame de Torni - le * grand* Il obtint 
d'abord en 1^41 une compagnie dans le ré- 
giment de Praroman , avec lequel il fe dit 
tingua jufqu'à fa réforme* En 1646 il fut 
6it Lieutenant des Cens -Suiffes de la Garde. 
Les Cantons , mal informés par quelques 
envieux, fe plaignirent en 1648 àl'Ambat 
fadeur de France , de ce que la place de Lieu- 
tenant de cette trouppe avoit été vendue , 
& curent le dernier Mai i6^ù la réponfe 
fuivante du Roi: " Sa Majefté bien informée 
5, que la charge de Lieutenant - des Cens* 
^ Suifles n'a point été vendue à prix d'ar- 
5, gent, mais qu'elle a été donnée au méritô 
5, du Sr* de Oiesbach , & pour récompenft 
^ de fes fervices & de ceux de fa Maifon , &c* 
Mr* de Diesbach fe fignala au fiége d'Arras 
comme volontaire , & y fut blefle. Sa familU 
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pofscde une lettre de Louis XIV à LL EË* 
pour leur demander la levée d'une compa« 
gnie franche , deftinée à être la garniioii 
ordinaire de Lion , en la place de celle du 
régiment des Gardes fuifles > qui y étoit ci- 
devant établie, en faveur de Jean-Ulric, à 
caule des longs, fidèles & agréables fervices 
que lui & ceux de fa maifon ont rendus aun 
Rois fes prédécelleurs & à lui-même : cetto 
lettre eft datée de St* Germain en Laye le 2 j 
Mars 1 666^ On peut voir dans la vie d' Anno 
d'Autriche, tome quatrième, par la préfidentô 
de Motteville» la manière dont il fe diftingua 
à la cavalcade faite à Paris en i^f i , à Tocca* 
fion de la Majorité de Louis XIV^ Il mou* 
rut le lo Février 1571 fans poftérité de fou 
époufè de la famille de Fégelin. 

George 'Nicolas de Diesbach - Bélier oche^ 
Lieutenant des Cent . Suifles , Capitaine de 
deux compagnies d'infanterie , neveu du pré- 
cèdent , & fils de Jojfe , Seigneur de Matten* 
berg & Belleroche , & de Madelaine de Ma* 
nuel , lèrvit dans fa jeuncfle en France : il 
fuccéda par lettres - patentes du Roi , don- 
nées à St» Germain en Laye le 30 Novembre 
I641, aux charges vacantes par la mort de 
Ion oncle, & donna en différentes occafion^ 
des preuves de fon courage ; ce qui lui attira 
la bienveillance du Roi, qui lui donna auflSi 
le commandement de deux, compagnies , 
l'une de 2x0 > ÂTautre de 100 hommes. li 
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xnburtit le 24 Mars 169^ , laifllint deux fila 
de Ion époofe Marié- Mîirguerite d'Affry. 
. Nicolas Je Diesbach , Seigneur de la Cour ^ 
Lieutenant des Cens-Suifles , fils du précé* 
dent j naquh le 1 1 Août 1 66^ : Cadet de la . 
conîpagnie de Ibh père en 1683 » Enfeignè 
le 2 Décembre i6^y , à fon incorporation 
dans le régiment d'Erlach , Souslieutenartt 
le 12 Mars 1689 dans celui de Schellenberg, 
Lieutenant des Grenadiers â la création de 
ce pofte , Lieutenant d*une des compagnies 
de Ton Père le i4Mai 1^92, il ieèôbtinttou- 
tes les deux par la ré{ignation de celui- ci , éÀ 
vertu de Lettres fignées à Verfailles le 8 Avril 
1693 , fervit avec honneur aux (îégès de 
Namur, Charleroi , "où il côïlitharidà les 
Grenadiers , & au blocus de Huî > & fût fait 
Lieutenant des CenS-Suifles pair brevet du 
5 Mai 1699; 11 Te démit dfe cet empfoi le 
30 Odobrc 1726 , fut créé Chevalier Grand- 
croix de Tordre de St* Michel \ ô'ptès preuves 
frtites , comme oh l'a dik ci- defluSs , le 5 Sep- 
tembre 1721 , & fut gratifié d'ûlae pentîott 
de 1 200 livrés le g Odobre lliivaht. Il rhou- 
rut à Fribourg le g Juillet 173^ Il eut dé 
fa femme Marie -Barbe de Lrihten-Hfcid i 
François - Philippe & François - Romain, 
. François - HoHippe de Diesbach , Seigneur 
ie Beaume & Vefin i Lieutenant (les Cenfci 
Suifles de la Garde du Roi ; 6h aine du ))r& 
icédent > ud^it en 1707 : il ciit <ki^s Û 
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jetinefle un brevet cPOfficier , jufqu'i ce que 
fon père Itii remit le 3 Odlobre i72ofa lieute* 
nance des Cent -SuifTes, qu'il conferva juC 
qu'en Juin 1730 , que fes infirmités Tobli- 
gèrent de quitter le fcrvice» Il mourut à iru 
bourg en 1 744 , ayant été marié à Marianne 
de Reiâ* de Cugi , qui lui apporta les {eu 
gneuries de Beaume & Vefin, 

François - Romahi baron de Tiiesbach , fci- 
gneur des vicomtes d'Achiez - le - petit , Mar- 
Umoiit , Vanquetin , la Lagne , baron de 
Croifette , Seigneur de Lozenheim , Thelus , 
&c* Lieutenantgcnéral au fervicc de France , 
Chevalier Grand- croix de l'Ordre royal & 
militaire de St. Louis , Colonel du régiment 
fuifle de fon nom , naquit en 1 7 1 6 de Nicolas 
de Diesbach p dont je viens de parler* Il entra 
en 173 1 au fervice comme Officier dans le 
régiment de fon nom , obtint en 1734 une 
compagnie dans celui de Béfenval , hit nom» 
mé Major de celui de Diesbach en 1748 i 
eut la même année la commilHon de Lieute- 
ftantcolonel , & fut gratifié de celle de Colo- 
ùel en 17^1 5 Lieutenantcolonel eftedif en 
I7SÇ> Colonel- commandant en 1757, Bri-: 
gadieren 17^8 t MaréchaU de -camp le 2d 
Février 176 c , Gohimandeur de l'orde de 
St. Louis la même année , étant Chevalier 
depuis 1746, Colonçl profJriétaire du régi- 
ment de Diesbach en 17^4^ il a été crëéChci 
valier Graiid- croix de St. Louis le 25 Août 
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1779 ♦ &Licùtenantgénérâlen i^Sô/Mr. de 
Diesbach, Officier auflîrecommandable pat- 
une bravoure fîngulière , que par une expé* 
rience confommée , a fait toutes les cam* 
pagnes de la guerre de fucceffion d'Autriche # 
& a eu le gras de la jarnbe emporté d'un 
boulet de canon le 2 Juillet 1747 a la bataille 
dcLaufeld : il ett très- connu par les fervicés 
qu'il a rendus à la France pendant la dernière 
guerre » où il contribua au gain de la hz* 
taille de Bergen en 17^9 5 en rejoignant 
quelques inftans auparavant le maréchal de 
Broglie avec un petit corps qu'il comman* 
doit. Auffi la relation de cette vidloire, im- 
primée à Paris , fait * elle une mention par- 
ticulière de lui* Il fe diftingua à celle de 
Corbach en 1760, en tombaiu fur l'ennemi 
k bayonnette au bout du fufil , & l'obligeant 
de fe retirer : il ne fe fit pas moins d'houw. 
neur à celles de Sandershaufen , Rofsbach & 
Lutterberg, D'ailleurs chacun fait fa belle 
défenfe de Caflel en 1762, & l'honneur que 
le prince Ferdinand de Bruns wik lui fit de 
lui donner quelques pièces de canon , di& 
tincftion que Louis XV a auffi imitée , en lui 
faifant prcfent de la même quantité d'artille* 
rie de Tarfenal de Strasbourg* Le baron de 
Diesbaeh a placé ces canons dans la terre 
en Artois où il fait fa réfidence. En Avril 
1 764 il fut nommé par le Roi pour com* 
mauder en Artois. Il a époufé en 174^ 

Ma. 
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îftarie - Thérèft - Dominïqjue de Mullet?; J^ 
d*Arrai, qui lui apporta tfli ttiariage ung^nuid; 
liombte de Seigneuries & terres en Picardie » 
Artois & Flandre; 

Hubert de Diesiach, Cïievalier de rordrc* 
de St*' Henri , Lieutenantgénéral au ftlyice" 
de Saxe , Capitaine des Cent-Suiffés de ta 
Garde, fccond &\s de George - Nicolas ^ Lieu-, 
tenant des Cent- Suifles de Paris , & de Ma^ 
rie- Marguerite d'Atfry, naquit vers la fin dé 
rânnée 1669. H entra au fèrvice de France^ 
en I<î84 comme EnTeigne dans le régimenc 
de Stuppa le jeune ; Souslieutenant en 1687-. 
Capitaine ^Lieutenant en 16^9^ il s'ell ren- 
contré à piufieurs adiôns militaires , & ^. 
mérité par- tout les éloges des Généraux ,^ 
particulièrement au (îége de Landau, ou eii'' 
quâHtc die Capitaine des Grenadiers , "if fut 
un des ptcmiers qui fe jeta dans un ouvrage »,* 
èmpbïté pgr afiaut t le ïAîfr^chal de Taliar!^^ 
Pen loua devant toute Parm^. IHèdiftihgûa^ 
à la bataille de NervHnderi îe 29 Juillet 1^93 J^ 
Ayant qtiitté le^ fervice en i6;?8 > il entra en 
1701 'dàrts celui de Saxe, avec le brevet dfê' 
Lieutenîantcolonel , obtint; uii régiment en 
1711 , & fit fî bien fon déVôir en 17IÇ ai» 
fiége de Stralfund,'que îe Rbt de Pologne T 
Elededr de Saxe, le crça Géfieralpiajor dé^.fc^s i 
àrmée§i & quelques ahhéeé^pres Capitaine., 
Lieuteihfà^it des CentiSuifleJltfe^ fà GaWê: :Ei^ 
ï73<^* <3e Prince Tenvpya i HFriboijrê^Ve^ 

M - 
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Iinçli9ttret pour demandef à Le^.Ëxci^k 
lances quelques oeaux hommes, afiu d« ré^ 
tat^liirla compagnie de vrais Suide§ , ce ^u'iî 
ôhiint: pendant Ton iféjour dans cette villç 
TEtat lui donna un felltn , honi^eur^qliil: 
li^étoit arrivé à aucun Citoyen. Il étoitalojr^ 
Aide- de ^ camp de rEtciilpur. En 1733 il 
fut fa.it Capitaine - Colonel des Cent-.Suiflct 
fins renoncer à fon régiment d'in&nt^rje.f 
& Lieutenantgénéral. 

Le î\oi étant décède , le PriniBo eiedlaf-al « 
fon fils, le mit fur les rangs powr fucçéd« 
à la couronne de Pologne, & dans le deilein At 
rëulîijT, ii envoya en ce royaume? une ambaft 
fade > compofép des comtes de Wakerbath» ' 
Baûditz & du général Die^bachrcesSeigneur» 
trouvèrent bien des ap|)p{atious à leyr ar- 
rivée ^ vu que le pai:ti de Stawis^isf ét0i| 
fort accrédiré , & foutenij par les Enfiiifoii:,e^ 
de la France : ils paryifuènt né^fi^irifir 4 
faire proclamer i^ÈlecleurRoidé tologna le 
5 Otflobre par Hofius , Evèque de Paw^anie» 
Cet éclat penfa coutercheratixAmbaiflidfurs» 
un Gentilhomme de la maifon dejj^^vjf^t 
zélé partifan de, S^taniflas ^ s'empç^j» îçile-f 
nient, que fans les prières 4uKawce;fl-iï 
ailoit fe livrer aux dernièfes extcél?JitJB♦'^CcH 
pendant les Saxons trioinphèrent, j^tles Am* 
b^ffadeurs d*Ai^gufte jjiirèirçnt .fin.fça ft^n* 
les^ Faiia conventa \t 24 di^ mèinf:ft>oiç4:'C.Î 
tihxp&^, informé du fijjajtèf^€iî?i^.^^^pfîi#i 
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^ ïihguïîèréniicnt èà fa part ài^y avëîç tni 
^r% de CpesBacTl » lô comfela de carp(fes j li4 
Et préftnt de ptulîeurs belles tetres aiix exi- 
Virons de Dresde ) avec droit de chaflk & ai 
J)èche j & en Janvier 1734 îl lui fit i%Qn^ 
neur de le faire marcher immédfetemërtç 
après lui jors dç fon couronnement* ^n^ 
><rbî(iènie Chevalier Grand -croix ae l'Ordr^ 
dé'St. Henri, lors de fon inftitution le j Qçr 
iohre 173^^^ 11 mourut > fans avoir été marie ^ 
le 20 Avril 174^. 

Romain i haron ai hitshtitk , Sêîgïieur 
3'Aumont i Vefm & Beaume j Feld-Maré'- 
çhal • Lieutenant âU fervice d'AutricHe ^ 
Colonel d'un trégiment fuifle è Confeiller 
d'Etat, Lieutenant d' A voycr. Colonel cî^ 
|>ays à Fribourgi^ Colonel de la Confédérît* 
tion helvétique luivant le défenfiontial. étoté 
jSls de ^eàn - Jàjc^nès de Ùitsbach , & dk M^^ 
rie - Fhin(|Oiré de Rleinold^ Il entra en i5g4 
àujervico de la maifon d'Autriche cpmmè 
Umeier lians lé régiment de Kinski -, obtint 
une compagnie eil 1^89 , devint ÎWajor en 
I5j^2 è & Lieutetlahtcolonel en 1^56 : ,ilfut 
. homme Sénateur à Friotiiirg cil 17'ot^ &.iés 
cantons dfe Lucerne i Un ^ Sch wcitz , Under- 
yalden i Glatis ^ ayjint en 1702 accordé à 
r empereur Léijpi^ ufl tégimènt de 2400 
hommes ^ poui: la deïenfe des états d'Autri- 
che vôifins dé la Suifle , il eri fut nomriJé 
UcutcuantGolônel, & fut gratifié dubrevéj 

M % 
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de Colonel le lo Août 1704; Généralmajor 
le 27 Avril 1708 , il obtint, le 13 Février 
1712 , le régiment qiï*il a voit eu jufqu'alors 
en Commun a^ec le général deNiederœft, 
par une patente du Conleil aulique de guerre, 
îîgnée CaM^mïller , & fut créé Feldmaré* 
chai r Lieutenant par l'Empereur Charles VI 
le 21 Mai 1715. Son régiment fut réForméei^ 
i7l7^& il continua à fervir jufqu'en 172^^, 
quMl vint reprendre à Fribourg fa place dans 
le Sénat i fut fait Lieutenant d'Avoyer & Co- 
lonel du pays en 1736^ & mourut le if 
Janvier 173 8» H s'étoit dirtingué dans tou- 
tes les campagnes depuis fon entrée au. fer- 
vice : tous les brevets qui lui ont été accordé^ 
par leis Empereurs Léopold , Charles VI ;, 
JofephI» ainfi que la lettre de Léopold , 
dans laquelle ce Prince lui mande de faire 
le fervice de Généralmajor Ibus les ordres 
de TÊledeur de Brunfwik- Lutiebourg, font 
autant de témoignages éclatants ^e fa bra- 
voure : ils font tous confervés dans la fa- 
mille» n avoit époufé Marie- Elifabeth de 
Lanten-Heid , Dame de la croix étoilée, 
qui lui apporta les feigneuries d'Âumout , 
Vçfiiî &Beaurae» 
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Les Dlesbacb de Berne 

On ôcrit de Berne à la Liberté : 

Dimanche passé, est mortf à Berne, M. 
Robert de Diesbach. Avec lui s'est éteinte 
la fcranohe bernoise de cette famille qui, à 
Fritour^, compte encore une nombLreuse 
desceadanoe. Le très grand rôle que les 
IHesïbaoh ont Joué dans Tancienne Tépubli- 
qu6 de Berne a débuté avec Nicolas de 
Die^bach, qui fut, en 1422, membre du Pe- 
tit Conseil. C'est surtout aux XVe et XVIe 
siècles que Tiniffluence de la famille se fit 
sentir au gouvernement bernois. Plus de 
soixante-dix membres d-e la famille ont été 
ati service étranger, dont, pour la branche 
bernoise .seulement, huit ont obtenu le gra- 
de de général ; troia ont revêtu la diginité 
d'avoyer à Berne ; vingt-quatre ont fait 
partie du Petit Conseil. 

En 1532, Jean-Roc*h de Diesbach, resté 
fidèie à la religion eathoMque, émigrait à 
Fribourg et commençait la broiuche fri- 
bourgeoise de la famille. Son frère Sébas- 
tien, qui fut le chef des Bernois aux ba^ 
tailles de Novare et de îa Bicoque et 
avoyer de Berne en 1529, revint blu catho- 
licisme et suivit, en 1534, mn cadet à 
Fribourg. Un troisième frère, Nicolas, est 
F ancêtre de îa ligne protestante, restée à 
Berne, et qui vient de perdre son dernl^- 
rejcton masculin, j^ . .^^ ^^ r- '^vn 
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nombreuses sans doute, une partie d 
Bessarabie ; elle polissait la gèîtér< 
jusqu*à lui préparer un roi... Di 
journaux ont parlé de ces choses. II 
difficile de préciser le degré d'kisp 
tion dont ils ont bénéficié. Maîâ l'aff 
n'a pas dû sortir de la catégorie des 
sais : on en iparle moins, au lieu < 
parler plus et il a'opert de rensei| 
ments sûrs que MM, Carp et Margi 
mari ne sont pas allés à Berlin, 

A défaut de ce proiet, un autre « 
esquissé; nou« en voyons tout juste 
r contour : la presse de nos pays n*e 
e pas encore parlé. Il a pour défens 
1 un Moldave de Bessarabie, M. Const 
tin Stère, ancien professeur à Jaî 
t qu'une déportation en Sibérie, subie 
n temps de sa jeunesse, a fait ^erma 
phîîe convaincu. Cet intellectuel soi 
le voir les troupes russes soutenir 
jjivisions ro^maip ^ Â m s la d éfense 
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EAN DE DiESBACH » Seigneur de Langëi 
& Vandablc ^ Maréchal - de - camp au ïervicè 
de François I, Colonel d'un régiment fuifle, 
^Chevalier , Confcilier & Maître - d'hôtel rfe 
ce Prince , troifiéme fils de Nicolas , Seigneur 
de Signau ♦ Diesbach, Worb , Ruod & Kifeni 
Chevalier , Avoycr de Berne , & d'une Dame 
de ta maifon de Scharnachthal , héros dont 
le nom fera immortel par les ftrviccs qu'il 
a rendus à ta France & à fa Patrie , & par 
les récompenfcs & marques d'honneur quieii 
ont été le prix, fut élevé Page à la C6ur de 
France, où fbn père étoit en confidéfatiort^ 
Ayant quitté cette Cour , Louis XII écrivft 
une Lettre très - gracieufe à fon père , l'af- 
j' fura qu'il f^ feroit toujours un plaifîr de lui 

^ témoigner efficacement fa bienveillance 

^ royale. Cependant les Suifles , autrefois im 

, j timément alliés avec la France , changèreiît 

Ij d'inclination , & firent la guerre à cette cou- 

3ronne , qui ne les avoit pas aflez ménages. 
Jean de Dieshach fut choifi pour commun- 
\é der l'armée qui devoit agir contre elle d^ns 

M ' le Milanais : il donna des grandes preuves 
i^ de fa bravoure à la bataille de Marignan» & 

t M3 
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prit dos merurcs fi juftes , que rarméç fmflV. 
«près un combat de deux jours , guoiqu'ellQ 
n'eût pas vaincu « emporta autant de gloire > 
que fi elle avoic détruit rarméçfrançoife, de 
beaucoup fupérieure. kptès la campagne il 
retourna à Berne : mais ne pouvant vivve, 
dans un ét^t qui, parce (jij'il jpjuiiîpiç d'ufvp 
paix profonde , ne fourmirPÛ pa^ à fpn cou- 
rage des pcçafions de fe fi^i^ler ^ il leva cq 
15 17 des troupes au ferviçe du Pjape « w 
nombre de 24^0 hommes, (}j? çonc^rtavep 
4e Silcnen, Capitaine dçlil G^rctç 4m Poiv 
tife, L'Etat ayant appris. çe)^, $t nç^n feule?, 
ipent fertpçr l^.plyp^i'l; dçsi paflages , mais 
Sifffi ipettfç ^M ?^f ^<S J^^n 4e Piei^l^çK ^ 
pqinme infr^<!\^uç 4^^ QfdQpnanpeçi ^ énia.n 
péjji 3V. fyjçt dfs Içyç^R dl^ ftQMpçs,. Ceçtf 
jjiÇî)i^^lG| q'çmj ççpendapt pas ^ïeTuiïè , & Pies^- 
baçl) rft^ilra l<içnt)|f, d^^les Hqwcs graçe«i 
fll^ S{>uycrai!i^ 

- !^n îs:çi il £u| Chef & Colançl des troup^ 
fçà |(ue les Suiflçs envayèrenç çu feco^ir» 
$ié Fr^nçpis J en Picardie î, ijc Prinçç , qui 
gftnètant tpv^te lacampâ^nçavo^ç expérioien- 
(^ d? qudle conféqyenpe il ièroit pour Iç 
If^eq de tes^ a^^ire^ « de s'attacher un millTi 
taire aniïi diftingué & eftimé qw l*étoit les 
coloF^çl dtî Di^s^ach » le i^ooamfi la m.èm& 
lini>ée Mar^<^9t • de • çam^ & Concilier 
^'jftjat^ Iprs de fa marche en H^inaut» & iu( 
^t piçftftt ^f^ 1» çeçrç de Ls^ijigç ^ ayçç rçfeyf 
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4n <!(roit âe rachat moyennant ta fbmme dt 
lôôoo livres tournois ,ain fi qu'il conftepâc 
lettres -patentes du J^ot , datées du 1$ Ué^ 
eembrè 15 2i*» Il lui fit aufllî époufer Jeanne 
et Refuge, Dame d^hohneur de la Reine, 

3ui lui apporta en mariage la terre de Vàiv 
aMe. On rapporter iqiie s^ètant trouvé à ^ 
l)ataille de Seifia en i^iî , il voulut après 
faélion faire emporter par fes foldats le ché- 
TalierBayard, quilerefufa. Cefaitletfouvp 
dnrrs pludeurs auteurs ; mai^ ce que h maU 
fort de EHesbach a feît impriai 3r fur titres & 
documens rcfpeélables , n*en fait pas we^. 
tion: ce qu'il y » de lùr , cft quHl acconj* 
pagn^ le Roi en ItaKe , fe trouva à h bataille 
&e Pavie , & y commanda en chef le corpus 
tonfidéraWe de Bernois ^ui s'y xcncontti|. 
tent. Etant pofté à quelque diftance de i|i 
Vilie, il fiit averti de la marche des ennemis^ 
A' ayant remarqué par leur mouvemcns, 
qu'ils alloient fe former dans un endroit trè^ 
avantageux , il s'^^it dé les attaquer avec 
•fes Bernois avant qu'ils' eulTcint pris jpottel 
W doutant pa«ii|(ie ce ferait le moyen de \ef 
nvettre en déroute : 8n ne fuivit pas fon avis j 
on livra b«s^l^trop tard 5 & pn la perdit'. 
Wr. de DicsjiSajbh combrittk comme uti lion^, 
& fut tué proche de la ville. AinG mourut 
ce grand homme , qui iw fe vo^ârît poit\| 
d'héritier avoit dé/à dtfpofé de vitfgt i^x mille 
Itvrçs ad canfaspicis, & <le mille écus hlancS 
pour la bouffe de fa f^nûlle i Berner 
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JÎU fer vice de Exapcè^t Avoyer. de. Berne > 
*dcu3^ièipè Êls dQ jLb(///, Cpuverncur de Neu- 
chatcl % Seigneur de iDie^ixich , & d^Antoû 
nette de Ringolcingen , fille de Pavoyer Th^- 
Vinj, & héritière des leigneuries de Lands- 
*hut ♦ Peterkindeq & .ajutres , fervit, dans ù. 
jeuneiTc , lut en i $ 1 3 Lieutenant des Bernois 
"à h hÀmUe deNoyarre^ devint Confeiller en 
i 5J4^ & la mèoiMmiéeAvdyer de Berthouî 
Î^n.içi9 il fut députe vers la ville de Frî?- 
bourg & vers le Duo de Savoy e , & en i Ç 1 1 
vers le roi de Frqnce;, pour figner Iç traicç 
d'alliance , conclu entre ce Monarque & les 
Suiâes : il fut à là tète de rambaflade , & re^ 
;<jut du Roi différentes marques d'une bonti 
particulière. En Janvier 1522 il fut nommi 
Colonel de 2io0 Honpines que les Bernois 
levèrent au fervice de François I : il partit 
du rendez-vous le 30 Janvier , & fe rendit 
en Italie j mais dqux jours après ta journée 
'do ta Bicoque , où il donna des preuves de ta 
plus grande bravoure , il ramena en Suifle 
les débris de fon régiment^ qui avoic fouf- 
fert confidérablement. En Ki^ il fut envoyé 
i Laufanne pour ménager yn accommode- 
hient entre TEvèque & la ville de ce nom; 
& en 152^ il fut élu Avoycr de Berne. Il 
parvint à cette dignité dans des temps très- 
difficiles , fur - tout par rapport au ctiangc- 
ment de religion , qui commençoit à fe ma» 
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nîfcftcr'paf les intrigues des.cEfcfpdefs -dès 
premiers prétendus RéFomiateurs« Scbaftieii^ 
qui, attaché par conviâioii à 4a religion de 
iès pères , avoit pris le parti de diiiimuler 
fon chagrina cette époque fatale ^ fc vit con*. 
traint bientôt après , par les devoirs facrés 
de Tobéiflance due au Souverain , de pren* 
drc le commandement de Tarmése bemoife 
qui devoit combattre les Cantons catholi* 
ques. Il perdit une. partie de fon crédit à 
TiiTue de cette guerre , fi rutneufe pour les 
Réformés : on ofa même Taccufer d'inteU 
ligence avec les catholiques , fur -tout lor& 
qu'on le vit en 1534 quitter Berne pour fc 
retirer à Fribourg» Une autre raifon Vy 
porta : on peut la voir dans les. diâerentes 
hiftoires de la Suiife : ce qui ei\ bien glorieux 
pour lui , c'eft que , comme le rapporte Stet- 
tler , l'état de Berne vit avec beaucoup de 
peine fa retraite , & tacha de le retenir^ 
Mr* de Diesbach fervit encore en France , 
& mourut peu après , fans laiifer de pofté* 
rite de DorQtfeée de Halweil , & de Louife 
deMont«MétPél. 

Louis de diesbach , Seigneur de Worb & 
de St. Chriftophle , Colonel au fervice de 
TElécSeur palatin , étoit fils de Jùjfe , Sei- 
gneur d'Urtenen , Capitaine en France , 
Baillif d'Ecballens , de Lugaris & d'Yverdon, 
& Confciller, Il entra jenne au fcrvice de 
France , & y pafla vingt .fept ans > d'abord 
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CDtnne Officier fubalterne > |N)fo C^pitaint 
lies CuiraiSfirs , çn&n CapitaîM <iai<i'S Idi 
i^rdes : il Et avec dilUn<R(ON les cttD pagfi^s 
, éc Piémont (om le maréchal de Briâàc. D4- 
^oué aux intérêts <iks Réformés de France 
par les intrigues de la GraâSniéf^ ^ Agent du 
PalaQJnen 1S7S i il leva en ifytf un régfc 
osent fMeiut ie fètitiiiçe de ee Pt^ince : aprée 
pluneiirs conférenees av^ç lee Agens des R^ 
Ibrmés ^ îl & fnit a la tare de te corpe , 9c 
Wkt joindre Parmée qui venoie #A^^emagll€4 
J>'£cat drfieme envoya inutttemem desD4 
pûtes après lui : il ne vmilut rien e^itendre» 
ikrrivé en France $ il k diftingua m Hége 
de St« Vérin »xlo8 -bok » ^ à <iyelqi>es muret 
xencentres 9^ )u{qu'à k paix, eonolue la m^ 
sne année» licencié alors , & délaiifi^ par 
Cifimtr , wteur de (à AéfiÀéiSkmce > il fup^ 
Un le «ktc d' Alenqan dq iblUdter fmi pacdeii 
($( «oel&i de Ton r^iment , -qui IvA futaccordé 
i:C0nditioii qa^il fe Jbumeetrdt aiucpeinee 
ftatuées par la RépubUque. Dtans la luitl 
fl fut BasUif de Rottiainmoiier^ ft nteuruf 
en if 84 » laiirant poftérité (te l^ranlidife d# 
Miremont ^ £4ie du Sei^^neor 9e St. Cturii^ 
tophle. 

hnhrÈ de JXishach , Seigneur éc St. ChriE 
topiile « Colo^iel au (ervioe de France , fi 
Colonel général de la Cavalier ie feernoife ♦ 
i^cond fils du p*:écédeiii , iiaqui^ en fftfOi 
1 Qn»ax;oQiiue f ag^^ihet le Pieince^le i^iQiid^ 
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Bti 1^73 , fit cnftikç qifi^Iqvçs oampagiws à 
y armée ^e pe Pf inçf , ^ (Mm ep 1 5 8s vnf 
çoofppgmf d?*>* U régiiwww 4*Èd«ch» En 
JÇ90 il leya wn jfégipaen^ p^r le fervifiP do 
Uati IV , avo^é p^f Bcrw > «arch» dana 
pays d^ Qp^9 fnfai^ 4^r^ I9 Gkfi^lm s 
te dittingu» aq filage dç T^^W t & fut 

pompenfe de fpis l^jrvM^ps lyi iU préfixât d'uno 
çhaiRf d'qr 4^ I9 p^fentcwr de I8(î0 piftalesi 
^ lui apcpr4a I9 pçr«mffion d« préer4es Cèba^ 
V^li^rs ; il lui 4q(V19 ap® k» «larvqiHrat dQ 
^idly 9 <av€ç IfSiç tsrr^ cU Dpurdw & Vau-. 
fhaifi ^en p^y^mejit: d'^oe paictt^ de ce cjui 
l^i ^toit dû p»»p 1^ km de 1a levée da rée 
gimçiit doat on vieiw de perier. Bailltf de 
CbilUpa m i6q6 « de Mpfgea en i(ïî9, ^ 
lam^me aiiiaie Colonel général de la oavaLi 
lerie bernoife , ii f)[)oiiri|t en l6i%. Divers 
auteurs font mQnnon ^iia eombacilnguHer 

Îu'il doit avoir iout^nu en piréfence 4e la 
lour contre ^n j^fpagnol, nommé Tolède « 
qui fu^^çan^ba fçus (an elpadon s mats une 
perfonne d^ diftinâiion , tcès-Uen verfée 
dans l'hiftoire d^ l'Uluftre fan^lle de Dies^ 
t^ach , qui m'a fait Thonneur de me conamu^* 
niquer des notes pour œt article « m'aafluro 
que ce fait n'étoit fondé &r aucune pièce 
autentique , & qu*il avoit toutes les nûfona 
d'en dout€ç, Imbertd^Oiesbaoh avoit époufô 
Ç^tk^tmç de ^léisd^ 
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Nicolas jâe Diesbach , Colonel au fervicé 
de France , Seigneur de Diesbach , fils cadet 
de Louis , Seigneur de Signau , &c, & d*A- 
gathe de Bonftecten , fa féconde femme , & 
êrère de SéèaJUén , Avoyer de Berne , fuivit 
de bonne heure le parti des armes : Baillif 
deThonont&deLenzburgen i549,Conleillcr 
en 1 5 57, il conduifît la même année quatorze 
Enfeignes fuifles au fervice de France. En 
X560 il fût nommé Commandant des tfoup* 
pes bernoifesi» deftinées à foucenir les Evan- 
géliques de Glaris » & en 1^52 il fe laiâk 
éblouir par les promefles du prince de Condé: 
en conféquence d'un traité fait avec ce chef 
des Réformés , il leva un régiment fuiffe con- 
tre la défenfe de TEtat , le conduiiit à Lion , 
& altoit avancer dans le cœur de la France, 
lorfque le Sénat de Berne , ufant de toute 
fon autorité , le fit revenir , & le punit. 
Admis de nouveau dans le Sénat en 15^4» 
envoyé en 1570 pour renouveler l'alliance 
avec Neuchatel , en 1577 avec Solcure» en 
1579 avec la France d'un côté , Berne , So- 
leure & Genève de l'autre , il mourut le 1 3 
Janvier IÇSÇ ^ ayant époufé en premières 
noces Catherine d'Erlach , & en fécondes 
Marie d'Erlach. 

Jean - Rodolphe de Diesbach , Brigadier au 
fervice de Piémont , & Colonel du régiment 
fuifle de ion nom , naquit en 1694 ^^ AfiVa- 
las de Diesbach , Page chez le Landgrave 
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de Hefle-Caflel « puis Ucutettantçolonel en 
prance , & Genéra'illîrne des Bernois pen- 
dant la guerre de 171 2 , & de Saiomé do 
Wattenweil. Il encra d'abord au fervicc 
de Hollande , qu'il quitta en J736 pour 
prendre le commandement d'une compagnie 
dans le régiment de Roguin , qu'il obtint en 
1737, 'quoiqu'il fût un des plus jeunes OC. 
Hciers» Brigadier le 22 Janvier 1744 , il 
quitta le fervice la même année , ayant été 
nommé au bailliage de Romainmotier. Il 
mourut en I7f i 9 étant du.^and Confeil 
depuis 1727 , époque où il étoit déjà Capû 
taine en Hollande. Il avoit époufé Margue- 
ûte de ^attenireih 



DONATSCH. 



^( 



ONRADIN DoNATSCH , Généralmajot 
au fervice de Savoye , & Colonel du régiment 
grifon de fon nom , étoit natif de Sils , dans 
la ligue de la Maifon - Dieu : il paifa d'abord 
plufieurs années dans le fervice de Savoye » 
où il fe diftingua tellement , qu'en 1734 il 
fut nommé Colonel d'un régiment nouvel- 
lement levé au même fervice & avoué par les 
Grifons : il fit à fa tète la campagne de I73f » 
à la fin de laquelle il fut créé Brigadier ; 
Généralmajor en:i737, il eut fon régiment 
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téfofittc îà ttëWc innée. 1\ trè quitta pàs'\$ 
ferviec 5 mats î! fît encdilî éH fit qualité d* 
Gérrétîrt i It^ edtnp^gnfes d'Italie jafqu'cii 
174^ , qtiè Itiô hMvtttÉ quHl avbît teçucs * 
t)h\igèiertt de quitté]^ , & rfe fe Retirer daftÉ 
k patrie, b(i tt ittblirtlt en PéVrîet ff^à 
Son filii , QflRctcfi^ dèftingûé , s'étai\t ttiafîé 
en Piéttîànt^ vit afluellcnrcnt daris le payij 
tctirc du fcrvice. 

DOXAT. 

J?*i ICOLAS Dô3tÀt DE tJlSwOftÊÎf^féîé* 

maréchal ^ Lieutenant au lervice d'Autrichci 
natif d'Yverdpn , caiKon de Bet»# , d'une 
famille nëWe$ iqfui prffeèrfè^lrf^e^gfteuriede 
Démorcti naquit le 3 Novembre i6%2. Né 
avec les qualités qui forfticnt les Héros , 
fpTritûcf * doéite , âtmt * t^if fans emporte^ 
ment i apiiHqtiê j coilftant dans fes occupa- 
tions , pÉlïîbnné pout rHiftdîf è & tout ce 
qui a rapport à Tart tiîiîîtaiife * il donna des 
fes plùstertdtéS" ftrtinée!5 lés plus belles efp^- 
tances , & fe cdnfacra à l*éttide. Son père , 
pour condcfcendre à fort inclination ^ lui 
trouvant toutes les dt^o(îtion$ d^ùn bon 
militaite ^le fît entter en 1760 au fcrvîce 
de Hollaiidè cotnttie Ênfeigne dans îé té%u 
ttciït de Mt. Storlefi fori bfcaû.ftère : maïs 
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mi boM. deitôis tns 5 il fà^ Iv ^tvlcê, M 
h voua de nouveau i Tetude i il 8*apptiqtiit 
&t* tout an génitf* En 17Ô7 il «tura au ieN 
iHcede VEk^eut patadn Cômm^Souâiieute^ 
ttânt dts Gardes * du - cotp» : ce Prince « Tett 
ayant fait Lieutenant quelque temps ttptèSf 
le r.<lmma pour faire les campagnes àèt 
Pays - bas ^ en qualité d'Aide - de - camp dii 
général Gobel ^ avec lequel il fe trouva ûvà 
fiége de Lille. Pendant la campagne de 1707 
iJ tira ieis platis des diâférentes places aved 
tantd'exaâitude, que les Généraux aujcquel^ 
il montra ion ouvrage , le comblèrent d^é^ 
loges , & canqurenc une idée fi favorable âd 
Sk capacité^ qu'en 1709 & (710 le Confeil 
de guecre le chargea de faire le pldn des diffé^ 
rentes èxpéditious qu*€^n ♦réditoit i il entrei 
prit màme des noQVell^sfoirtifiiiâtkms 5 qui 
furent^ gmrctées : il petàii m\ frère pendani 
la eamfmgne de 171 f efi Flandre r ft la p^iM 
étant concilie, il retcmrna à i» cout^ de PE^ 
]t^9ut4 auquel il préfeata les plans l^s pluâ^ 
QxaAs dé la plupart àet bcitiHlks & Gége^ 
de ctette goerre. Le Printe^ Ifei reçut d'untf 
manièrr écèi obli^e^nt^ ' 

' Piufieurs Oénéra«* «"eflTét^l^tî de Taiftîi* 
ttt9u fervfot de lecirs Al^krés, & kii firent 
de belles préme€e^. Dôjcat 4 qfét avott li^ 
qoefqu*ahutié kVêc \é «ômtô de Merd, Gé^ 
Béralnu'fervicedeffBmpm-^t*j Ifedcfefrtiinér 
k entcif dM&cekii d'Aiéft^bé ^ ^êrnimeCsipi* 
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taînc danS nn régiment de CairaSîers. La- 
Xour ayant réfolu de former deux nouveaux 
régimens , ibus les noms de vieux & jeune 
Lorraine, commit Me Doxat pjour faire ler 
ïecrues avec d'autres Officier»* La levée de 
ces corps fut prompte, & Doxat fut nommé 
premier C apitaine de jeune Lorraine* Il fui- 
yit ce régiment en Hongrie , & fit en ïyi& 
les fondions d*Aide - de - camp, du général 
Merci : il Se diftingua fur- tout à la bataille 
^e Peterwardin , & la prife de Ticwefwar fut 
due en partie à fa bravoure & d.fes.connoiG> 
lances. Ayant examiné le local dès environs 
de cette ville , il découvrit* enfin une corn* 
munication par les marais , au moyen de< 
laquelle tous les .corps de rrouppes quifor- 
jnpient Iç (îéggj pouvoient fc joindre , & 
pmpècher que la ville ne fût fécourue ^ ou 
quelagarnifçfl.échappÂt : ilcommajida auifi 
deux attaques « qui furent très* efficaces; 
Cfjais il y fuj blefiq dangereufement , & ré- 
duit à garder le^tit^ Le prince Eugène lui fit 
Vhonneur de le vifiter deux fois , lui envoya 
îjon Chirurgien , lui procura une gratiËca«. 
rtion de trois cens ducats avec le brevet de 
LieutenantcoloneL Après la prife de Temet 
war il fut chargé de donner mv plan des 
fortifications qu'on devoit y ajouter aiix an» 
çiennes, pour la garantir de toute furprife , 
^ la mettre, en état de foutenir tm-fiégcr 
4fs jdées fureat.fuiviç^ • &,iLfiit nommé 
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Général - Qpairtiermaître. LîcUtehiihti A h 
ifin de la campagne de 1 717 il leva par ordre 
du Confeil de guerre It plan & la carte du 
bannat de Temeswar ^ & futchoîfi pour or* 
donner les fortifications d'Orfpwa & de quel- 
ques autres places^ En 1719 llpaiTa en îta« 
lie, & fetvit fous Merci dans le royaume dé 
NapleSé II refta boiteux d'une bleflure quMl 
re(;ut à la bataille de Francavilla , on il ii^ 
comporta très - bien. 

A la paix 5 il fe tendit à Vienne ^ & lu 
prince Eugène le fit partit pour la Hongrie 
en 1720 5 avec ordre d'y perfedionner lei 
ouvrages de fortifications que là guerre d'Ita* 
lie a voit empêché de finir» Honoré du brevet 
de Colonel en 172^2 j & nommé Dirèéléur 
perpétuel des fortifications du Bannat & d^ 
la Servie * il s'occupa jufqu'en Î730 à les vi- 
fitet & à les mettre en bon état. Général- 
major le 27 Odobré t735 , il fut chargé 
d'une commiflîort poUtl^état de Bernée dont 
il s^aquitta très ^ bien, C'eft alors qu'afFoibli 
par les fatigues & les bieflures , il pria l'Em;- 
pereur de lui accorder fa retraite : mais ce 
Prince la lui refufa 1 le grand Eugène lui 
écrivit de fa main^ pour lé détourner de foii 
deflein j & le fit avec tant de bonté , que le 
général Doxat 9 malgré fa répugnance * re- 
tourna en Hongrie* Pour fort malheur i la 
mort lui enleva dans peu dé temps fcs deiii 
protedeursi le comte Merci le 29 Juin 1734* 
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te f rince Eugène le 27 Avril 1731^. tl fut rf. 
fligé ) on ne peut pas davantage , de ces ac- 
cidens , & il en reuentit bientôt les fuites fu- 
neftes* Des perfonnes , que le crédit & la 
protedion de ces deux héros avoit retenues 
jufqu'alors , levèrent le mafque , & fous l'ap- 
parence d^un zèle particulier pour les inté- 
rêts de Taugufte maifon d'Autriche ♦ Taccu- 
ierent d'avoir mal employé les fommes qu'on 
lui avoit confiées pour la fortification des 
places du royaume de Hongrie. Il eut recours 
à l'Empereur > qui ayant commis un confeil 
de guerre pour examiner l'affaire , le juftifia 
pleinement en 1736, à la grande confuGoii 
de fes ennemis > qui diflînjulèrent pour un 
temps leur reifentiment» Ee comte Palfi lui 
accorda fon amitié, & obtintde la Cour qu'il 
fcrviroit avec lui en Hongrie en 1737* Dô- 
xat le diftingua fur- tout au fiége de Niffa* 

Cette ville ayant capitulé le 23 Juillet ,. il 
en fut nommé Commandant le 29 avec le 
brevet de General-Feldmarchal* Lieutenant. 
Les Turcs enflés de quelques fuccès prirent 
la réfolution de reprendre cette place : un 
Baffa de grande réputation fut chargé de 
cette expédition avec 16000 hommes ^ dont 
une partie arriva à l'improvifte dans les faux- 
bourgs le 2Ç Septembre, & fignifia au Corn* 
mandant que, s'il vouloit fe rendre, on lui 
feroit les mêmes conditions que les Impé- 
riaux avoient faites aux Turcs^ Ooxat donna 
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pont toute réponfe, qu'il étoitrefoludefouf-» 
frir toutes les difgraces imaginables pout 
conferver cette conquête à TEmpereur 5 & 
il fe prépara à une belle défenfe. Les Turcs 
n'en devinrent pas plus traitables t ils joi^ 
gnirent de terribles menaces à leurs propo» 
iitions » & pour toute grâce lui accordèrent 
quinze jours pour prendre un partie à moins 
que le refte de l'armée ottomane arrivât , car 
pourlors quil n'y auroit point de quartierpout 
lui & fa garnifon. Doxat envoya fur le champ 
un Officier au général Seckendorf , qui arriva 
au camp impérial le itf Oâobre« Seckendorf 
envoya à fon tour à Vienne le comte Pertu» 
fati , pour recevoir des ordres ultérieurs , & 
\en attendant il fit partir deux bataillons » 
pour fe joindre au général Chanclos & ao» 
courir àNiâa: mais celui-ci fut battu pen» 
dant fa route » & toutes les provifîons qu'il 
amenoit « enlevées par les Infidèles» L'£m«. 
pereur écrivit à Mr. Doxat , l'exhortant de 
fe bien défendre , & ordonna au. maréchal 
Philippi de le fecourir promptement. Ceft 
ftdres n'étoient pas partis de Vienne » que 
ce Général , certain d'un côté de l'approche 
de toute l'armée turque , & d'un autre côté 
hoirs d'état de foulenir un fiége * de l'avis 
exprès & fur les follicitations de tous fe$ 
OflSciers , Capitula le 26 Oâobre àdescon» 
ditions fort honorables. Il y avoit dans la 
place des vivres pour vingt -deux jours» peu 
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ie canons, peu de canoniers , & à peine deuss 
givres de poudre pour chaque foldat : leS' 
Turcs menaçoient de donner un aflaut, que 
le Commandant ne pouvoit foutenir aveo 
tf032 foldats contre 6ùooo hommes ♦ fur- 
tout parce qu'il étoit éloigné de l'armée au« 
trichienne > & que les Turcs pou voient faci- 
lement être fécourus de Widdin. 

Arrivé à Belgrade » le Général Do:sat en- 
voya à Vienne la capitulation , avec les rai. 
fons , qui l'avoient porté à fc rendre» L'Em- 
pereur établit un Confeil de guerre : le géné- 
ral Sekau en fut nommé Préfident. Doxat 
fut arrêté à Belgrade le 26 Odobre : la fen- 
tcnce ne tarda pas à paroître. Voici un ex- 
trait de celle qui fut portée contre lui : " Pout 
ce qui regarde le général Doxat, qui a rendu 
Je 16 Odobre pafle la fortereflc de Nifla, 
&ns attendre d'être attaqué , (ans réfifter , 
fans néceilité & fur de (impies menaces ^ 
^eux tiers des fraix du procès feront payés 
de fes biens , & du relie il en fera tiré le né- 
ceâaire pour récompenfer la perte des muni- 
tions» „ Pour lui , il fut d'abord condamfté 
à être arquebufé t mais la fentence fut chan- 
gée en la peine d'être décapité. Dès que les 
Officiers apprirent ce qui avoit été réfolu, 
ils firent remettre au Confeil de guerre une 
note poiir juftiHer leur Général : lui- même 
préfenta fa juftification , marquée au fceau 
4e la candeur & de la vérité, CependaHt 



y Google 



ï 197 ) 

tout fut inutile : on reçut ordre d'exécuté 
la fentence le 15 Mars 1738., Un délai de 
cinq jours fui accordé i le GjiahcÎDuc, beau- 
coup de Seigneurs s'intérefsèrent pour lui: 
l'Empereur même paroiflbit incliné à[* faire 
grâce, lorfijtré les ehjtefmîs du AïâHïeureux 
Doxat firent jouer tant dç machines , qiief ôe 
grand Prince déckra enfin qu'il ne pouvcrlt 
ufer de clémence. La fentence fu'É donc lue 
le 17 , & Dojfat fût conduit le 2b efn chàt^ 
au lieu dû firpplioe , ali quartier dés Rat 
ciens , fous la garde de ^60 foldàts. C'cfft 
donc là, dit-îl aux! Cônimiflaires , le prit 
de trente- huit ai^s de fei^vice^, & de tant db 
bleflures que j'ai reçues f je dois êtrô purfi 
de mort , pour avoir feuvé la vife à (îï mittè 
braves foldats ! Avant de fortir de la ptîforf, 
il a Voit embi^ffé le Lieutenant qùiîe garddîfi 
& prié d^accepter fès boutons de chèmfffc 
d'or. Arrivé au lieu duftipplice, il jeta t€i 
yeux fïir les fortificationsf , & dit à Hâùtfe 
voix : voilà des ouvrages que j'ai fait élèveti 
& où je dois perdre la vie t & ayant regardé 
les Officiers , il leur dit : adieu, mes aMiis^ 
vous fàvez pourquoi je meurs; Le boutreaii 
lui donna trois coups, avaiit de lui fêpStaé 
ia tète dtt corps, 

Nj 
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'borgB Dunant j Ueutenantgénérrf 
au fervicc d'Efpagne ^ Gouverneur de Tarrar 
gonc , & enfuite ^^Alicante , fujet de l'abbe 
^e Se. Gall, leva d^abord une compagnie dans 
le régiment do Suri au fervicc d'Efpagne » eit 
fut feitMaior en 1739 1 & en 1743 il fut 
nonan^é Colonel d'un régiment fuilfe , que 
le prince de St* Gall accorda ^u Roi d'EC 
^pagne^ Envoyé en Italie il fignala fon cou» 
jragc dans toute$ les campagnes de la guerre, 
comme à Tattaque des retranchemens de 
Ville- frandie , de ceux de Montalban, au 
eombat de Pierre - longue ^ à la bataille de 
Coni, de Baifignana, au paâage duTidon» 
ce qui lui vValut le brevet de Brigadier en 
3747. Il commanda en cette qualité fous 
des OiHciers fupérieurs les trouppes efpaii^ 
gnôles dans Gençs en 1747. Transporté en 
Efpagne après la paix , il fut fait Maréchal* 
de - camp en 17^^ , comman4a en Avril 1762 
le corps de bataille, qui devoir entrer en Por* 
tugal , fut créé Licutenantgénérol en 1770.1 
çn 1773 il obtint le gouvernement de Tarra- 
gonc, renonça I9 même année à fon régi- 
ment 5 & en Décembre 1775 il fut pourvu 
. du gouvernement d'Alicante. Les grandeîi 
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qualités du Lieucenantgénéral Dunant > qui 
lui a voient mérité la confiance des Généraux 
efpagnols, l'cftime des Miniltres d*Etat, & 
l'amour des trouppes , le feront toujours 
regarder comme un des plue illuftres Offi- 
eiers fuiâes , qui ait commandé dans un fer- 
yicc étranger depuis très- long ^temps» 



EHRLER. 



^1 



harles'Ehrler , Colonel du régiment 
de Ton nom au fervice d'Efpagne , d^une fo. 
mille trés-confidérée du canton de Sçhveitz-, 
qui a* produit plufieurs Magiftrats & Offi- 
ciers difting^és , eil fils de Conrad» Antoine^ 
du Confèil. II? entra jeune au fervice d*EC 
pagne, & après avoir fervi fuceeffivement 
dans diffërens grades , il obtint le régiment 
vieux Reding , à la mort d'Antoine de Reding 
dans le mois de Mars 1781 » qu'il commande 
aâuellement avoc réfutations 



BRLACH. 



S^i 



^ouis d*Erlach , Chevalier , baro» de 
Spietz, Seigneur de Jegiftorf&Balm, Colo- 
atl au fervice de f ranqe , fils aine de jcan* 



y Google 



(l 2CX> > 
|sô4olphe, CcMifeifler d'Etat, & Baîllifde 
Nidau , & de Kunigoide , baronne de BaU 
sioos ) fe djftingua dans pluGeurs expédû 
tiens» Je vais renfermer dans peu de mots 
ce qui a été imprimé fur la famUle d'Ërlach 
dans différcns ouvrages , & fur- tout dans 
le Didionnaire de la Nqblefle de France y 
tome VI , pag» 29 & 30* L'antiquité , l'illuC. 
tration, la grandeur de cette maifon eft fi 
connue > que peii d'âutéfars » foit allemands , 
fuites 5 ou François la paâent fous filence« 
D'après l'hiftoire de Savoye , & les preuves 
f u^en a apportées Rebeur , Commif&ire à là 
fyi du dernier fiéclç , elle eft une branchô 
cadette des comtes de Neuchatel, ce qui eA 
confirme par ^anciennes armes qui fc voyent 
encore dans ptùfieu^s bâtimens publics do 
cette Souveraineté» Enefiet, on y remarqua 
les armoiries de^ cette branche cadette , ap» 
pelée , pour la diftinguer des deux autres ^ 
d^Erlach , qui conGftent en un feul chevron i 
& qui font encore celles de Mrs. d^Erlach 
d'aujourd'hui. Le nom d'Erlach vient d'une 
petite ville du canton de Berne, dépendante 
des comtes de Neuchatel , & qui forme à 
préient, avec qùélqiies autres endroits , un 
bailliage de cet état. Le premier d'Erlach , 
dont le nom foit parvenu jufqu'à nous , effi 
Wsthher , qudlifié Chevalier , dans le com« 
mfencement du douzième fiécle. Ses defcen* 
dani s'attachèrent aux Empeiceurs, &$'étab« 
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Ureht à Berne dès la fondation de cetCë ville, 
oà UlriCi deuxième du nom , futnomméle 
Chevalier fans peur, fut en layoConfeiller 
d'Etat , & enfuite Général des Bernois en 
1298. Du refte, cette maifon compte fept 
A voyers , vingt ► neufs Confeillers d^Etat , 
Bafnnerets , & Tréforiers , douze Colonels 
généraux des trouppes de la République ^ 
cinq Chevaliers de TOrdre teutonique dès 
le commencement du quatorzième fiécle , 
quantité de Chevaliers de St. Hubert , de 
TAigle rouge , àe h Fidélité , de la Généro- 
fité , d&St Jean de Jcru&lem , de St* Louis, 
du mérite militaire , pluficurs Comtes d'Em« 
pire & un grand nombre d'Officiers géné« 
raux au fervice d*Autriche , de France , de 
Dannemark , de PruiTe , enfin plufieurs Co* 
lôneLs , Capitaines & Officiers diftingués^ 
Les principales alliances font dans le trei* 
zième Géde avec les barons de Rinkenberg, 
Rhinfelden , dans le quatorzième avec les 
Rudentz , Richen , Krauchthal , Strattlin- 
guen , Kerren de Kerrenried , Senno , dans 
le quinzième avec les Heidegg, Buchfée, 
Buoch , Spiegelberg , Glcrefle , Wychtrach, 
Stein , Grasburg , Gemmingen , ButiiTon , 
dans le feizième avec les Mundbrot, Herten- 
ftein , Mullenen , Praroman , Scharnachthal , 
Watten weil , Reichbach , Bonftetten, Felga, 
Diesbach , May, Neunegg, Sturler , Aes* 
perling , Cerjat, Stuki, Halweil , dans l«f 
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dix- feptièfnc avec les Steiguer , GrafFenried, 
Chandbrier , Tillier, Daxelhofer , Buren , 
Auzon , Hatzfeld , Bœrftell , Zcrbft , JofFrey, 
Effinguer , Galerat , Manuel , Flachsland , 
OiFembourg , dans le dix -huitième avccles 
Maflbn- de-Beiré , Frifching , Seignorel , 
>5f^illading , Scherfen , JaiTaud , Valon - du- 
boucheron , Stoppa , Auteroche , Hamel , 
Wilknis, Schwalkouski , Schoning» 

Louis , nommé à la tète de cet article , 
naturellement porté au métier de la gaerre , 
fervit la France en différentes expéditions, 
contre les défenfes du Souverain , qui le 
punit même févèrement ; mais ayant dans 
la fuite donné ion confentement à des levées 
pour la même ( ouronne, cet£tat le nomma 
Colonel, entr'autres en if2i. Louis d'Er- 
lach , qui avoit déjà donné des preuves de 
fa valeur dans le Milanais , à Gènes , à Ma* 
rignan, fe diftingua pendant le peu de temps 
que cette levée refta au fervice , & la recon- 
duilit en Suiife , dé» que la mauvaife conduite 
des Généraux; François le mirent avec fes 
foldats dans le cas de manquer du néceffaire, 
La même année il mena des trouppes au Pape 
LéonX, qui le créa Chevalier, & à fon retour 
il aida aux François à faire lev^r le fiége do 
Parme aux Impériaux. Il fut auflî Confeillei? 
çn i^oo & 1520, & mourut en 1524, fans 
cnfans de fes trois femmes , Verène , baronne 
dç Mullçumi MadelaiuQ Glafer > & Barbe 
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Sthmid. Il fut enterré , félon fa volonté , à 
la Chartreufe de TJiorberg* 

Sigismond d'Ërlacb , baron de Spietz , 
Avoyer de Berne , Maréchal -de- camp au 
iervice de France , Général du Corps helvé* 
tique , fils de Jean -Rodolphe , Baillif do* 
Moudon , & de Catherine Weyermann % 
fille de r Avoyer de ce nom , naquit en i tf 14^ 
Il entra au fervicc de France comme Lieu« 
tenant de la compagnie colonelle de Jean- 
Louis d*Erlach en 1^30 , & fut réformé en 
163 1. Capitaine dans le régiment allemanéi 
de fon nom en 16^6 , Major en 1^40 , il 
leva lui - même un régiment de la même na« 
tion en 1^44, avec lequel il fe diftingua 
beaucoup jufqu'a fa réforme en 1648^ Créé 
MaréchaUde • camp en 16^2 ^ il vint faire 
un tour à Berne , & y obtint une place dans 
le Sénat. Le 7 Mai itfÇ3 le Confeil fouve- 
rain le ohoifit pour commander en chef les 
trouppes qui alloient être envoyées contre 
les payfans rébelles des bailliages.allemands , 
qu'il eut le bonheur de diilîper. Il commanda 
auflî l'armée bernoife dans la guerre contre 
les Cantons catholiques en i6f tf : mais il 
il ne fut pas auflî heureux ; car il perdit la 
bataille de Vilmcrguen le 24 Janvier , avec 
tous fes équipages & fes papiers. On mue- 
mura contre lui à Berne :,il ne s'épouvanta 
pas décela, & fe juftifia pleinement. Il fu6 
aoramé Banncret en 1^70, Ayoyer en i57îi 
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Général dti Corps helvériquek même année, 
& mourut le i Décembre 1^99* En 1^71 il 
a,voit le plus contribué à ce q^ue TEtat de 
Berne accordât la levée du régime nttfErlach 
pour le Roi de France. En 168 S il defirâ 
d!ètre délivré de tous fes emplois : mais on 
ne voulut pas lui accorder fa demande. Il eft 
enterré à Spietz , & n'a point laifFé de pofté- 
rite d'Urfuie Etther, baronne de MuUeaeri 
de Wildenftein. 

Stgismond d*Erlach , Chevalier de la Géné* 
rofîté , Généralmajor au fervicç de Prufle , 
grand Maréchal de la Cour de Berlin , Capi^ 
taine des Cent-^SuilTes de la Garde, naquit 
fâi lôyi , de Vidor, preriiierBaillif de Sum* 
miswald , & d'Elifabeth Stéiguer, Il entrai 
mi fervice dans les Gardes fuifles en France , 
fut fait Lieutenant de la compagnie de Jean- 
Jacques d'Erlach , & fit quatre campagnes y 
pendant lefquellcs il fe trouva aux batîiilles 
de Fleurus , Steinkerke , Ncrwinden , aux 
lièges de Mons , Namur , Charleroi : en 1 69^ 
il pafla au fervice de Téleâeur de Brandew 
bourg , comme Capitaine d'infanterie & 
Chambellan , fut gratifié du brevet de Major 
en 169^ 9 & nommé Lieutenant des Cent- 
Suifles en 1598 » Lieutenantcolonel par com- 
miflîon en 170 1 , Capitaine - Colonel ded 
Cent ^Suifles en 1704 , Chevalier de la Gé-i 
nérofité , Brigadier la même année , il futj 
fût Généralmajor en 1708 9 Maréchal de lai 
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Cour en 1710 , & eut fa compagnie réfor- 
mée en 1713* Le Roi en outre kii donna 
un fief compofë de quinze villages, & Tufis- 
fruit de fa belle maifon de Schœnhaufen ^ 
pour le récompenfer de fou attachement & 
de fon 2cle pour fon fervicc. Enfin Mr. d'Er- 
lach mourut k Berlin en 1722, & laifla uit 
fils de Sophie -Wilhelmine comtefle de Scho- 
ning, & une fille de Charlotte Dorothée, com- 
tefle de Schwaikouski , fa première femme* 
Jean - Jacques J^Erlach , Lieutenantgéné- 
ral au fervice de France , Colonel du régi- 
ment fuifle de fon nom , naquit en I62g de 
Tavoyer François -Louis , & de Jeanne de 
Grafenried , la féconde femme. Il entra au 
fervice de France en 1543 , dans la com- 
pagnie de fon frère Albert : Lieutenant de 
cette trouppe en 1647 , il Tobtint par ia 
réfignation de fon dit frère en iff^o. Il leva 
en 1672 un régiment fuiflè de fon nom, 
fut créé Brigadier la même année , Maréchal- 
de^camp en 1^77, & Lieutenantgéncral le 
3 Septembre i688- H mourut catholique le 
29 Odobre 1694, laiflant trois fils de fon 
époufe Marie- Catherine d'Auzon. On voit 
fon épitaphe en vers latins dans TEglife pa- 
roiffiale d'Argenteuil - les • Paris* Ce grand 
homme, cftimé du Roi, chéri par le prince 
de Condé , qui avoit donné des preuves 
éclatantes de fon grand courage i de fon ac- 
tivité , & d'une expérience coofommce > 
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aûffi lohg- temps qu'il fervit , mais fur - tout 
aux fiéges de Montmedy j Gravelines , Mat 
trichti Bcllcgtrde, Epouilles, Luxembourg* 
& à difTérens autres fiéges & batailles , & qui 
étoit couvert de bleflures , fe rendit très- 
recommandable par fes vertus morales , & 
par fa franchife digne des premiers fiécles* 
LorfquMl eut abandonné la religion protêt 
tante pour embrafler la catholique , il fut 
ireçu Bourgeois de Fribourg : le canton dt 
Berne lui refufa des recrues pour fes com«> 
pagnies i colonelle & aux Gardes fuiffcs* 

Jean -Jacques^ dit le Chevalier d'Erlach « 
Lieutenantgénéral au fervice de France > Co- 
lonel des Gardes fuiifes > Chevalier Grand- 
Croix de Tordre de Su Louis, fils du précé- 
dent^ naquit en 1^74. Rentra le 10 Avril 
I ^9 3 au {èrvice de France comme Cadet dans 
la compagnie d'Erlach aux Gardes : il fut 
pourvu delà demie - compagnie deïbn frère 
Barthelemi après la bataille de Nerwinden , 
& en fut reçu Capitaine le» iç Novembre 
l(f97» Chevalier de St* Louis en Mai 171 3 f 
Brigadier le i Février 1719, Maréchal-de- 
camp le 20 Février 17345 Colonel des Gar* 
des Aiiâes le if Mars 173$ > Lieutenant- 
général le I Mars 1738» Commandeur de 
Tordre de St. Louis le if Juin 1739 ^ Che- 
valier Grand -Croix en 1741 , il mourut à 
Paris le 4 Novembre 174* , fens avoir été 
marié» Il s'étoit trouvé à la bataille de Ner* 



y Google 



C 207 5 
'Vinden ^ au fîége de Charleroi , aux canv 
pagnes de 1702 , 1703 ^ 1704, à la bataille 
de Ramélies en 1705, à l'armée de Flandre 
en 1707^ à la bataille d'Oudenarde en 1708» 
à l'armée de Flandre en 1710» & aux fiéges 
de Douai & du Quenoi en 171 2» Il a voit 
fervi fur le Rhin en 173 f , comme Maréchal* 
de -camp* 

Pierre 9 comte rTErlach , Brigadier au fer- 
vice de France , Capitaine aux Gardes fuifles » 
fils unique à' Antoine - Jacques ^ Chevalier & 
Capitaine dans le même régiment , & de 
Louife - Marthe Stoppa d'Autremencourt , 
fille d'Abraham , Capitaine * Maior auic 
Gardes , & de Marthe du Hamcl , entra au 
fervice de France e,n Mars 1712, comme 
Cadet aux Gardes : Enfeigne le 19 Février 
171 ç ) il obtint la compagnie de fon père le 
16 Avril fuivant, & en fut reçu Capitaine 
le 20 Août 1717: Chevalier de St* Louis en 
1733 ,ilépou{ale4Mars 1734 Julie Stoppa, 
fille de Jean- Baptilte Stoppa , Capitaine aux 
Gardes » oc petite nièce du Lieutenantgénéral 
Pierre ♦ dont il eut cinq enfang* Il fut Créé 
Brigadier le i Janvier 1740 , & mourut à 
Paris le 2 Juin 1741. 

Pierre-- Louis , comte d*Erlach , Maréchal- 
de-camp au fervice de France ♦ Capitaine- 
commandant de la compagnie générale des 
Gardes 5 fils aine du précédent * naquit en 
Novembre 1736 : il obtint en 1741 une de- 
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mit' compagnie nux Gardes fuiâes^ Va^ntd 
par la mort de fon père j & entra commp 
Cadet dans cette trouppe en 1748 t ayant 
été gratifié cette même année d'une demie* 
compagnie dans Widmer > il eut un brevet 
:d*0|ficicr dans fa compagnie aux Gardes en 
17^1 , la même année le commandement de 
cette compagnie > avec brevet de Colonel* 
en 1763 la croix de St» Louis , & le brevet 
de Brigadier en 1767* Capitaine -coranlan* 
dantde la Générale en Juin 1770^ il a ob* 
tenu l'entrée des caroflcs du Roi en 1772 j 
& a été fait Maréchal- de . camp en 1780» 
Il n*a pas de poftérité de fon époufe Anne» 
Charlotte de JaiOTaud ^ préientée au Roi en 

1771* 

Philippe . Louh , dit le chevalier d^Erlach ♦ 
Brigadier au fervice de France , Capitaine- 
commandant de la Générale des Suiffes & ' 
Grifons > Chevalier de St. Louis ^ frère du 
précédent) naquit le 10 Juillet 174t. Il fut 
pourvu en Novembre 1742 de la compa- 
gnie de Widmer * & en jouit jufqiren 1748* 
qu'il obtint une demie - compagnie au3d 
Gardes: il en eut le brevet du Roi jb« 1754? 
& le commandement en 1759 1 Capitaine 
des Grenadiers en 1763 ^ Capitaine- com- 
mandant de la compagnie générale en J^6ii 
Brigadier en 1769 » Chevalier de St. Louisi 
en 177O) il mourut à Chaillot près de Paris 
le 27 Mai de la même année 9 fans avoir été 
inarié. 
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WoîfgangifB'lach, Colonel au fervicè àù 
phiice Evêquede WUrzburg, quatriemefiU 
diB Vtolfgang^ Confeiller d'Etat, & de Cathe- 
rine dèDiefsbath, naquit en 1^44. Il entra 
dans fa jeunefle au lèrvice de France , & fô 
diftingua à la bataille de Montcontour en 
1569: de-làîlpafla dans les armées deTEm- 
peretir, enfin au fervide du duc de ^irtem^ 
berg , qui le nomma Baillif de Tetlingen* 
Dégoûté de cette Cour, il paflaâ celle de 
Wdrzbourg , obtint un régiment , la ptacô 
de Confeiller de guerre, & radmîniftration 
de Maerftadc & Neuihdt. De retour'à Berne 
en 1Ç83 » il fut fait Baillîf de Moudon, & 
mourut <n 11^07. Il n'eut point d'enfans 
d'Anne Died de Furftenftein , & de Catherine 
de Wefterftetteil. 

Louis d^Êrlach , Seigneur de Rîggisberg 
Colonel au fervice d'Autriche & de France 5 
ttoifième fils de fTo^ïw^, Confeiller d'état ^ 
& de Catherine de Diesbach , naquit eh l $434 
Il futd^aborden 1^75 Capitaine en France t 
la même artnéé il fe jeta dans le parti des Hu* 
guenots j & reçut de la Graflînière une Com* 
miflîon de Capitaine pour le fervice du Pa* 
latin : il ne contribua pas feulement de fon 
crédit pour la levée de fa compagnie , mais 
il avança la folde de huit mois , & fervit 
toujours à fcs dépens. L'état de Berne pu- 
blia des lettres avocatoires : d'Erlack ti'y fit 
point d'attention > & marcha en France à la 

O 
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tète àe fa trouppe t 3yant joint Tarmce prd- 
teftantç , il fut de toutes les expéditions de 
l'année JÇ75 > fc diftingua i\ i^alfaut donné 
à St. Vérin ^içç. bois en Avril de la même 
arinée > fe logea fur la brèche ^ & obligea les 
aiïîlgés àdcmiinder ^nefufpenfiond^armes. 
Enfin menaoé de Tindign^tion dn canton de 
Berne , i\ quitta le fèrvicc du Prince palatin ^ 
& entra dans celui d^Autriche en qualité de 
Colonel. En cette qualité il fervit avec dif- 
tipûion en Hongrie , retourna à B^rne en 
î Ç79 , fut fait la même année BaîUif de Mou- 
don, commanda en 1^8^ uin corps de deux 
mille hommes envoyés à Genève s & un autre 
de 5000 d^uç Içç Grifonsv Sénateur en 15 f^6^ 
il conduifit comme GénéraU^îîme les troup- 
pes bernoifes envoyées à Mtilhaufea : le 24 
Jmn il s'empar^ dans la nuit du corps -de- 
gar4e , puis de trois rues, enfin dç toute la 
ville , çn çhaflant les Mulhau^ens dç pofte 
en poilç : p^nda^it l'adion il arracha lui- 
nième des gibernes aux reb^Ues , pour four* 
jiii; à fes fold^its de la paudrç , qui manquoit» 
Cette expédition lui fit honueur , & il fut 
Comblé d'çloges à fon rçt;our dans fa patrie* 
En 158? il marcha à la tète de trois mille 
hpmmes dans le p^ys de Vaud ^ & fit G bonne 
contenance quç le duc de Sayoye ^ n'ofanc 
rien» entreprendre^, crut devoir traiter de la 
p^ix. ^ même an^iée il leva un régiment 
p^Uf le fervice de France > à rinftauce de 
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Stfitî ', qv^ii foivit en Savoie, tt érh^dm 
divers avantages fur lé duc de Savoyc j qui 
«'étoit de nouveau brouillé j mais quoiquHl 
fût à la fôlde de ia France , il n'ofe pas y 
entrer , & fut obligé de refter dans 1^ Sa voye*. 
Il fit d'AvuUy & de Vallon prifônrtiers dd 
guerre j & comme ces deux feigneurs àvar^- 
tèrent quelques propofitions pacifiques i 
dont ils fe difoient porteurs de la part dé 
leur Souverain ^ il les conduîGt à Berne aU 
inoîs de Mai : cette affaire traîna quelque 
temps : lé Duc faifoît de temps en temps dé 
iiouVellés avances j il les révôquoît , & mei 
noit âinfi fes ennemis par le nez» Enfin 
rétat dé Berne ayant donné ordre de pouflfcif 
plus avant les conquêtes s, il fe livra une ba- 
taille le i5 Juillet à St. Jbire i & d'Erlaeh 
fe'y dlftiiigua. Le i Odobre il figna la paii 
de Nyott ^ & fon régiment fut licencié erl 
ÎÇ90. 11 faut encore rémarquer qu*àla firt 
de 1588 il fut envoyé à Laufanne j lots d^uné 
rébellion , avec 600 hommes : il s^emparà 
des portes de la ville 5 & empêcha les con* 
jurés de fe remuén II mourut en 1597 ^ 
laifiant deux fils de (on époufe SaloméSturlen 
Jean t Èodolphe d*Erlach ^ Seigneur de Rigi 
gisbeirg^ RUmliguen, Champvent & la Motté^ 
Élis aine du précédent , Colonel jlu fervice dô 
Ftatice^ fit quelques campagnes comme Ca^ 
j^itaine fous le duc de Leidiguières , à qui il 
étoit fpécialeinent recommandé par fes pa« 



y Google 



ren$, & qui prit beaucoup de foin de fa jeu» 
neife. Eiiiôi 8 il fut envoyé à Zurich pour y 
jurer l'alliance feite avec Venife ^ comme 
Député auffi à Venife pour la même céré- 
monie, & en 1533 comme Ambafladeur près . 
des états de Bourgogne. Etant d,u grand Con- 
feil depuis 1614,1! obtint erii624 le bailliage 
d^Yverdon : en 163^^ il fut Colonel d'un ré- 
giment fuifle nu fervice de France , qu'il 
commanda avec réputation en Lorraine j 
après quoi il fut réformé en 1637. H niou- 
rut en 1643 , laiflanc pluiieurs enfans de fes 
trois mariages , le premier avec Anne de 
JeofFrey , le fécond avec Anne Guder ^ le 
troifième avec Madelaine Steiguer de RoU^ 

Sigismond d' Erlach i de Schadau, Brigadier 
au fervice de France , fils aîné de Sigismond , 
Capitaine au fervice ti' Angleterre, & d'Anne- 
Catherine, baronne de Diesbach , naquit en 
1692. Il entra comme Cadet aux Gardes- 
fuifles le 12 Mai 171 1 : Enfeigne le 27 Juin 
171 2, SousUeu tenant le 14 Mars 171 3 , Ca- 
pitaine commandant de la compagnie d'Er- 
lach dans le régiment d'Aifry le i Février 
3718 j fut admis en 1727 dans le grand 
Confèil à Berne , & gratifié d'une demie-com- 
pagnie le 5 Mars 1728- Il leva le 7 Janvier 
1735 une demie -compagnie dans le régi- 
ment de May, qui fut réformée en Février 
1737 > fut fait Lieutenantcolonel du régi- 
ment de Bettens le iy Août 1739 ,; obtint le 
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J^ Décembre 1740 une féconde demic-com- 
pagiîie, & le 3 Septembre 1741 le brevet de 
Colonel* Brigadier le i Mai 1745 , il quitta 
le fervice en Avril 174^, fut en même temps 
pourvu du gouvernement de Kœnigsfelden 
dans le canton de Berne, & mourut en 1758» 
làns laiâèr de poltérité de fon époufe Anne- 
Urfule, baronne de Wattenvreil. Mr.d'Er* 
lach avoitfait avecdiftindion plufieurs cam- 
pagnes avec le régiment de Bettens : pendant 
le ficgedeNieuporteni745 il s'empara Tépée 
k la main du fort de Wirwont , ce qui avança 
beaucoup la reddition de cette ville* 

Gabriel d'Erlach , de Schadau , Brigadier 
au fervice de France , frère du précédent, 
& (ècond fils de Sigismond , Capitaine au 
fervice d*^Angleterre , naquit en 16^4* Cadet 
aux petits corps le 1 5 Mars 171 3 » Enfeigne 
le 2a Juillet fuivant , Souslieutei\ant le iz 
Novembre 1718 , Lieutenant le 2^5) Juillet 
1722 de la compagnie de fon nom ,* Major 
du régiment d' A fïry le 18 Août 172^ , Lieu- 
tenantcolonel le 20 Février 1^737, il obtint 
le même jour une demie • compagnie, eut hi 
commillîon de Colonel le 9- Avril 1743 , fut 
gratifié d^une demie-compagnie dans Bettens 
le 24 Mars 1^744 , paflfh dans ce régiment ïe 
i9Mai 174^ comme Lieutenàntcolonel, fut 
créé Brigadier le 20 Mars 1747 , & mourut 
en Juillet de cette année à Louvain , des 
lileâuces qu'il avoit reçues à la bataille da 
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jpivfef^^ Le Roi Thonora pubtit}uemeHl cb 
(es regrets , & fit l'éloge de la bravoure ^u'il 
nvoit fignalée dans pluiîeurs campagnes* U 
étoitdu Confeil fouverain depuis I72;^7. 

Jean^Louix d'Erlacb , Vice -Amiral de: 
Daunemarkj fils aine de Jecm - Rodolphe^ 
.Seigneur de Riggisberg gç Rumligueii , & d» 
Sufannc-Dorothée d*Erlaçh , fille de ravoyer 
François - Louis j & de Jeanne dé Grafenried,^ 
naquit en } 648,. Un de fes parens l'amena, 
en Dannemark i où il feryoit à l'Ige de douz^ 
ans 9 & le fit entrer parmi les. Pages du Roi^ 
qui le prit çn aCediion» & dans leideifein de^ 
l'avancer à fon fervice^ le fit appliquer àFé^ 
tude de la marine* Sou courage prématuré 
le porta, à demander la piermiffioil defervir 
çn 166^ fur la ftotte hollandoife de l'amirat 
Troipip : l'ayant obtenue , il s'embarqua » & 
s'etant trouvé au combat de Bornholm » il 
s*y diftinguade telle façon > que l'an^kal Ji^l; 
en fit un rapport trés-avantageuoc à fit Majefté- 
dànoi{è, qui le nornnia tout -de- fuite Capi-' 
taine de haut* bord, & luidonn^ en i66&. 
le commandement d^in vai^eau du premiei: 
rang : Chef d'efcadre en 1^72 , Contre- Ami* 
rai en 1676, il remplit ce pofte a^ec tantd^ 
gloire , que Cbriftiaii V l'éleva en 1678 au 
grade de Vice -Amiral de DaiineQ>ark« Il 
contribua cette année à la prife de l'île de 
Rugen , fuivit ramiralTourbin en Efyagi^e», 
%i fe trouva aux; ^é^es de Rofes » P^I^QikQuA 



y Google 



f 2tlT > 

Barçelonc.Enfin une maladie de poitrine Vèti^ 
leva en i^go à l'âge de ^1 ans* Ainfi motrrùt 
au printemps de fon ige Mt. d'Etlach , cou* 
vert de gloire , & deftiné j s'il avoit vécu » à 
fournir la carrière la plus brillante dani Un 
fervice abfolumcnt inconnu jufqu*a!ors k la 
Suifle , qui fe fera toujours honneur de le 
compter parmi fes héros* 

Jfr^^ i*£t-/a^fe. Comte d'Empire, Gé- 
néral • Feld - Maréchal - Lieuteitan t au fervice 
de la maifon d'Autriche, Colonel d*uu régi- 
ment d'infanterie f uifle , Chevalier des ordres 
de St* Hubert , & de TAigle rouge , Avoyer 
de la république de Berne , Seigneur de Hin- 
delbank , Urtenen , Thunftetten , Matftet- 
ten, Moosféedorf, Baeris^ç^ill&Wyll, frètç 
du précédent, naquit le 51 Mars 1^57. Il 
entra en 1678 comme Cadet dans la compa- 
gnie d'Erlach aux Gardes fuifles en France, 
& pafla le %$, Juin 168Q comme Enfcigfle 
dans laçompagnie colonelle du régimeatde 

* ion noni : SousHeutenant le 26 Décembre 
1,687» Lieutenant h 16 Septembre iô8S> 
Capitaine - Lieutenant le 29 Débembre r 590^ 
Capitaine en pied , à la recommandation du 
duc de Noaijles , qui avoit été témoin ocu- 
laire de fa bravoure pendant les campagnes 
de Catalogne, le 3 Juin 1^92., il quitta te 
fervice en 16^6 , & -entra dans le Coiifeil 
fouverain de Berne en 170 (.Le ioMayi7Q?^ 

. ^ fot nommé ColQacl d'uii régiovcnt fuiflfe 
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qBe les Cantons proteftans a votent accordé.^ 
l'Empereur pour la défenfc des villes forè- 
tières: mais comme ce carps^felon fa capitula- 
tion, nepouvcdt fervir que défenGvement» 
pe\i content de fe voir réduit à commander 
une garnifon, il demanda la permiflion de fui- 
vî:e l'armée impériale en fa qualité deColonel: 
l'ayant obtenue, il fit trois campagnes avec 
beaucoup de diftincfliom L'état de Berde le 
chargea en 1704 d'une commiffioa pour la 
Cour de Vienne : l'Empereur ne fc contenta 
pas de lui accorder ce qu'il demandoit ^u 
tiom de fon Souverain y mais le créa en outre 
Généraln^ajor , & luifit préfeut d'une çhaine 
d'or d'où pendoit fon portrait. L'année fui- 
vante le duc de Wirtembcrg lui conféra fan 
ordre de St* I^ubert : en 1707 l'Empereyr 
réleva au grade de Général - Feldmaréchal- 
Lieutenant , & l'admit au nombre de fes 
dou^e premiers Chambellans^ La même an- 
née il fut fait Chevalier de l'Aigle rouge par 
le margrave de Bareuth , & pourvu du bail- 
Uage d'Arwangen dans le canton de Berne. 

Ce dernier emploi ne l'empêcha pas de 
reftçr au ferviqe. Il s'attira de plus en plus. 
la confiance & l'eflinje des Généraux » & fur-* 
tout du prince Eugène , qui fit un grand 
éloge à l'Empereur , de la bravoure qu'il 
9Voit (ignalée aux Gèges de Landau & de 
Haguenau. En 171 2 , ayant remarqué que 
U§ fQUiçitatians de Tabbé dç St^ G^U f^foient 



y Google 



( 2t7 ) 
impreiCion à la Cour impériale > qui parut 
d'abord prendre fes intérêts à cœur, il em- 
ploya tout fon crédit pour difliper Torage 
qui menaçoit Berne & Zurich. Cette démar- 
che , qui épargna bien des embarras aux 
Proteftans fiiifles , lui attira des remercie- 
mens de la part de l'état de Berne* Son régi- 
ment fut réformé en 1714: il quitta pour lors 
le fervice , & entretint depuis une correfpon- 
dance étroite avec le prince Eugène & quel- 
ques autres Miniftres de la Cour » dont il 
avoit gagqé l'amitié par fes grandes^ qualités. 
Sénateur en 171 5 , Tréforier & haut Com- 
mandant du pays de Vaud en 1718 , Avoycr 
le I Novembre 1721 , il ne fe fit pas moins 
d'honneur à la tète dç la République & de 
fes Confeils , qu'il ne s'étoit acc^uis de gloire 
pendant la ftnglante guerre de fuccellîon,- 
Député en 172Q& 1721 , pour pacifier les 
troubles qui s'étoient élevés dans l'évèché 
de Bàle , & décider des difFérens furven^s 
entre l'Evêquc & la ville de Bienne > il eut 
Ja fttisfadion d'y mettre fin par uu traité 
auquel il eut la meilleure part. Il aiiEAa aux 
Diettes helvétiques de 1722, 5^4, 2Ô, 28 > 
3 ï > 32 , 34 f 3^ » 38: , 40» 4^» 44» au Siu- 
dicat d'Italie en 171^, & à plufieurs autres 
aflemblées., dans lefquelles U fit admirer là 
candeur y fa probité , fbn favoir y fon élo- 
quence. En 1736 il eut rhonneiir d*e loger 
4»m foa ch*teau d'Hindelban)ç l^ comteffc 
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de Soiflbns , fbeur du prince Eugène* Enfin 
en 1747 vers Pâques II téûgna fa charge 
d^Avoyer , le 27 Novembre fuivant celle de 
Confeiller d'Etat , & mourut le 2% Févner 
1748. Sonilluftre fils, aujourd'hui Avoyer 
de Berne, lui fit ériger un beau monument 
à TEglife d'Hindelbank , où il eft enterré* 
• Il avoit époufé en 1^9 ç Marguerite de Vil- 
lading , fille unique de Tàvoycr Jean- Fré- 
déric , dont il eut deux fils & une fille. 
L'Empereur l'avoit créé Comte d'Empire, 
en même temps qu*il l'avoit nommé Gé- 
néralmajor. 

Abraham d^Brlach , baron de Rtggisberg , 
Lieutenantgénéralau férvicjç de France, Che- 
valier Grand - croix de Tordre du Mérite 
militaire , Colonel du régiment fuiflè de fou 
nom , fécond fils à'Abraljam^ Ma)or de vitle^ 
& dç Judith Frisching , naquit en I715. Il 
entra au fervice de France le 2Ç Avril 1733. 
comme Enfeignç furnuméraire dans May; 
Lieutenant dç la compagnie Wattenweil le 
13 Février 1734, Capitame ' Lieutenant de 
la compagnie de fon frèrç le 17 Mai 173 c , 
il fut réformé en Février 1737 , avec 90a 
ftancs de penfion. Il obtint U l r Février 
1742 le commandement de la compagnie aiix 
Gardes de Mr* d'Erlach , de Fribourg , fifr 
toutes les campagnes de Fendre avec diftinc- 
tion, & fot créé Brigadier le i Janvier 1748» 
^ çojuçvu h mçme ^oujt i'uxiQ Qomçagim 
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dans te régiment de Bettens. Capitaine des 
Grçnadicrs aux Gardes en 17Ç4, du Confcil 
fouverain à Berne en 17c 5 , il époufa en 17^7 
Anne Maâbn - de - Befle , fille du marquis de 
ce nom » fut (ait Commandeur du Mériee 
militaire en 1759 , Maréehal^de-camp le! 
90 Février 17S1 , Colonel du régiment ber- 
nois en 176^, Chevalier Grand -croix du 
Mérite militaire en 1770 , & Ucutenantgé- 
néral en 178Q. 

Antoine d'Erlach , Seigneur de Kifen » Co- 
lonel au fervice du duc de Savoye » fils de 
JeanifErlachi Gouverneur d'Aigle , &d'E- 
lifabeth de Stuki , commença par fiiire une 
campagne en Flandre , fe trouva enfuite au 
fiége de Mûlhaufen en 1^89 9 fut nommé 
Baitlifde Mendris en i^9e, deLenzburgeti 
I Ç92 , de Baden en 1 599 > tf Aigle en 1 60}» 
& d'Yverdon en 1 rfi J. Le 1 1 Juin 1*17 il 
fut nommé Colonel d'un régiment acconti 
9u duc de Savoye : il partit le 24 du mème^ 
mois, & fe rendit en Piémont par la Savoy^^ 
Il contribua beaucoup à la prifedeFeKzaniv 
Quatuordeci, NMa, & mourut for^regrèté, 
dhuie fièvre chaude à la fin de la campagnçv 
il avoit auffi commaruié ea 15S7 un régi-i 
ment de a[QOQ hommes > envoyé dans la 
iouveraineté de Neuchatel , & figné en itf fît 
Talliance avec le Prince de Bade - Durlach. 
Il laifla poftérité de fes deux femmes , Agathe^ 
4^DiesbAçh» & Barbe de Fla<îhsland^ 
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Jean- Louis éTErlach , Seigneur de dfte- 
leii & Gauwenftqin , Généralmajor de l'ar- 
mée du duc de Weymar & fpn premier Mu 
niftre , Maréchal dç France , Général en chef 
de l'armée d'Allemagne y Gouverneur de la 
ville & forterefle de Brifach , paya & places 
en dépendantes, Confeiller de SaMajefté en 
tous fes Confeils , Miniftre plénipotentiaire 
pour la conclufion de la paix de Munfter, 
naquit le 30 Odobre 1^95: , dje Rodolphe 
d^Erlacb-y Seigneur de<^âftekn, Colonel des 
Dragons du pays de Vaud, & de Catherine 
de Mullenen ; il entra à l'âge de feize ans' à 
la cour duprinçe d'Anbalt en qualité de Page : 
après cela il fe rendit auprès du prince d'O^ 
i;angc ayec dçs lettres de recommandation 
de celui d'Anhalt » qui le chériiToit beaucoup. 
Il obtint quelque emploi dans l'armée, & 
fervit en Tyrol > d'où il alla joindre ion pèse 
en Piémont vers là fin de l'année 1617. Il 
entra enfuite au fervice des Princes confé- 
dérés d'Allemagne , qui lui donnèrent um 
enfeigne en 1618 dans un régiment alle- 
mand, & une compagnie en 16:19 dans celui 
d'Anhalt, fiit en même temps nommé^Grand- 
Maître du Prince de ce nonu II fut feit pn- 
fonnier à la bataille de Pr^guç e« 1620: 
mais s'étant racheté à Vienne ,. il rentra au 
iervice des Proteftans^ leva une compagnie 
pour le régirent de Siégespe , & en devint 
fei,çut9t M^jor, Spn i:é|[imç.nt fit pRrtie dft. 
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Farméc du duc de Jaegersdorf , qui fut pfef* ' 
que détruite au iiége de Neuhaufel , où il 
reçut une biedure. Cet enchainement de 
revers l'obligea de quitter le fervice : il pafla 
à celui du duc de Brunfv^'ik , Evèque de 
Halberftadt , dont il obtint une compagnie 
avec rang de Major dans le régiment de 
GerskL II fe trouva aux fiéges de Berg-op- 
zoom, à la bataille d'HœchltettfurleMayn , 
& à celle de Fleurus , où il fit des prodiges 
de valeur, ce qui lui valut en id22 le polie 
de Lieutenantcolonel dans le régiment de 
Sicgefpe , qui avoit été rétabli dans cet in^ 
tervalle» En 1623 il tomba pour la troifieme 
fois entre les mains des Autrichiens au corn- 
bat de Stadlo. Les affaires des Confédérés ^ 
allèrent de mal en pis depuis cette bataille , 
de forte» que d'Erlach, dès qu'il fut relâché > 
entra au fervice du roi de Suéde , qui lui 
donna la commiffion de lever deux ré^imens 
d'infanterie , le fit Lieutenantcolonel de fa 
garde , & le fit faire une campagne en Li- 
vonie en i52Ç en qualité de GénéraUQuar- 
tier - Maître^ 

Quelque efpérance d'avancement qu'il 
put concevoir , & quelques inftances que lui 
fit Guftave pour le retenir , il quitta le fer- 
vice en 1626 , fe rendit dans fa patrie , & 
ayant été requ dans le Confeil fouverain, 
par une promotion extraordinaire , il fut 
nommé Sénateur en 16Z7. Quelque temps ^ 
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«pires il t;omm9n4a un'régimeht de'^miliééi 
fur h frontière de la République* Le Roi dé 
Suéde tenta en vain de l'attirer à fon ferviçe 
en i<53 1 : il préféra le fervice de fa patrie ^ 
qui le nomma Lieutenantgénéral > & lui 
donna en 11534 le commandement de 2000 
hommes ^ mis fur pied pour la iïireté du 
Canton I & au mois de Décembre de la mënié 
ennéé les Cantons réformés le députèri^nt à 
la cour de France pour leurs intérêts parti*- 
culiers. Il y étoit déjà tonnu pour avoii^ 
commandé à (on fervicfe un régiment fuiflb 
en 1^30 ^ à la tète duquel il s^étoit figHalé au 
fiége de Cafal , & avoit été réformé le 10 
Juin t63 !♦ A cette occafion on raconte que^ 
s'étant préfènté au tréforicr Emery pout 
toucher les fommes qui lui étoieht dûesi 
ce Miniftre voulut lui faire un rabds de 
1200 livres: irrité de cette démarche , il 
quitta très- mécontent lefervice, s'en plai- 
jpnit amèrement^ & réfolut de ne plus ferviif 
fous un Roi qui permettoit qu'on traitât ainfi 
des trouppes qui avoient rendu de bons fer- 
vices* Le Roi de Suéde revint à la charge ^ 
& lui fit des offres flatteurs : d^Erlach fit un 
Voyage en Bavière & en Franconie , pour ex* 
pplèr à ce Prince les motifs qui Tempêchoient 
d'acquiefcer à fa demande. Cependant il con* 
fcntit à faire une campagne en Algaeu» Enfirt 
s^étant acquitté , comme on l'a dit de faconi* 
tniffion fn France > il entra au fervice du 
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dut de ^eymar » & U» une étroite aAiittl 
avec ce Prince» A la première bataille d^ 
Rhinfelden il fut fait prifonnier de guerre « 
& ne fut mi$ en liberté qu'après 1^ prifé d^ 
cette ville par les Proteftana* Créé alor$ 
Généralmajor il fe trouva au Qége de Bri- 
f^ch en 163S ) qui fut évacué par les Autri* 
chiens le ig Décembre. Il en fut nommé 
Gouverneur^ avec ordre non -feulement dé 
reparer les brèches , mais d'y ajouter encore 
de nouvelles fortifications. Weymar lui 
donna auiC Temploi de Comi0aire- général 
del'Alface, du Brisgau & du Frikthat. 

Cependant la France , qui fouhaitoit in^ 
ftâmment de pofleder Brifach ^ faifoit touà 
les efforts par le moyen de Mrs* de Guébri- 
ant& d'Oflbnville, pour engager le duc de 
Weymar à traiter avec elle de cette impor- 
tante place: tous les reiforts delà politique 
la plus rafinée furent mis en œuvre à ce 
deflein : mai^ Je Duc > qui étoit auffi grand 
politique que brave Général b n'en étoit pas 
la dupe. Intentionné de fe fprmet dans des 
çirconftances favorables une {principauté li- 
mitrophe entre la France & l'Allemagne, il 
voyoit bien, de quelle conféquence il étoit 
pour lui de conferver Brifach : du refte, at- 
taché y comme il étoit 5 à U couronne de 
Çuéde > il p^nfoit comme elle , & ne vouloir 
pas que la France s^aggtandit trop du côté 
du Rhin : mw seyant encore be&in de I4 
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Ffance , il prît Ife parti de cacher , autant qiie 
p^ffible , fe$ intentions 5 & pour le faire aVeC 
plus d'efficace , il envoya Mn d*EHach à Paris 
pour afluiÉr le Roi qu'il aUoit dans peu s'y 
transporter lui - même , •& conclure uii trîiité 
convenable aux deux hauts Contradans* 
Ces «flurances données par un homme tel 
que d'Etlach, raflurèrent la Cour -, & elle 
réfolut de s'attacher le Duo par des bien- 
faits j & même par une alliance avec quelque 
Princefle du fang. Le cardinal de Richelieu 
s'occuppa beaucoup de cette affaire , & il 
n'étoit pas fort avancé , lorfqu'un accident 
imprévu le délivra bientôt de tout embarras : 
la mort enleva le duc de "^eymar le 18 
Juillet 1539, après une maladie de trois à 
quatre jours* La perfonnequi avoitfon tef- 
tament entre les mains , déclara bientôt au3t 
généraux deNaflau, Erlach, Rofen & Ohem, 
confidens de 'ce Prince , qu'Us étoient nom- 
mes exécuteurs de fes volontés : ces Officiers 
ouvrirent le teftament j & d'Erlach avec 
Ohem furent chargés d'en annoncer les 
difpofitions au comte de Guébriant. Elles 
étoient très - favorables à Mr. d'Erlach» Il y 
ctoit nommé premier Général de fon armée * 
avec un préfent de 2aoù écus & de fon che-^ 
val de bataille* Durefte, les trois Généraux^ 
nommés ci-dcflus , confentirent Volontiers 
à lui laifler le commandement des trou^pes* 
D'Erlach rappela d'abord celles qui étoient 

dans 
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^Jins ïe Bfîsgau , & ks raffembla toutes epitf ft 
ficnfcld & Markelsheim : cette mninoeuvrô 
fit beaucoup de bruit * & les ennemis crurent 
•que d'Eriach avoit déflein de paiièr le Kbit! 
ïivec fon armée , & d'attaquer les trouppc^ 
tavaroifes , campées près de Pforxbeirit. 
Quel que fût fon deflein , il eft fur qu^ilcoq;^. 
mença par captiver fes foldats eu feur don. 
liant un mois de paye. Pour fournir à cette 
dépenfc , il avoit pris trois mille piliules dans 
les caiffes de feu le duc de 'W^'ey mar , ^ ayoii 
emprunté le refte en Suirfe* Il pria le Roi de 
vouloir rendre aux héritiers de ce Prince la 
dite fomme , & fatisfaire les Suites <jui lui 
«voient avancé le refte , d'autant qUe fe$ 
trouppes ctoient en quelque façon au (^ryicc 
de France , puifau^cHes <X)mbattoi^nt pouf 
fes intérêts. Voici ce qu'il écrivit à Mr. des* 
Noyers, Secrétaire d'état, pour l'engager à 
s'intérefler pour lui, en lui démontrant quet 
profit en reviendroit a la France : ** Il n'y 
a pas lieu de craindre que les ducs de Saxé- 
„ Weymar doivent rien entreprendre fur lei 
„ places , n'ayant pas le moyen de faire îuli» 
,, fiftcr les garnilons 5 tout le pays étant 
>, ruiné, & même leur pays héréditaire. l(s 
„ n'oferoient d'ailleurs entreprendre de le$ 
5, remettre à l'Empereur, de peurd'offenfer 
5j les Suédois, & ils ne peuvent ignorer que 
„ ni les Gouverneurs , ni l'armée ne le per- 
9) mettroient jamais. Dej)rus9 il eft aillde 

f 
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ii voîr que, s'ils âcceptoient les placée ^ ite 
,, ïe déclareroient ennemis irréconciliables 
,i de la maifbn d'Autriche^ & fc mettroient au 
„ hafard de perdre tous leurs états 5 de forte 
„ qu'il ny a pas de doute qu'elles ne dcmeu- 
„ rent au Roi, conformément au teftamenc 
3, de celui qui les a foumifes à fon obéiifance* 
ïl ajoutait y qu'il témoigneroit en toute oc- 
cafion que le Duc, Ton bon maître , n'avoic 
jamais eu d^autre deflein , quelque faux bruit 
qu'on eût fait courir , que de s'attacher au 
Roi, & mériter par fes grands & continuels 
fervices d^être maintenu par fa Majefté dans 
les donations qu'EUé lui avoit faites. 

Louis XIII vit avec plaifir cette lettre , 
& il alTura d^Êrlach qu'il fatisferoit & les 
Marchands fuifles , & les Héritiers du Duc. 
Tranquille du côté de la Frailte » ce grand 
politique prit des mefurcs pour s^aflurer deç 
Suifles : il confentit à ce qu'on démolit Hu- 
ningue» fortereife qui gênoit infiniment les 
Balois , & gagna par là leur affedlion. Peu 
après il dérangea les mefurcs des Bavarois , 
qui vouloient entrer en France , en envoyant 
contre eux le général Rofen avec deux ré- 
gimens. Enfin il pafla le 22 Oélobre I6J9 
au fervice de France , renonça au Sénat de 
Berne , fut confirmé lei 28 Novembre danâ 
fon gouvernement de Brifach , Fribourg , 
Neuburg, Rhinfeld , Lauffenburg, Thanrt 
& Landskron , fut naturalifé François > & le 
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i^ Mars 1640 fut gratifié de la jouiâaiit^ 
des mines de fer de i'Alface , à conditioii 
qu'il fôurniroit fon gouvernement de bom-s 
Les, boulets & grenades* En 1&42 il levât 
un régirtient de cavalerie légère allèrnandc i 
& la même année il contribua beaucoup àld 
levéedu fiégede Hohentwiel , etnporta d'af-. 
faut Engerh & Taettlingeh , & diflîpa uit 
Corps d'Autrichien^ riaflembléis ptès de ConC 
tance. Il fut chargé de traiter de l^échangé 
du général fuédois de Horn contre Mi:* dé 
AVerth , eh quoi cependant il iie plit réuilîf 
malgré tDuS lès foihs qu'il y àpportii. 

Là Reirie régente ayant appris qtie lé gé- 
néral de Raiîtzatx aVoit été défait prés dé 
Tuttlingen , écrivit à Mr* d'Erlach dans les 
ternies les {)lus obligeant eh 1^43 , & lui 
ordonna de rallier ces troupes, ce qu'il exé- 
tutd avec le plus grand bonheur : mais Mr; 
de Turenne ayant tenté de le troublei: danè 
la pleine pofffeffion de fes gôuvernemens ^ 
il fé retira en Suiffe ♦ & demanda fa démiC 
fion 5 qui lui fut refufëe avec la protnefle dé 
lui procurer une entière fatisfadiôn* Là-s 
deffus il reprit lé comrilandément dé fa petite 
hrmée , qui fe mohtoit encore à quattc oii 
cinq mille hommes , & força le Margrave dé 
Baden à traiter avec le Roi. Il éventa àuffi 
les defleins ^u dtic de Lorraine & dé Lam^ 
boy fiir l'Alfade, prit en 1646 en ttois jouri 
le château de 'Wildenftein , qui paflbit çotit 
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imprenable > & aiîtéga en }6^% Fribourg en 
jprisgau* Il eut du deflbus dans cette entre-i 
prife , & aUp^t s^^en venger fur Manheim , 
iorfquc Iç ^01 Pappela dans le j^uxeml^ourg , 
« le créa Lie^tenantgénéraL II ie trouva ^ 
la bataille de Lcns , livrée je 20 Septembre 
4e Tannée j 6^3 , & s^y comporta avec t^nt 
^e bravoure. , que de Taveu des François » 
du prince de Condé & du cardinal àfi Ma- 
^arin , on lui fut redevable de la vidoire 
qu^on y remporta fur les Efpagnols : il y 
fit prifonnie|^ le général de Bek : étant en- 
duite venp à la Cour , le prince de Condé 
dit en le prércntant au Roi : Sire , voilà 
l'horaitpe auquel eft du le gain de la ba^ 
taille de Lens. ^^l {ervit encpte quelque temps 
en Picardie , apçés quoi il eut ordre de re^ 
tpurneiç eu Allemagne : pia^s il y prouva le,^ 
affaires dans un état bien digèrent de celu^ 
pjfi il lès avpit (aiflees^ Turqnne avoit pris 
parti Pj^çœi les mécontens ; faraiée étoitfur 
le, point de fç révolter 5 {on régiment de ca- 
yalerie déferta tout entier : cependant par 
un effet de Ci prudence conf9mïîîée Tordre 
ïut rétabli 5 & Turenne eyt 6^ la peine à lui 
échappejc. Le j^pi^, en co^^Çdération de ce 
feryice, le nomma le \6 Janvier 1649 Géné- 
ral, en clu^ef d|Ç Tafmée dViîemagne avec le 
çpm!|nandçnîent de toutes les, places coiv 
quifes par Turenne , ' & lui ordonna de la 
cp^d[uire' eu Picardie , pour agir contre Içs 
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Érpàgnois* Mais une fièvre , occafionrtee par 
les fatigues & le cKagrih de ne pouvbit 
contenir dans le devoir ces mêmes trpupjiefe 
dont il avôit Hj^trefois épirouvé la ndéliti 
inébranlable , le conduifît dû tohibcau à Bri- 
flich le 26 Janvier tiS^o, aj^dit quitté l'ar- 
mée le 28 Juin de Tannée pirécéderfte. Il 
a voit été nommé le 13 Mai 1649 Miniftrè 
plénipotentiaire pour la cohcllifion dé la pàiic 
de Munfter , & Maréchal de France le ij 
Janvier 165^0. Il atoiç époufé Marguerite 
d'Érlach , fille unique d'Ulrîc , & de Sufanaè 
de Luftrach. 



ES CHER. 



lERRE EscHER DÉ Lucrfs , Côloffél aù 
fervice de Venife , fils de Jéari - Jaèqjtiés , 
Baillif de kègensperg , & d'Efthér (fe Fulachi 
naquit èh 1596. L'anctenfièté & la noblcÔe 
de la famille d'Efcher , dîvifée en deux 
brartcKes , principalement vers la fin du qda- 
torzième fiécle ( que Henri , reçu Bpurgeoii 
à Zurich, épouft Reine Marines de ï^arineg, 
& Jean , Marguerite Fiiik , fille du Boùirgue- 
iftaître de cette ville ) effaflez connue pouf 
que je puIffS me pafler d'èrt parler foh au 
long. Les Efchei: étoient dans le treizième 
fiécle feudataires nobles des comtes de Habst 
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turg > & demeuroient à Kayferfthul : iJt 
pofledaient les fiefs de Rûmilçen , Kœteln , 
Lienheim ; ils rçmpliflfoient les premiers em- 
plois de la yille de Kayferfthul 5 ils étoient 
en confidération auprès aes Empereurs ; 
Jeurs alliances font avec les familles d'Ep- 
(;ingen » Blarer , Falkenftcin , Stein , Mayef 
(de Knonau , Graebl de Mur , Schwarzenbachi 
Rifs dç Giffenbach, Schmid, Meifs, Schocr 
liaq , Roggenbach > EdUbach , & autxes deç 

f>lus illuftres de Zurich & des contrées yoi* 
încs. Pierre fut d'abord Maître • d'hôtel 
d'un Maréchal de Pappenheim , ^ du çomtç 
George - Erneft de Hohenzollern : il entra 
enfuite eq 1619 comme Lieutenant dans l'ar^ 
mée du comte de Mansfeld , & tomba entre 
les mains des Impériaux dans une bataille 
en Bohème» Délivré de fa prifbn , il fut Élit 
Capitaine- Lieutenant en 1620 dans le régi- 
ment d' Anhalt, Capitaine dans celui de Mansr 
feld en i622,&en 1623 Capitaine de la Garde 
du Comtç de ce nom , qui le prit avec lui pouç 
l'accompagner dans fes voyages en France & 
en Angleterre, & le créa Major en 162^. U 

Î^affa en i62S coipme Lieutenantcolonel ai» 
èryice de Suéde , où il obtint en 1632 un 
rçgiment fuiffe» Il fe couvrit de gloire àu^p 
batailles de Luzen & de Nordlingcn j maif 
foii régimem ayant été preCjue (jo^talemenjC 
détryit dans ces deux journées , il fut ré^ 
formé à ^a fin de 163^, Il Içva çn 173,5; 
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un régiment allemand au fervice de Suéde l 
qui fut licencié en M40: en 1^42 il en leva 
un fécond , qu'il drefla à la fuédoife , & ré- 
figna en 1 64.7 à JVIr, Holzhalb , après la mort 
duquel il en reprit le commandement , le 
conduifit dan^ Tile de Candie, & yfervit 
avec beaucoup de réputation jufqu'en 1^53 , 
que fes infirmités & Weffure^ l'obligèrent de 
quitter le fervice. Il s'établit à Leutkirch en 
Suabe, & y mourut en 1669 , laiflant pofté* 
rite de Dorothée de Graffcnried* Son fils * 
Henri -Adolthe^ pafla cinquante ans au fer- 
vice des Puiflances d'Allemagne , parvint au 
grade de Lieutenantcolonel ^ & mourut en 
Ï708. 

Jtan^Gafpar Efcher de Luchs ^ Colonel du 
régiment des Gardes au fervice de l'qledeur 
de Saxe , étoit fils de Jean^ grand Bâillif de 
Birmenftorf , & grandMaître d'artillerie* li 
entra en 1657 au fervice de France comme 
Enfeigne aux Gardes : Souslieu tenant en 
1659, Lieutenarrt en 1663, itpaffa en 166^ 
au fervice de Saxe , comme Capitaine des 
Genfr - fuifles nouvellement levés par les 
Cantons proteftans pour l'élecîteur Jean^ 
George II , qui gratifia le nouveau Capitaine 
du brevet de Lieutenantcolonel , & attacha 
pour lui & fes fuccefleurs , de beaux privi- 
lèges à fa charge , ainfi qu'il conftc par les 
lettres - patentes expédiées à cette occafion. 
Cependant Mr. d'Sfcher quitta en 1669 cet 
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ode jrqiir celui de Lreutenantcc^I<>çpcî''(lef 
James {àxonnes » fut fait Chambeila» dç 
rËleâeur en 1674^ Cola^veldes Gardes ctik 
1^79, Membre du grand Cooftil de Zurkh 
en \6%\y quitta le ter vice en 16%^^ èicmour 
riiteh 1702. 

Jean- Henri Ejcherae Luçhs i Coton et di| 
iëgfiment des Gardes ai^ fervicède S^xcv Ca« 

S^itàiiiè des tent-Suifles, neveu du précé* 
eut y & fils ae Jeçtn - Henri Éfcher Ae Bngi 
entra au Service de Sa^e en \6iS9 comme 
Lieutenant des Cent -Suifles , , avec brevet 
aé Capitaine : Capitaine & chef de cette 
troùppe eh ifi/î» JLieutenantcofoiiel d^ ré«r 
gimënt aes Gardes fkxonncs en ié^79, Gol<>l 
Del de ce régiment en id89) ^^^ Çtr^s obligé 
clë quitter là compagnie des Cent^SuilTe^ î 
il eut rhanneur de voyager avec TEleijieur»^ 
& de venir, avec lui à Zurich* Ce Prince^ 
rempli d'eftime pour le Colonel Efçher , 1q 
comola de diftinâions , lui doiina des mat-^ 
ques d^une tendre aÔedliaii^^ & yonhit bien 
le confiilter dans les atfaires dHmporta^ce 
qiii regardoient fur- tout le milit^fr c^ Mais? 
étant mort en f(î97 > ion fucceffepi: , qui 
pehfoit différemment , réforma lea Cent^ 
Suiiles t & le colonel È&ber fe rel^a (hna 
fa patrie,, ou il morurut en 1714, après ayoir 
é,tè Cohfeilier en 1698 j^ emplm dont il fe 
démit en 1705 à caufe de fcs infirmités. 
^em^ Cmrad,^cb^dclMcbix^ 
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général au ftrvice de Hollande ; Cbfonel du 
régiment fuifle de fon nom , eft fils de JeaTt^^ 
Jacques i du grand Gonfeii , Baillif de Wae^ 
denfçhveil , mort en 1739 i & de Madelaîne 
Reinhatdt, morte en Septembre 17s 8 à 91 
ans. Il naquit en 170Ç : Cadet datis le fer- 
vice de ÎHeflencaflcl en 1727 , Enfeigne en 
1729 , il entra en 173 r au femce d'Autriche 
comme Lieutenant dans la régiment deSec* 
kendorf, fuivitce corps daitsfes difFérente» 
expéditions en Italie & en Hangrtfe ; comme 
au pafTage du Pô , àPaiÏHire de Colorno» au 
combat de Parme , aux batailles de Cornia » 
Meadia, Krotska, Panzova, au (iége de Bek 
grade , & obtint une compagnie en I7î9* 
Charles VI étant ntort eu 1740 , le Géné- 
ral Seckendorf quitta le fervice d'Autriche; 
& entraîna avec lui le capitaine Efcber » en 
lui donnant le pofte de Lieutenantcolonél &. 
d'Aide -camp général. Efcher (îgnala telle-\ 
snent fon œUrage dans la campaghe de 17444 
que l'Empereur le créa la même année Colo* 
ttcl d'un nouveau régiment , lui donna lé 
cbmmaitdement de Burghaufen pendant l'hi^ 
yer, & le pourvut en 174^ de l'emploi de 
Maréchal - général des logis , avec grade & 
brevet de Généralmajor. Mais comme la 
riième àniiéé h Mâifôn d^Atitridhe fit'&paix 
avec la Bavière ,^ étourdie par la môtt de fort 
Souverain & par des revers ptclqUe conti-i 
nuel^»^ Mr«. E&ber » ne voyant aucud 
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Ittoycn de s'avancer dans ce fervice , prit 
parti dans les armées de la République de 
X^èues , qui lui en donna le commandement. 
Il fe diftingua à leur tète aux lîéges deTor- 
tone , Valence , Alexandrie , Cafal , & au 
paflage du Tanaro : après la campagne il en- 
ttetint avec neuf bataillons la communica- 
tion avec la Provence , & commanda dans 
Savone , Final , Albenga 5 en£|i il reçut ordre 
de fe jeter dans Gènes en 1747 , ailîégé par 
les Autrichiens & les Anglois depuis le corn* 
mencement de Mars. Il oppofa fous les or- 
dres de Mr. de Bouâer une fî belle réGftance 
aux ennemis , qu'ils jugèrent à propos de 
fortir de l'état de Gènes au mois de Juillet* 
Courageux , aâif , vigilant , intrépide dans 
le danger, plein de reflburces dans la nécet 
jGté , il s'attira la confiance entière du Sénat 
& du Commandant en chef , & fut comble 
de diftitiâions* La paix fut conclue , & la 
ceflation d'hoftilité arrêtée le itf Juin 1748 > 
& Mr. d'Efcher quitta le 30 Janvier 1749 
le fervice de Gènes pour entrer en celui de 
Hollande comme Généralmajor & CokmeU 
commandant du régiment fuifle de Hirzel ^ 
qu'il obtint en 17c ç. Il a été fait Lieutenant* 
général en 1772. 

H&nri Efcher de Luchsy Maréchal- de-camp 
^u fervice de France , Chevalier du Mérite 
tnilitaire» êftfils de Jeaw , Capitaine de ca- 
Yderie x & d'Efther Schultheife^ Il a long- 
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temps fervi aux Gardes, fou après avoir paflS 
par difFérens grades il a été Fait premier Lieu^ 
fenanten 1750, & a obtenu la commiflîon 
de Colonel en iJS^* 1' ^^ «^tré la même 
année dans le régiment de Lochman comme 
Capitaine & Commandant de bataillon , a 
fait avec la plus grande diftinâion les cami- 
pagnes d'Allemagne , & a été fait Brigadier 
le 25 Juillet 1762 , Lieutenantçolonel du 
régiment en 1777* H eftMaréchaUde-camp 
depuis 1780. Il a époufé Anne- Judith du 
Moutiers de Vatres , dont il eft vciif fans 
enfens, en Février I768* 

Jean- Henri Efcher de Glas^ Seigneur de 
Bùnningen , Umkirch & Oifenheim , d'une 
branche qui étoit encore attachée à la Reli^ 
gion catholique , & faifoit fa demeure à 
BunningeA prés de B^le , naquit du mariage 
de Jean -f Henri i Seigneur de cette terre, & 
^e Catherine de Gauvrenberg vers Tannée 
1599* Il entra au fer vice de Tenipereur 
Ferdinand en 1 632 comme Major d'infante* 
rie : Lieutenantçolonel en 162^ , Colonel 
d'un régiment allemand en 1632 , il fut en 
j63î Commandant de Villingen & des châ- 
teaux de Liohtegg & Caftelberg. Affiégé à 
deux reprifes par le duc de Weymar, il fe 
défendit avec tant de courage contre cet 
ennemi formidable , qu'il l'obligea de lever 
lefiége. L'Empereur, pour immortalifer le 
feuYçnir de ce fcrvice impartant, lefitClw^ 
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valier flu St Empire , & augmenta fon bldfoit 
en i 53 ç, le nomma Baillif de Wîildkirch eii 
1^37, Commandant de Brifach dh 1^38, 
Adminiftrateur des feigneuties d'Adelberg 4 
& grand Baillif des itats autrichiens de Suabe 
en i544^ l' Courut à Uberltngen en I5Ç3 , 
& taifla poftérité de Marie - Salomé de Ruoft. 



/ 
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ACQJJES d'EsTAVAYÉ - MoLLONDIN > 
Maréchal- de- càtnp au fervice de Frarice , 
Gouverneur & Lieutenarit - général de h 
principauté de Neuchatel , Confeillcr d'Etat 
à Soleure , naquit vers Pannée 160Ç de Vhi^ 
lippe 9 deuxième du nom , Seigneur de MôU 
londin, Aumont , Montet , Lolly , Vefin , 
Bourgeois de Soleure , & d'Elifabeth de 
Wallier de Griflach , fille du Gouverneur 
de Neuchatel, & d'une dettioifeile de RolL 
La fiimillé d'Eftavayé a l'avantage peu com- 
mun de faire remonter par titres autentiquès 
fa filiation dans la plus haute antiquité» En 
eSél 9 établie depuis environ huit fiécles & 
demi dans ia haute Suifle » vers le lac de 
Neuchatel , où elle a poflTédé depuis qu'elle 
cft connue , Eftâvayé , Mollbndm • » Mon- 
tagni & plus de cinquante autrèi^ feigneo. 
i^ie&.^.eile eft mentionnée dans les dbwtu^ 
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laires , livres 4'obit, nécrologes, titres de 
fondation de la plus grande partie des églifès» 
çouvenç , chapelles du pays de Vaud* Elle 
pourroit porter fbn nom à ces temps où Ton 
commença h en adopter : mais comme elle 
n'a jamais fait parade de titres douteux , de 
généalogies arbitraires & de conjectures , elle 
date à^Httgo d'Efiavayé^ qui vivoit en 990» 
& étoit Seigneur d'Eftavayé* Elle n'eft pas 
moins illwftre du côté des feryiccs rendus 
aux Evèques de Laufanne , comtes & ducs 
de Savoye , comtes de Neuchatel & autres 
Souverains , qu'elle égaloit, pour ainfi dire, 
en richeflç5 & puiflance* Elle a contradé des 
alliances avec des familles de la première 
noblcffe , telles que Blonay , Wicherens ^ 
Roflîllou, Belp, Vergi, Colorabey , Beaul* 
me , Billens , Buflî , St* Maurice , Ghatonayè, 
Luxemburg , Glane , Savoye , Wuippens , 
Gumoens , La Sarra , Diesbach 5 Rive , Fre£ 
jiay, Vigier, Griifach, Greder,Roll, Pra- 
roman, Suri de Bulîî , Durfort. Il n'exiftc 
plus de cette famille , fî nombreufe autre- 
fois 5 qu'une branche, établie à Soleure, 
où elle tient un rang très- diftin gué* 

Jacques d^EJiavayé fut d'abord Confeiller 
d'état du duc de Longucville , en fa qualité 
de Souverain de Neuchatel , Châtelain du 
Landeron , & Secrétaire • interprête du Roi 
de France en 1628* Il leva en 1730 une 
çofiipagm ay fervice. de France , 4aas te 
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tibuveàù régiment d'Affry j avec lequel il 
fervit en Lorraine dans l'armée du maréchal 
dé Marillnc jufqu'au mois de Septembre de 
la même année, & en i63f une autre peut 
le régiment de Greder , qui fut conduit dans 
le pays des Grifons ^ & fe ttouva au combat 
de Morbegno , où d'Eftavayé fe fignala beau, 
coup. La même année il fut nommé Colonel 
d'un régimetlt fuiffe , qui^ employé en Lor- 
raine , empêcha fous fon brave chef, le gé- 
néral Galas d'entrer en France en i^37- H 
fervit aux fiéges de Làndrecy , Yvti , Dam- 
vilîicrsen 1638 , St Omer , Renti, auxba- 
tailles de Rocroi j fiége deThionvillcj Gra- 
vclines & autres jufqu'en 1645 j qu'il remit 
fon régiment à fon frère Laurent , confet'- 
vant la compagnie aux Gardes I qu'il avoit 
levée en Avril i tf 39 ^ & quitta le fervice avec 
le grade de Maréchal -de- camp * qu'il avoft 
obtenu la même année 1639 enrécompcnfe 
des fetvices efTcntiels qu'il avoit rendus à la 
couronne depuis grand nombre d'années, 
pour prendre pofleffion du gouvernement 
général de Neiichatel & VallangiUi En i6^Z 
il réfigna la moitié de fa compagnie aux 
Gardes en faveur du Capitaine de Martial) ; 
en fut pourvu de nouveau en 16Ç4 , & la 
confefva jufqu'à fa mort i arrivée en Mai 
166^4 11 étoit du grand Confeil à Soleure 
depuis i6^t , jCoiifeiller du fécond ordre eti 
154g, du premier ordre en 16^2, De foli 
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épôufe i Marie de Vigier » il laifla un Êls & 
deux filles* 

Laurent d'EJlwayé * Montet^ Maréchal» 
de-camp au fervice de France j Colonel des 
Gardes -fuifles & Membre du grand Confeil 
de Soleure > frère du précédent , naquit en 
i5o7, Il entra au fervice de France en 1 629 1 
nommé en Juin 1^35 Capitaine dans le ré- 
giment de G|eder , il fit avec ce corps deux 
campagnes en Valteline , & à fa réforme lo 
7,6 Mai 1637 il conferva fa compagnie j qui 
fut incorporée en 1^39 dans le régiment; 
d'Eftavayé» Eu Novembre 1Ô41 le Roi le 
gratifia de la demie- compagnie de Gredet 
aux. Gardes , & accepta en 1645 la démiiîîoii 
que fon frère donna en fa faveur du régi- 
ment de fon nom , en lui permettant de 
conferver fa compagnie aux Gardes. Envoyé 
avec fon régiment à Dunkerke j il y requt 
ordre le 18 Février 1649 de fe prêter à tout 
ce que lui communiqueroit Mr. de Baluau* 
•• Vous vous êtes adrefle à moi ( lui marque 
„ le prince de Condé à cette occafion ) pout 
3, affurer fa Majefté de votre fidélité & de 
„ votre fervice : il fe préfente une occafioil 
„ où vous lui en pouvez rendre la plus Çu 
M gnalée preuve qui fe puiffe jamais ren- 
99 contrer. „ Le cardinal de Mazarin lui écrit 
fous même date : " Vous Jiigez affez que 
5, votre fervice eft d'une nature à, n'être ja- 
99 mais oublié 1 & à mériter toutes fortes àê 
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^ recompenl^s : ayflî devez -vous être nduri 
„ qu'en mon particulier j'en conferverai un 
^ fouvenir étet'nel , & ne ier^t point fatisfait» 
,, que je ne vous aye procuré près de Leura 
^ Majeftis qi^elqu'avântage bien ioUde , & 
^ en quelque fa<;on proportionne à la gran* 
,, dcur dufervice* „ Le Roi lui-même dai» 
gna lui écrire , pour lut témoigner combien 
il fe âoit à fa fidélité & à ton courage* Il 
s'agiffoit donc de s'aflurer du^ maréchal de 
Rj^ntzau , devenu luQ)e<a. de liaifon avec 
les ennemis, & de prévenir les fuites que ce 
coup de vigueur pouvoit avoir dans Dun- 
kerke , où ce Seigneur étoit actoré. On ne 
fut point obligé d'ufer de force pour fe faifir 
de fa perfonne : il obéit au Roi, & s'étant 
rendu à la Cour , il fut arrêté» Dès que la 
nouvelle en fut portée à Dunkerke • les ha* 
bitans & la garnifon commencèrent à fe 
remuer, & toutanuonçoit une révolte, lorft 
que Mr^ d'Eûavayc prit des mefures fi effi* 
caces avec fon régiment , que dans peu de 
jours il ne fut plus queftion ni de remue- 
ment , ni de révolte : tant il s'étoJt rendu 
formidable par la difcipline la plus exade 
& le courage le plus intrépide. 

La Cour ne tarda pas dfe Ten remercier» 
Le prince de Condé sVxprime de ki manière 
fuivante dans fa lettre du 7 Mars : " La Reine 
^, ell très» iatislàite : je vous en fiiis de ma 
„ part très - obligé , & vous prie de conti* 

nuer 
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^; hiiéf i rendre des témoignages de votrJ 
,; fidélité & aHeâibn aù^ occaGohs. „ M$h 
iarin , le ^ dbdit mbis î ** qu'il ne pierdrsi 
^\ aubùné bcbafiph de pirociirër tous fes avan« 
9^ tagés , <Sc qùë leà effets fuitrotit de près 
^; hé p!<roles« „ En effet , le Roi lui aècordà 
par un brevçt du { Avril une pcnfion dé 
joôô livres. Héréditaire à fes défcendans ma^^ 
liés A fénielics /, à perpétuité , ^* PP^r avoii^ 
i; ( dît le ferevèt ) bèauèoup cbntribiië à con* 
iV tenir le peuplé & nbs gens de guerre foui 
^ notre obélflàncç , & à nouS conferver une 
J, place G importante à riotré fervlèe & à 14 
^^ réputation de hoi ûïmek , eii forte que 
ii par le crédit i la valeur, la force dix régi- 
ii merit & & fidélité Inviolable , Ife Sj. Bai- 
il ItiÀu y a fait tous les étàbllâemetls , & 
ii nous à fait cbnh(j(Ure^u*il ^ dvolt été 
il priridipalemetlt'àilifté audit ^r. IVIolLôndiril 
Le colonel d^Eftâyâyé dbhtiilua à fc 
diftidgu^r daiis Diiiil<àtke ,' eh {bûténant 
avec la plus grande bravburè lès àtéaoufes 
'dès Eipagiibls l & Rejetant leûr« oSvu 
âvecdèdaîri. Il fut rêfbrttlé.en partie le îrf 
Janvier i^ç^ , & totalement lé i^Févrîeç 
16^41 Cette féform'e & le mauvais trai^ 
tement (lu'efluyèréiit plulîeùrs Ôîfiôiers^ 
roblij[eà d^crt porter de^ plaintes au Roi : 
11 le fît aved la fermeté d'Ùn Colonel qui eflt 
tenu à procurer l'avantage de fes Offiôiefs? 
Ib à fotkteitir Ituti droits , & avec le refpe<^ 
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^ni eft dû à un Monarque qu'on fert paît itt* 
clination» Si fes griefs ne furent pas redrefles* 
on lui fit la juftice de croire qu'il avoit fait 
fon devoir en bon patriote , qui oublie fés 
intérêts particuliers loriqu'il s'agit du bien 
public. Il fut fait Colonel des Gardes luiflès 
en Janvier 16^6 j Maréchal- de -camp la 
même année ^ & auflî Confeiller au gtand 
Confeil de Soleure, Ayant- donné des preu- 
ves de fon courage la nuit du l au 2 Août 
15^4 au fiége de Stenai > le 25 Août même 
année à Fadion près d'Arras , à une fortid 
de Valenciennes la nuit du 3 au 4 Juillet 
i6^6i où il fut blefle à la jambe » au fiége 
de Dunkerke en Juin 16^8 > à une fortiô 
que le Maréchal d'HoCquincourt, rebelle au 
Roi, fit pour reconnoître les affiégeans \t 
1 3 Juin même année ^ à la bataille des Duues 
le lendemain I4me, & en d*adtres réncon* 
très, ilréfignace régiment en Odobî;e iSgfi 
& mourut à Paris le 23 Oâobre î6^é , aprè^ 
57 ans de fervice. 

François - Jacques d^Eftavayer - Mmtett, 
Maréchal - de camp au fervice de France ^ 
Chevalier de St. Louis ^ ancien Capitaine aux 
Gardes fuiifes , arrière -petit- fils du préçé* 
dent, & fils à' Urs" Pierre , Baillif de Gœrgeqi 
& Cunleiller du fécond ordre ^ entra au fer* 
vice en Août 1729 comme Cadet de là Go* 
lonelle : Enfeigne le 22 Décembre fulvartti 
Çoufijieutenautle 17 Mars 173? > Capkftiài 
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iSxtmèeiàî. Compagnie dahs Wîtméric 9 
ï*évri:cc Î736 » Cftpkain* de la demie • com^ 
jpagniie de foti nom tîtix Gardes le toj^a* 
Vembré 174^ , Chevatiêr de St; Loulis eh 
Avril 174^ , Brigadier le i Janvier ïj0^ 
MaréchaUde-camp le 20 Février 1761^ 
îl a quitté lé ferviice en 176J , & s^eft re^ 
tité à Soleuire ^ où il à une place danis lé 
grand Cbnïèil depuis le 29 Janvier 173^^. 
Mn d'EftaVayé j Officier de thérîte,, a. fait 
tes fiégeis dé PhîHpslMiipg ^ Àf ehin , Yptes j 
Fribourg & Maftricht \ & s'eft trouvé à là 
bataille dfe RîcheVauv. 

tnûrèni d'Eftàiniyé ^tujly , Maréétiat - de^ 
eatep au ftrVicé de France ^ Chevalier dé 
St Louis i Capitaine âuï Gàrdéis ^ fils dé 
Jofeph'-Ératçoi^s Chevalier de St. Louis & 
Capitaine auic Gardes ^^& d'Une fille du m^ 
l-écnat Laurent d*Eftàvajner v Colonel dei 
Gardeîs ^ naquit en i6^i : il entra cîi iG$t 
aux Gardes comhie Cadet dàhs la cbrtpagnîé 
de Ton père t Enfeigrtô en 1702^ Souslicute- 
hànt Jtènfpite prértiër Lieutenant en 1704 j 
Chevalier dcSt Louis en 1705 i Capitaine 
auK Gardes le f Ôdobre 1708 * il fut créé' 
Brigadier le l Février 1734 ♦ & Maréchal 
de-feamii le 2^ Février I738, En Î742 fci 
infirmités Tobligèrent de (juittér lélervicci 
& il mourut à Fribourg ^ bù il étoit du Cohi 
feil dés Soixante , le f Odobre 1743 ^ iaiti 
taiâer de fils de fes deut époufes , Louifï 

Q ^ 
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<le Làtiten • Heid ^ fille de Vnvoyerdi ce notM 
& Marie -Madelaiae de Malliardoz, fille du 
tolonel Henri* Ignace & de Marie de Booi 
icard. En lui «^éteignit la branche fribour<2 
geoife de fon illuftre itiaifon; 
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--"^MWtÀKùÈLÎ^Asck, Génétalnaajoraû fcfi 
yicç de TEleôeur de .Cologne , Colonel d'urt 
régiment allemand i Commandant générai 
des miKces de Vét^i de Bêle riiaquit en 1^4^ 
de Jean- Jacques Fafch ,. du Gonfeif de cette 
Républiqiie. Sa famille r d'une origine eom^ 
Hiune , fut toujours di(lîingpée par )es grands 
hommes qu'elle a ptockiît. Elle vint s'établir 
à Bàle en 14095 & Romain Éee/^i& entra dane 
le gr^nd Çonfeil en: 14.9X4 Emmanuel dès ik 
jeuneâè c^nna des preuYeç.4'un grand cou» 
ragej car étant entré e^i 1^67 au fervice de 
France ^ il fe cohdpini fi bien ault fiég^s de 
£)ouai , Lille ^ Cambrai s Valenciennes , .x)uHl 
obtHil un drapeau aux Gardes à la fin de la 
campagne : Sbuslieutenasht en 1669 , il paâk 
en 1^70 comme Capitaine dans lerégîmenH 
aÛcmand de Birkenfeld , & entra en 1672 
avec le même grade dans te régiment- fuifle 
de Stupav Le 1 1 Août 1^4 il commandale^ 
grenadiers à* la bataille de Sénef y & y fRt 
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%leB(L Fait Commandant de bataillon w 
1677, tout le régiment fut fous fes ordres à 
la bataille de Montoaflel le 1 1 Avril » & il y 
partagea la gloire des autres trouppes fuifles» 
chaigées defoutenir le centre de la première 
ligne» Cependant en i6g}un mécontente^ 
nient le fit quitter lefervice de France* Après 
^voir paflç (quelque temps dans & patrie » 
rEleçîtçur de Cologne Tinvitia à pafler à fa 
Cour , & lui donna le régiment de Hildes* 
heim, infanterie, en 16S4. Deftiné à ferviiç, 
en Hongrie, il y conduilit fon régiment, 
fe couvrit de gloire au fiége de Neùhaufel ^ 
où malgré Topiniàtre réfiftance des Turcs , 
il pénétra dans la ville à la tète de fbn régi, 
ment, chaifa les Turcs de tous leurs poftes» 
& fécondé par les autres trouppes impérialeii 
& auxiliaires , il emporta cette place d^flaut* 
L'Eledeur le créa d*abord Généralmajor j 
& les Généraux de Parméc chrétienne avouv 
èrent que la priiè de cette place étoit due en 
partie à k valeur de fon régiment , & de» 
trouppes bavaroifes & franconiennes , qu% 
étoient- plaçées^ a la gauche. Après la canx« 
pagne il reconduifit le régiment dans le^ 
étsats de TElecaeur , & quoique rEle<aeur lui 
oSrlt les plus|[pands avantages avec ït grade 
de Général - Feldmaréchal - Lieutenant , il 
quitta le fervice , & devint Confeiller à Bàle 
en 1 6^9^ Il défendit là même année avee 
9000 hommes le paâage que les Fran^oi^ 
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Yoatoient eàiport^» pour s^empérer âà( 
ytilki forëdères J ce qiii lui valut d» la part. 
4e r^pereur une cbainc d'or > avec une 
lettre des plus obligeantes^ Eu itf^i il ijat^ 
(litTrium vir » puis Commiflaire des guerres ^ 
etifia Commandant général ^s, piiJU^esi diA 
Ctu(on f & mourut en i69>^3L« 



FATlQs 



-aTi 



lerviçe de & MajeRéSai:de& Chef en feconà 
de I9 br^ade d'inianterie étrangère ^ naquit^ 
i Genève le 4 Oâobre 17^4. Sa femitle e(^ 
originaire d'Italie }: déjja en l\iOO elle étoile 
(u nombre des Êinûlles pati^tciennes^d^Cbia-w 
venne : elle s'eft depuis retirée à Genève^ 01^ 
elle exerce les premiers emplois dé l^RépiK 
Clique j depuis qu'elle y cft établie. Pierre>^ 
entra ^ulèrvice de fa Majeftetrès- Cbrétiefl?^ 
lie dans le régiment fiiiife d'Hemel^ en quai- 
Uté d'Enièigne le 31 Janvier 17^: il âiQ^ 
^it Sou&lieutenant peu de temps après, &. 
n'ayant pas Ueu d'efpé^erun avancement: 
prochain, quelque d.iftin^uée^efot fil con-, 
duite , il quitta le fèrvice de France 1 aveOi 
bicommiffion de Capitaine en VJi%^ & & 
retira à Genève. En 1733 il leva une corn,.. 
Ç?g^Ûç 4e iSQ ftpHunes, daiis un xj^^mff^ 
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fuiflfe, que {bma Mr. Guibert de SiflàèàÉ 
fervice de Sa Ma jefté le Roi de Sardaighe , ïc 
ît encra dans ce régiment en qualité de Capi- 
taine des Grenadiers » c'eft-à-dire de premier 
Capitaine par patente du i ^ Décembre 173 3; 
il fit en cette qualité la guerre de 1734 , & 
toutes les campagnes dèéelle de 1742, fuc- 
ceflîvement comme Major de brigade, Lieu* 
tenanccolonel » & Colonel, avec beaucoup 
dediftinâion , ce quiconfl^e par les différens 
brevets , qui lui furent expédicà lorç de fts 
promotions* 

Il fiit Sait Major du régiment de 6uibe(t 
le II Novembre 1738 » eut le r^ngd^ Ueû- 
tenantcolonel dans Tarmée le 9 ^afs 
1744, * obtint la Licutenance-cplonelte 
effcdUve du régiment par la mort de Mr. 
Guibert le 11 Février 17^6. Cdonel p^c 
commiflîorilc J Avril X74'}'> Colonel pro- 
priétaire du régiment pa^ la mort de Mr. 
Uttiger le 2^ Août 175:3» Ërigadier le ^t 
Mai 175:4., Généralmajor le fi Janvier 
1761 , il fut créé Ueutenantgénéràl le 7 
Mars 1771. Enfin lors d^ la nouvelle for- 
dation des trouppes * le régiment <Mi*il 
commàndoit ayant été jk>intà celui de Mirt» 
pour former la brigade d'infanterie étrangère 
fous les ordres de Son Altcilè Monfeigneiir 
le Duc de ChahJais, il en fut fait Chef e^ 
fécond, & Général d'infanterie le Ji Septem* 
l^^'^774t Daas.le mois d'OiSobre fuivantit 
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Jl pi^tuti congé poqr aller k Q^nè^fi ? 9Ù Jl 
inourut le i Décembre de la même année 
i V^e de 70 àt^s • dont il ayoit paflTé fP 
ait içryiçe* 

4? EAN BaLTHASAR FeqEI^m Ç|l SÉîDORf» 
Lieutenant -général aufervice de Franc^, 
ChjpVàlîer dc^St Louis , Colonel du régiment 
fuifle de Ton nom, naquit <n 1^7^ à Fri- 
f)ourg de' François ^^/iicohs^ ^eigncyr d^e 
'Séedôrf , Çôiîfeillcr , TréCoriçr & Cpmm^ 
(aire • général, & d*uné Dçmoifellç^ Amman. 
La famille ie Fegelin, partagçe çn deujx 
l)ranchés priticipàles dans le feizièt^ç fîéçlç, 
âont rainée, qui eft éteinte dans lamaifon 
* de Vondérvéid , portoit le nom de Séedorl^, 
la cadette» \w éxiftç encore avec quelques 
collatérales, eft diftinguée par le nom de 
i^iviSi a acquis beaycoujp dç liiftrç par 
ïoh ancienneté , fes fcrvices & fes. alliance?* 
popimbn la plus commune eft,' qu'çUe fijt 
iiné deces familtes allemandes , qui fuivirent 
le Duc de Zaehringçp , iorsqu*iî vint en Sui^o 
pour y b^tir î^ribpurg , $. 5'y établirent^, 
engagées par leis beaux pjrivijçgçs qjue 
ce Prince accorda aux fîabî tans de fa nou. 
velle ville, Çunon de Fegeku pu Vopgelû^ 
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^coit compté parmi les cafques oouronnéf 
dans le commencement du quatorzième» 
iiécle: fe$ dcfcendans poiTédèrent divers 
emploi^, foit militaires , foit civils dans U 
Républiqqe : ^acqtici commanda les Fri. 
bourgçoi^ daps, une expédition contre le duo 
^e Savoye en 144 i^ î l^om fut , au eommen»- 
çement du quinzièn\e (iécle, Baillif pouif 
rEvê^quç de Liau^nne , dans les pays de fa 
dépendance \ J^an^ fon filç , & couvrit 
de gloire dans la guerre de Bourgogne > & 
çut des çomman^emens très- honorables; 
pierre fut reçu d^ns rqrdre.4e Malthe, 
9près preuves faites, & auront eu la grand- 
Croix, C\ de certaines raifans ne. Tavoient 
pas emj)èçhé dç^ faire Içs vœux. Les allian^ 
ces font çojindérables ; elle eh a avec le& 
fcoiptes de Gruyère, les PiifFer, Diesbach, 
Alex, Affry, Voo4erw.eid, Caftella, deVe, 
yey, & autres d.ç$ plu^ diftinguées dei 
Fribourg. 

J^a^ Bfilth^far entra au fcrvipe de Fraor 
ce en 1 6^(9 çoinm.e Enfeigne. au régiment 
4e Reinold; devint Souslieutenant de la 
colonelle des. Gardes en lyoi, leva en 170^, 
ne cpmj)agnie ppqr. le régiment de Pfyffier , 
ut enfuite. fait ComnxancUnt du fécond ba-^* 
taillon, &ç rpf9rm4en Fivrier 17JÇ- Grati» 
fié peu après d'une i\enfion de looo livres, 
il fut dcçoré^ de Perdre de St. Louis en Août 
ïjZOt & obtint fe 29. Novembre vjn là 
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fommiffion de Catonel , peur {ervir à ta Huke 
4u régiment allemanct de Gireder » alors 
Comte de Saxe« La majorité des Gardes 
4tant devenue vacante par la promotton de 
Mr^ Burkf au pofte de Capitaine en pied > 
%\ en futrevètu le i $ Ao.û,t 173$ , & te Roi • 
lui donna le même )our un6 demi-compa- 
gnie. Premier & feulMa)or le i7Mai r729par 
h promotion de Mr.de Belèn^al^il fut nommé 
Colonel du régiment de Bren^é l6 1 j Avril 
^73 8 » & eut le Brevet de Brigadier le i Jaû- 
vier 17401, celui de Maréchal- de -camp le 
% Mai 1744, & celui de Lieutenantgénérai 
le la Mai i748> H mourut garçon le 2Ç Dé- 
cembrçM7Çi^ Mn de Fégelin avdt fait tes 
çampagnçsde 1705', i;7o6:& 1708:5 il s'étoit 
fart diftkiguéen 1744 aux 0ége$ de Menin, 
Ypres V avoit commande la même année à 
Maubeuge & Beaui:nont » pendant l'hiver 
174;: à Often^e, & après la bataille deRau- 
coux en Normandie , dans un temps ou Y otk 
çraignoit quelq^ue defçente de la part des 
Anglois » & a donné par » tout des preuves. 
de valeur & d'expérience* Entre fes frères, 
jPq/èjpfc. Antoine , Chevalier de St. Louis > 
fervit plufieurs années en Ftance , fut e». 
&ite Baillif de Rue, & Colonel du régimenS 
de Romont« Nicolas fut tué à la bataille 
d'Oudenarée;^ Ftmçoii^ célèbre Jéfoite, â. 
été Confeiller eccléfiaftiquftj^ S; Confcfliujfr 
4ç TEle^ur p^ktiinu ^ / 



y Google 



e «4^ > 

Jaccpm âe V^géHn , Seigneur de Vivis; 
^ auteur de la bjanche de ce nom , Colonel 
au fcrvice de France, Chevalier de StMicheU 
l^ieutenant des Cent > fuiâ^s de k garde ; 
ConfeiUer Sa Bourguemaitre de Fribourg ; 
fécond fila de frmfoisi^ feigneur de Vulpi- 
liéres» Belletfuche, Séedorf, Cofeigneurde 
Baronau» Thiérri, Prévondavaux 4c Grangesi 
naquit en ifÇfi: il entra au ferviçe de France 
en X57& comme Capitaine {bus Mr* de Gar^ 
det-Maug^rons Gouverneur duDauphiné^ 
de nouveau Capitaine dans Galtati en i S87i 
& dans Praroman çn î6o6, îl partagea la 
gloire que ces deux corps s'acquirent » lé 
premier aux fiéges de Charges, d*^Eure^ & 
autres expéditions contre tes Huguenots t 
le fécond ^pendant uiie campagne de troii 
mois ^ntrele duc de Bouillon. Les Princes, 
ligués contre la Cour ayant en 16x4 pris 
Mezières & Si. M^nehout , le Roi demanèsi 
des trouppes aux Suiâes^ Mr. de Fégelin 
fut nommé Colonel d'un régiment de }0Q(> 
hommes 9 qui arriva à Troye au commence^ 
inent de Mai^ & mit l'épouvante parmi let 
ennemis; ce qui joint aux exploits du Roi % 
porta le Prince & fes adbérans à feire la paix^ 
qui fut le terme de {on {erviœ. En 1616 ii 
leva un ftoond régiment, qui après quelque! 
expéditions contre les mécontens y fiit réw 
formé en Septembre 161% Louis XIII, poul^ 
îççoifiûoitce fes ferviçcç,,^ le poturvut m l6i$^ 
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^f la chai ge de Liçutepamt det Cent- Suifts » 
^ le créa en Janvier m6ZZ Chevalier de St. 
^ichel II daigna même le charger de fés 
intérêts ^uprè^ des Cantons, dans un temps 
pu il n'ayoit point d'Ambafladeur« Mr. de 
Fégelin mouriit ^ Frib^ourg le lO Janvier 
7^24. Auf)î grand Magiftrat que bon Mili* 
taire , il ayoit été nommé en i fSg Baillif de 
Gruyère , Confeillcr en 1607 , Bourgne^ 
maître e;i I509, Envoyé aux di^ttes hdvé» 
tiq\ies en l^|2 , 6li , tflÇ , 6i€ » ^ig, & 
^n ié.2p au Roi , pour lui porter les plaintes 
de la compagnie des Cent-Suifles de la 
Carde. On peut lire dans les preuves dUt 
troiHème tome de Touvrage fur le {ervicc 
militaire des SuiiTes , Içs éloges queLecan^ 
ton de Fribourg ^ le maréchal de Baâbnw 
piçrrt donnent à Mr* Fegelin, ^* Le. Roi, 
^, mgn maître (dit ce dernier ) eftime fa per-i 
9, fonne., laquellie luiétoit déjà très- recom- 
,, mandée, p^r les préçédens fervicesûgnalés 
„ qu'il a rendus, à cette, couronne. „ SoJi 
çpitaphe & voit à TégUIe de St Nicolas à 
Fribpurg. Son fils , Jean , fervit û biea 
^ouisXlII^ que ce Prince Tappelpit &ule« 
snent Cbaplias fidèle Capitaine.: Il remploya 
^ans diveriès négociations : mais ce grand 
îpmme embraflà en 1^26 Tqrdre des Jéfiu 
ites , & mourut eftimé , regretté , chéri d& 
tout le monde , à Fribouig le ti Décembre» 
ifn > ^ foi^wntç. quatre. ans. Il eft vMt 
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pdxlé datiis là plopart des autôUK d'uti Jûc^i 
de FegeliH^ Lieutenant des Cent- Suifles» k 
la création de cette compagnie 5 jufqu'eii 
l^lg : c'^ft toutee qu'on nous à tonlèrvé 
de lui : il les commanda dans l'expédition 
de Milan en ifooi 

PLEkÉNÉTEÎNi 



^ENftl DE FLEKE^StBIN ^ Sdgneuf Ai 
Heidek^ Chevalier^ Caloiiel aiî ferviee d'ED 
pagne ^ Aroyer de Lucerne^ filstie l'Avoyei? 
du même nom, & de .Barbé ^eHerteniftein,^ 
naqmten içyi* Les nobles de Flekenftein^ 
Bourgeois de Lucarne 4 iffus tk k brancha 
Odette j de ce nom en Alface , '& qvi ont 
poâedé éa;diâerens temp^tdes fiefs nobles 
dans la bl^fle'Suifle, Ibnt iorti^ tte Hetiride 
flekenjlén i qui , lors des guerres qui défb^ 
loient ià patrie , fe retira à Lucetné , & y 
obtint le droit de bourgeoise en 14^14 Ses 
defcendand ont ôdcup'é les [Premières places 
de la République 9 & fé £>ntaUiés aux nobles^ 
de Luzelnlanni Meggert» Ssgeâe^^ Zukdes ^ 
Holdermayjûr 9 PMer , Meyér de fialdegg ,' 
Gœlditn i Somienberg v ReAng ,' Roll ^Cloos,» 
Feer ^ Orebêl déGréifenfée, Kraffi, Schente 
de Caftell , Krué , Zurgrigcn , Hertenfteinj 
Btnri i Sénateur enj6oi * devint' lirmdmif 
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èntt^ Bàilhêret ^ & kra en itH^ m Kgt 
ment m fttvkt d'EQnigne ; il te comm^dA 
f vac f éputattoi) tltns lô Milanais ^ & (ut U* 
iccndé en 16^7. Avfcycr de Luoerne eh 184$^ 
Chef de rumbatfidc envoyée à Turin êtt 
t6^i^ pour jurer raiiiance avec le duc dK 
Savoyo i il ûgnzlti fur - tout & prudence & 
ifa profonde làgeâe dans les guerres inteftines 
tle la SuîflVv Si fon gr«ind âgé né lui permit 
pas alors de fè mettre à la tète de Tes corn- 
j^triotes ^ ils tirèrent du moins un grand 
fecours de festnnfeik. En iSf7 il fit bàti^ 
à fès fraix Th^ltal de Ste. Croix ^ & en te* 
tournant de la diettè helvétique en 1664, il 
tomba maUdéà Murl> & mourût dans cettô 
ikbbaye :)e ïù .Déttm\xtti664,y âgé àt 94 
lans^ après »vw été tvendtut ^i ans à U 
tète de;la^épuUiquè9 qui le riseretta beiau* 
Mup^ Il avoitfiifliCfas aux Oiettes lielvéti«}uei 
de fiSi^i 6i,Z^ 6zk i €iXi ^H^^^S ^ ^4^^ 
64^^ iî44^ &^6, 648, 5îa,tfç24 «H» 
6^6 i 6s %^ SSOi 6iSti 394. Il neparoitpaa 
qu'il ait été iùarié* 

; i^fWtfx de FiekinfièU , Chevalier de Mat^ 
ihê ^ grand Bailli d'Allemagne i m\\xvL eti 
1580 de Jieaf de iPlthenfl^m 11 fut 4reçii 
Chevalier de Matthé en li^od} fit quatre ans 
de caravanne ^ & fîit admis aux vdsux en 
t6o% i Commandeur de Hafl^lt ^ Brudilàt 
& l9^eifi[^mt!)ourg en i52S f Bailli conventuel 
& OBtfi&tilcrde Tordie en itf}f -^ Grauda 
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ftient ié tko» > gmnd Bailli ^^Att«htdgft«/ 
& premier piiiçr 4e fa langue en 1640 « U 
ttiouruc en i $4:^ » âgé de foixante . tinq ans. 
Il avoit auflî po^édé les commatideries dé 
Hohenrein & Reydc n. Le chevalier de Fl6. 
kenftein , un de$ premiers Suiâes ^ qui fut 
reçu dans l'Ordre en faifànt fcs preuves v eft 
auffî un de ceux qui lui a fait le plus d'hoir 
neun U Ce trouva dans plufieurs combats 
pOntre les jnf^dèlès ^ fut charge de quelques 
commandemens diftiilgués i & mérita pat 
fa conduite les regrets de tdus fes confrères ^ 
qui hoAorèretit (on tomheau de leurs larmes^ 
NicùJas de Flekenjhin , Chevalier * Gapi* 
tainecolonel de la Garde - fuiflb du SouveraitI 
Pontife ) un des fils de 6â//, %t^ du nom» 
Seigneur de ^artenfée > & de Dorothée Hol. 
dermeyerdeBeynvreil) Isiitlra aufervicedii 
Pape en M 82 comme Enfeigne de fa garde t 
l^ictHen^nt en 1^93 » Capitaineiolonel ett 
1^29^ il eut beaucoup d^ crédit à la couif 
de RcMne > k ne l'employa que pour te bien 
de fa patrie y c'eft à lui quâ les BénédidinS 
fuiiTes font en partie redevable^ de leut 
exeoiption* Il moUrut {ans avoir été marié 

Jojfs 4t fkhnftei» , Chevalièri Capitaine* 
colonel de la Garde . fuifle de Rome j Avoye* 
de Luaeroe, frère 4u précédant* naquit en 
t f s8i Enfeigne des Cent - foilTea en 1 6 f 6 1 
Veuceivuttea i^jl^> Caj^îi^iûe i la motf 
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àt ton frère èti itf^o, il fut ta itïlme kMéé 
!b1u Avpyer de Lucetrte : ït Pàpè lui coiifcîrvà 
néanmoins fft èottipâghié , & lui ptxthit tii 
même tempi de vâtiquer ûùx bccupàtibné 
de foh eniplbi , ftns être ^Bligë d*y réiidni 
ter; Il s'en détwit eti 1643; fe fendit è 
Rome, dû il reprit le cômmkndëmèhè de Ci 
trouppei & y mbumt le M Juin 16^2- Il 
îi*eut qu'un fils de foh mariage avec EHfEi 
teth Ktindig de Hôydegg^ & Cécile êa 
Sonnenberg< 

. Jojfe, karon de FleÂeHjieiH i Cdlbriel ail 
îèrvice de la maifon d'AùtH6hè> étbit fiU 
fliné (ic^Jofâ Walihev ^ Lieiitenàtit àii ftirvice 
de Suéde , & petit ^ fils du précédente II entra 
en 1 664 Cdm'me Major au feèvice d'Efpaghe > 
régiment de Clôbsl : Lièutehantfcoloïièl qùét 
que temps après , il fut placé dàiië lé petit 
Coiifeilà LiJCerne en 1667 , obtint là hiême 
iinriée le bailltage â'Emlibtich, & eii lB^^ 
eelui de WllHfeu i &"entrai eh t«94au fér^ 
tice de Temperçur Lèopôld eônbme Cé^foriel 
d'un fégimcift d'infanterie. Ce Prirtéle p6u^ 
lui téttiotgnér Combien il étùit cdntehtdé 
fes fer^iceéi le erla Barort d'Empire lui & 
les Gens à perpétuité. Enfin retiré à Lucernéi 
il fut fait en 1703 Ueutenârtt^A^dytfri & 
mourtit en 1760. 

, Jean . Louis ^hàirbh Je Vlekenfièin i CHcv^* 
lier, Colonel m fervice du duc de Sravoyc é 
&s4u j^récédent , pafiSaf fa jeuMflb daflis 1^ 
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ferVicé, & Te fit beaucoup àt tieputatlott' 
dans les fiéges & batailles, auxquelles tf 
fe trouva» En ïyoiS il entta ali fervicô du dii(5 
de Savoyc comme Colonel d'un régimefnf 
d'infanterie , eut une place dans le petit- 
Confeii à Lucerne en 1707 , & fut tué à 
la bataille de Vîlmerguen en 1712, en 
combattant vaillamment à la tête d'un c'drpi* 
de 40a hommes^ Il laiâà deux fils» 



LE Fort; 



F 



^ RANçôis LÉ FoRt, Chévalief , Geiiéi 
rai - Feldmaréchal i grand AbiraU piremiei?^ 
Miniftre de Pierre le Grand * Czar dé toutes 
les Ruflîes, naquit eh 1655 à Genève dé 
Aniy Lt Fort , Magiftrat très - diftihgué , illu- 
ftre par fa noblfeife, confirmée en 1698' p^^' 
l'empereur Léopold^ par fes dighitéis, par 
fa valeur , & encote plus par fon favoir &' 
la prudence confomméc, qui le rendit cbfer- 
au Monarque le plus difficile à captivei^* 
qui fut jaitais j à caufe de fort naturel colère^ 
qui le portoit aux excèis les plus honteux; 
Ce grand homme commença parfervir queU 
ques années dans les Gardes fuiffes en Fran- 
ce ', il fit deux campagnes, celles de 1^7** 
& 1673 avec diftiriélioil , & quitta Icfervicd 
tni^74i enfuitc d'une affaire d'hénncun 

R ^ 
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Le fervice d'Hollande, qui fut toujours & eft 
encore une pépinière d'cxcellens Officiers , 
eut des attraits pour lui : il prit parti dans 
le régiment de Courlande, fut blefle dan- 
gereufement au fiège de Grave , s'inftruifit 
autant que fes occupations le lui permirent, 
de tout ce qui regardoit le fervice de la 
marine, l'exercice & les évolutions militaires* 
& partit en 1679 avec deux de fes amis 
pour la ÈLuflîe , dont le Souverain cherchoit 
avec empreifement des Officiers allemands 
pour difcipliner fes trouppes, qui jufqu'a- 
lors n'avoient prefqu'aucune teinture de 
fejvice* Il fut bien requ, & un écrivain, 
qui rapporte certaine avanture, qui doit lui 
être arrivée à Archangel , fe trompe à mon 
avis , puifquHl eft fur d'après des Auteurs 
dignes de foi , & en même de s'inltrui- 
re exadement des plus petites circon- 
ftances , que Le Fort n'arriva en Ruffie 
qu'au commencement dç 1679, ou à la fin 
de 1678 9 qu'il ne put être préfenté en 1 677 
à Pierre le Grand , qui n'avoit alors que 
cinq ans, étant né le 9 ou le 1 r Juin 1672; 
qu'il n'eut point d'abord une compagnie , 
puîfque à fon entrée il ne fit pas même les 
fondions d'Officier, & ne tira quélademie- 
paye^ On va voir à quelle occafion ilfe fit 
connoitre de Pierre le grand , après avoif 
remarqué, qu'il s'appliqua dans cet inter- 
valle à la langue rulle, &7 fit de grands 
progrès* 
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Le traîtfe CôUvansld ayant au mois de 
Novembre i6. . payé de là tète les trou- 
bles qu'il avoit excite à là mort de F^edor; 
Alexïovit2, lesStrelitz, milice turbulente 
dont il étoit 1^ chefs fê mutirtèrerit & àccoui 
rurent au Kremlin pour venger fa ' morti 
les allemarids, dont le nombre âùgrnehtoit 
chaque jour, furent appelles au fecours de» 
jeunes C5:ars & de h prîncefle Sophie: 
outrés des maûvîiis traitement, qu'ils avoient 
éprouvés fouvent de la part des Strelitz, ils 
fe portèrent avec une ardeur îri croyable à 
tout ce qu'on leur ordonna : Le Fort fé 
diftingua fitr tous leis auttes, & eut le bon* 
heur de fe faire remarquer par le Czar 
Pierre, qui ayant appris fon nom, fa qua- 
lité ^ fa patrie, & expérimenté qu'il poffe- 
d'oit à fond la langufe rufliènné; lui fit faire 
l'exercice à la holïàndoife ^ & daigna l'àttâ- 
dier à fe ptrfonrié par un eniploi forfe 
honorable ^ dfiii ; dtfoit - il , de pouvoir 
apprendre àe lui rexercicè. Il fit plus : il 
lui donna toute fa confiance , de fîlqdn que 
Le'' Fort devint par fonadrefle , fa douceur i 
fa politeife ce que Léon Kirilowîtz étoic 
devenu par fott j\mbitiôn & fes intrigues: 
il n'avoit que trente-fijc ails, & il avoitdéjà 
autant d'afcendànt fur fort maitre, que fort 
jpremier Miniftre ^ que je viens de nommer; 
Un jour, que ce nouveau favori ofà re- 
lûonjcrer à ee Prince violent tous les défauts 

R » 
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^u gouvernement de fes Etats aveda plu* 
grande franchife, il en requt cette réponle » 
oui fera connoitre ^ qu'il fut pn bonne partie 
l;auteur de tout ce que Pierre entreprit pout 
le bien de fon empire : ^y Je conviens de la 
j3 vérité de tout ce que tu viens de me dire j- 
^ non feulement j'enverrai de mes fujets 
^ dans les cours de l'Europe , mais j'y vo-> 
5> yagerai moi - même 5 ei\ attendant je fou* 
53 haiterois que tu formaffes une compagnie 
5j de foldats fur k pied destrouppeis ,dont. 
j3 tu m'as parlé , pour voir fi mes Mofco* 
^3 vitesy preadroiit.gout^ & afin de com- 
33 mencer dès - à - préfent une efpèce d'école , 
^ militaire. Quant à la fubordination & à 
33 l'émulation non •feulement j'y porterai 
33 mes fujets par mes règlemens / & mcâ 
53 ordonnances^ mais j'y joindrai auffi mon. 
3, exemple ) qui aura peut-être plus de force* 
Le Fort choifit. cinquante. hommes^ parmi, 
les. étrangers , y ajoute quelque3 ^elitz» 
leur donne une uniforme allemande* leur 
apprend l'exercice , & marche un jour à leut 
tète tambour battant vers le Palais : Pierre 
fe met à la fenêtre au bruit de l'inftrument 
militaire » accourt cnfuite vers la trouppe ^ 
loue fon Capitaine , & lui dit : ,5 je veux * 
^ auffi fervir dans ta compagnie ^ & je te 
53 prie de m'y recevoir tambour^ Quelques 
jours après il fefait nommer Sergent, faic 
ajugmenter la compagnie j en telleforte^ (|u'il : 



\ 
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'en réfulta un régiment de plufieurs bâtait- 
Ions , qui fut la première trouppe réglée dît 
ce vafte empire. Non content de l'en avoir 
établi chef & Colonel, il lui fit bâtir un Pa- 
lais à MoTcou, au<|uel il donna le nom 
A^Hbtd de Le Fort. Enfuitle jufqu'en 1^9 y 
il s'appliqua par fes confeils à former des 
régimeiis allemands , pafla par le^ divers grît- 
des de (lieutenant , Capitaine , Lieutenant- 
colonel X & avant de faire le fiége d'Afoph , 
il releva au grade de LiçutenantgénéraU 
réfolu de fervir fous lui en fa qualité de 
Colonel^ 

A rapproche d'Afoph, I^ For/ comman- 
da une colonne, avec laquelle il ouvrit la 
tranchée à la droite : quelque valeur qu'il 
figrtalat à cette occafion , il fallut lever te 
fiége & retourner à Mofcou* Au commeh-^ 
cément de l'année fuivante 16^6 ^ Pierre,, 
qui avoit faitoonftruire une efpéce de flotte 
fou&la dircdion De Le FoYt^ qu'il avoit 
nommé Grand- Amiral de Ruflîe, forma le 
deflein d'afliéger une féconde fois Afoph : 
il monta un vaiffeau du fécond ordre , tandis, 
que TAmiral montoit le plus grand. L'en- 
•trcprife eut tm heureux fgccès^ Afoph ca* 
pitula, & Le Fort eut la gloire d'avoîi* 
contribué en grande partie à cette prife»^ 
Un triomphe ordonné par le Czar fuivit 
ije près le retour de l'armée à Molcou: Ifr 
^^a.d> Amiral y joua un perlbnnage très> 
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éiftmgué : traîné dans un carofle du Czae^ 
tout dore , à la tète de 3000 matelots » Oifi* 
ciers & foidats de marine » il eatra le 30 
Septembre dans la Ville j des Mufiçiens 
chantèrent fes louanges, fes fuccésj fa bra- 
vo vire* premier Minirtre en 169:/ , il eut 
l'honneur d'être le chef de la &meu£è Am- 
li^aâlide 5 qui parcourut la pluspart des coure 
du Nord & d'Allemagne y tout fç fit fous ion 
nom, 6ç il en remporta h gloire d'avoir 
procuré à fon maître les occafions les plus 
favorables d'acquérir les çonnçiflances dans 
toutes les parties du Gouvernemçnt & de 
1,'art militairew • 

Ayant fçjo^rne quelque temps à Vienne > 
il apprit, que la Ruille étoit de nouveau 
çroublée* Pierre inquiet des fuccès de fes 
Généraux , dit à fon Miniftre : ,> François 
„ Jacobwitz ( c'étoit fon nom ruflîen ) ap- 
55 prens naoi le moyen de me rendre bientôt 
„ à Mofçou, pour châtier l'infolence de mes 
1, Strclitz : je te jure qu'auc,un ne fera inv 
„ puni. „ Celui-ci lui canfciila de courir 
ia poftc i & partit avec lui* Ils arrivèrent à 
Mofcou le 4 Sçpterabrç 1^9,8 * auflîtOt les 
j)rifons furent remphes , les rebelles applw 
qués à U tortu];c „ leu^ procès in.ftruit ; 
Sophie, cette princeife remuante, futmèmp 
menacée de la mort* " Elle a confpiré, contre 
j,, ma vie (difoit le Czar) qu'elle n'avoir 
a, cas encore quatorze ans^ 5,^ ^^'impoiryt 
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,5'('réptîqiK>ît Le Fort j votre Ma jette ne âok 
„ point la faire mourir , à moins. Sire, que 
„ votre vengeance ne vous foit plus chère 
„ que votre gloire : c'eft afFaire aux Turcs 
„ à tremper leurs mains dans le ftng de 
„ leurs frères j mais un Prince chrétien doit 
„ avoir d^autres fentimcns. „ Ce dilcours 
eut fon effet , & le Monarque pardonna à 
fa fœur* 

Un des complices eut Paudace de dire 
dans les tourmens , que le général Le Fort 
étoit Tauteur de la confpiration : mais le 
Czar, voyant que ce n'étoic que par rage, 
le fit rouer. 11 voulut engager ce grand 
homme à faire à fon exemple le métier de 
Bourreau : il fut refufé , & ne s'en oifcnfe 
pas : au contraire , il re^ut avec modération 
fes avertiffemens fur fa trop grande cruauté. 
Dans une autre occafîon il faifoit mine dfe 
vouloir tuer de fa- propre main le général 
Schein: La Fort s'y oppofe, & lui faifit la 
main : Pierre, irrité audermer point, porta 
à ce fage Miniltre un coup de ftbre , dont 
il le bleffa , & finit enfin par écouter lei 
rehiontrances que celui- ci lui fît fur cette 
avanture, & pardonna à Schein. On pour- 
roit rapporter d'autres anecdotes , où Picrrev 
né brutal , colère, adonne à l'ivrognerie; 
enclin à te cruauté , vices qu^un défeut d'é- 
ducation lui empêcha de quitter entières 
aK^ut> faula aux pieds celui à qui il devoir 
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i^mt^pBttie de £es iucoès, & lui At^ enfutte 
,4e5 excufes , répétant ces paroles dignes 
d'iii) héros : Je réforme mes fujetSy .^7> m^ 
^Ufis me réformer moi - mêmç. 

Eiifin Le Fort meurt à Mofcou à çMijqt 
heures du matin le 5 Mars 1699 , après une 
B^èvre chaude , dont il ne fut malade que^ 
fep^t jours. Pierre apprend cet accident pai? 
un Courier dépêche à Voxonitze , où il fo 
tjco.uyoit ; il pleur e , il gémit, & s^écrie : ah f' 
jfjfieris le meilleur Je mfis amis -, & cela dans, 
ipt terftps qjifavjoifleplus befoin de lui! liejt 
mort eefervîtéir fidèle y i qui me^ confexai-^. 
je préfentement ! Il vient àMofcpu j, ordonne 
une pom^e funèbre des. plusWagnifique^i 
y pçroit iui-mên\e en deuil & la pique à \2k 
jPiain y on porte le cadavre à PEglije réfor- 
mée, où Mr. Stujaipli prononça une oraifon 
j^nèbre, Su; le Cj&ar % fondant eu larmes 
.ordonne qu'on découvre le cercueil , pour 
donner le derijier baiièr à fbn fevori* De 
retour au palai%, il reniarque que les Boyards 
feignoient feulement de regretter Mr^ Le 
Fort : il les apoftrppha avec deç yeux étin- 
.çela^is : " Vous '§tes impatiens. ( dit -il ) 
„ d'aller che^- vous, vous réjouir delà mort 
,, de F Amiral : vous craignez d'aflîfter à ce 
\i feftin lugubre 5 parce xjue vous appréhcu^ 
,, dea: que Tair de trifteife que vous avcat 
^ été obligés de feincke , ne vous abandonue,. 
,v. &.^ue yotreJKpdç n'éçlAte çn£u, & nç yQîiS> 
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i, twhîfli en ma préfence* MiféraMcs f vow 
„ triomphez comme fî vous aviez remporté 
M une grande viâoire , par la more d'un 
„ homme qui m'étoit lî chert& qui*me fer- 
j3 voie avec tant dç fidélité. „ 

J^ajouterai à la louante du général 
Le Fort , qu'on trouvera peu ti^hommes , 
parvenus à un aulfi haut degré de favçur , 
qui ait porté fi loin le délîntéreffement. L^ 
Czar qui Tavoit entretenu pendant fa vie » 
paya les fraix de fon enterrement. Son fils 
qui étoit alors à Genève , eut pour tout hé- 
ritage la gloire d'être né d'un Père , Thon- 
^* neur de fa patrie & de fon nom. Mr. Le 
99 Fort mourut G pauv re , dit un auteur 
j, que l'ai cité lôuvent , que fon neyeu n'a- 
î, voit pas même trouvé de quoi fe faire un 
), habit de deuil, comme çdui- ci enaflura 
,^ le prince Gallizin j de (brte qu'il n'excita 
Xi point Penvie de la nati£ncontr€^uiJ^ni 
a, contre fesjhéririer^ 11 eut un fils unique 
d'une t)am?lcatïïoïïq ue qu'il avoit époufée 
à Mofcou. Né. en i683 > Henri (c'étoit le ^ 
nom de ce fils) fut envoyé à Genève en 169^ ' 
pour y être élevé : il apprit la mort de fou 
illuftre père par une lettre du Cssar même ; 
vint à Mofcou en 1701 5 fut feit Capitaine 
liux Gardes , & mourut en 1703 à l'âge de 
20 ans* 

Pie}Te Le Fort , Seigneur de Mollenha- 
ge^ ^ Myrea ,. Chevalier , Lieutenantgé^ 
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nerat , Vice • Préfident du Confcil de guerre, 
Vicerai d'Aftracan , au fèrvice de Ruflîe , 
naquit en Mars i^75d'Amy Le Fort, Che- 
valier , Sindi^ âé Genève» Attiré au fervice 
du Czar Piçrre le Grand , par fon oncle Ta- 
xnitdl François , il entra en 1694 dans le 
régiment des Gardes, oii iJ paffa fueceffive- 
ment par divers grades , "^ fe fit beaucoup 
de réputation dans les premières campagnes 
contre les Suédois & les Polonais, Il obtint 
dans la fuite un des premiers régimens de 
l'Empire, fut feit V^ice - Préfident du Confeil 
de guerre» Lieutenant ^général , Viee-roi 
d'Altracan , récompeufe brillante , & digne 
du grandMonarque qui la donnoit au neveu 
de celui qu'il avoit tant aimé , récompenfe , 
dis . je , proportionnée ert <juelque façon, à 
fes fervices , & à la bravoure qu'il fignala 
dans plus de (quarante fiéges & batailles, ea 
Suéde , Pologne , Turquie & Perfe > parti- 
culièrement au combat de Lefno en 1708 > 
où foii régiment fut fort maltraité^ Il d^ 
Mianda fon congé una couple d'années ^près 
Ja mort du Czar Pierre , fon Protedeur , & 
iè retira dans le Mecklenburg , oà il acheta 
des terres, & y mourut le i g- Mai^ I7i4* 
Il laiifa deux fils de fes deux époufes N. de 
Weyden , mariée en 171 3., fille- du générai 
de ce noms N. deBoetner, mariée en I7i7f 
demoifeHç d^ h première, noblelïe du Mcok-r 
¥i?)^urg*. 
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KAN Baftiste Franchïni, Coloiiet , 
Chef des Pandoures au fcrvice de la Reine 
d'Hongrie, Marie -Tbérèfe, ^s d*im mar- 
chand, originarede Mendris ? établi à Lu- 
gano , fut envoyé dans la jeunefle à Strat 
bourg , où fon père avoit des correfpondan- 
ces; mais foit par caprice , foit par quel- 
qu'autre morif , il prit parti comme fimplc^ 
foldac dans un régiment d'Hulards franqois 
vers l'année 1734 : s'étanC diftingué dans 
une efcarmoucbe avec, les Autrichiens , & 
ayant fauve fon Capitaine, qui alloit être 
enveloppé , il obtint \xn brevet d'Officier. 
Dans une rencontre , il fit prifonnier un 
Capitaine ennemi, qui fut mis Ibus Çà garde-; 
il fe laiûa féduife par les promeflès de cet 
Officier, & lui ayant procuré l'occafion 
d'échapper, il le fuivit, fut fait Officier dt 
{^3, compagnie* Au commencement de la 
guerre de 1741 il paiïk dans le corps d'ar- 
tillerie avec brevet de Capitaine 5 fe fignala 
en 174J à la bataille de Campo-Santo, & 
fut choifi en 1744 pour fervir d'Aide- de - 
camp au prince Charles de Lorraine avec 
jfang de lieutenantColonel : il fuivit ce Prince 
çnBQhême.: au mois d'Oâqbre il fut change 
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^c s'emparer d'un magaziii pruflîcn à Par- 
dubiz; mais fonçoup lui manqua %& il fut 
obligé de fe retirer avec perte* Il fut un 
peu plus heureux en Septembre 1745: 
$'étant fort bien conduit à la bataille de 
Fridberg, il fe mit en embiifcadé pour en- 
lever le marquis de Valori » Amb^ffadcur de 
France à Berlin: ce Seigneur :eut le bonhcttr 
.de fe tirer d'affaire, .r^ais foiv Secrétaire, 
& un butin a^e? confîdérable tomba entre 
les mains de Franchini, qui à ^a fin delà 
même çampagnq, accompagna les Pruffiens 
lors de leur fortie de la haute Siléfie , tomba 
fur leiirs équipages, s'empara de quelques 
places & y tint ferme , juîqu'à ce que l'ap- 
proche de toute l'aroîée prufficnne les lui 
fit abandonner au mois de Décembre 1 746*. 
Il fut envoyé dalis les Pays ^^ bas, & obtint 
en Juin le commandement des Pandojures 
avec rang & brevet de Colonel. Il eut fou-» 
vent à faire avec les Franqois, qui le batti. 
rent entre Tirlemont & Louvaiai il les défit 
à fon tour près de Brecht* Ei^n en 1747 
il fit la campagne d'Italie : employé au fiége 
de Gènes il çhaflîi lès ennemis des poftips.. 
avancés , & fut chargé d'aller ranger à leur 
devoir les habitans de Seftrî &, Voltri, qui 
s'étoient révoltés } ces pauvres gens trem- 
:l)lèrent à fon arrivée : les ennemis n'osèrent 
venir à leur fecours , & ils furent punis feu- 
^ei;ncnt ave;ç troc de févérité ;il voijloijc oiQpjfe 
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Ut dhafler dé leurs habitations , lor(c)u^att 
boulet de canon parti du baftion appelle 
Belvédère, l'atteignit le 14 Mai au côté' 
droit II mourut de (k bleflure fept quarts - 
d'heure après. Il auroit été digne des plus 
grands éloges , fî dans certaines rencontres * 
fur- tout vis -a -vis des efpions,il n'avoifi 
pas ufé d'une fevérité qui fe reflentoit 
beaucoup de la cruauté^ 



FREVLER. 



O-i 



^AlBPAR Freûler , Chevâlietdel^ordré 
de St. Michel , Colonel des Gardes fuifles 
en France, étoitfils de Chrifiophle , Capitaind 
aux Gardes^ & d'ifcie D>}^^ de la famille du fa- 
meux Gallati* premier Colonel de ce régi- 
njent La famille de Freuler eft fort ancienne 
dans le Canton de Glaris : elle pofleda à la 
fin du quinzième fiécle le château de Beren- 
burg dans les Grifons , vint cnfuite dans 
le canton de Schweiz , où elle a encore les 
droits de bourgeoiOe , & fix^i enfin fon fê* 
jojar dans Naefels vers le milieu du feizièmô' 
fiécle. GaCpar entr?i nu fetvice de France eA 
I613 dans le régiment de Gallati: Lieute- 
nant de la colonelle desGardesen i6i6i 
Capitaine de cette compagnie en Juin ï6i$^i 
il fe. trouva le 7 d'Août i6zo au combat. 
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Au Pont-xle-Cé, au fiégé cfe Saumuf ed 
1^21 , de St. Jean d'Angély ^ ClcraCi Mont- 
auban la même année, à l'exîpédition dé 
risle de Ré, aux fiégcs de Royan i, Negre^ 
pelifle, St Àntoniu & autres en 1^2?, là 
Rochelle en i62Ss Suze^ Privas en 1629^ 
Montméiian en 1638 , & fut nommé Colo- 
nel du régiment le iç Juillet 163 î. Le 
Roi confidérant lès bons , agréables & no-» 
tables fervicesj qUe depuis vingc- quatre - 
uns en qa il lui avoit faits , & qu'il donti- 
huoit encore^ s'étant trouvé en toUs voyages 
& rencontres de guerre j qui avoicnt été 
fiiits depuis fon avènement à la couroûhc^ 
naèmement en dix- huit fiéges de places j 
hafardant & employant fa Vie en tous lieuxj 
où il avoit reconnu le Requérir le bien de 
fon fervice ^ de forte qu'il l'éftimoit digne 
de grandes louanges & recommandations , 
& d'être élevé & déeoré de titres , gtades j 
honneurs & prééminences eonvenables à 
une perfbnne douée de telles & fi louables 
qualité^ , & qui puiflTent à l'avenir rendre 
perpétuel témoignage de fes Vertus , vaiU 
lance & mérite , le Roi , dis -je lui accorda 
des lettres de noblefle en Mai 1^37 , dont 
je viens de rapporter les expreffiôtis glo- 
rieufes. Depuis il fut encore en 1^41 att 
fiègc d'Aire ^ en 1644 à celui de Grâvelines ^ 
en 1648 aux barricades de Paris, dans l'ar- 
mée d'Hîircourt en Picardie tn 1649 , &- 
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motiru* à Paris ien i6ç r ^ d^une bleflbre ré^ 
. çuô dans cette ville* 

Jojfe" FriJolin Frtukr > Chevalier de Tor^ 
dre de Sté Michel , Brigadier au fervice de 
Naples ) Capitaine aux Gardes fuiffes , fé- 
cond fils de Gafpar-Jofeph , Chevalier » 
Capitaine en France & Landammann , na- 
quit en 1704* Il entra au fervice d'Efpagnô 
en 1722 comme Enfeigne dans le régimenc 
de Niderœft : Souslieutenant en 1724 , Lieu« 
tenant en 1726, Capitaine dans Besler en 
1728» il fut en 1733 traniporté en Italie 
avec ce régiment 5 & leva en 1734 une com* 
pagnie pour le régiment Antoine Tfchudi « 
créé régiment des Gardes fuifles le 6 No- 
vembre de cette année : s'étant conduit avec 
une bravoure fingulière pendant la guerre 
d'Italie ^ & fur - tout à la furprife de Véletri ^ 
il fut créé Brigadier le 28 Mai 1744 5 quitta 
le fervice en 1747* en fe refervant fa com* 
pagnie i & devint en 1748 Banneret du can* 
ton de Glaris. Il a été depuis 1770 jufqu'crt 
1772 Baillif de Mendris* 

FRET. 

t^EAN . Rodolphe Frëy , Brigadier au 
fervice de France, & Lieutenantcolonel du 
régiment aujourdhui Boccard , étoit origi^ 
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ntire clè Bile* Son père , Jean^koîJoïphii 
iqui a voit été plufieurs années Capitaine dan^ 
un régiment dlerinand , s'étoit marié à Vitry^ 
le - Frantjois à demoifelle Louife Garnier de 
!a Coude , d'une bonne famille de robbe dé 
kdite ville, & avoit eu Jeun- Rodolphe^ 
dont il eft ici queftion , Ifaac , & Jeén-Ulrid 
Ifaac mounà Capitaine - Lieutenant "dand 
Greder , & fon fils Màximilien vient de mou- 
rir , Major dans Boccard , au' bout de cim 
quante - cinq ans de fervice ^ avec la repu-* 
tation d'un très- bon militaire j Jean- Ulrici 
ftutre frère du Brigadier , ne fe retira qu'au 
bout de cinquante. fix ans de fervice d'Offii 
cier , pendant lefqûels il ne fut que huit 
inois abfent du régiment j exemple unique 
peut-être dans le militaire dé France. Là 
famille Frey eft très *- ancienne à Baie > & y 
tient depuis plufieuts fiécles un rang diftih* 
gué. Un Frey , qui fe trouVoit Confeillcf , 
du tehips dé la réforhiàtîon « fit fi bien , que 
rUniverfité j que l'on vouloit dans la pire^ 
tniêre efFervfefcencé des efprits j expulfef 
avec TEvêque & le Chapitre, fut maim 
tenue , & il en fut le premier Scholarque i 
c'eft de lui qiie defcendeilt tous les indivi* 
dus adluels de la famille î car il y en a une 
Rutire, beaucoup plus nouvelle , qui n'a rieri 
de commun aVec elle que le nom** Il n'eft 
guère de maifon en Sulffe , qui ait fourni 
plus de bons & anciens militaires à la Francci 

Dé« 
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îits vnd^ÏÏ^ titres de famille atteibnt ; 4^^ 
y eut de$Fre y qui levèrent des compaguies 
ïpusHeiirillI & Henri IV^ Un onde Va U 
mode de Bretagne » du Brigadier fut tué 9M 
fiége de Namur , repouifant une fortiô : U 
s'étoit fait çonnoitre i Louis XIV par fà bra- 
voure & fa belle figure. Auflî fut • il regrèti 
par oe grand Prince > qui répéta plufieurs 
fois : J'ai donc perdu mon beau Snijfe. 

Jean;^ Rodolphe naquit en 1664. : il entra 
au fervipe comme Cadet le 10 Mats 168O 
dans le régiment de Stuppa ^ aujourd'hui 
Eoccard : Ènfeigne le 9 Mars i5g5 > Sous» 
lieutenant le î6 Mars 16^^ » Lieutenant le ^ 
î Janvier ï688 * Capitaine- Lieutenant le 
17 Août 1591 i il obtint le 15 Janvier 1701 
une moitié de la compagnie eoloneile de 
Pierre Stuppa au régiment de Brendlé , & 
«n Î7J3 la demie compagnie de Chriftopble 
Burkard, de Bâle, quiavoit quitté le fervice^ 
tl fut long - temps Capitaine de Grenadiers 
^ Commandant de bataillon , eut la cpm* 
miffionde Lieutenantcobnel le î Juin I72i> 
continua de commander le fécond bataillon 5 
fut fait Licutenantcolonei en pifîd le 29 Août 
'734 > gratifié du brevet de Colonel le 17. 
Avril 173 c , & fie retira en Avril 1738 i aveo 
le grade de Brigadier & en confervant fa 
compagnie* Il mourut en 17^3* Il s^étoiç 
trouvé au combat de Valcour , où il fut griè. 
yemeiu bleij^d^mi coup de feu» qui lui tra* 

S 
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irerfa le gertou , à la bataille de Fleurus j i 
ocUc de Stcinkerke, deNerwinde , au com- 
bat d'Ekcrcn , à la bataille de Fridlînguen ^ 
où il fer voit d'Aide- de - camp au maréchal 
de Villars , qui la gagna t, & auquel il étoil 
allé ofirir fes fervices^ parce qu'étant alors 
Capitaine alternatif , il ne fervoit pas au ré- 
giment; à la bataille de Malplaquet » où il 
fit l'arrière- garde de toute l'armée , à la tète 
des Grenadiers de la brigade » & eut fon 
habit percé de 17 baies , dont aucune ne le 
bleâa, ayant paiTé fous le feu d'une redoute 
des Franijois 4 dont les ennemis s'étoient 
emparés» Il a fait en outre les (îéges de 
Mons, Namur, Hui> Gharleroi 5 Dixmude 1 
Aneux , Bruxelles , Ath , Douai , Marchi* 
canes ^ Quesnoi » Landau & du fort de Phi-> 
lipsburg i qui fe rendit fous les drapeaux du 
régiment qu'il commandoit, s'eft trouvé au 
combat de Denain , & en quelques autres 
rencontres de moindre importance» 

Jean Rodolphe Frey , fils du Brigadier ^ 
mourut jeune au lètvice , laiflantHin fils, 
q]ui fert depuis quarante -deux ans : il eft 
Capitaine dans Boccard , avec rang de Lieu« 
tenantGolonel , & a lui - même un fils * Offi- 
cier dans fa compagnie, le cinquième ?de 
père en fils , qui fervent en France : il a 
placé outre cela trois neveux , fils de fa fœur , 
dans le même régiment , dont Tainé fut tué 
à l'affaire de Bredlar en 1761 i & les deux 
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tiutres y ftrVent encore. Mn te trigàdîèt 
Frey avoit époufé Marie - Judith Morel i 
d'une famille de tobbe très - diftinguée dé 
Chalonsv 



PROELÎCMi 



\yri 



^uiLLAÙMÉ FRbELtCH i Chevalief ^ 
Colonel au férvibé dé France , Lieutenant 
des Cent - Suifles, Cohfeiller d'Etat à Soleure^ 
naquit à Zurich en 1492* Né de parens, 
fimplcs ouvriers & peu favorifés de la for- 
tune , il pàfla fa jcuneâb dans une boutiqiié 
de Charpentier', à apprendre un métier qui 
lui aîd4t à foulager la vieillefle de fes parens : 
en If 20 i ennuyé de vivre inconnu à touè 
le monde i il prit le parti d'entrét au fervicé 
de France -, où taiit dé fes compatriotes fé 
fendoieht célèbres par leurs belles adiôns : 
dès 102 il obtint Uhe compagnie dans la 
levée accordée au Roi pour réparer les per^ 
tesdelàcailîpagnede iÇ2i> mais il retourna 
en Suiffe après la malheureufe journée de la 
Bîcocque , qUi mit la valeur des Suiflcs dans 
fon plus grand jour* Il eut bientôt uile hou- 
TcHe occafion de fignalér fori courage J lei 
Réformateurs la lui fournirent: ayant porté 
une grande partie desZuriquois à embraflet 
h nouvelle doétrine ^ ils voulurent auffi le 

^ Sa 
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p{f[fua4cr : Frœïich , zélp |CathpU(pic , dé« 
plorant le fprt de fy. pajtrie , airpa fpieux la 
gi^itterj ^1 renonça à fou droit de Bour-, 
geoiûe , à tous les avantages quUl en tirait ^ 
& s'exila lui-même , pour profefler libre- 
ment la foi de fes pères* Depuis ce temps- 
là il fuivit tes armées franqoifes , tantôt 
comme Capitaine dans difïerens régimens 
fuiifes , tantôt comme volontaire , fuppléanç 
ainfi par une longue expérience au défaut 
d'éducatipp : il fe mit et> ét^tde commandée 
en ii[44 ? ^"^^^ \^ jbaroa de f^ohenlax , une 
levée diç Cqoo Suites : à la jb^tailljs de Céri^ 
folles il ^jt jesfonâions de Coloi^el- général 
des treifçp Ef]fejgnps fuiffeç , qm l^ifoienç 
jBlSLtpk 4^ y^ftné^ fr^nçoife ^ Çp. Julien lui 
ayant çé^é cet (lonneifr pe^id^f)!; cette joi^r^ 
née : il jernpl^ Tefpéraiiçe qy'pii avoit coji-. 
çuç 4e Iqn çou|:age } car ^ ou^re qu'il donna 
de trèç-l^ons confçfls rel^ùyem^ent à Tordre 
de f)at9i|le , fi \e$ §uifle^ eijrpnt uije ^onno 
parj: à \à y ivoire , .& rÉinvprsef e^t ces fprn 
mid^bles efc^onf 4p ï-9^?!^^^l}^ ^ d'Al- 
lemands , il fai^t Tattribi^er au Sang froid , 
avec leqiiel ^1 brava les 4?Hg?rs , & ^ la 
fi^oircm^îloii qu'il avoit 4Fa|)li? P?rmi fes 

J^e Çomtç d'Enghieu créa Frqélich Che- 
VfiUqîr fur le champ de bataille } h jBçoi Ten-i 
AQbU( of le i^Qipma Lieutenant des Cent-i 
^^i^Tes idf £i jgarxie i l'ét^ de Sol^ijrçy qi^'ijl 
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avôît avifé de la viâoiré par un éxptè$ v Ife 
gratifia du drqit de bôiirgeàfifié âkriÈ ftf Cfllfli- 
tdle. Telle fut là ferîllantié iéèortipehie âSs 
fcfrvices dé ce gtàrid hômhîé* Apfrèsi là M- 
taille le défaut d'argériÈ èôr*f«îért^nï kM^ 
murrtïUrer les trou^f é§' , il tacha dé les àp. 
paifer i en empldyânt fôs pf d{iteîè dëiiiërs à 
leur éiïttcftièii , lés éhcourégea par foA e«- 
étfiplô à fu^jfjoftet' pâéiertWérti? fés fdtîgucs 
& les ihcèmmodkéè de la âifëtiè 9 & les 
conim^rtdà eûéôtë étiq[uélq[ud's expéditions, 
En If 47 lès SuiflTés M forëWt i-édè\^able$ 
du bon fuocès dé léiit" ànfibàiTâdé Véirs Ftan- 
qôis i, ^i chérifRrit Fràëlièft , 8é lùi'ddtirta 
julqù'à' fa Âort les ptus êVîfrtdle^ rii'ârq'ues 
d^éftîme & dé coiïfiatfcéV Eii ^i^î il fdt de 
nouveau Gdlonel' d'ùri ifégï/ri'eHt fuiflè , det 
tirté àféébiîdei- ràrniééffàViçbife dàhSfé^'ëk- 
péditîért's ett Piémoni :' il' là jt^gnlè daft's cétïe 
province, & «lia à TiMA' jicfùr affW er lèfliic 
deBriflSbdé là difpofiticAt cWr' il fe troiivôït 
ûVéC fes foldîitS ; de tout ï^è^iBêt ijJotA: le 
bien du fervice du ^pi. Ce Générkl Ivà J^é- 
pofidîl dflAs léSf ternies W ^Itis graiétiiux , 
& fit eritteî* lés SUifle's ta g^rrUfôn , éfl ot 
tèrtdhht qù'fl fë ptôfthtiàt Quelque ofccaflcfa 
dé le^ ériiployéi*; t'îiIRtilt dé BùfqUef éii' df- 
fi^ofit tlhc bîfeh piràpTé à fàit*e éd^iiDÎtté lëàr 
côlifftgè; Stiffab titm'nia potircet diliut fts 
FrrfH^ôîs &iés Kalîéfife. Fifoélîch ne Vit pas de 
Wh* oeii^u'ôiî né VoUlàt pis dé lui r il s^én 
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^taigok au Maréchal, & le pria ^ue IWainc 
lût mi . partie entre lui & les François, afijti 
que le cQurpge & la valeur des uns & des 
autresi fût viûblçment reconnue, l^e Maré- 
chal lui lendant lors la main avec un air 
de gaieté , lui répondit: " Je n'tii 
„ jamais douté , Mr^ le Colonel » ni de la 
,, vertu , ni dç TafFec^ion foit de vous ou 
^„ de votrç nation , fur 1^ force de laquelle 
„ cette armée eft demi- appuyée ; mais )e 
\, la voulois referver pour un jo^ur de bataille 
99 ou pour quelqu'autre plus fignalé exploit 
^ quç celui-ci: approchoi^ - nous du foflet, 
.^, & reconnoiflbns, comment nous devons 
„ donner Taffaut , & jjb vous donne/^i Keu 
^ û honarablç que vous densiçurerez con^ 
\i tent >» Ce font les exprefUous du Sr* du 
Villars dans le premier tome de (^ Mémoî^ 
.jfe&, p^ 23(1. Frœlijçh fit les trois campagnqs 
en Piémont y & fut licencié en i^çç* Entre 
];es occluons Qiiil{è diftingua, eft la march^e 
vers Villeneuve , le fîége à% Verc^U , celui 
deCs>fal. 

En 1^5;^ il condui/ît un^e petitç armécr,. 
compolee de fix ra^U^ Suifles & GriTons au 
dac dq Guife , qi4 marqhoit au ijèçours du 
Pape : après quelques Qéges , on rçq^ut la 
liouyelle dç.la bataille de St. Qjiientin , per- 
due par les François le ro Août 15.56.: 
Froçlich ramena fon régiment en France , 
, .^ cojjiyjçit les froAtièrçs de la Ificwdie, Il ftn 
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liceAcîé en i^^9 9 ^ptès avoir donne 4e$ 
liouveUe$ preuves de valeur au fiége de 
Calais en i^iS» & au camp d'Amiens^ en 
]559w De retour à Sbleure , où il avoit été 
adn^is en 1^52 dans le grand Confeil, & 
en i^Sf dans le Sénat, il fut choifi en 1^51 
pour arbitre dans un différent furveno en- 
tre le duQ de Savoye & le canton de Berne; 
£11 Juin 1^62 il leva un régiment de 50cx> 
bommes : o^ette levée &ûe à la foUicitation 
du duc^ de Guiiè > qui avQtt chargé Frœlich 
dès le mois de Février de la négocier en 
SuiiTe, rencontra quelques difficultés parles 
Hitpgues des Réformés : cetilluftre Colonel 
les furmonta » & elle fut accordée le 2 J Maiv 
Il arriva le 2% Juillet dans la Beauce : le 
Roi j la Reine, plufieuics Princes & Seigneurs 
de la cour vinrent à (à rencontre : il les reçut 
à la tète du régiment rangé en bataille , & 
eut Fbonncur de s'entretenir avec fa Ma- 
jefté > qui le combla d'éloges , & le choidt 
pour faire avec une partie du régiment les 
fieges.de Bourges & de Rouen* Pendant ce 
dernier, il (e vit obligé de porter des plaintes 
au Roi , au. nom des compagnies de tcm ré» 
ciment qu'on avoit laides, à Baugenci. f*Sire 
M (dit- il à ce Mpxîarque)^ s'il arrive acct 
u dent aux Suiflea qui font ^1 garnifon à 
99 Baugenci , je: perdrai ma chète patrie & 
M la^.rcputation q^ue j'ai acquife dans tant de 
^ biit^illesi &. 4e cpinbats, x la^iielic mlcSk 
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r,-,iieanmoîns plus précieufe qiJfe te mytun» 
„ de Frarree: fi Dieu me donné le Konhe©r 
^, de raifcmblcr «Km régiment , Ce d^t }e 
,; remercierai Dietr fidèlcrwent , jt ne fépa» 
i, rérâi jamais les SuMTes les uns des autres* ,^ 
Le-Roi acqutèfta à hi den^andedti Golonét» 
& fit retirer les fix comp«ignfeSi ée fiaôgénci. 
Réucn fut pris & pillé le 26 O&àhtt. 
Rien n^eft plus glorieux nu colonel Ftœiich 
que le téntoignage que Michel de Gaftelnau 
iiQifs â lai£fô de hr conduite de fés trouppes. 
à cette accafix>n : IlifiSure que les fèuls SuilTes 
obéirent à l'ardre qui avoît été d^nné de 
rentrer dans le caimp , & d^épargnér cette 
màlheureufe viile. FroèliGh lut tùis en gar* 
ffifon à Paris après eette expédition , & y 
moirrut le 4 Décembre. Il étoit tombé msi- 
lade en ïbrtant d^uu repds que te duc de 
Bouillon a voit ècAmé mx Officiers du régi- 
ment, & on fbupçonna qu^ily àvoitiité en*- 
poifonné. Son convoi fut très -nombreux :: / 
talm les Seigneurs de la cour & leS Offiéterîs; 
|è firont un devoir de l'àccompèfgner , & de 
regrètcr fon fort Ainfi mourut àprèfe qua<. 
rante-deux ans defèrvice le colènél Froe*^ 
Hch , très - eftimable p»r fes qwlicés per- 
fonndles y illuffire par fe bravoure & fc& 
fervices , célèbre par fon attackétftctit à fe 
Religion & aux kitéirè^s de fii pi^trie , géw^ 
tiéreui Protedeor de Tes Sôtdiata , &^com*- 
jawtbJ* aux. plus. gifau4at CapitaiAe& de, foa 
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temps* Les Hiftoricns étrattgers en ont fait 
les plus grands éloges. Davila Tappelle , 
Homme de haute réputation dans fon pays » 
tant pour fe valeur , que pour fon expéri- 
ence aux ârnies» André Thevet dit entr^àù^ 
très chofcs: ,, & à dire vrai, aflez ne fau* 
55 f oit - on admirer la grandeur de courage 
yy de ce Céfàr foleurois , lequel pour le dé- 
55 fîr quMl avoit de donner fecours à àa 
,5 Majefté , ofa traverfer la mèr avec tou- 
35 tes fes vielles compagnies .... pout 
^ venir fe préfentér à la tète de Tennemi 

55 je fcâis bien qu'aucuns ont voulu 

55 communiquer ces titres à tous lesSuifles: 

55 quanta moi je ne my vôudroî» 

55 oppofer, fioferai-je bien affurer, que 
55 la prouefle de Frœlich & fes gens lehr 
55 appropria particulièrement cette qualité 
55 de ftabilité & immobilité. Guillaume 
Tuggiîler , fon neveu , lui fit élever un mau- 
folée à TEglife des Cordelières , oii il eft 
enterré. Il laifla deux fils , qui furent 
tués à la bataille de Die en IÇ7Ç1 étant 
pour lors Capitaines. 



GALLATL ' 



\^j, 



' ASPAR Gallati, Chevalier, Colonel 
desi Gardes. Suifles au fcrvicé dé Fràhcé» 
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fik (!e(7a/])ar,.ChçfdacontiftgentcIuCani- 
ton de Giaris au fervice de François I« , 
xiaquit en 153Ç. La famille de Gallati eft 
très • diftinguée dans le canton de Claris, 
& nos Hiftoriensla comptent entre lesdou- 
zes familles libres & nohles fous la régence 
. de PAbbefle de Sekingcn : elle eft du teftc 
fort recommandable par les Officiers qu'elle 
a donné à la France , & par lès allian* 
ces avec les premières familles du pays. 
Co^fpar entra e.ti 1562 comme Officier dans 
le régiment de Froçlich, & obtint en i%6y 
une compagnie de celles qui furent levées 
cette année pour renforcer le régiment de 
Pfyflfêr, avec lequel ilfervit avecdiftindion 
jufqu'en I i69 , qu'il fut nommé Capitaine 
àtns le, rqgimentdeCléri, & licencié en 
Avril IS7Q^ Capitaine dans Jamman en 
Î57Î». U reconduifit fa compagnie en Suifl^ 
le i^ Novembre de la mèjme année, La 
guerre civile ayant recommencé en 1.57% 
il fut fait Chef & Commandant de quatre 
compagnies., q^ui après avoir rendu, de 
grands fervices au fiége de la Muxre & à 
la foumiffion du Dauphiné, furent encore 
renvoyées en Suifle vers la fin de Tannée 
15 8ç. Henri HI voulant ranger à leur de- 
voir les Huguenots, qui ne ceflbient de 
remuer, demanda du fecoUrs aux Suiffea, 
qui lui accordèrent un fégimentr de mille 
Ikommcs fous la conduite du colonel GaU^ô» 



y Google 



C 28^ > 
Ce corps fut employé avec fuccès en Pro- 
vence & en Dauphiné depuis le i Janvier 
15&Q jufqu^à (a rétbrme à la fin du mois 
de Février iç 87. Je ne dois pas paffer 
fous filence les occafions particulières, dans 
léfquelies Galbti fe fignala : telles font les 
5 fiéges d'Eure, Àlez, TEftic, Chorges. A 
I Fadion de Montier - le - Clerraont : un fbl- 
dat royalifte le bleâa : ce malheureux voulut 
'^: auffitôit paifer du côté des ennemis \ mais 
i^ on lefaifit, & le prefla d'avouer ce qui Ta- 
f voit engagé à commettre cette aélion détet 
% table: il dit y avoir été poufle par un Gc- 
i néral de diftinâioii , jaloux apparemment de 
::; la réputation de Gallati: onnefcut jamais 
[i; au cLiir cequ'ilenétoit* Gallati fut bientA^t 
t guéri, & fe trouva au combat d'Auneau^ 
pendant lequel il requt une bleflTure Ci con< 
' iîdérable> que les Médecins ^éfelpéréreni 
) long-tempsdefa guérifon^ 
i]^ Le Roi content de les fer vices, le créaC he^. 

JV valier eu Avril 158? s & lui accorda des let- 
tres de noblefle* La n>êmeannée GalJati leva 
un régiment de 400a hommes. , traverfa la 
Bourgogne & rendit de bons fervices à h. 
}ournée des barricades >& au voyage de 
Chartres y où le Roi le fit rer»ercier pa^Mr. 
de BeUiévre , ^ ordpuna une gratification 
aux foldats qui avoient été bleffés* On rw 
kiiTa pas dele .noircir lut & les autrea Offi-^ 
ç^crs fuiffes ,. qu'yn,?è}€t fignplé dan^^tatut 
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d'ôccafioris, dé voit mettre hors de toutfon^. 
•çon: on fe fervit pour cela d'une lettre, 
qu'on fuppofa avoir été écrite par Gallati 
& fes Capitaines au ducdeGuife , pourim* 
plorer fbn allîftance & lui offrijf fts fervices : 
cette pièce farcie de fàuflctés & de menfongès 
fut imprimée à Paris & femée dans toute fa 
France* On doit fe figurer quel fut Téton- 
nemeiit & l'indignation desSuiïfes à la ledlur^ 
de cette lettre: ils écrivirent aufïîtôt à k 
Reine -Mère le S Juin, & lui protéftèrent 
que la calomnie contenue dans ta pièce leur 
feiToit plus de peine, quêtes mauvais trai- 
temens qu'ils avoient éprouvés à Paris; 
qu'ils demandoient qu'on s'aflurât de Tlni- 
primeur, qu'on le punît; & fans s'ar- 
rêter à réfuter toutes les irti^ofturés en 
qucftion , ils aflurèrent de nouveau la Reine 
de leur fidélité inviolable ^our le fervice de 
Sa Majefté, Cette Princeflfe , qui n'avoit 
jamais foupçonné quecesatîcti&tiônsfuflrent 
véritables, reçut avec bolité \û lettre dés 
Suiifes, là fit imprimer & répandre datis 
Paris pour détrompet l<e$ hbbitafis* Il eft 
bon de remarquer que le réginïeilt de Gal- 
lati faifoit déjà depuis quelque temps le fer- 
vice d'un régiment des Gardes , quoiqu^il 
n'exiftât point encore de lettréâ - patentes 
d'éredion. 

Henri IV ayant fdccédé à h Gotironiie , 
<e Fdnce fe fit mk devoir d'attacher ks 
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Çuifles à Ë^ p^rfonne, prévoyant quMI cit^ 
auroit beroin poiirfe maintenir furie trônel 
il cpcpf^la le colonel Gallati de careûes, & 
le pria d'engager fon régiment à continuer 
de ietviu hs Colonel » qui avoit beaucoup 
4'afceadant fur fes trouppes » leur fit paâer 
fur 1^ différence de religion , .& les retint au 
ferviçç^ Aprjès avoir lalué le Roi, il fut en- 
voyé en Norniandie : placé le 21 Septembre 
iç89 àla jjataille d'Arqués pour garder Tar-» 
tillerie, il foutint tonte fimpétuoiité dea 
Efp^Çnpls , commandés par le comte d'Eg-» 
niont. Dès que le doi remarqna cela « il 
qccQurut à fon fecours , & lui dit : Mon 
Coi^pire y je v^ns mourir ou acquérir de Pbon-t 
ffeur avec' vous, LesSuiflcs encouragés paD 
ces paroles , çhafsèrent les ennemis, &càn-i 
4ui($ enfnite par Damvilte, leur ColoneU 
général , ils marchèrent au fecours des Fran« 
<;ois , qni çommencoientà plier , & aidèrent 
beauçonpM^s rallier ^ eu un mot ils eureno 
une bonne part à la viâoire. Après la bataille 
les SuiflTes ligueurs foUicitèrenc fous main 
les Royalilles de fe joindre à eux : cette 
proposition fut hautement rejetée , & GaU 
lati touché de conipaflîon envers fes com^ 
patriotes, fit fon poflîble pour engager le 
duc de Mayenne à faire fa paix, en lui 
apportant le$ raifons Les plus çonvaincantea 
qui pouyoient l'y porter: il fuivit cnfuite 
1^ Rp| à l'^t^aque des fkiixbourgs de Paris ^ 
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m fi'égc d'Eftampcs 5, & futlîôchéié à la JâA 
de l'année , à l'eicception de fa compagnie i 
qui continiia à fervir de compagnie des 
Gardes. 

De rerouir ètl Suîfle il s'op^ôfa à la levée 
qu'on accorda au Pape contré la France : il 
fc préfenta aulfi à TAmbaflàdeur de France 
avec les Capitaines de fon régiment ^ pour 
demander Id payeinetat de ce qui leur étoie 
du s il les empêcha néanmoins àt çùnei 
des plaintes aux Cantons^ et qui âuroitpU 
nuire au Roi. Comme il n'a voit point quitté 
lie fervice j le Roi lui écrivit , ainfi qu'à 
Gtifech , & le prefFa de venir lé joindre 4 
en lui exprimant le befpin qu'il àvoit dé luir 
Gallati fe rendit en France , & pxit peu après 
k commandement du régiment de Wichfleri 
fe diftingua en 1^97 au fiége d'Aniiens, & 
fot réformé à la fin de l'année^ Le Roi lui 
conferva fa colonelle , qu'il commanda aved 
diftinâion au fiége deMontrtiélian en 1602* 
Il fut dcftiné à ^conduire en Franco urt régi- 
ment 5 mais la levée n'ayant pas eu liéU , il 
obtint le 9 Juin 1603 la lieuténance des 
Cent-Suiflesi leva en Mars i6o(5 unrégi-i 
ment de 3000 hommes ^ & fut réformé au 
mois de Mai fuivant* En Septembre i6os> 
on le nomma Colonel d'tme levée de 3ood 
hommes : il partit pour la France avec ce .:^ 
corps en Mars 1610, fut de l'expédition dé .; 
Juliers • pendant laquelle U maréchal di È 
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la CWtre Tadmit dans tous fcs Côntcilj , ft 
figtiala au fiége de Juliers , & ayant en fuite 
été envoyé à Lyon , îl fot licencié. Il con^ 
tinua de fervir avec fa compagnie , qui fut 
employée en i6^i i à la réduâion du château 
d'un gentiHlomme uot^pié Vataft ^ qui s'é* 
toit révolté. 

En 1^14 la Reine-Mère Tenvoya en Suiflfe 
pour demander la levée d'uil régiment de 
3000 hommes: les Cantons en l'accordant, 
lui en donnèrent le commandement , & ac- 
ceptèrent , à fil follicitation , Mr. de Baflbm> 
pierre pour Colonel général des Suifles. Il 
fut employé avec fon régiment en Bretagne 
contre le duc de Vendôme , enfuite au fiégô 
de CreiUfur-Oife, & le 19 Janvier î6i6 
il reçut ordre de ramener Tattillerie à Poi- 
tiers. Enfin en Mars de la même année foti 
régiment fut créé régiment dès Gârdes- 
fuifles , & il en fut établi premier Colonel 
propriétaire. Il jouit de ce régiment jufqu'à 
îa morti arrivée à Paris en Juillet 1629 5 
après 69 ans de fervice^ Il n^y a rien à ajoutet 
aux éloges que \font les Hiftoriêrts de Mr* 
'Gallati : les diiférens Généraux ftnnçois , 
qui lui avoient accordé leur confiance , du- 
rent convenir qu'ils lui dévoient une partie 
de leurs fuccès : on le voyoit par- tout où 
il y avoit du danger j il dombattoit en grand 
homme; il aimoit fes foldats , les fecouroit 
dans leurs adveriités » & les calomnies qu'on 
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iijpaodit çonlxe lui , bien loin t|e donner 
atteinte à {on honneur » lui donnèrent même 
vu nouveau luftre» 



ciNcms. 
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^EORGE DJE GiKGiNS, Seîgr^cur de Dû 
vonne, Colonel au fervice de Saxe , Membre 
du Confeil de guerre, fils de Pierre de G\iu 
gins , Capitaine au fervice d'Hollande » na« 
quit en i66s> Sa famille » une des plus an* 
cicnnes du pays de Vaud 5 remonte à Ton* 
?iéme fiécle , où vivait AimoH , Cheyalier^ 
Seigneur de Gingins , dçnt les' defcendans 4 
diftiiijgués par leurs richelTes & leur puit 
fance , conclurent des traités avec un Eve- 
que de Befantjon , un Co'mtie de Savoye , Se 
Reconnurent ce dernier pour leur Souverain 1 
à concjition qu'il les cjéfei^drpit contre leur! 
ennemis* Ils pofledèrent auffi les feigneuries 
,de Gingins, BeJmont, Troches, Divonrie, 
Chatelard, Montreur, la co-feigneufie de 
Vevcy 5 celles d'Arrecl^ies , abergemcnt « 
Laflara, Chevilly, Ferreires, Orny , Ponv 
Djaples 5 Moiry , Eclepens , Villars , Sucery* 
Leurs alliances font forf illuftres J outrp 
.qu'ils en ont des récenjtes avec plufieurs fti- 
milles bernoifes du premier rang , ils comp- 
tent p^jrmi leur? ancêtres les. Jernier^ Joii^- 

villci 
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Vîlïe, Làfl^rrài, laBruer , comtes de Gruyè»^ 
du Gard, Prûroman, Eftavayé. Une fuife dé 
FerVices rendus à différentes tuiflànces' , & 
particulièrement à l'Etat de Berne j leur fit 
obtenir le 8 Février i^zilàbourgcoif^e^li. 
mitée de cette Capitale, George coinmei>ça 
iéii t6y6 à fervir en Hollande j Te trouva 
cettie année au fiége de Maftricht , & y perdit 
fonpère^ quicoinbattoità fescôté^. llpaâT^^ 
fertfuîte au fer vice de Saxe , où ayant dorinç 
des preuves de fa valeur éit qiialité de Co« 
lonel d'un régiment d'infanterie, il fut nom- 
mé Corifeiller intime dé guêtre j & (employé 
darts quelques ambafladeà , & mourut eu 
Odobre 1730. Il étoit d'une branche qui ne 
profita jamais du droit d& bourgfoifiè dé 
Berné; * . 

HÎRjRDÎÉRi 



lÊkkE GiRÀRDiËit ; Brigadier au lèri 
vice de France, Chevalier de Çt. Louis; & 
Lieiltenantcoldnel du régiment de Vigierr 
étoit natif de la vallée de Travers dans la 
fouveraiheté dé Neuehàiel. Il entra au fer- 
Vice comme C^dét e^A^Vril 170? : Enleignc; 
le it? Avril 17 15 , Sou^Heutcnani le 4 M^x^, 
1719 , Lieuténantie w Avril 1720 , J^pM 
taine- Lieutenant le ^rjuilict 172a /il ob- 

T 
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tint lacpmmilliôn de Capitaine pourcom^ 
fiwndef la compagnie de Burkî , le 2b bé- 
ccmbre 1724, en eut une moitié le 9 Dé- 
cembre 1737, fut fait Lieutênantbolônèl du 
tégîment de Vigier le ïp Odobre 1749 , 
^yaht eu la tommiflîon de Lîeùfenantcolonel 
fen 1745 y & celle de Colonel en Ï747 , fut 
nommé Brigadier tn i7Ç8 » & tnourut eii 
1769* Ayant embrafle la Religion cathôli- 
que , le Roi lui ayoit accordé l'ordre de St. 
Louis en 1737* 



€OÈlDLÎN. 
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''Asi^Aïi Gt)ÈtDti!Nr de Tiêffènau, Che- 
valier 5 Colonel au fervice du Pape , Coii* 
îèiller d^état à Zurich , héros auffi recom* 
tnandable par fon c^ui^agç, que par fon atta- 
chement pour lli Religion catholique , étoic 
îflu de rilluftre femille de ce nom , dont il 
pt refte plus aujourd'hui que les branches 
iucernoifes. Elle eft briginah'e du marquifac 
de Badeh , t>ù elle habitôit le château dé 
TifefFenau , & pofledoît en fief la Maifon- dé 
ville de' Pfbrzheim : fes richelTes étoîent Ci 
coh(ïdérables , que lès Princes dels environs > 
jiiloux de cet avantjggé , lui causèrent mille 
chagrins. Le chevalier Wernef ^ de Pforz- 
hein}', Seigneur 'de Werdehbefg, furnohimc 
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'GdUHn ^ à ciiiife de ces oièmes richëâes , j^rit 
le parti de quitter le pays : il fe retira d^a- 
hord à Spire , puis à Strstsbourg^ enfin à 
Zurich en 1330 , où il fut rc^u Bourgeois^ 
Sa poftérité fe divifa lors de laréfolrmation -9 
& une partie renonça à la Ibourgeoifie de 
Zurich» Les alliances dt Gôeldlin Iqnt Gut* 
tcnberg , Efcher de Luchs , Roth de Fekin>- 
gen i Tfchudi , Bodmer , Pfyffer. » HoldèD. 
luayer » de Beynwcil > Meyet de Baldek^ 
Grebel de Mur , Zurgilgen » Waldkich * 
Granek ^ Pflâumen , Greuth , Atnrhyn & 
autres, ^afpar commanda d'abord 40b Zu^ 
riquois à la bataille de ÎDornaeh en t499^ 
ayant pafle avec cette trouppC par Lenzburg 
& Oltcn , il arriva dans Tcndroit où étoiént 
aâemblées les trouppes des autres Cantons^ 
& quoique depuis Lenzburg il n'eût ni bû^ 
ni mangé , il ne Voulut tien prendre ^ qu'il 
n'eût examiné la politton des enïiemis. Il le 
fit avec les Capitaines bernois & folorîens^ 
& fon fentimcnt fut qu'on dcvoit inceflam* 
ment livrer bataille t on y déféra , & il con* 
tribua beaucoup à la viâbire que les SuiiTes 
remportèrent. 

En 1500 il coranianda un corps de 1^00 
Zuriquois ^ levés par la- FfanCc , & le dit 
tingua à la conquête du Milanais : fûais 
comme l'Etat n^avolt pas approuvé cette 
levée de boucliers > à fon retour à Zurich il 
fut' lûis en prifon pour quelque temps > & ' 

Ta 
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dépofé de fesrhargés^ Etant rentre èh gtiàè 
auprès de Ton Souverain , il eut en 1503 Id 
cpmnlandementd^un corps dei 506 hommes^ 
avec lefquels il marcha le 2^ Mars vers VU 
talie> pour appuyer les prétentions des trois 
cantons, Uti, Schweiz & Under^^p^lden fut 
Bellinzona , Contre le Roi de France*, Cètt« 
expédition lui fit beaucoup d'honneur ; & 
l|i paix fut conclue bientôt après ^ moyem. 
nant quoi il rameila fes troupj)es en Suifle* 
Sénateur en içotf , grand Maître des muni^ 
tiortsen îÇ08» Capitaine en içio & 15 1^ 
au fervice du Pape Jules II * & de Fempereut 
Maximilienl, ËaillifdeLuganoen 1514, de 
nouveau Confeiller en ifltf , la même an- 
née Capitaine du contingent de Zurich pout 
la levée accordée à TEmpereur , il marcha 
en Italie , & fe diftingua dans diverfes ren* 
contre^ t mais Trivùice eutaflez d'afcendant 
furre Monarque , pur lui rendre fufped lè. 
capitaine Gœldlin » & le faire licencier troisl 
lîiois après. Le t Décembre 1521 il futéta* 
bli Colonel des trouppes qu'on alloit lever 
ppur le Pape : il piartit avec elles le 22 Fé* 
vrier i Ç2Z , pafla à Pavie , & arriva enfin à. 
Bologne 5 mais ne Voyant point d'ennemis à 
combattre, il fit demander, au Pape * qyi 
étôit alors Léon X, la pernliffion de retour- 
ner en Suifle : ce l^ontife le fit venir à Romô> 
avec les autres Chefs ^ le combla de caréflTes, 
le^créa Chevalier » é lui dét^lara que Ici 
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£(pagtiot& s'étunt redcés^ , il confentoît à ee 
qu^ils ramenaâent ïeurs trouppes. Gœldlin 
fut (aie pour ta fecQiide &is grand Maicro 
d'^ttilierie en 1523 , quitm la même année 
ù patrie à caufe de h Religion » & fe retira 
d^abord àRaperfchweil; de là il Tint à Luceir. 
ne , rendit quelques fervices aux Catholi* 
ques pendant la guerre de Religion , & 
mourut à Raperfvreil en IH^^ H avoît 
époufé en premières noces Urfule de Lan« 
denberg , en fécondes Cunégonde de Stadion^ 
Pierre Chrifiophle , baron Gœldlin de Ticf. 
fenau , Général - Feldmaréchal - Lieutenant 
^u fervicc d'Autriche ,^ Pï?éfident de Tadmî- 
nifliratian de la Servie impériale , naquit eh 
1667 de Jean-JiOjfe , Capitaine au fer vide 
impérial & mort captif en Turquie en 16%^^ 
Qprès s'être ^infiniment dfftingué dans Itfs 
guerres de Hongrie* H entra en l6n 
au fcrvice d'Autriche comme Lieutenant 
dans le régiment de Herberftein , obtint 
quelques années après une compagnie, &fe 
comporta fi bien dans Its différentes cam. 
pagnes d'Allemagne , Italie & Hongrie , 
•qu'en 1720 il fut créé Lieutenantcolonel àii 
régiment où il fervait. Colonel - commart. 
dant en 1725 , il fe trouva en garnifon à 
Prague lors du couronnement de Charles VI 
le i^ Septembre de la même année , & fut 
feit Chevalier d'Empire par te Prince* Il ob- 
^it le ré|[inient de Kœnigfefc en 1751 , & çà 
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1732 it lut élevé avec ion &ère & iefbendàm 
à la dignité de Bai cm d^£mpire » fous le nom 
de Tieâfenau » qui , quoique nom primitif 
de la famille , n -étok pas en ufage dans la 
branche luoernoife* Envoyé en 1733 en 
Italie avec fon régifiaent , ii fut nommé 
.Commandant de Capoue fous, les ordres du 
comte de Traun , & Généralmajor le ZJ 
0<Aobre de la même année : il ne tarda pas 
. d'être afliégé par les Efpagnols , qui fiers de 
kurs conquêtes % crurent avoir à bon mav- 
çhé de cette placée. Il eft vrai que , les vivres 
commençant à manquer , on fit foire une 
fortie y qui réuŒt en ce qu'on amena ea 
ville unsi quantité confidérable de vivres , 
fans que les ennemis puflent l'empêcher* 
Mr, Gœldlin fe diftingua à cette fortie , & 
dans un confêil de guerre , tenu pour 
avifer aux moyens de fè bien défendre, d'à;- 
bord après la fortie, il engagea les Officiers 
à fe retirer dans la citadelle , d'autant qu'ils 
ne pouvoient pas fe fier entièrement aux 
habitans de la ville : cela ayant été exécuté, 
te Commandant en chef ne perdit pas une 
oçcafion d'envoyer des détachemens pour 
enlever les pravifions ou des ennemis , on 
des endroits voifins* Une fois entr'autres il 
donna au baron Gœldlin un corps de près 
de trois mille hommes avec quelques cha- 
riots, a^n de faire croire aux Efpagnols que 
^QUtQ k gaxn^m fe r^tiroit à la (ayeur du. 
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Vohurne , qui s*étoit beaucoup gonflé paii? 
les grandes pluies : il lui ordonna de tirer 
vers l'Etat cccléfiaftique , & d'attirer par là 
à foi quelque détachement ennemi » qui 
voudroit s'oppbfer à cette retraite, Gçeldlin 
ïaifla approcher Pennçmi j & ayant; tout- à- 
coup fait découvrir les prétendus chariots » 
qui cachoient des pièces de canons , il Tw- 
taqua avec fucqès , & ayant envoyé un petit 
corps pour prendre la cavalerie eô>aE;nole en 
queue & en flanc , il fit trois çen$ priionniers, 
tua beaucoup de monde , enleva mille porcs, 
deux mille facs de farine , quantité de grains , 
bagages & quelques pièces de canon j & irei;^ 
(ra triomphant dans la citadelle» 

Cependant, comme il n'étoit pas p.oflîblc^ 
de tenir long-temps contre l'armée efpagnole, 
qui grofîîflbit chaque jour, & qu'on ne pou« 
voit elpérer aucun fecours , le comte dct 
Traun demanda à capituler : les articles, fo- 
rent dçefles par le général Goeldlin, & fignés 
par lui le 24 Novembre 1734: la capitula- 
tion fut honorable i mais il auroit pu e» 
efpércr une plus favorable , s'il n'avoit pas 
eu à faire à des vainqueurs yains & fuper- 
besl La cour de Vienne fut trèç - l^tisfeite, 
de la conduite de Mr. Gœldli.n ; elle l'euvoya 
en 1735 en Hongrie ayec un conimande- 
ment confidérable , & Iç nomma Générale 
Feldmaréchal * Lieutenant çn Septembre; 
Ï7|7> Cçtte grâce fut bientOt fuivie dç ik 
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nomittation à Temploi de Préiîjcient de Pad- 
ininiftrarion de Servie y ce qui ne Tempècha 
pas de faire toutes les campagnes j^f^u'à la 
paix. Il fut un des Généraux qui fe conu^ 
portèrent à rçntièrc fatisfaa;ioa de TEtnpç- 
rcur pendant cette guerre, & quipalsèrentj 
pour avoir bien fait leur devoir. A la paix 
il fe retira à Iglau en Moravie , où il avoit^ 
acheté d^ Celles terres ; & il étoit réfolud'y 
jouir d'un peu de repos ^ lor {qu'en 1741 
Faugulte Marie - Xhérèfe ,^ impliquée dans 
une façheufe guerre avec le. Rpi dç Prufle ,^ 
daigna lui écrirç de, fa propre notai n , pour 
rengager à venir confacrer fes talens & &, 
bravoure à la. défenfe de la Siléfîe* Gœldlin,^ 
àgç d'environ 74 ans ^ ne put fe re&fer à^ 
i^invitation de cette grande Reine: il vint 
joindre l'arméç de Siléile* ILcon^nanda l'aile^ 
gauche à la bataille deMpJlpyitz , oit après, 
avoir donné des preuves éclatantes de 1% 
plus grandç valeur , il tomba percé de çoups,^ 
& mourut la nuit du 19 Août 1741* Onlui^ 
attribua dans quelques relations, la perte da 
la bataille , pour n'avoir pas fécondé à temps^ 
le général Rœmer , pendant que celui- ci 
^voit l'avantage* Cette importation, moins; 
réelle qu'on ne Iq croit , ne lui nuifit point 
auprès de la Reipe , qui le regrèta beaucoup. 
Son frère étoit mort en 1726, Commandant 
de Gàetç , & Colonel- commandant du régt 
çaent jeune Lorraine, avec breyqt dçCçlQijeli^ 
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GOUMOENS. 



AcquEs- François DE GauMOENs , Seîr 
gneur de Corcelle & Qpp^ns , BngMier au, 
fcrvice (fc Hpjlande j^ Colonel du régxoventj 
de fon oom, , ét^git Élis 4e fridçric^ Sa fe- 
jçnille a tiré fon nom ou l'a donné, au viUage 
4e ce nom daps le bailliage (i'Eçballens , 
qu'elle po^édoit déjà dans le douzième i^clet^ 
pu vivoit ^ertin , 4pnt descend la branehe 
aujourd'hui exillante. Elle a produit de temps^ 
çn temps des perfonnages qi^i l'ont beaur 
coup illuftrée , iSç fe font fait particulière* 
ment^çonnoître, à la cour d:e Savoye» dftnt 
ils écoiejpLt fèudataires > à çaufe de^ terres de. 
Biolay , Alagnoux > Goumpjens ,^ le Cran , 
pavois , Cottens Sç autres , dpnjt: quejqups;^ 
unes fojnt encojçe à la &millc. Ses alliances, 
|bnt avealçs maifons de Corbière^ M^étral»^ 
JErlach ^ MalHardoz, a Dugard. 5 Eftayayé.:. 
fcn ancien attribut étoit: Amitié d& Gomnoens^ 
Jacques - François entra au fèrrice de HoK 
tande vers U fin du dernier fiécle , obtint 
Vne compagnie dans le régiment de.Tfehar- 
neren 169% , devint Major en. ? 70^, Lieu* 
tenantçolonel en f705, Colonel par commiC: 
Jppn ea I7X.6^ & Colonel propciétairc d4i ré* 
ciment» alQrs,Sjtiwlç;:^ , ^n ^72%^ §; fw Hoinr 
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mé Brigadier le 4 Août 1727. H mourut en 
1729 , s'étant beaucoup di(lingu4 dans la 
guerre de fucceûîon , iur-tout à Malpla* 
quet QÙ il avoit été dangÊreufement ble0$. 
Il laifla plufieurs eufans d'uije demoifellç 
Cartier* 

Georges de Goumoens , Seigneur de la Ville, 
Orfoud & Corcelles » Colonçl au fervice de 
Hollande , étoit fils de Jean - Baptifle , Baillif 
4'£chalens. Il prit de bonne heure le parti 
des armes : OHîcier dans un régiment faiSt 
en Hollande, il reçut trois blefluresau.fiége 
de Namur en 1695 , obtint une compagnie 
dans le régiment Sturler en 170Q, fut pour- 
vu de la place de Major de ce corps en 170*, 
de celte de Lieucenantcolonel en 1722 , & 
gratifié du régiment le ç Février ii^% Il 
mourut le 4 Juin 1737. Il avoit commandé 
pendant deux ans à St* Amand & autres pla* 
ces frontières , féryi en Ecoflè avec beau* 
coup de diftinÂion à la tète du régiment de 
Goumoens , & mérité les plus grands éloges 
de la part des Génétaux^ Il étoit refté boi- 
tcux depuis la bataillé d'Oudenarde , d'une 
^leffure r^çue à cette journée,, 



GR4FF]^NRIBD. 
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••BKAHAM' DE Grapfenried , Cheva* 
ïi»X dç Tordre de St«, George, Capitaineço* 
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lottet (îes Cent-'Suifles de rEleâtur de Snxe^ 
Membre dq Confeil fôuvcrain de Berne 1, 
naquit en 1^44 de Chrijlofhh'de Qraffenrie(t^ 
Seigneur de Wt>rb, Wikartswyll & Trinx- 
ftein, Banneretde hi Republique, &d*^Anne 
de Mullenen^ L'origine de la famille àt 
Graffcnrted eft fuifle ^ fuivant les app^çeneçs* 
Un village près de Kœniz , & un autre fîir 
la rout^ de Berne à Soleure portent fort 
nom. Les plus aneiens dôçutxiens eojinus 
indiquent qu^elle a pofféde le premier en fief, 
& qu'elle a légué à POrdre teutonique, alors 
poâèfleur de la commanderie de Kœnia , des 
dînves & autres droitures dans fès environsL 
Les alliances font pour la plupart fuifFçs ': 
elle en a pris dans lesfemilles de'^aberenî,^ 
Balm , Brandis , Ulmis , Speichingen » Die$. 
bach , Erlach , Wattenwei^, Abraham, entra 
en 1661 auivryicede Saxe, comme Cornette 
de la compagnie des Gardes du corps de 
PEledeur de Saxe George III en i5ô2 : 
Chambellan & Chevalier de Tordre de Stl 
George en i66\<t la même année. Lieutenant 
des Cent -Suifles , Gapitainecolonet de cette 
trouppe en m66% , dii Confeil fouverain à 
Berne en iffyj , il mourut en 16^^ , au^mi;- 
Heu de la belle carrière quMl auroit fournie , 
étant chéri de TEledeur , qui avoît remarqmS 
en lui ks difpofîtipns les plus propres à 
remplir de grands poftes. Il avoit époùle en 
l6^l RoiînedeGrafIfenréedi fille de ira;ifo«i. 
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Zeuis X- Seigneur de Guerzeiifêe , Sénateur 
de la République , & d'Urfule de Ccrjat de 
Denezy, dont unefitte t Zedide , née en 1 674, 
lO^ariée en 169^ avec Philibert d'Hervart > 
Baron d'Huningucj , Envoyé de S« M*, Bri- 
tannique en Suiâe« 

Abraham Je Graffenried^ Colonel au fer- 
vice d'Hollande , fils J^ Abraham Je Grajfefu 
xiei , Gouverneur de Kœnigsfelden , & de 
3ufanne Steiguer , naquit en 170Q» Il entra 
au fer vice d'Hollande çn ^71 8» obtint en 
;i72f une compagnie dans le régiment fri- 
Jbn de SchwarzcnUçrg, & leva en 1748 
Vn régiment fui0e de 2400 hommes^ Com- 
inandant de la ville de Campen la même an- 
née^ il fut reformé en 1 75 1 après avoir ren- 
4u des fervicQs fîgnalcs. Ayanji; été ad^is 
dans le grand Con|pil en 1735 , &it Baillif 
de Vevai en 1740, Avoyer de.Morafe en 
1760 , il devint Sénateur & Baïuieret de 
Berne en 17^8» &mouruten 177Ç. Havoie 
«poufé en 1736 Anne- Elifabeth de GraÇ- 
feuried, fille de BrandolâT, BaiUif de Geife- 
»ai, & d'Anne - Catherine Zehend^r ^dont 
deux fil« : le cadet, Abrahany né en 173S » 
entra en 1754^ au régiment de Bcttens: 
Capitaine çn 17Ç8 , Lieutenantcolonel par 
commiffion en 1770,. Major du régiment 
d'Erlach en 1773 , Chevalier du mérite la^ 
même année , Colonel par commiâion eu 
^<7?.^M;.cmbred^ Gr^ndvÇou4çil tt^i7JS^. 
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a 1» épovfSe éii ïy^2 Marguedté ^èSÏiirîilti^ 
fille du Tréforièr Bern^td^ & de Marguerite 
dé Mey> 



GRÈDER> 



I, 



ôssÈGkEDËït, Seîghéîii- tî'e wahenfcisè 
Chevalicti Colonel au férvîcede France i 
naquit à Soleure en Î549 de Jean Greden 
Baillifde Giigenberg. La famille Gréder , 
illuftre par les grands hommes, qu'elle à 
produit) & par l'attachement inviolable^ 
qu'elle a montré pour la couronne déFran-» 
ce, quMte fert depuis quelques fiéclesaved 
beaucoup dfe diftindion, eft fort ancienrid 
dails la République 2 el^ lui a fourni plu* 
fîeurs Confeillersj Baillifs, Membres dà 
grand Confeil , qui tous oiit rendu désf 
fervices a la patrie ^ & fe font (îgnalés pat 
leurs talens & par leur intégrité; Les alliant 
ces font les Eftàvayé-MolibndinjEftavayé- 
Montet, Wallier, Grifachi RôU, G^utz^ 
Schwaller, Gtimni^ Wagnen Joffi com- 
mença à TÂvir en France en i^^è comme 
Lieutenant liés Cént-SuiffeSj obtiiit une 
piace dans le gtaridCdnfeil àSoléure e tl 1 5 84* 
& ayant réfigné en iç8^ fa place de Lieu^ 
tenant des Ccnt-SuilTes en fa veut de foii 
parent Balth&far de Grifach, il fut en Xf g^ 
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im des Capitaines du régiment (fe '0dlatii 
Après avoir très^bien fervi en Dauphiné & 
til ï^roVente , il fut réforitiéau mois d'Avril 
1^87* lUéva 6n ifg^ une féconde ôompa^- 
gftie pour le régiment d'Arregg^r. Henri III 
^tant mort datis cçs entrefaites , il (îgnala Ion 
«ète pour lelégitime fuCcefleur de la couron* 
Ine: bien éloigné de croire que la différente 
de religion reoditit Roi de Navarre ineapa* 
ble de monter fur le trône de (es pèrçs , & 
lui ôtàt tous lès droits à la couronne de 
]f rance , il tacha de dèfabufer des âmes cre» 
duUs & timides k & fit tout fon poiEble 
pour conferver à ce Monarque les troup* 
pes fuiâe»* Henri bien infttuit du crédit^ 
qu'avoit déjà a Soleure le capitaine Greder ^ 
exigea de lui une preuve encore glus oon» 
-pinçante de fon aifedion i en le deflinant 
à fé tranfporter enSuifle , pour y obtenir le 
confentement.du Sénat de Soleure , k de que 
le régiment d'Arregger pût continuer fes 
fervices: les Officiers de ce corps, le Cola- 
nel furwtout & Sancy fe joignirent au Roi » 
pour faire accepter à Mr^ Greder cette com* 
mifEon délicate» .3 

Après quelques difficultés» jQredec ne 
confultant que fon zèle » acctpt^, la com« 
miflSon. Le ]ft.oi fe tournant alors vers Ré* 
Vol,^bn Secrétaire d'Etats luidertianda s'il 
ti'avoit point une chaine d^or à donner à ce 
Capitaine? Révol répodit 1 qi^'il ne^/en 
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trouvoit point, mais que (a femme tààVoil 
une de pierreries: Henri la fit donner à Grè^ 
der, qui prit enfin congé du Roi le if Août 
I5S9- Chargé des lettres du Roi & duCo- 
lonel Aregger ^ il fut obligé le plus fouvent 
de marcher de nuit & par des chemins dé- 
tournés à caufe des ennemis > qui tenoient 
la campagne: il leur échappa fouvent, & 
arriva enfin après trois femaines de voyage 
à Soleure. Il trouva dabord les cœurs aÛez 
mal difpofés : la différence de religion avoit 
fait concevoir une idée tout - à- fait dèiavan* 
tageufe du Roi; les Ecdéfiafliques nourrit 
ibient lès préjugés par leurs déclamations i 
& le Nojnce fe joignant à eux^ menaqoit d'ex« 
communier la ville de Soleure * fi elle ne 
tompoît abfolumunt fes liens quelconques 
avec la France , qu'ils croyoit indignes d'une 
îlépubliqué catholique^ Greder pour pré* 
venir les fuites dettes nvenaces, s'aboucha 
avec le chanoine Huetet , le gagna , & pat 
fon moyen les pricipaux Eccléfîaftiques, 
qui firent bientôt évanouir la crainte de 
Pinterdit: d'un autre côté le Sénateur Ur« 
de Suri, homme très -accrédité ^ favorifa 
fes demandes, & Greder obtint une audien* 
ce du Sénat le 2Ç Septembre iç89s il y ât 
un difcours pathétique, après avoir remis 
entre les mains du chancelier Jean • Jacques 
de Staal les lettres du Roi, & démontra fort 
amplement les droits de Henri fur la cou- 
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tcltini\ foti àttàchei^ent à là hàtfcft tuiOèi 
!ès détlàtàdoiis favbrableiis pour hs cathôlU 
ques : fts ràifôïTS Furent goûtées i on acccpti 
railîancc , & on expédia aui trouppes àes 
X)râïé^ exprès de continuer feur fèrvicé eit 
Frante; 

Greder ïfe rendît afîîtôt au caiiip dex^ahl 
Vehdôme & înftruîfît lé Roi du fu'ccès de (a 
hçgociation : te bon Prince tbuehé de la plùsi 
Vive recônhbîflîincé , rerttércia ce Capitaine g 
lui prohiit qu'il n^bublieroit jamais cefervi- 
ce, &aflurà qu'il payerôit régulièfertlenè 
les trouppes fuiffési &leur îairôit rëflfentiif 
en toutes oceafions les éfFets de fa bienfai- 
lance royale. Greder fuivït Tarméè & fé 
fignalaàla bataille d'Yvri lé 14 Mars iS90i 
«près laquelle il Fut chargé avec le Capitaine 
de Rallier de Te tranfportcr au quartier dea 
Suifles ligueurs , & de les engager à mettre 
bas les armes j te quHis fiireht , lorfqué i dé- 
pourvus de toute efpérahcé de pbuvoit ft 
défendre , ils virent qu'il y auroit de la té- 
mérité à réiîfter plus long -temps. Il fut 
licencié à Chartreis le 30 Avril avec le ré^ 
gimcnt d'Arrëggen Arrivé à Soleure àii 
mois d'Oftobre il eut une place dans Icî 
Sénat. En if^2 il fut etivoyé pair le Soii- 
Veraiii à la dour pour demander le paye- 
ment des fbmines dues àUx Officiers dii 
régiment d'Atégger : mais il fuivit envairt 
pendant toute Tannée le ^oi dans fes ex^ 

ii 
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pédftiohs \ lé mauvais état dés finances eni^ 
pécha ce Monarque de lui accorder fes juftes 
demandes. En 1600 le Sénat de Solcure^ 
content de fes lervices , lui donna à titre de 
fief n^We la terre de Wartenfels pour lui & 
fa poftérité, & te nomma en 1604 BaiUif de 
' Kriegftetten. En î6i6 il obtint le commanj. 
dément d'un régiment fuiflfe de 2îco hom* 
mes , fur Iç refus que fit Mr. Holzhalb , de 
Zurich , de Paccepjer , prêta ferment de 
fidélité à Su Jean de Launè , & fut employé 
efficacement dans le Nivernoîs. 

Le Roi le tréà Chevalier le 21 Août dé 
Pannée 1617. Le Monarque s^exprime delà 
feqoii fuîvànte dans les Lettreis- patentes ex- 
pédiées à ce fujét : ** Mettant en confidéra- 
,, tion les témoignages que nous a rendus 
,> en diverfesocca fions de fonàfFedioh notrô 
5j cher & bien âme le bolbhel Jbft Greder^ 
5, Ecuyeri, Séienèur de Wartenfels , dû can- 
„ ton de Soleure^ qui a commandé en ceti 
,j tui notre royaume un régiment de fept en^ 
j, feignes de Suiifes en ces derniers mouvé-i 
^, mens , & fervi le feu Roi notre trés-ho- 
i, noré Seigneur & Père , & fes Prédéceifeurs 
55 en divers endroits ^ tant dedans que dehors 
5> notre royaume *, & defirant par quelque 
99 témoignage de notre gratitude & bonne 
i9 volonté faire conûoître à un chacun Id 
,i contentement qui nous demeure de fes 
^j fer vices & de ladite aâeâion: à ceis caufes. 

V 
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Ac; ^ Ayant été réformé au moii de Septem^ 
bre fuivant il devint Confeiller d'Etat du 
premier rang en 1620^ & après avoir vécu 
cinquante -cinq ans avec fon époufe Elifa* 
bcth de Grifach , il mourut , comblé d'hon- 
neurs , à Soleure le 3 Mai 1629. Il avoit fou^ 
vent âffifté aux diettes helvétiques & autres 
aflemblées; Son époufe lui fit ériger un mo- 
nument avec l'épitaphe qui fuit : 

p. O. M. 

Jodocns Greder , Eques autatus , 
ex confcriptis Solodorenfium Reip. Patribns , ^ 
t apud Chriftianiffîmos ïleges helveticanim cohortium 
Multoties Syntagmarchus, tandemque Phalangiarchus > 

Hic jacet oébogenarîa fcimc xtate mortuus : 

Hèroica virtute , eivili integritate , martialique prudentia 

immortaiis vivus , 

Obiit 3 Maji Ânno 1629. 

Hocce Momimehto a Conjuge fu^erftlte 

Eliiabetha a Grifach, 

•Hfii qua ano os LV funima animi tranqtiUlitate vixerat f 

Ifigente nuerenteque appofito* 

^ Jean - Ulric Greder » Ecuyer , Chevalier de 
Tordre royal de St. Michel 1 Colonel du régi-i 
ment des Gardes fuiifes , fils aine du précé-^ 
dent , naquit à Soleure le 2ô Février ri74» 
Ayant fait quelques campagnes fous fon iU 
luftre père , il leva en 1606 une compagnie, 
pour le rogitnent de Praromân , & une autrç. 
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tn ïé:i4 âans celui de Galîati , avec JesqUelk 
il s'acquit hcauc«up de réputation , fut incof- 
pore dans ks Gardes à la cré^iion de <* 
corps en î6i6. Colonel du régiment 
•en f ^28 , il pr^ta ie ferment ordinaire à Mr. 
de BaiTompierre, Colonel général , le i ç Sep* 
tembrê devant la Rochelle ; fe diftinguainfî- 
niment au fiége 'de cette place , ainfi qu'eh 
beaucoup d'autres rencontres ; fut créé Che* 
valier de St. Michel en 1624, fe démit de fit 
charge de Colonel en 1 633 à caufe du maii- 
vais étatdefaiànté, >& mourut à Soleure le 
27 Mai f 639, 

tVolfgang GreJer^ fecuyer. Colonel aU 
îervice de France, étoit fils du précédent. 
Ayant hérité de Ton père fa valeur & fotl 
courage , il prit fort jeune le parti des ar- 
mes, itfut nommé Capitaine le 8 Mars 1629 
d'une t5emie.compagiiie au fervice de France, 
En liSgç au mois d'Avril il leva un régi- 
ment liiilTe pour le fervice du Roi en Val- 
teline : arrivé dans cette province il fe dit ' 
tingua au combat deterravallele3i Odo* 
bre, & le 10 Novembre à celui de Morbe* 
gno . Le Roi daigna lui écrire la lettre fui- 
vante: „ Monfieur le Colonel Grcder! 
53 ayant appris avec combien de valeur & 
î>) de courage vous vous êtes portée tous 
35 les Officiers & foldats de votre régiment 
55 au combat de Morben , où l'armée des 
5, Efpagnbls, commandée par le comte Ser- 

Y2, 
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^ belloti) a été taillée en pièces; faibieti 
•^ voulu vous faite cette lettre, afiÀ que 
^ vous fâchiez que j'en ai eu connoiflancct 
„ & pour vous témoigner là fatisFadion ^ 
55 que f ai des ïîgnalées preuves que vous 
55 avez données en cette rencontre, du zèle 
55 que vous avei pour mon fervice , & dé 
5^ votre «valeur; vous aiTuratit que f aurai 
55 pout piaifir de m'en rôflentit aux occa* 
55 fions qui s'offriront p out vôtre avantà- 
5, ge , & Voulant cependant que cette let- 
,5 tre ferve de témoignage à la poftérité 
5, dés bons & fidèles fetvîcès que vous m'a- 
55 vez rendus , & à cette couronne. ,5^ Elle 
«ft datée du 30 Novembre 163^. Ilfut re- 
formé en 1^38: en 1639 il leva une éômpa^ 
gnic aux Gardée - fuiffés, uil régiment d'in- 
îanterîe , & fût envoyé à Paris poUriollici=^ 
ter le payement dès troùppès. L^e Roi, 
tqu'il trouva à Marli , dit en lé voyant à Mn 
Des . Noyers qui l'avoit introduit : ^ Je mè 
55 réjouiflbis toujours de lie Voir éntret ett 
55 gardé , & j'étoîs ravis dé lé voir lî bien 
^y fait fous les airmès. "Il daigna énfuitè rap- 
peler les fervices qu'il avoît rertdu^ cil 
Valteline. En ^effet Mr. Greder avôit été 
Lieutenant aux Gardes dans la Compagnie 
de fon frèrfe dès l'année l^ij* 
. Cette anecdote & la léttfe du É.oî datée 
du 14 Décembre 1638, qui Tavifoit dd 
thoix qu'il avoitr fait de lui pour lever une 
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^mpVgnîe aux Gardes, ne laîflfent point 
de doute de rafFçélion que ce Monarque 
portoit à Mr. Greder un de nos Officiers 
qui a fgit. le plus d'honneur ^ {% patrie* La 
fin glorieufç de ce grand homme fera un 
monument éternel de fon rnéritq. Ayant 
fervi au fiège d'Ivoi » au camp de Confenroy, 
au fiégé d'Aire , il fut mis en garnifon dans 
cette dçrnièrç place : furpris au mois, d'Oc- 
tobre par l'armée efpagnole ^ manquaat de 
vivres , provifions de guerrç & argent, il fe 
vitafliégé, & prefqu'enmçme temps fruftré 
de l'efpérance d'être fecouru: cependant les 
foldats i anin;;és par fon exemple & fes dit 
cours , faifpient dçs prodiges dç valeur 5 ilsi 
fôufFroient avec lui la faim , la misère, le$ 
fatigues çqntinuelles j ils partageoieni; avec 
lui les plus grands dangers : pour lui, il fit 
battre de la monnoie avecfà vaiflelle , vendit 
fes meubles pour aider i fes foldats ,, juf- 
qu'à ce qu'accablé de fatigues il fuccomba 
feus le poid de la misère , ^ mourut dans 
Ids bras de fes chers foldats le 17 Odobrc? 
1^41. On lui fit élever im monument dans 
1- églife de Notre - Dame , où il fut enterré^ 
ïl fonda en mourant une Meife pour le jour 
des Ss. Simon & Jude* A Spleure on lui 
çonfacra l'épitaphe fuivant 

Sîftc Viatôr., 
Cq4us hjic epitaphium legis ( peregre lîcet fôpulti»)t 

va 
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In Patrie tamen qotefdt in animîs fnigrum > 

in quibus etlam mortuus vivit % 

niuftris vir, ftrennns ChitlarçHiis» 

Wol^angus Greder, 

Magnant a Parentibus gtoriam accepit ^ 

Majorcm reddidit faftis fois. ' 

Martcm ita cotoit , nt non negHgerct Palladem » 

infignîter ertidîtus. 

in ampla fortuna nibil fortunx , omnia debttit yirtutL . 

Tu , Numen » prece tua propîtia piis illius manibus^ 

&nobiliflimx ejus Conjugis^, Barbarx Wallier, 

Viro hoc celeberrimo dignifBmx^ 

Cb« XXir Jan. AnnoMDCXLVI diem Solod. obiit » 

Ciim Maritus Arix in Flandrla 

XYII Oftob. An. MDCXLI cxceffiflfctw 

Ita abi nunc, tanquam Cecuturut. 

P. E. 

Mœftiffîsms Fiîios , WoI%angus Gireder. 

Anno M* D C L. 

Wolfgang Greder , deuxième iju npnt t, 
Ecuyer ^ B^gadicr au fervice d^ France^ 
Gouverneur & Lieutenant général de h prinr 
cipauté de Neucbatel , fils du précédant ^ 
naquit le i g Décembre i6^2. Ayant eu le 
malheur de perdre fon père à l'âge de nçuf 
ans 3 fon éducation fut confiée à ià f^ère^ 
qui lui ayant inîpiré des fetitimen^ dignes 
de fa naiflince y le fit entrer fort jeune ait 
fervice , comme Enfeignje aux Gardes , com- 
pa£;nic couplée de Walliér & Montât» dout 
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il obtint la moitié en Avril 16^4^ Il fe trouyi 
pu fiége de Condé en i^îÇi de VplçQiçiçîi;' 
lies eu 1^56 9 fut ^dmjîs d^ns le ^jran.d.Cpn- 
feil de Soleure en 1660 , fèrvit au fié|[e ^p 
Tournai en 1667 » DoMai, ^iypi 1^ V^mP 
année, àla'conquète de la Fx^nphç -jQprpté, 
& fut réformé le 16 Juiii 1616%. lï wi\f alo^* 

• à Soleure , Se fut no^ipi^é ^aiUif dia X^u^ano 
en 167?^ , e.mp.loi qu'il nç remplit qu'MfVC 
année , pfirçe qu'il é^oit incompatible avep 
celui de Coloniel d'un régimpnt de npuy^ljj 
élevée , dont il fut pourvu le ç Déjejembris 

•1673. La première expédition où il fervit;, 
iut le fîége deBouchainen 16^7$: faifanj;iilpr;S 
partie de la brigade defiettçiîs , il cpntfibip' 
:beaucoup à la prife de cette place, & 1$ il 
Avril 1677 à la viâoirc dç Mont-Caffe^: 
Je 12 Juillet 1678 il eut un cheval tué fous 
Jui d^ns ufi combat jButr^ un détachern$nc 
françois^ & une piirtie de la garnifon de 
Mons , pepdai^t \p fiége d'Ypres* 
. Nornmé pn 16^4, G.puverneur ALieutt- 
^nant général 4e Neuchatel , Brigadier. le 3 

• SeptiemJbre i688> il fc trouva je i Juilleti^ao 
à la bataille d,e Jljçu^us, où il fut blefl^ en 

.faifent d§s prodiges; d? valeur à la tète de 
,ian régipii^^it : ce fut alors qu'accablé d'in- 
firmités il rélign^ (m riégimient en &veur 
de.fpn {çcpnd-fils iwi>> 5ç mourut à Soleure 
Je^?Sçptçmbriej.^9ï 9 %é de s$ ans, laiâant 
vfiwa 61? .4e )ffia, f pQufe Marie - Fran^oife » 
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fille âc Jacques d'Eftavayc , Maréchal- âe^ 
fïamp , & de Marie de Vigter : Jean - Oeorgts^ 
né le 31 Juillet 1671 , fut Aidemajor dans 
k régiment de Greder , & mourut de fts blefi. 
furesen i69^y Louis &Bv^thafa9^9 dont on, 
fera mention ; fVolfgang , mprt Confeillet 
^'Etat à Soleure , & 

François ' Laurent Greder 9 Ecuyer, Ghe^ 
valier de Tordre de St* Louis , Lieutenant», 
général au fervice de France , & Colonel 
d'un régiment allemand de fon nom , filsain^ 
du précédcat 5 né à Soleure lé i Janvier i6^ ^ 
commença à fervir dans le régiment de (on? 
père , où il étok Lieutenant en i6ysf • GapK 
ne le 1 3 Décembre delà même année , Major 
quelques années après , le Roi lui donna le 
3 Septembre 16^6 le régiment aHen>ands 
vacant qar la retraite du comte de Furtten- 
berg, le créa Brigadier le 2f Avril 1691 y 
Chevalier de St. Louis le 8^ février 1694 , 
MaréchaUde- camp le 3 Janvier 1696^, Ueu. 
^nantgénéral le 26 Qftobre 1704 , & le^. 
combla de diftinâions^, dont il s'étoit rendu 
digne par fos grands ièrvices. Les bleflures. 
qu'il reçut aux batailles de C aâel & Fteuru^, 
les brevets du Roi à l'occafion de fes diffé- 
rentes promotions , les Hiftoriens du temps» 
& les Mémoires du comte de Saxe 9 qui eut 
fon régiment , font un grand éloge de fe 
valeur, & feront des/monumenséternekde> 
ikgbire. Il mourut aux eaux de BourhpaaC; 
\ç i^ Juillet 1716.. 
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louis GreitTy Eouyer^ Chevalfer de St. 
l^ouis 5 Brigadier des armées du Roi , Colo- 
](iel du régiment fûiflfe de fan nom , naquit 
le 14 Septembre i6^^9. Il entra fort jeun», 
au fervice dans le régiment de fôn père , 
en fut fait Major en 1^(573 , & l'obtint le if 
Janvier 1691. Il reçut deux bleflures à la 
bataille de Nerwinde en ï59i , fut créé 
Brigadier en 1696 , Chevalier de St. Louis 
le 3 Mars 1700 , & mourut à Paris au conv 
lïxencement dç Février 170Î. Il avoit fâit les 
campagnes de 1691 , 6s2^ 693 , 694, 69c, 
^9^, 6î97r 70 ï & 702 en Flandre avec 
beaucoup de diftindion.. 

Bahhafar Ore^der , Ecuyer y^ Brigadier au 
fervice de France, Chevalier de St. Louis ^ 
Colonel: du régiment fiiiife die fôn nom » 
frère du précédent ^ ftaquit le % Septembre 
J667. Il entra en Août itfgj comme C^det 
dans le régiment de fon père ; Enfeigne le 
f Juin 1(584 y Lieutenant le & Août & Capi- 
taine par commiflîon le 22 Novembre 1657^, 
Major le i Janvier 1^9? , Lieutenantcolo- 
nçl du régiment de fon frère François ^ Lau» 
refît le 8^ Décembre 1693 > Colonel par com- 
mtflîpn le g Décembre i6$y ,-ilfut gratifié^ 
le 28 Février 170J du régiment lùiffe cte fbn 
frère Louis, & nommé Brigadier le lojan- 
' vier , Chevalier de St. Louis le 14 Mars 1704. 
Entre les oçcafions où il fe diftingua , on 
remar^ue^la bat^lle de Denaiii 1 le fiége à^, 
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Dendermonde , qu'il défendit avec la plus 
grande réputation contre les Alités , & U 
£ége-de Douai en 1712. Pendant la bataille 
de Ramélies il commanda dans Louvain« I^ 
inourut à Paris , couvert de bljeâures le 14 
ipéccmbre I7i4» 

GRENur: 



lERRE DE Grekut , Brigadier au fer- 
yice de France , & Lieutenai?.tcolonel du régi- 
ment de Surbek , fuifle , fils de Jacques de 
Grenut, Sindic de Genève , naqjuit en 1655. 
La famille de 6renut , originaire de Flandre » 
connue depuis le douzième iiécle par k$ 
fervices militaires, a donné pluûeurs Che- 
valiers de Malthe, &a fait Tes preuves dans 
les chapitres nobles des deux fexe3 : elle 
porte pour dévife : 6 Dieu! tu me vois Grçnuf. 
Une branche s'établit à Genève en 1620 > 
&fanobleire fut confirmée le^6 Mars 1647 
par Pempereur Ferdinand III» qui |ui accoi:4a 
de nouvelles armes , avec un cafque fur- 
jnonté d'uï^e couronne de Baron. Vierrc 
entra aii fervice de France en 1677 dans la 
compagnie d'un de fes p^et^s au r^imeqt 
de Stuppa: Enfeigne aux Gardes en' 1679, 
Lieutenant en 1684». Capitaiuç - comma^i- 
îd^t de laco^^elle e|i i6qq 9 il f^a U i^ 
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Février 1696 dans le régiment de Surhek 
pvec le pofte de Lieutenantcolonel & U 
brevet de Colonel , & obtint le même joiy: 
la compagnie Stoppa dans ce régiment. U 
fut employé en I7Q3 à la tète du régiment 
dans réledorat de Trêves , d'où il march» 
malgré la rigueur de la faifon , pourfecourip 
Mr* deVillarç, qui aflîégeoit|Cehl: mais ayant 
appris dans fa route , que cette place avoit 
capitulé , il retourna en Lorraine , & refuik 
abfolument de paâer le Rhin , malgré le; 
inftances du maréchal de Tallard* Ccttj? 
conduite , bien loin de lui nuire , lui attira 
de jûftes éloges: il fut créé Brigadier le 20 
Septembre 1704. Les François ayant formé 
le mois fuivant le fiége de Landau , Mr. de 
Grenut s'y trouva avec le régiment qu'il 
çomandoit toujours en rabTeHce du Colonel ; 
ce (joge dur oit encorç, lorique le. maréchal 
de Tallard attaqua l'ennemi près de Spir 
re^ach : ce Çénéral conjpofa une brigade 
fous les ordre$ du comte de Ppli^ac , ave.Q 
le premier bat^iHo&d'Aunis & le régiment 
de Surbek , & la deftin? à attaquer les enne* 
mis ^ ce qui £b fit avec le plus grand fuccès 1 
car ceux - ci eurent à pei||fie foutenu la pre-i 
miçre décharge h qô'ils prirent la fuite. On 
i?e fauroit afle^ touer la conduite que tint ce 
jour - là le brigadier de Grenut : fe^ confeils 
furent d'une auflS grande utilité que fa bra« 
\roure t & le ^^on^e de Ppl;ignaceiii fit un rap^ 
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port très-avatîtageux aux Généraux* En 
1708 on lui donna le Gouvernement de 
WeiflTemburg , quMl défendit avec réputa- 
tion. De retour à Parmée , H fut du fiè^ç 
de Gand , & de quelques autres expéditions 
de moindre importance jufqù*en 1711 , 
qu'il Iç retira mécontent de n'avoir pas été 
feit Maréchal -de -camp. H eut fe retraite 
le l dudit mois , & çonferva fe compagnie. 
Enfin il mourut; à Genève en Février 1749 
ègé de 94 ans ,' étant du Grand Confèil de 
Gçnçve depuis i^gi* 



^ALTHASAU DE Grkach , Chevalier, 
Colon-el au fer\nce de France, Lieutenant 
des Cent-Suifles, & Membre du Grand- 
Confeil de Soîeure, où fe famille tenoitu» 
rang diftingué, & fe trouvoit alliée aux 
Eftavayé, Greder & autres deisplusancien- 
néB , leva d'abord une compagnie dans le 
régiment de Heid, réformé en 1^73: fa 
compagnie fot eonfervée, & it continua 
de rendre des grands fervioes au Roi , qui 
fè fèrvit de lui en 1^78 en qualité de foti 
Envoyé à la diette de Badendu 13 Novemr ' 
bre , où il fôutint avec fuccès les intérêt» 
4e I9 ç;ouronaç« Il conelut la même année 
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tu n6nl de fon( Canton avec le Roi & lei 
Bètnois une alliance pour la défenfè de Ge- 
nève. Capitaine dans le régiment de Heid 
ch iÇ8îi Lieutenant des Cent* Suifles là 
même année, Secrétaire -Interprête du Roi 
en i^S^j, il fût envoyé en Suiiîfe avec une 
lettre du Roi du 15 juillet, ^ui avifoit lâ 
République quil feroit chargé des affaires 
de J'rance pendant Pabrence de l*Ambaflk- 
deur : ïl affilia en cette qualité à la Dietté 
d^Araii le 7 Février i ^8? 5 négocia peu«açrès 
la levée d^un régiment de 4000 hommes 5 eii 
fut nommé Liéutèrtaïitcolonel , & le condui- 
fït en France. Ayant été réformé en 1^89 ^ 
il forma des débris de ce corps un régiment 
de l^oo hommes en Février 1^90, qull 
commanda à la bataille d'YvrU à la prife dei 
fauxbourgsdefari^^ deNoyort, Lôuviers^ 
Rouen: en IÇ94 il fit de concert avec le 
célèbre Gallàti une irruption dans le comté 
de Bourgogne, aflîégea ChampHtte & fit 
quelque dégât dans cettç province ennemie 4 
Cette conduite, dont les Efpagnols firent des 
plaintes à la diette^ déplût infiniment auk 
Carttons , foigneux de procurer là trahquiU 
lité de leui's frontières , & ils éii firent des 
teproehes àyx deux Colonels. 

Le i7 Novembre 159c le Koi écrivit lâ 
lettre fuivante à Mrs. Gallati& Grifach : ce 
monument de raffedion de Henri IV mé- 
rite d'être rapporté ici, parce qu'il ^donn# 
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en rtième temps une gï-ande iàêt des méfU 
le* de ces grands hommfes» ^ Meffieiirs 
yy les Colonels , mes amis ! ( dit ce Moiiàr- 
^ que ) c'eft à c^ coup qu'il faut que vous 
,3 faflîez paroître que vous m'aimez ; cat 
^ les ennemis fe réfolvent dé venir à nous : 
5, je m'aflure que vous auriez ttop de re- 
p Z^^^ qu'une fi belle occaGon fe paflat 



,, fans vous, & de m'avoir abandonné à ce 
33 befoin : c'eft pourquoi je vous en fais 
33 ce mot de ma main pour vous prier fur 
\y tant que vous m'aimez & le bien de là 
33 France, que vous vous avanciez à ce 
33 coup , étant afluré que vous me ferez efi 
332cela un fignalé fervice, & que je ni'ef- 
33 forcerai de rccônnoître en toutes ôCcaïîons 
,3 qui fe ptéftntcront : j'ai tant de confiaU* 
33 ce en vôtre alFeâion , outre ce qu'il y 
3^ va de l'honneur, que je ne penfe être 
33 befôindevous-en dire davantage ; priant 
33 Dieu qu'il vous tienne en fa fainte garde,,, 
Grifach fe diftinguâ au flége de la Fere , à 
celui de Dieppe 5 eût fon régiment réformé 
en 1^98» commanda la colonelle, qui avoit 
été confervée,auxfiégesde'Chambëri, Con- 
^ans , Montraélian , & mourut à Paris en 
i6o2 de chagrin. Les finances du Roi étant 
en très - mauvais état , il^voit avancé à fes 
foldats la paie & même l'entretien : n'ayant 
jamais pu recouvrer ce qu'il avoit emprunté 
pour cet eiFet, fes biens futem mis endécrèc 
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public; ce qui l'affligea au poîrtt iju'il ei| 
tomba malade 5 triftc fort pour un homme, 
qui pendant près de trente ans avoit donné 
des preuves du plus grand attachement à la 
couronne de France* 

Feterman de Grifach , Lieutehnat des 
Cent-Suifles, Capitaine aux Gardes -Suif- 
fes , fils du précédent , fervit dans le régi- 
ttient de fon père avec beaucoup de diftin- 
Oioïii fut fait Lieutenant des Cent-Suifles 
en 1602, quitta en 1^03 cette charge pour 
la compagnie aux Gardes du Colonel de 
Hartmannis , qui avoit été à fon père ; fut 
reformé en 1^04, & mourut en 1S05. Il 
avoit époufé Elifabeth d'Affry , fille de Fran- 
çois i & de Catherine de Cleri. 

GROSS. 



^MANUEL Gross , Général d'infenteric 
au fervice du ducdeModène , & Gouverneur 
de la Mirandole , naquit en tiîgi de Jean^ 
Jacques , Avoyer d'Unterféen; La famille 
Grofs , félon une tradition confiante, fort^ 
deFranconie : elle avoit en 139Ç un Con- 
feiller à Berne, & depuis elle en a produit 
plufieurs & quatre Chanc^âers. Quoiqu'eil 
dife Mr, Lew, il n'y a qu'une famille de ce 
nom à Berne : elle eft une branche de* la 
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même qui , s'écant fix«e penilaiit ^uél(}ué 
temps à Zofiingue » fut obligée de renoua 
yeler Ion droit de Bourgeoifie en rentrant 
dans la capitale : elle fut reconnue pour 
telle par \e dernier de la branche aînée , qui 
yivoit encore , & qui ^ quoiqu'ayarit des 
filles mariées , légua cependant par fon tef* 
tament à k branche cadette tout ce qui 
portoit fes armes > comme ne pouvant fervir 
à fes Elles , particulièrement des bancs ou 
places dans toutes les Eglifes ^ dont cette 
brauchç cft encore en poffeflîoni Emmanuel 
s'appliqua dans fa jeunefle à Tétude des Mâ« 
thématiques & du Génie , & y fit de grands 
progrès. On en a mie preuve dans là belle 
carte de Neuchatcl & dépendances ^ qu'il 
drefla & préfenta au Roi de Prufle. Ce Prihce 
l'en récompenfa par un brevet de Capitaine 
dHnfanterie. Il fut ladmis dans lé Grand 
Confeil en 171 o , rendît de bons fetvices 
pendant la guerre civile de 1712 , & fut faif 
t^ieutenantcôlohel d'un régiment de milices» 
Baillif de Lugano eh i';^r4, de Laupen en 
1721 , de ^lendris en 1 736, de Lugano pour 
la féconde fois en 1735 , & d'Ecnalens en 
1741 ^ il .demanda a^ix deux Ctmtôns coil^ 
ibuVerains la permilîîon de le faire gou^ 
Velrner par un Subftitut i *c leva un régi-» 
Aient au fer vice duducdeModène \ doiit il 
«^étoit fait Connoitre pendant Ion féjour en 
Italie» Ce Prince » fatisfait de fes fervices^ 

i'aVahça 
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i'ataft^â juifqu'au grade de GéûéM rf^nfôîit 
terîe , & lui confia le gouvernement dé M 
Mirandple^ avec ïbn régiment des )Qa)?dèSè 
dont il rétablit Colonel; Mr, Gtofs mourut 
■d'une chute de cheval trois jours avatit là 
ptife de Môdènè » en parcourant ks ouvra* 
gès & Franchiflaht un fofle^ au mots de Jbill^ 
1742V II avoitépôufé une demoifelle OugC. 
pourgeiT; 

FrmçmXSahrieî Xirùfs , &énéraîmajor aii 
fervîce d'Hollande, Colonel -commandant 
du régiment dé May , Commandant de JÎQ^ai 
imur, eft fils de f'rédéyîc Gfofi y OolonÛ 
. d'inFantériie au fervice de France, itiort jeuriéi 
& de Demoifelle du Mont dii Long-Pôiït ^ 
mariée en fécondes nôcies au général EC 
ipagnol de Los-Santos, nldrte àBruxellcài 
Il eft hé en 171 ç : il a obtenu une èohipai 
gnie au fervice d'Hbllaiide dansîeifégimerifc 
fulifc de Confiant le i Mai î7Çt ^ à ét^ Mi 
Major de cerégimciiti dcfvenii StUrîeti éii 
1762, Lifeutenantcolcrnel en i76f , Colo- 
neU commandant avec le brevet de Colonel 
en 1758 > Cotonel en fécond & Général ^ 
imajor le 22 Juin 1779 : il eli depuis quct 
ques années CotnmandantdéNamuri & à 
époufé la baronne de Villates> fille du Lieu* 
tenantgénéral de ce nôm^ noble GucMrois^ 
Je dirai en paflaht;un tnàt dé Sigismbnd Grofs 
fils de Gabriel , Baillif dé Laufannc^ & de 
N» WUlading* Ce militaire diftingué , mU 
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^5^ jms ,' ColbnèUommandant au réginiènt 
May , alors Sturler , & Commandant du Fort 
Lillo^.feroit parvenu nnx premiers grades 
éatts ie:mèmè ferVice , s'il avoit eu la vie , 
tant i!ba mérite «t»it connu: il avoit époufô 
Marie -£léonore baronne àt Bôrfellé ylœut 
du!premief noble de ZélandCi 

GUIBERr. ' 

tcnantgénéralaufcrvlcejde Savojrc» Colonel 
dwi régiment. fuiflc::defon nom, naquit eA 
' .1677 «n Guyenne* Elevé dans la Refigion^ 
jproteftante ,:profQrit« dans le Royaume pat 
J^ révocation de Tédit* de? Nantes, il fe vit 
obligé en 169S d^abaiidonuet fa patrie, <Sc 
dech^rchpf twïaififë danis fa Suiffe, mi pluj. 
iîeur-s de fes. çonfrèrjes s^toient retirés. Il 
iut reçij;à Ne!»jjhatel , & gratifié la même 
année du droit de hourgtoifie dans cette 
ville. Ayant puis^iàflfi une couple d'années 
5U fervice d'Angleterre^ il accepta avec la 
permiffion de kReiée Annç une compagnie 
.dans le régiment Des -Portes au fervice de 
Sayoy«,.dont il fut nommé Major ert X71&9 
& Liêutenanteolbnel en 1722 , & quitta U 
^ervicp en 172^. Il leVa en 1733 un régiment 
J^iife de 1200 hommes > in?ité à cela par 
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fes offres ïes plus gracieux dû Roi Ôhàrfcsi 
Emanuel, qui eut tx)ujou'rs pour lui une 
^ftime particulière , & qui en réconipenre de 
la valetii: qû*il avoît fignàléé dans les difFé- 
téntfes expiditîorts de la guerre de 1734» 1^ 
créa Brigadier eh 173^. Mr. Guibert péné- 
tré de reconnoiflhhtîe envets ce grand Prîncèà 
profita de la paix pour augmenter fes com 
îioiffknCes ^ & fe prépara à de nouvelle^ 
guerres par une étude àllîdué & un travail 
tîontinuel : il fnit fôn régiment Tur un très^ 
bon pied , & fe donrta bien des peines eit 
1742 pour difcîplifier les quatres nouvelles 
cornpàgnfes qui futent jointes à fon régi- 
ment: lamêrtie année îl lé commanda avec 
'diftindion au fiégedeModène & dé laMi- 
irandolé: envoyé en Ï743 pour défendre 
î'ent'féedu Piémont éontre l'armée fraiiqoi- 
fe & efpagnole , îl fut attaqué lé 6 d'Odobré 
fur les hlauteurs de Beliil par la brigade d'An- 
jou & un détachement efpagrtol , qu'il reqùÉ 
(î vertement, que ce corps, qui fe prômettoiC 
déjà une vidoire aflurée , fut contraint de fo 
retirer!» quoique toute l'af m ée fût à portée 
de le foutenir. 

Le Roi de Sardaigrte le Créa Généralma-* 
jbr etï Jahvier 1^744. Cette campagne four* 
hit à Mr, Guibert dé nouvelles oçcafîons de 
fe diftîrtèuèr j & fi là vidloire ne couronna 
pas toujours fa valeur, on doit lui rendre 
la juftice de croire qu'il Et toujours foa 
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icvoîr aivcc la pluç icrupulcuft naAitudei 
Attaqué le 19 Juillet par Ie$ çnnemis dans 
!çs retranchemehs dç Château- Dauphin ^ 
il fit une très- belle defçnfe , qui fut louéç 
4es çonnoi^eurs > & qui coûta bien du 
iliottdeaux aâaillans ^ & ce ne fut'qu'aprèa 
avoir perdu I9 plupart des Sergen$ , qu'il 
quitta la partie & fe rendit. Lieutenant* 
général en Janvier 1745 , il conduifit fou 
régiment au camp de Monte -Callello» & 
fe trouva à la bataille du 27 Septembre ♦ 
où le Roi de Sardaigne , fur^ris pat les en« 
ncmis, fut en danger d'être fait prifbnnier* 
Mr^ Guibert , qui avoit eu un cheval tué 
fous lui, fit barrière -garde de Tarmée, 
qui fe retiroît 5 mais il fut atteint par unfol- 
ijat françois , qui le bleffa mortellement, & 
tomba entre les mains des ennemis : ayane 
çbtenu fur fa parole la permiflîon de fe 
rendre à Turin , il y mourut de fes blefliu 
ccç ^i; Janvier i74^» 

oc/r. 



ACQtJEs HaudaKgêr DE GuY, Mare- 
chai . de ~ Camp au fervice de France, Ca* 

Sttaine aux Gardes > Colonel du régimenc 
e Ton nom, d*une famille diftinguée de 
Neuchatel, ennoblie pour fervices rendus 
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^ar la Duôiiefle de Longueville en r^h^i 
cntta àu fervice de France cfh tS^fg ctj/htliJ 
Capitaine dans le régiment de MôllôndiW i 
mais ayant quitté ce régi^etat il pàfiîi iUÎ 
Gardes en 1^40 codriie Liéiiténârit de M 
compagnie d'Eriach , & fut bfêlK ôtf rfé^ë 
d'Arras. Le Roi , dîirts te A^Skïii de là\fôrfc 
fer l'état dé NeuthateF , Si kn rtièffi^ fém^ï 
dé recoiinoître fès' fervièe^^ , luf fit ^^èAïti 
lé 47 Décembre 1543 uUe cômritifïîèrî p6kt 
èiréfr leè compagnies neuchattèlôiféfi rfè'^ té- 
jrimeus fufffes ^ & tn former m régltttgÀt 
fous fon nom , q[U*iï cort^msthcfa avec ^if- 
tindian|ufcïu'au mots dt)<aoké i(?4g. q^Tl 
fut réformé^ Sa colonelle fut incorporée 
dans les Gardes fuilTes , & licenciée vers 
i650^Mr. de Guy continua à fervir la France^ 
& ne négligea point le fé^viçe de fa patrie : 
il commanda le fecôiirs (ju'etlé donna à Berne 
lors de la guerre cîvite ^ 8c fut un de ceux 
d'entre les Oflficiers protcJftans , qui fit le 
mieux (on devoir à la. bataille de Vilmergen 
en ifiîfi» Maréchal- de -camp au fervice de 
France en 16^7 , il mourut en 1676 dans 
fon château de Sorcy en Champagne. Il 
avoit époufé Madelaine de Proyfy , veuve 
de François de Bohan y Seigneur de Chery^ 
On dit qu'étant en Champagne avec fon 
régiment , il le feifoit travailler à fou châ- 
teau , & n'interrompit fon travail que pour 
garantir la province des exçurfious. dci^ 
çunemis^ 
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Jtenri Guillaume Haudanger de Gtf^ % l^ieur 
ienantgénéral au fcrvice de Hollande ,* fils 
tiné de Frédéric ,, Capitaine ai| m^nxe fcrvice^ 
çntra en !654daus leréginïent deMalepi:ade 
çommç Officier : iLy oÇtin^ une çonipagnic 
en 1709 , fut iipcnini Major 6111716, Lieur 
tenantcolonel en 1,723, r & fut gratifié dç 
ce régiment, qui porta fon nom , en ^733^ 
Créé Bjcigadier ea I7î8 », Génér^lroajojc ei^ 
1.742 ,, Lienjtçnantgéneral le 1.5: Mai 1747». 
il mouri^t en 17SS!« Mr. de Guy ,, <mi ayoil; 
été fait cpmtpaAdant de^Bois - le-duç^n 1744» 
9 fervi avec diftindion les Etjats généraux,, 
^ ç'eft ^it regrèter par feç.t^lens,& IK va^ç^r^ 
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SUPPLÉMENT 

, 4 lA PREJflÈR^M. PAR^Tir. 



BIELEK^ 



i; 



ÎSAN - Jacques Bieler , Chevalier dé 
Fordre de St. Marc, Colonel au fervice de 
Venife dans h guerre de Candie , naquit à 
Soleurele i^ JuHlét I6i6ûe Woîj^ang Bielér 
& de Marie GrafF. Il kva im régiment au 
fervice de la république de Venife eti ij66i , 
fe diftingua dans le cour» de cette guerre , 
& fe fit connoître de la manièrela plus avan». 
tagcufe 5 de façon qu*cn cette eonfidératioti 
k Sénat de Venife le créa- Chevalier de St* 
Marc. Il mourut au fervice en i66)^, H 
avoit époufé Béatrix Digier , dont il eut en 
i6^ S Benoit^ & en fécondes noces Claire- 
Hélène de Staal, dont il laifla unefille, née 
en 16^6. Urs Bieler , fon frère , fut-Lieu- 
tenantcolonel de fon régiment» Il n'y a plus, 
de dçfeefidans miles de ces deux^ frèircç^ 



^^ 



^ 
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BOUQUET. 

^ENM Bouquet, Chevalier, Colonel 
d^nfanterie ,. & en&ite Brigadier général en 
Amériq^ue , au fervice de Sa Majefté Britan- 
nique, neveu du Lieuteniant|[énéral , & le mè« 
sne dont il eft&it une légère mention en fon» 
lieu , naquit à Rpllç au canton de Berné«., 
Il entra co^pme Cadet dai>s le régiment; 
i[uifle de Confiant au fervice de Leurs Haute$. 
Puiflances , &; de lien ^75^ it p^a qn (jua* 
Ûté d'Oificier dans le régiment Ti^iâe (^ Ro^ 
guin au feryice de Sa Majefté Sarde , & enfin. 
eti 17Ç4 dans^ le régiment rpyal: ai^^éricain», 
avec le colonel ^rçvoft , jç foA ami intime 
j(Ial4imai;id: , L'un & Tautre en c^tte qjualité^, 
Sies talens réftécHs dans Tai^t militaire S^ 
fiir^tout; dans les Mathéniati^ues le cour 
duifirent à commander un corps d'armée 9 
deftiné à réduire les nation^ in4ien4ei fur 
VOhio , ennemies de l'Angleterre , & à &. 
rendre au fort Pitt , autrement appelé Fort 
4u Queffie^ Cette marche fe^t le plus gra^A 
boni;ieur à fa ijçémpire , & particuiièremenic; 
la dé&ite totale des Indiens à la bataillc^^ 
qu'il leur livra à Bushi > Run le î & le tf, 
Août I7tf3- Il mpu^tà Penfacola , pleiyre. 
4^ fes amis & yniverfellement regret^.. 
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^ US- Joseph de Byss , Colonel au fer- 
vice de la république de Venilè dans la guerre 
du PélQponeft , Membre du Grand Confeil 
de Soleure , naquit le 30 Avril 1^48 dé 
Werner de Ryfr , du grand Confeil , Capi^ 
taine des Arquebusiers ^^ & de Cunegondé 
de Glutz. Après avoir paflTé fa )eunefie dani 
le fervice de différentes Puiffaitces ,, où il 
s'acquit les lumières & la réputation d'uii 
Officier diftingué , il entra comme C apitainé 
dans le régiment de Schmid , enfuite Heller^ 
Après la mort du colonel Martin d'Aregger 
au fiége de Negrepont, il fut élu Colonel 
d'un commun accord des Capitaines , prit 
le commandement dq régiment , & comporta 
dans toutes les adtions avec une bravoures 
qui lui mérita les éloges de toute Tarmée ,^ 
& le rcndoit digne d'un meilleur fort. Lesi 
«âes de la Chancellerie de Soleure nousi 
ont tranfmis les malheurs de ce vaillant 
Commandant, qui cou vert degloire pendant 
la guerre, éprouva des traitemens fort rudes, 
de la part d'un homme qui, après la conclur 
fion de la p^ix, parvint par des menéeii; 
lourdes près du Sénat de Vçnife , à faire> 
sn.ettre aux ^^èts celui' qui en fon, absence 
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ftvott couru tous les périls à ta tè'-e Ai ri- 
gifXient, & fovitenugénéreufement l'honneur 
de la nation. Nt)us pafferôns fous filence 
un événement qui mit la dividon entre les 
Cantons participans à la levée de ce réf i- 
meat 5 &,qui ne fut terminée qu'après bien 
des négociations. Le Colonel de Byfc. avoit 
époufé le 2,1 Avril l6^S Anne -Marguerite 
de Glut^ç de; Blozheinx, < fille d'Urs., Seig^neur 
de Blozhcira & grand Baillif de Thierftein, 
& de Mape - Elifebeth Brunner ,, dont il eut 
deux fik: Jofeph' Guillaume^ raort en 172S1 
9 Laodau. , comme OScier au régiment 
d'Affry i & Antoine , qui après avoir été 
Officier au. fervice de France y mourut dans 
celui d'Efpague , au régiment d'Aregger. 

Le Colonel Urs-JofepJi de Byfs > étoit petk 
i^Is d'îjrs de Byfs^ Chevalier de Jérufalem, iifu 
d'une des, plus anciennes & des plus illuftres 
famillçs dut canton de Soleujre > appelée an^ 
çiennement ^yfo,, tfne anciennç tradition 
cqnfervée dans cette, famille & appuyée d'acr 
ies anjtiques , porte qu'elle defcend des an- 
ciens Fifo de Rome^ Ûlric.h Byfo.fut député 
çn 1447 pour pacifier le différent entre le 
duc de Savoye &. la ville de Eribourg* 
Avoyer de Si)leure en 1455:,, il mena en 
14^8 rarnuée. des Suiffes, dans, le Sundgau 
^ devant Waldshut, oà il commanda 
comme Colonel & en Chef. Urs Byfo» 
Çi|jai\Wt. çn i\96, ,. &^ Avoyer qh i.SP^^ 
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contribua beaucoup à ftirç recevoir le cane- 
ton de Soleure dans la Confédération hefc 
vétique* Ses defçendans ont tou'^urs poC 
fédé lès prerâières charges? dhris l'État, & 
ont fervi dans différens fervices avec cette 
bravoure quMs ont héritée d« leurs Ancê- 
tres : tel ert V}'s - J^a^ques.-^ Jofeph , fils dç 
Jacques. Jofeph, & de Marie- Urfule deGlutz, 
n^ en 1711. Il entra au fervice dç^ France, 
qu'il quitta pour prendre place dans le 
Confeil fouverain, & remplir le pofte de 
Secrétaire des. finances, en 173g 2 Chance- 
lier & Secrétaire d'Etat en 17c t, il quitta 
cette dignité pour entre» dans le Confeil 
en i759> devint Procureur - général cà 
1760, & fut élu Tréforier en I778> génie 
fupérieur, qui nfii jamais poiledé de char»^ 
ge fans que les vœux de fa Patrie ne 
liaient déngné à de plus élevées. Les 
principales alliances de la famille font» Gre- 
der , Sury, Glutz^ Aregger, Wnllier, Och>. 
fenbein , Degenfcher , Schwaller » Tugginer. 
^ggCF» Zurmattea & autres^. 
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ERMTA ET CORRECTIONS. 

Affry, Page 4, ligne 7, par le fuffraget 
lifcZf par iefuftrage. 
Page 4 , ligne 2î > Gourérneur , Ufeté 

Gouverneur* 
Page 5 , h 29 , ttois , Hfez , trois. 
Pt8 > 1- 1 » Aie • de . camp , Ufiz > Aide- de. 

camp* 
P, 12 > 1. II, pluficrns, Hfez^ plufiemrs, 
AtBlRTIN* P. IÎ5 L8&^,fàtisfacinon, 

lifiz 5 fatîsfefîtton^ 
Amkhyk. p. 13 , 1 9 , au>ourd'hi^ lifez^ 
aujourd'hui 
P. 24 , L dernière , Hiffikoa , Çfn , Hafik 
kon* 
Arbonniee* p. 28, l*&5 Oppcns, lifezi. 

Oppans. 
Aregqer. P^ 29, lign. dernière, Walltier 
d'Arx, /r/>^, Wailier, d'Arx. 
P* 3Q» lig* î> ajo^(HZ ofwDegenfcher ,. 

Byfs & Grimm^ 
V. 32, U ig , lest AvriliÇ9i , lijezy le 15^ 

Avril 1591, 
p. 34 , U 19 , en leva une autre en 1^24, 
laquelle fut incorporée dans les Gardea 
feiffçs 3^ li{i^, eu leva une autre en 1614. 
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laquelle fut enfuite incotpojr^e éahs tei 
Gardes fuifles. 

P. 37 » l- <5, le 2Ç Mai 16^9 » Hfiz , le af 
Maii6g9. 

F« 3 g , 1. 1 3 & 14 ^ Capitaine - comman^ 
dant de la compagnieVigier le ç Décent, 
bre i 73 3 , & l'obtint le 1 6Mai 1 740* lifez*, 
Capitaine • commandant de la compa-» 
« gnie Machet le ç Décembre 1733 , & 
obtint la demie- compagnie de Vigiet 
lei6:Maîi740^ 

P.41 , l. 12 , le 27 Septembre i Ufei^ le 
26 Septembre. 

P, 43 5 l 29 , Prado , lifez , Pardo* 

P, 44 5 K 8 » lifez ) en 1742 il augnienti 
fon régiment de deux bataillons , fut 
nommé Confeiller d'Etat le 23 Juin 
1743} mais il ne quitta le fervica, & 
n'entra en fondion de fa charge qu'au 
commencement de Tannée 1744. 

1. 14 , Tréforier le 20 Février i 
Jifez fit 2% février, 

l 22 , lifez , Viâor.Jofeph-Her* 
menegildc. 
BtîCH. P. 88» 1. ^, en i7i8,/(/i«>cni7i7é 

P. 90., U 17, lifez comme fuit le rejie dé 
P article exprès le mot Baechburg 5 marié 
à Sufanne Baron , le filsdefquels fran- 
çois - Fidèle-Forfait de Buch , Capitaine 
de ville , ci-devant Officier au régiment 
de Boçcard» eftmortea i78o.à laâeur 
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tiè féft âge , au regret dt tbùtè la Ville ^ 

ne laiflant point de poftérité de Sulànne 
: 'Bafs fon^poufew 
ÉUDÉ. P* 9 r , 1. 28 , Mr. de Haveh , lifez ^ 

Mt; de Hateriv 
BUREN. P. 99, 16, àjoUteZ\i\ Vient de 

quitter le fervice , & il a été remplacé 

par Mr* Tfchiifelyv 
Cabalzar* p. 104, U2f i Joîihiîn, Hfez^ 

joachim^ ^ 

Cappou p. 105' , L iS 9 gentilliommesi 

^f^z , gentilstîommes» 
P. ic6, !• 8, Woflgang,/i/^^, Wolfgnng. 
CastêlLa. K Ï09, K 14^ LieuteHatsgèhéi- 

raux , tifez , Lteutenfintsgénérauxv 

t^, 117, 1.9, en 1721 , lifêz, en 1731* 

Ct^RI' P^î30> ajoutez à fes akianCes^ cellô 

des Mrs.Grifet de Forel , qui pofsedeht 
t «lîcore les terres & h nftaifon de cettd 

illuftre famille » qui s'eft éteinte dans la 

leur. 
Constant. ÎP. 13^^ 1. 19, rggÇ» ATî»^, \^%^. 
DiESBACH^ P^ Ï6f , k 4 & 5 , Clairambaulà 

lijez^ Clairahibault. 
. P. i«3, 1. 17, 1730, liféz^ Î4^b. 

. P. 1^4^ 1. i<S , Multetz , lifiz 5 Mulet». 
; P. i6ç , K9 , coût, /jy«5 , cour. 

P. ï89> U 14» Mïirguctite,///€i5, Margùè* 

rite^ - 

EhrlejrJP. 199 > Ï. J|8 , ajoutez, îleft àg4 

de 4€ ans» &n'elt pas mariée 
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Erlach. P.io2) 18> k\xtttoc\it i lifeZt 
Anteroche^ 
P. ^13 5 1. 12, Wirviî^ont, ///èi$, Wirwout^ 
EscHER. P*230, ligne dernière, î73Ç> .1 
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